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La recherche de la paix compromise au Proche-Orient | La cohésion dela majorité à l'épreuve 
f pence : . L'assassinat d'Issam Sartaoui affaibli les partisans du dialogue 


ele roi Hussein n'est pas parvenu à un accord avec M. Arafat 


. L'assassinat, dimanche 10 avril, d'lssam Sar-  d’affaiblir le camp des partisans du dialogue entre 
taoui, mm des conseillers “ Israël et les Palestiniens. 

À Armman, le roi Hussein de Jordanie a annoncé 
dimanche soir sa décision de mettre fin aux discus- 
sions avec l'O.L.P., affirmant que la centrale palesti- 
nienne s'était rétractée au moment où les deux par- 
ties étaient sur le point de contresigner mn document 
concernant une action pobtique commune. Cet échec 
pourrait mettre fin aux tentatives déployées actuelle- 
ment par je Maroc pour réanir un sommet extraordi- 
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Le gouvernement veut obtenir l'accord 
des députés communistes sur les ordonnances 


L'Assemblée nationale examinait. lundi après-midi 11 avril. le 
projet de loi autorisant le gouvernement à prendre, par ordonnanres, 
Plusieurs dispositions de son plan de rigueur. Ce texte devait être 
présenté par M. Jacques Delors. Les dépuiés communistes attendaient 
la réponse du gouvernement à leurs propositions d'amendement pour 
décider s'ils voreraient le projet de loi. Duns le cas contraire, le 
Premier ministre pourrait recourir à l'engagement de responsabilité 
Pour obienir d'adhésion de la majorité tout entière à ce texte : mais on 
estimait, lundi matin, à l'hôtel Matignon, que cette procédure ne 
serait pas nécessaire. Le projet. d'autre part, devrait ètre examiné au 
Sénat le 19 avril. 

Les déclarations de M. Delors sur un accroissement possible du 
chômage relancent le débat sur ce thème. 


Le mal impardonnablie 
IL. - Les sanctuaires 


par ALFRED SAUVY 


fond soupir sur hier et aujourd'hui, 
un vif espoir pour demain. 

A coup sûr, le remède ne peut 
être trouvé que dans des voies nou- 
velles. moins directes et peu ave- 
nantes, Car tout ce qui est agréable a 
été tenté, depuis longtemps, ant les 
hommes politiques excellent à de 
tels choix. Ainsi, dès l'abord, sans 
rien connaître à la question, un 
bomme venu du dehors dira : 
- Cherchez les sancruaires » 
{domaines sacrés qu'il n'est même 





.  Dinsanche noir pour ‘le camp 
dela paix du Proché-Orient 
uait au Portugal, d'Issam Sar- 
taoui, symbole -du dialogue |: 

- israélo-palestinien, et l'échec 
des négociations israélo- 

.vère à ceux qui, contrée vents. et | 

panées, tentaieat de mettre fn 3 | rtauf». L'OL.P. à mis en cause | 

| Israël, accusant le Mossad israélien d'avoir tué Sar- 

taoni après « aroir échoué dans tous ses efforts pour 
d'empêcher de participer au congrès de Flntermatio- -_ 
male socialiste ». Plus prudent, M. Yasser Arafat a  naire de la Ligue arabe et compromet sérieusement 
affirmé que son conseïller avait été assassiné par le plan Reagan centré essentiellement sur la partici- 

« des mains manipalées par les services de renseigne-  pation de la Jordanie aux négociations de paix sur le 

ment’ israéliens ». Ce meurtre a pour conséquence Proche-Orient. 


De notre correspondant 





























tant le royaume hachémite - plus 
qu'aucun autre pavs arabe et mena- 
çant son identité et sa sécurité 
nationale, » affirme encore le docu- 
ment jordanien. 


Mais celui-ci jette surtout une 


tives dfploi 

conseiller, 

. du plan Reagan (1), le gouverne- 
ment jordanien estime E lement 
qué « éfant données les réaliés de fa 
situation internationale, il man- L É 
quait au plan arabe un mécanisme lumière crue sur la dernière Phase 
susceptible de le ‘rendre applica- des pourparlers jardano-palestiniens. 
ble». Il jouligne que L Jordaniens 

«Le pl j avaient attendu, «à /a requête de 
véhicule qui one M. Yasser Arafar» les résultats du 
ser le plan de Fès, et la Jordonie a Conseil national palestinien réuni à 
exploré certe passibilité », fait valoir Alger en février dernier, le chef de 
le texte, qui évoque un peu plus loin  l'O.L.P. leur ayant donné + l'assu- 
Vidée d’«uné action commune Pance qu'il ferait en sorte d'obrenir 

lestinienne fondée sur les le soutien du C.N.P. à la politique 
résolutions de Fès, la résolu- Commune envisagée. » Au Cours des 
dlon 242 du Conseil de sécurité de derniers entretiens entre le roi Hus- 
l'ONU er les principes de l'initiative Sein et asser Arafat, celle-ci a de 
américaine ». nouveau été examinée, ainsi que les 

« La Jordanie a averti avec insis- “fférents plans de paix «y compris 










nement jordanien a diman- 
pue 10 avi, un constat sans fard de 
l'échec ÉcociAts ; 
palestiniennes et placé. fOLF. 
devant ses responsabilités. * - 


vouln avant .daller 
. plus loin et de. défier ses 
Jjusqu'an-boutistes, recevoir -de 

Jérasalem insigne. Dans je monde capitaliste de tous 
les climats (et en Yougoslavie), les 
hommes les plus remarquables, de 
tous partis, de toutes doctrines, 
assistés des meilleurs techniciens, 
s'efforcent depuis dix ans et parfois 
bien davantage, en urilisant les 
moyens les plus divers, de combattre 
un fléau unanimement condamné, 
En vain. 

S'il s'agissait d'un cataclysme 
naturel, il serait permis de parler 
d'une force supérieure, au-dessus 









; _voir ni Les représentants de Pop- À 
te tm a rapir PE met ot pq dr 
st «les moyens. de sauve, 
- ne dote et de réaliser 
manque ‘à Leurs . C'est en substance 
= démarches. M. Pérès — qui n'a. ee qu'aifirmie. le communiqué 
re. jamais vonin établir des contacts | onze pegss publié dimanche après- 
“#0 @ avec hi, —'" affirmant su- | midi à Tissue du cons: 
jourd’hui 5 pue «la .ci 













































































; 'agresseur ‘sance des dangers inhérants au pro- l'initiative du président Reagen- des ens humains, mais il s'agit rinis de citer). ie: 
:. - sompn longement de la situation de ni pres le plan des + principes » que d'un mel social, donc créé, entretenu FPE de voir, comme en d'autres 
su Suerre ni paix,.e1 à l'exploitation Ar par nous-mêmes. C'est que l'emplôi domaines, la lumière se répandre, cem- 
- por Israël de cette situation +, la EMMANUEL JARRY est le domaine du contresens, du Venant des milieux les plus éclairés, “les 
poureie de la colonisation israé- , : q , de la déraison. Un sers l'ensemble de la population, ce ue 
>-des territoires occupés affec- {Lire‘la suite page 4. tel constat nous donne. après Un pro som, au contraire. les préjugés, les es 
Fo ; illusions, les contresens. bien excusa- de 
' ° Ne # “ . eo bles, de l'opinion. qui remontent vers ri 
| Nouvelles stratégies japonaises "#2" + 
ne ‘ ë Dénonçons les principales. v'il 
| s pe d'abord filslon: eue su hui 
Les nouvelles orientations de Ja politique de démocrate japovais a qualifié, le vendredi 8 avrig, | "mr excessif des hommes. Cr is lent 
- < sen défense du Japon ne suscitent pas seulement de vifs  d'«infondées et insensées + les accnsations du chef pr drap pe Er sie 
 suries FU “| débats daus l'opinion japouaise. Elles sont égale- de La diplomatie soviétique. ont besucoup de chômeurs, alors ne 
ë seuls + extrémistes. palesti- | - ment à Forigine d'une polémique de plus em plus A la veille de sou arrivée, dimanche, à Tokyo. le | que d'autres, plus démunis de res- Fe 
‘niess'». Pour.sanver son-plan, le - acerbe entre Tokyo et Moscou Répondant à  vice-ministre soviétique des affaires étrangères, | sources (Suisse, Autriche. Luxem- ira 
“ dE M. Gromyko, qui avait dénoncé la semaine précé- M. Kapitsa, n'en a pas moins a uouveau dénoncé | bourg}, en ont moins. A l'échelle des jue 
. Tout en reconnaissant les lacunes, | dente Pexistence d’armes nucléaires 2 Japon, la avec vigueur, à son passage à Singapour, la nouvelle | autres pays d'Europe occidentale, la ou- 
rt à faut mais aussi les «éléments positifs - | commission des affaires étrangères du Parti Hbéral  «rmilitarisation du Japon». France pourrait avoir de huit à dix ou- 
spo Fe ——— mulions d'habitants ec sing mlions ï 
YEARS TEE ñ ds À ë (1). Dans un discours prononcé le ss d'emplois de plus qu'aujourd'hui. née 
AS en 2 1982, M. Resgan se décia- insi s nt 
mances qui la auraient | LARGES Pan opus Il. - Le barrage du Pacifique Re via a 
; é da? . active productive et les accuse au 
re Tokyo. — M. Nakasone n'a pes De notre envoyé spécial Après les années de détente, une | ensuite. comme naguère le premier Fe 
: inventé la nouvelle politique de ALAIN JACOB nouvelle irapulsion est donnée dans | ininistre, d'être de trop. M 
défense du Japon, encore moins la Jes années 70 tant par la doctrine Autre illusion. tout aussi persis- ë 






Nixon, qui invite les « protépés + 
des modifications profandes de es aeLnn à à L prendre pme part 
auquel Tokyo se trouvait dans lb. PrOPre Sécurité, que par le désenga” 

s : f ment régional am il u- 
gation de s'adapter. Le climat de In fra la fin de ja guerre du Vietnam. 
guerre froide, aggravé par la gucrre C'est, de manière significative, en 
de Corée, a comribué de manière 1976 qu'est mis au point. À Tokyo, 
essentielle à établir et renforcer les un - programme général - de ren- 
liens nippo-américains en matiére de forcement de la défense nationale, 
sécurité et c'est également dès les que n'accompagne encore. à l'épo- 
années 50 que naissent, sous leur que, aucun calendrier spécifique de 
‘première forme, les - forces d'auto- 


réalisation. 
défense » japonaises. 


{Lire la suite page 7.) 
AU JOUR LE JOUR 


tante, qui va du plus bas au plus 
haut : l'optique courante, simpliste à 
souhait, conduit à raisonner en 
termes globaux, en milliards de 
francs et en millions d'hommes, ” 
comme s'ils étaient interchangea- 

bles. Les hommes ne s'additionnent 

pas. mais se complètent, au ï 1 
contraire. Quant aux francs, leur 

influence sur l'emploi varie large- ï S 
ment selon la direction qui leur est 
donnée, E 


{ Lire la suite page 44.) 


renaissance du militarisme japonais. 
Mais il a donné à un ensemble de 
pro en préparation ou en 
application depuis plis ou moins 
longtemps, une impulsion tout à fait 
nouvelle, engendrant l'impression — 
d'autant plus sensible qu'eile suit 
des années d’hésitations — d’un 
engagernent résolu sur la voie d'un 
type inédit de responsabilités. 

Les grandes étapes du processus 
antérieur ont été jalonnées par des 
événements extérieurs: entraînant 












HN ROUVErNENENT eux-mêmes 

ds Palestiniens de a rive gauche du 

ae Jourdain 2 de A ER santa H lee 

? à cinq: ‘colonies. ke la meilleure ci 

ré Ÿ d'une paix stable, Juste et durable ». La 
solution, disair-il, ne peut résulter que 

d’une négociation entrafnant un 

échange de territoires contre la paix ». 
























MILES DAVIS EN TOURNÉE 






: _kR marge Le du à L. 
de manœuvre de M.'Arafat, dônt Lo rt En Age e seu géant 
la seule option diplomatique dis- | | lghans ei des caméras de télé- . Après deux concarts à Turin, la tournés européenne de Miles 





ponible est au demeurant vision diffusé par Antenne Z'est | | bave passe par Paris (les 12 et 13 avril}, Lyon (le 15), Bordeaux (la 















Fa ê à dout, y compris au centre des 

paix ni guerre » melke LR mascarades tragiques, avec une 
re t a . SE objectivité iméfrable Et TEA 

;  . È gi faire 







Cuir noir, d'énormes lunettes de soleil 
et un chapsau façon New-York. Sim- 


modeme, et d’un demi-geste, change 
de rythme ou de thème, sans crier 


ete : . ré |. un document brut qu'on aura | 

- ON nee Bear nes || Bears St | 
Stan eme est re- moire. Cette année, changement à vue. les quartiers noirs d'East Saint-Louis, 

[serge] D es pe + oi illustre deux traits de || au Palais des sports de Turin, Miles feuilerte distraiement l'album sou | 

ie que par Washington. On ré: | fe on de <r res ne 3 une veste à franges, rouge venir de Son passé musical qui se | 

nn be ainsi dens Ja. situation de Pare comme £a chemise, un pantalon de confond avec l'histoire du jazz | 













la régios n'est qué trop habituée 9 É le. Et ! re ! e 
ï -de L Es. dan ude de certains régimes à ple détait vestimentaire ? Vous vou- gare. 
de Le roi Hussein west pas le grofèrer par la victime les mer pers il n'y 2 pas de détail pour Autour de lu, au doigt et à l'œil, 
à : h la songes du bourreau. L ë eh an au rs nos se tient le même gr due l'an der- | 
moins meracé, 1 redonte la mise . ta mise et son image, : ere PEONPN QUE 
BRUNO FRAPPA re, js quaramta ans qu'il nier, augmenté d’un bon finisseur, le 


. en œuvre de ce qu'on a appelé | D 
I « option jordanienne de | | 

"Sharon >», c’est-à-dire: la 
création à ses'dépens d'un Etat | 


gurtariste Jahn Scoffield, Paurtant ils 
Sont entrés, les uns et les autres, 
avec la simplicité et l’aimable désin- 
vohura de musiciens de studio qui 
reviennent de la pause. Le groupe est 






occupe le rang que l'an sait, l'air tou- 

Jours plus appuyé d'en avoir vinge... |} 

est né à East Saint-Louis en 1926. 
Îl'invente tout, at prévient l'envie 








des photogrephes, leur sert exacte- 
ment les poses qu'ils attendent de 
lui : là nonchalance étudiée, la gri- 
mace narquoise, les bras jetés en 
l'air. Clavier électronique et trom- 
pette à la fois. fl joue, déambule en 
dansant, lance des traits plus surpre- 
nants encore, plus déchirants que 
lors de la dernière tournée, rôde 
autour du blues comme un New- 
Yorkais aisé revient en douce dans 


| Le Passé empiété 





Ë L'événement littéraire 











convenable, excellent si l'on veut, à 
l'image de Mike Stern, habile fournis. 
seur de eplanse à {a carte, ou du 
saxophoniste Bil! Evans, dont l'inten- 
tion, de toute évidence, n'est pas de 
faire oublier Charle Parker, John Cal- 
träne, nm même Wayné Shorter… 


FRANCIS MARMANDE. 
{ Lire la suite page 15,) 
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Le Monde 


FEMMES 


A travers les revues, 
Yves Florenne 
part en expédition 
vers des contrées 
ou des temps lointains 
pour regarder 
comment l’idée de la fête 
était associée 
à celle de la femme. 
C'est du côté des images, 
des symboles, 

| de la culture, 
qu'Anne-Marie Hirsch 
recherche l’évolution 
d'une vision de la femme 
et oppose notamment 
celle des Egyptiens, 
peu sexualisée, 
à celle de notre monde 
occidental. 
Martine Isnard 
regarde délibérément 
ce qui se passe 
sous nos yeux. 
Malgré les efforts 
appréciés 
du gouvernement 
de la gauche, 
elle estime 
que le changement, 
pour les femmes, 
c’est d’abord de choisir 
leur vie, 
de parvenir 
à l'égalité totale 
avec les hommes. 
Ce qui n'est pas 
toujours 


réalisé dans les faits. 


| Vues et revues , par YVES FLORENNE 


UR la condition de la femme 

— formule un peu condescen- 

dante et fatiguée qui signifie 

trop < mise en Condition», — 
l'anthropologue nous en a nd 
davantage que le discours féministe, 


pour ne rien dire du discours politi- 
que qui s'est toujours un peu laissé 
traîner en renäclant. Et quand 


l'anthropologue (mot heureusement 
bisexué) est au féminin, sa pensée, 
avec non moins de rigueur, prend 
une couleur différente où la femme 
se déclare : on s'en est aperçu 
récemment à Ia belle leçon inaugu- 
rale de M Françoise Héritier, dont 
la chaire toute neuve succède, au 
Collège de France, à celle de Claude 
Lévi-Strauss. 


A propos... Les mots, décidément, 
trahissent. Loi Tantiropolc ils és 
keoL Pourquoi l'an! pue est-i 
tout ce qu'il est, et le gynécologue, 
son parfait symétrique, n'est-il que 
ce qu'il est ? C'est que les plus vieux 
mots, et les plus meurtriers, ne sont 
pas rcés : Mulier tota in 
utero. (Toute la femme est dans 
son utérus). Comment, dans cet 
organe, aurait-on pu décemment 
loger l'âme? Ii en reste quelque 
chose, ici et là. Tandis que l'homme, 
toujours ct partout, est 1ou! entier 
âme et tête. Question de condition 
uaturelle, justement Aussi est-il 
Juste et naturel, le génie de La langue 
d'ailleurs l'imposant, que la revue 
magistrale où cette réflexion à 
bâtons rompus trouve son prétexte 
dans l'étude d'une femme sur des 
femmes. que cette revue s’appelie 
l'Homme. 


Dans un texte très instructif, 
M Véronique Bouillier décrit et 
commente les fêtes des femmes au 
Népal (1). instructif en ce qu'il 
illustre, par des traits singuliers, tout 
ce qu'on ne sait que trop en général. 
D'al . si ces fêtes sont particu- 
lières aux femmes, c'est que les 
hommes en ont ainsi décidé, et elles 
ne sont célébrées qu’ -« en fonction 
des hommes». La soumission au 

voir, social et spirituel, s'y mani- 
este dans les mythes qu'elles 
miment, avec une gravité triste. 
Triste, à nos yeux, certes. Mais pour 





la « défaite absolue » accom- 

pagnées de nos illusions per- 
dues quant à la présence féminine 
dans nos cultures occidentales, nous 
nous retrouverons dans un gouffre 
de désespoir. D'accord. bien 
entendu, notre siècle nous a fait voir 
des monstruosités telles que nous 
aurions tort de fermer les yeux et de 
boucher nos oreilles en face de cette 
démence anticulturelle. 

Mais voilä, nous sommes des êtres 
humains, nous connaissons nos fai- 
blesses, nous acceptons nos défaites, 
nous avons honte de certaines 
lächetés, et malgré cela nous espé- 
Tons toujours. 

La culture ? C'est bien l'espair de 
réaliser un certain art de vivre pro- 
pre aux humains dans leur prodi- 
gieuse universalité, La culture est 
au-delà du politique, du social et de 
la guerre démodée entre les sexes, 
nous semble-t-il. Une réflexion sur 
ce qui est son essence nous place 
aussitôt sur un plan différent. Diffé- 
rent de ce que l'on appelle la hiérar- 
chie des valeurs culturelles. En 
effet. ces dernières nous agressent 
avec la violence de leur langage, qui 
place en « colonne verticale - ce que 
nous avons pris pour habitude 
d'appeler les «symboles virils » : 
puissance, domination. pouvoir, 
argent et, même, propriété. Tous les 
bumains. hommes et femmes, ont 
fait depuis des centaines d'années de 
ces symboles leur «religion» de 
l'avoir. de la possession, de 
l'égoïsme de chacun. 

Est-ce que les femmes ont le droit 
de se croire innocentées et de se 
défendre contre les symboles d'un 
langage curieusement sexualisé en 
vainqueur et vaincue ? La symboli- 
que de ce langage s'est développée 
lentement au cours de deux mille ou 
trois mille ans au cœur d'une buma- 
unité quotidiennement menacée de 
catastrophes naturelles, famines et 
épidémies. Cette humanité luttant 
pour sa simple survie, traumatisée, 
angoissée, avait trouvé autour du 
veau d'or une idole dont même 
Moïse n'est pas venu à bout. 
Pouvons-nous réeliement supposer la 
création d'une symbolique nouvelle 
toute blanche en face de l'autre 
toute noire ? Ne faudrait-il pas cher- 
cher en nous-mêmes certaines 
causes profondes qui. à un moment 
de l'histoire, nous ont fait accepter 
avec complaisance une image fémi- 
nine très sexualisée qui, en contre- 
partie, nous baussait vers la sain- 
teté? Une autre image féminine 
avait pourtant existé auparavant 
dans l'ancienne Egypte — une 
culture que les égyptologues appel- 
lent une « gynécocratie», — el 
quelle culture ! 

Oui, une é tie — non 
un matriarcat ! Toute la différence 
se trouve dans ces deux termes dont 
l'analyse est facile à faire. Non pas 
l'autarcie d'une « Mère déesse qui 


< \ T1 nous suivons la pente raide de 





clles ? Religieuses, ces fêtes n'ont 
rien de libératoire. N'allez pas rêver 
au délire, pourtant non moins sacré, 
des Bacchantes. Ce qui n'empêche 
que le scénario éternel ne paraisse 
ici encore : les femmes sont exposées 
comme créatures dangereuses et 
menaçantes, dont les désirs mettent 
en péril la vertu-force de l'homme et 
la pureté du lignage. Toutefois, il est 
deux fêtes où les femmes miment 
pour les honorer les amours de la 
déesse et du dieu. Rite érotique, 
cette fois, danses « indécentes > 
(rapportées à la conduite ordi- 
naire). C'est qu'à ces létes-là, les 
hommes participent. Entendez bien : 
en spectateurs seulement; tout au 
plus en musiciens. 


Ce théâtre rituel ne fait alors rien 
d'autre que de nous apporter la plus 
antique et universelle des scènes : la 
femme spectacle de l'homme. Il est 
vrai, et c'est heureux, qu'elle se plaît 
à l'être. Le plaisir est plus grand à se 
regarder dans le regard des hommes 
que dans les miroirs. 


L'ethnologue observe et décrit ” 


avec une objectivité toute scientifi- 
que. Mais ne signerait-elle pas, elle 
se déclarerait elle aussi, entre les 
lignes et, ep tout cas, avec éclal, par 
le titre seul, sans autre rapport avec 
son étude que d'être l'imagination 
du contraire. Un titre dénonciateur 
de la réalité, lourd de nostalgie, 
d'attente, de menaces, de promesses, 
jusque dans les points de suspen- 
sion : = Si les femmes faisaient la 


fete...» 


Eh bien ! il y a quelque chose de 
plus tristement révélateur que ces 
fêtes réglementaires, que ne font 
les femmes, que les hommes 
gour elles, et pour eux : c'est qu'en 

ident, dans La société victorienne 
qui a pris fin (est-ce si sûr ?) n'ya 
pas soixante ans. « faire la fêtes a 
exprimé la chose la plus dégradée, la 
plus basse : dans la bouche de ceux 
qui le disaient, et la « faisaient ». Et 
voilà que du fond de la mémoire. si 
lointaine, si ancienne qu'elle n'est 
que l'écho répercuté d'autres 
enfances, me revient une expression 
disparue Qui signifiait la même 


ont 





idées 


Un certain art de vivre 


par ANNE-MARIE 
HIRSCH (*) 


préside à la naïssance et à la mort». 
mais une culture qui vénérait cer- 
taines valeurs dites féminines. bien 
résentes dans l’homme er la 
emme, élevées dans l'ancienne 
Egypte en valeurs culturelles et reli- 
grieuses profondément vécues. 

La symbolique des représenta- 
tions abstraites n'avait pas suivi en 
Egypte l'échelle des valeurs hiérar- 
chisées d'après le modèle « viril» de 
domination, de puissance sexuelle et 
de technicité hypervalorisées. Dans 
cette culture d'Égypte qui nous ravit 
aujourd'hui, les valeurs fondamer- 
tales ont été le sensible, l'esthétique, 
l'art appliqué aux objets de la vie 
quotidienne, la poésie d'un univers 
où l' «âme sœur» de l'amour vrai, 
Isis et Osiris — frère et sœur, — Le 
don de soi et le respect de l'autre 
étaient considérés comme essentiels 
dans le rapport homme-femme. Les 
deux éléments de la spécificité 
bumaine, le masculin et le féminin. 
ont été associés dans une culture peu 
sexualisée — peu sexualisée dans le 
sens que nous avons pris l'habitude 
de donner à La sexualité , celui de la 
domination et de la soumission — 
venue prétendument du règne ani- 
ral et directement appliquée aux 
humains. Dans cette gynécocratie 
appelée ainsi par nos égyptologues 
occidentaux, eux-mêmes condi- 
tionnés dans le sens perverti de ce 
qui est «sexualité» — rencontre 
amoureuse, — les valeurs humaines 
ont été probablement moins tachées 
de sang ! 


La virilité combattante 


den Re trans sa fes PE 
len per-Sexul n'ont 
résister à la suprématie de Lfore 
physique, élevée en mythe. 
isqu'on leur refusait l'apprentis- 
sage du langage, de l'écriture et de 
toute connaissance abstraite, les 
femmes allaient devenir automati- 
quement inférieures, au point de vue 
culturel, et exclues du monde de la 
création de sociétés structurées, 
ennoblies par la pensée et la connais- 
sance. Les hommes avaient été 
obligés de se battre contre les fléaux 
venant d'une nature impitoyable 
dans des régions de la Terre moins 
hospitalières que celle d'Egypte. 
Alors leur souci capital avait la 
postes pour assurer la survie de 
l'espèce humaine, espèce particuliè- 
rement fragile physiquement mais 
dotée du merveilleux pouvoir d'ima- 
gination et de création d'un outil de 
travail adapté aux conditions de la 
lutte pour La survie. Ne condamnons 
pes trop vite et ne jugeons pas £rop 
acilement cette « virilité » combat- 


f*} Docteur en médecine. 








chose que « faire la fête». C'était 
« Faïre la vie ». J'entends et revois 
soudain ma très jeune tante, elle- 
même prolongeant sans donte des 
façons de dire qui se conservent 
dans les provinces, baissant la voix 
et les yeux pour chuchoter à ma non 
moins très jeune mère, parlant d'une 
dame blonde et rose, très « comme il 
faut», que je revois aussi : - Elle 
fai la vie. + Il me semble que seules 
les femmes le disaient, et seulement 
en parlant des femmes. Seules les 
femmes « faisaient la vie ». 
hommes, eux, ne faisaient que la 
bombe. D'ailleurs, ils continuent. 


Faire la vie recouvrait toute La 
gamme de l'abjection : de faire 
l'amour à faire le trottoir ; l'amour 
fôt-il l'amour Fou. et d'autant plus 
damnable s'il l'était + Faire la 
vie. » Qu'une expression aussi sim- 
plement magnifique eût été sponta- 
nément inventée pour dire : « Ce qui 
ne se fait pes. cela en dit long sur 
une mentalité et une société. 





Le froid et fe chaud 


Sur le théâtre où la femme se 
représente, où elle est représentée. 
psychanalystes, hiatres, neuro- 

gues, depuis Étarcot et Freud, 
comptent au premier rang des met- 
teurs en scène. Mais avant eux, il y 
avait les médecins tout court. La 
femme -/roide et humide- des 
anciens, « molle dans toutes ses 
parties », est restée la même pour la 
médecine des Lumières ; ce qui ne 
lui paraissait nullement contradic- 
toire avec son diagnostic d'une 
neture malade de ion, livrée à 
l'instinct, incendiaire incendiable : 
alors que les hommes, eux, êtres de 
raison, sont contenus par l'honneur, 
par l'exercice du devoir privé et du 
Service public. Pauvres femmes, 
« comment raient-elles com 
penser par les vertus civiques les 
vices de l'utérus ? + Une autre vue 
est plus bienveillante, presque exal- 
tante, puisqu'elle identifie la femme 
à la vie même, laquelle se consomme 
de sensibilité, se consume de son 
propre feu. Bref : la femme est un 
modèle. de pathologie (2). 





tante et probablement nécessaire à 
un moment donné de notre histoire. 
Mais cette hypersexualisation et 
son my1h€ de le force n'ont plus de 
raison d'être de nos jours. 

Aussi curieux que cela nous 
paraisse, ce sont les sciences natu- 
relles et !a biologie qui se sont appli- 
quées à faire des femmes des êtres 
humains biologiquement « infé- 
rieurs». Le dix-neuvième siècle a 
été la chambre à torture pour cer- 
taines femmes voulant vivre < leur 
vie». Ces femmes-là n'étaient que 
des - hommes manqués =» — car une 
femme vraie ne pouvait avoir des 
capacités intellectuelles ou artisti- 
ques, son cerveau plus petit que 
celui de l’homme étant jugé inapte à 
l'abstraction et à la pensée auto- 
nome. Elle était classée de « nature 
inférieure + dans l'esprit évolution- 
niste des scientifiques du dix- 
neuvième siècle — on a parlé de 
«nature» au cours du dernier siè- 
cle, celui qui allait étre baptisé 
« victorien », — dont les préjugés et 
les idées toutes faites condamnaient 
toute ébauche d'individualisation 
des femmes. La « différence anato- 
mique » des sexes devint l'A B.C. de 
leurs comportements respectifs et de 
l'univers de leur « psyché >». 

Nous sommes en 1983, la femme 
a su réaliser ces dernières années 
une sorte de métamorphose de son 
étre au monde. Avec ténacité. avec 
courage, avec un langage enfin inté- 
us en tant que moyen d'ex _ 
sion subtil, singularisé, privilégié. 
femme parle aujourd'hui! Son lan- 
gage n'a nullement besoin d'autres 
symboles, le langage est assez riche 

nous donner ce dont nous avons 

in, il nous semble. Pour en 
exclure ce qui sera devenu inutile ou 
u ou tout simplement un peu 

La communication entre 

bommes et femmes semble de nos 
jours en train de devenir un vérita- 





le échange d'idées. Garçons et 
filles vont dé: ir ensemble ia vie 
et la culture. 


La culture! La technique bien 
ise serait la base de la créa- 
tion ? Nous aimerions plutôt 


d'apprentissages multi] en effet. 
Inchipensables ? Même le mouve- 
ment de la exige un appren- 
tissage. Et l'imagination créatrice ne 
ferait pas grand-chose si l2 main 
n'avait pas 
vue de créer. La technique ne suivra 
que de loin l'écriture, la peinture ou 
le langage musical dans un ensemble 
‘culturel qui fera le tour du monde 
civilisé, un mouvement de ren- 
contres et d'échanges qui n'a rien de 
hiérarchisé en - colonne verticale », 
mais qui sera un moyen prodigieux 
d'espoir en l'humain retrouvé — non, 
il n'y pas de « défaite absolue » de la 
culture — mais à une condition : ne 

lui infliger des épithètes de 
mythes dont, en effet, notre siècle a 

lert. 


pas 
1r0p souff 


Rituels et autres fêtes 


se demande comment les 
médecins, et les hommes en général, 
n'ont jamais soupçonné cette robus- 
tesse, cette vilalité qui ont ds 
aux femmes d'affronter tant de gros- 
sesses toujours dangereuses, 
d'accouchements souvent effroys- 
bles, et tout ce qu'ils auraient été 
fort incapables de supporter. Nons 
venons seulement de nous - 
voir, toute faiblesse disparue, 


résisté à tout, elle survit à tout, et 
aux hommes plus qu'à tout. C'est un 
peu plus qu'une lapalissade de dire 
que ce sont les femmes qui font les 
veuves. Si nombreuses, résistantes, 

rsisLay et souvent comme sou 
dain existantes quand elles parvien- 
nent tard à cet état, enfin allégées de 
leur « condition ». Ce n'en serait pas 
moins une vue bien affligeante qui 
inclinerait à conclure que, de routes 
«les maladies des femmes», Ja 
seule vraiment grave, c'est l’homme. 

Le dix-huitième siècle, tout 
cas, ne le pensait : ai le suivant, 
qui invente L'hystérie, voulant à son 
tour y trouver la femme tout entière 
et rien qu'elle : simplement et 
comme toujours en 2 nt des 
mots. Puisque l'Aysrera où ustera 
des Grecs et l'urerus des Latins est 
le nôtre : on y revient toujours. Une 
femme encore. Gladys Swain, nous 
donne une étude pénétrante de l'hys- 
térie dans ses avatars : médicaux, 
biologiques, certes. Mais bien plus 
encore, puisque son titre à elle n'est 
rien de moins que - L'âme, la 
femme, le sexe et le corps (3) ». On 
voit que tout y est, compris l'homme 
non nommé. 

Mon prélude était une fête triste 
de captives millénaires. Mon dernier 
mouvement conjugue le jarzo 
appassionata avec egro vivace : 
la femme-fêie, en fête, maîtresse de * 
lement, c'est 


la fête. Or, 
encore dans l'Orient qu'on la trouve. 
En littérature, sans Poésie, 


en 
mais c'est bien 12 qu'est La vérité 
vraie. 


Le lecteur des Mille er Une 
Nuits, évourdi par le tapis volant, 





is à manier l'outil en | 


"elle la 


TE Lo] 


PE 


jOù 
| 
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aujourd'hui, pour la gauche, qui doit 


temps sont difficiles. || esr à 
se demander s'il pourra jamais 
en être autrement Difficies 


faire ses preuves dans Fexercice du ‘ 


Î 

l 

l 

Î 

| pouvoir, face à une droïe qui n'a à 

! faire preuve de nen. La drone, dans 

| c pays, bénéficie d'une sorte de 
légitimité quasi divine, qui lui vient de 

| la pire des traditions politiques : le 

| libéralisme, c'est-à-dire larbntraire 

j pouvoir de l'argent et de l'entregent. 
C'est là la liberté à la française. Que 
lui importe, à cette droite, de n'avoir 
pas la légalité si elle a cette légiti- 
mité ? 

H est donc bien difficile pour Le 
gauche d’être à la fois respectueuse 
des pnncipes de la droite et porteuse 
des espoirs ds la gauche et de sa 

| tour autre conception de la fberté. 

Cependant, les difficuttés da le 

| gauche au pouvor ne feront pas 
renoncer Ceux et celles qui l'y ont 
portée. Et notamment les femmes. 
M. Mitterrand ferait mieux de regar- 
der par là, du côté de ceux qui l'ont 
élu, plutôt que de prêter le flanc aux 
éternels épouvantais brandis par la 
droïte. 

Que la gauche su pouvoir soit 
attentive à une droite hargneuse peut 
passer, si cette attention ne |a 

détourne pes de ses propres élec- 
teurs : les espoirs du 10 mai n'ont 
pas à se perdre dans la bonne logi- 
que du réalisme capitaliste. La gau- 
che se doit d'appliquer la politique 
pour laquelle elle a été élue. Elle a un 
septennat devant elle pour ne pas 
tromper ses électeurs. 


M Mitterrand 
doit nous dire merci 








voix au 
Une des isçons à tirer du 
10 mai 1981, c'est que la gauche 


nous aujourd'hui ? Comment vivons- 
nous ? De quoi vivons-nous ? 





























enivré de voluptés diverses, 
d'encens, d' , de vin — oui, des 
libations à Allah : il n'a pas le temps 
de s'en étonner non plus — s’avise- 
t-il de l'incroyable liberté de ces 
femmes, dans La ville et dans la vie, 
.e« si promptes à prendre l'initiative 
amoureuse ? Sans doute, il arrive 
qu'on leur coupe La tête, voire le 
corps entier, mais pas plus qu'aux 
hommes, fussent-ils vizirs. Une 
l'emporte sur toutes. -Et justement 
l prend, cette initiative, aussi 
vierge qu'elle soit, dans un délire de 
passion et d'audace que le traduc- 
teur, parfois, voileunpeu  . 


Aussi, quel plaisir de voir 
l'anthropologue appronfondir avec 
enthousiasme cette + geste de Bou- 
dour »! (4) C'est d'abord, ne vous 
Fassiez-vous aperçu que de cela en la 
lisant, la plus merveilleusement brû-- 
lante des histoires d'amour, dans un 
livre qui en compte autant que de 
nuits. Mais on nous que c'est 
bien plus encore : la princesse Bou- 
dour, reine des pleines lunes. beauté 
sans pareille, amante insigne, dans 
un récit qui « fonctionne comme la 
Jête » (nous y voilà) est l'androgyne 
mythique; le Pouvoir, non seule- 
ment sexuel mais social, politique, 
en lutte et alternance avec le pou- 
voir masculin ; elle est donc aussi le. 
mythe moderne, la femme d'à pré- 
sent, l’anti-Œdipe, la « machine 
désirante», ct quoi encore? Le. 
puissance, Ie rêve, le bonheur, la fête 
perpétuelle. Boudour, ou le triom- 
phe de la femme qui, pour être: 

emme n'en est pas moins homme, 
père, roi; mais tont autant souve- 
raine lunaire, source de féerie et de 
magie (Simone de Beauÿoir l'excuse 
et nous pardonne), et par-dessus 


tout, l’'amoureuse, l’emour fou, 
Famour folle, — oui, 
mais au féminin 


(1) T. XXII Ne 3. « Les fêtes dans le 


hindou ». Collège de Fi 
IL M se Ei 


2) F. Azouvi, . , 
ln uvi, Diogène, Ne 115, Gal 


(3) Le Débat, mars 1983. Gallimard. 
OU M. Matarasso, Diogène, Ne 118. | 
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est notre victoire ? 


par MARTINE ISNARD (*} 


Depuis plus de dix ans, nous 
avons secoué le soce du pouver 
patiercal. Nous avons attaqué des 
ceritudes de ca pouvoir. 

Nous l'avons contraint à des expli- 
cations à partir de l'avortement, de 
la fibre maternité, du viol, de ia Œs- 
crimunation sexuelle dans le travail. D 
a rermué 585 vieux principes, à s'est 
empêtré dans ses contradictions, 
celles que nous avons désignées : 3 a 
Miché des lois, # a pondu des cicu- 
aires, il a fait les gros yeux eux 
patrons sexistes. Ps, :| nous 3 coulé 
des yeux mouillés da contrition, nous 
promettant des jours meilleurs quand 
la crise de ses messieurs sera épon- 
gée. 

Nous avons pris ce qu'il y avait à 
prendre : fa pilule, d'abord, fin mot 
de notre Hbération, Et nous avons 
voté, choysnnes CONScientes que 


et à leurs adeptes, si nous avons été : 
nombreuses à voter à gauche le 
10 mai 1981, fait sans précédent 
depuis que les femmes votent {et à 
n'y a pes si longtemps !}. c'est que 
notre propra MOuvernent, notrs Pro- 
pre politique nous à portées à cette 
conscience. M. Mitterrand et son 
gouvernement doivent nous che 
merci Quant à nous. je na vois.prs 
encore où est notre victoire. 


l'impossible gestion du quotidien. 
Que M. le président et les siens se 
souviennent alors qu'ils ont une 


des femmes, si les droits de 
homme, c'est aussi le seul droit 
accordé aux enfants de servir d'alibi 
à des pères en perte de pouvoir, alors 








cend ia poubelle. Le changement, 
pour les femmes, ce n'est pas 30 F 
supplémentaires d'allocations fami- 
bals (bien que ce soit toujours bon à 
prendre). 


ment, pour les femmes, cs n'est sur- 


Non, ce n'est pas pour cels 
nous nous soulavons. - A 

Le changement, pour les femmes, 
et pour les fernimes da tous les âges, 
c'est choisir leur vie, c'est-à-dire 
avoir les moyens de ia choisir, 
l'argent pour la choisir. C'est l'égalité 
totale, sans conditions, sans restric- 
tions, avec les hommes, face à 
f'emploi, aux études, aux promo- 
tons ; ce sont des moyerñs auro- 
nomes de subsistance aussi pour les 


femmes vieillissantes. 

L Et que l'on. cesse radicalement, 

5 à de la Éberté 
85 


femmes à des sffaires de 
famille 5 . 

: Et ma foi, si alors, si ensuite; des 
femmes siment à partager leur Bt et 


“leur vis avec un homme, si'sllss veu- 


lent donner des pères à leurs. 
enfants, elles pourront le faire en 


(*) Militame féministe. (Aix-en- 
Provence), . ENS 


















































































SR qu 
” 

M © à 
HER 

pe 

dt 

me, 


















- publique et en coulisses qui a mare 












°°°LE MONDE — Mardi 12 avril 1983 


étranger 


nm Dana À 





L'ASSASSINAT DU DIRIGEANT PALESTINIEN ISSAM SARTAOUI 





Le congrès de l'intemnationale socialiste 
a d'une protection pe 











listes et social-démocrates. II.ne se 
. faisais jamais suivre par des 

du corps, car il voulait se sentir B- 
bre, 11 avait une certaine. philoso- 
phie de la vie. 1 faisait de sa vie un 
acte de courage. > Danÿ la confé-- 
rence de presse de -clôture du. 


se Mots i s. aë ‘commis ä 9.h 15 par deux 


; protection. 

mem de l'attentat dont il à Eté vic- 
. time, Îl est difficile d'admettre, en 
. tout cis, qu’un rässemblement de 


‘personnalités aussi iportantés, re- 

présentant des forces politiques di- 

rectement liées à quelques-uns des 

conflits les plis meurtriers de 

monde, ait pu avoir lieu sans qu un 

Des efficace de sécutité soit en 
ce. 


La rédocatre s'est, da effet, ienbe 
dans un grand hôtel de crane 
dont un tiers seulement était 


- par des congressistes. Dans le hall, 


dans les restæurants, dans les cou, 


* loirs et les ascenseurs, des diri- 


pus, coma -comme MM: Æcevit -(Tur- . 

quie), Shimon Pérès {israël), Wakid 
Joumblatt {Liban} et bon nombre 
d'autres, se.mélaient à des touristes : 
bronzésen short. Seule exception, le * 


. Commandant Bayardo Arce,: du 


Le sainedi 9. ail tes” ‘délégués 
avaient été invités à une-corrida à la 


- portugaise Au-premier. rang, 


MM. Soares, .Feli] lipe Gonzales, Jos- 
pin et Willy applaudissaient 
toreros. ures. 


asiatiques, suivaient ‘attentivement. 
le spectacle, de même que quelques 
agents de la sécurité en civil, très fa: * 
cilement identifiables à° leur .macs: 





Pe notre saïrespoñdant 


: Albufeire,- = «Je Jak sowve è 
rencontré dans des réunions socia- - 


Interrogé. « « Ceci démontre bien no: 
tre_sous-développement !» s'excls- 
mait M. Soares en arrivant à l'hôpi- 
ta vers 16 benres. 


| 2 About partant | 
“Selon M. Apugished, l'attentet a 


hommes qui se trouvaient juste en 
fece du bureau de la réception de 
- l'hôtel. Après avoir abattu leur vic- 
time à bout partant, les assassins ont 
eu Je temps de traverser le ball, de 
courir une cinquantaine de mètres et 
de dans on quartier de 
“villes, en contrebas de l'hôtel. Les 
quelques policiers qui se trouvaient 
sur place ont réagi à retardement, ti- 
rant des coups de fou sans aticindre 
leurs cibles. $ 


Accablé, M. Soares expliquait, au 
“cours d'une conférence de presse, 
qu'il avait Dore au pren er mi- 
aistre portugais d'assurer la proteo- 
‘tion des délégués et des invités les 
plus importants, M. Mateus, secré- 
taire’ du parti socialiste portugais 
“pour les relations internationales, 
‘8'était lui aussi'entretenu de ce sujet. 
avec le ministre de l'intérieur. Eavi 
rôn soixamie policiers avaient été en- 
-voyés sur les lieux. À quoi bon, dès 
: lors, que n'importe qui pouvait en- 
“trer dans l'Hôtel ? 


Le corps d’Issam Sartaoui est 
resté sur le sol du hall pendant deux 
heures et demie. C'était dimanche, 
et il Res médecin 16- 
giste. pl phes ont ainsi pu 
faire à l'age lour travail et les tou 
‘ristes satisfaire Jeur curiosité. Au 
milieu de l'après-midi, la police an- 
nonçait l'arrestation d'un suspect de 
nationalité mârocaine, du nom de 
. Yüssef Al Awat Logé dans un com- 
plexe touristique situé à quelques 
centaines de mètres de l'hôtel, il au- 
rait quitté sa chambre peu de temps 
re Pan Revenu une heure 

(us aurait pris un taxi pour 

se rendre à Lisbonne. 


Ss un restéuiant très : 
M d'Albufeira, 08 1 Fait faire direëteur joint d 


‘L queue avant d'obtenir une täble. ” 
Comme d'habitude; d'était accom- * 








: l'aéroport, de Faro à 20 heures. El 
s'est ensuite rendu à l'hôpital où se 
‘trouvait son camarade blessé. Deux 
“heures plus terd, il était à l'hôtel, à 
quelques pas de l'endroit où le crime 
avait été commis. Angoiss£, il de- 
mandait la présence d'un responsa- 
“ble. Personne n’était là pour répon- 
dre à ses questions... 


JOSÉ REBELO. 











Pendaut tout le congrès, le diri 


gran lestinion avait ELE en effet . 
° rt Pierement actif et. s'était 


trouvé au centre de'la 
Etait-il invité à dure 










DANS 


tbe, s* es, Salsa À M has 


l'hmernatlonele 
dosné. son. neue: 
1éresser à lo cause de l'imternationa-" 


lisme, dux. problèmes. du . 


er au dialogue Nord- 
Sud > Pour Igam Sermoni, l'TS. 
devait.rocomnaître « Le drair inalié- 
rs ri le palestinien à l'av- 

ion, à la construction 
d'un Er dans les territoires qui 


. toutes les 


k nal palestinien @ dé 





{Dessin de PLANTU), J 


Le conseiller de M. Arafat 
se savait menacé 


Fssam Sartaoui avait été plusieurs 
fois menacé au cours des derniers 
mois et avait même reçu conseil de 
TO.LP. de «se mettre à l'abri» 
Pour quelques mois, avait-il déclaré il 
Ya deux semaines à l'A.F.P. 


Ces menaces faisaient suite à l'en- 
tretien officiel à Tunis entre la chef de 
l'O.LP., M. Yasser Arafat, et plu 
sieurs personnalités israéliennes, 
dont le générai Peled, qui avait été 
un succès pour l'action diplomatique 
de M. Sartaoui, En mars, il avait reçu 
de diverses sources des « avertisse- 


. ments +, dont certains explicites. 


Un communiqué du groupe Abou 
Nidal, téléphoné à l'A.F.P. et publié 
en même temps par un quotidien en 
arabe à Londres, avait notamment 
accusé Sartaoui d'avoir « vendu » 


des informations au quotidien The 


roRr mu mer de |'EStaTEE Contre 
l'ambassadeur d'Israël à Londres, 
M. Shlomo Argov, grièvement blessé 
dans .un attentat en juin 1982. Le 
quotidien.britannique, à l'occasion du 
procès des auteurs de cat attentat, 
avait accusé Abou Nidai de travailler 
pour les services secrets irakiens, ax- 
Pliquant que le chef du commando 
Qui avait attaqué M. Argov était lui- 
même un coionel irakien. 


La semaine suivante, le quotidien 
allemand Die Weit avait affirmé que, 
au cours d'une réunion secrète à la 
fin de la session du Conseil national 
palestinien, des dirigeants de [’O.L.P. 
avaient condamné à mort Issam Sar- 


taoui pour son attitude jugée « ex- 
cessive » dans l'ouverture vers {es 
Israéliens. 

Issam Sartaoui avait jugé l'infor- 
mation totalement infondée et af- 
firmé qu'on « cherchait par avance à 
brouiller les pistes ». || avait néan- 
moins confié à un journaliste de 
FAF.P. qu'il regrettait que ia cen- 
trale palestinienne n'ait pas démenti 
cette information. 


Recherché 
par le groupe Abou Nidal 


lssam Sartaoui en avait conclu 
qu'il était recherché par le groupe 
d'Abou Nidal, qu'il accusait — il 
l'avait affimé notamment au cours 
d'une conférence de presse en juillet 
1982 à Paris — de travailler pour les 
services secrets israéliens. 


N'étant pas le représentant officiel 
de l'O.LP. à Paris — où il résidait, — 
lsssm Sartaoui ne bénéficiait que 
d'une protection policière réduite et 
ne se sentait en sécurité nulle part. 
Sa principale protection était un sim- 
ple gilet pare-balles. Malgré les 
conseils reçus de l'O.LP. ces der- 
nières semaines, il avait décidé de 
poursuivre ses efforts, car, avait-il 
expliqué, son travail était « plus im- 
Portant que jamais » depuis que 
M. Arafat avait reçu les responsables 
” comité israélien pour la paix à 

unis. 





De notre correspondant 


sont les siens ét au libre choix de 
son légitime représentant, l'O.LP. » 
L'LS. devait, d'autre part, exercer 

pressions en vue de la par- 
ticipation de 1'OL.P. dans toutes les 


" négociations pour la paix au Proche- 


Sans une telle participa- 
tion, te à ne sera pas possible », 
affirmait-il. Pour démontrer la 
bonne volonté de l'O.L-P. dans la re- 
cherche. d'une solution négociée au 
conflit, Issam Sartaoui it les 
décisions prises au cours der- 
niers conseils nationaux de certe or- 


sition a été acceptée par -quelques- 
ki red Fr rte en pour L paix 
fe Conseil israélien pour la 
israélo-palestinierine. Malheureuse- 
ment, d'autres mouvements israé- 
liens, qui se définissent eux-mêmes 
-comme progressistes et démocrati- 
qu à eo à ce titre, associés à 
organisations internationales 
fau à présent de. iques, ont 
Tr " nt de participer 
“à ce dialogue», observait Issam 
Saraout, faisant ainsi allusion au 
parti tavailliste de M. Pérès. 
ee dirigeant palestinien i 
ne 
comme Ob- 
jecsif national l'ên ment d'un 
“Etat palestinien sur une partie de la 


* Palestine libérée dont tous les }s- 
. raéliens se seraient retirés. Le que- 


zorzième Conseil narional a 
confirmé les conclusions du somme 
de Bagdad, qui s'éraït prononcé en 
faveur d'une paix juste et durable 

au Proche-Orient, fondée. sur le re- 
trait tr des lerrhotres ne 

nt la guerre de 

a + ir développement des droits 
nationaux palestiniens en accord 
avec les résolutions des Nations 


unies. Lors du quinzième congrès, : 


lO.L.P. a souscrit au plan de paix 
de Brejnev qui, significativement, 
contient un paragraphe affirmant 
de façon explicite le Paroit de 1ous 
Îles Etats de la région, y compris Îs- 
raël, à vivre en sécurité et dans l'in- 
dépendance. Cumulant toutes ces 
ons, notre dernier Conseil a 
une fois de plus manifesté son sppui 
au plan Brejnev et ratifié les 
sions du sommet de Fès. L'OLP. 
est de toute évidence e: par 
les ep des actes dans la 
recherche de x. C'est un de- 
voir pour le le de le reconnaître 
et pour ue toutes Les autres parties 
concernées d'agir de façon iderii- 


que. » 
L'hommage 
de MM. Pérès et Jospin 
L'assassinat a eu une conséquence 
i fate sur le iscu- 
tait de l'éventuelle élection de 
M. Joumblatt à la ‘vice-présidence 
de LTnrernetonAle socialiste a 
uestion prétant ue, 
dote devait se dérouler à bulletin sé 
cret. La nouvelle du meurtre à été 
connue ue juste AE le dépouillement 


ne eu ben : 
a dire Fe 


it, sans connaître le 
résultat du vote, a apr immédia- 
tement l'acce le la candida- 


ture du che du par no PAT socialiste pro 


Al ne Re dd les congres- 
sistes, MM. Shimon Pérès et Joum- 
blatt ont rendu hommage au dis- 

Tous les autres dirigeants 


Pcaiistes et sociaux-démocrales s'y 


sont associés. « Ces assassinat, a dé- 
claré M. Jospin. Jrappe un homme 

ué, : des usieurs années el dans 

le nombreuses enceintes internatio- 
nales, ne avec force et sincé- 
rité sa Joi en une solution négociée 
au problème dramatique du 
Proche-Orient. Cet acte esr un mes- 
sage de violence adressé à l'Interna- 


e. Fe MESSAGE DU DIRIGEANT PALESTINIEN AU CONGRÈS 


:« L'O.L.P. est de toute évidence 
| engagée dans la recherche de la paix » 


tionale socialiste afin qu'elle re- 
nonce à son action pour rapprocher 
des poims de vue et suggérer des so- 
dutions pacifiques au confitr 
israël C'est une raison de 
plus pour que les socialistes, en 
réaction à cet acte, poursuivent 
leurs efforts en faveur de la païx. » 
J.-R. 
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LE JOURNAL 


Un lundi sur deux 
chez votre marchand 
de journaux 


L'ennemi des extrémistes des deux bords 


Certe mort, il l'avait prévue, 
et vivait dens son ombre avec un 
courage et une détermination qui 
forçaient l'admiration de ses in- 
terlocuteurs. « Je sais que je suis 
condamné, mais je n'ai pas le 
choix. Je dois poursuivre ma mis- 
sion quoi qu'il arrive. C'est mon 
devoir de Palestinien », répétait- 
il inlassablement à ceux qui 
s'étonneient du Peu de Précau 
tions qu'il prenait pour assurer sa 
sécurité personnelle. Ses assas- 
sins potentiels, il les connaissait : 
« Les extrémistes des deux 
bords qui ne veulent pas d'une 
réconciliation israélo- 
palestinienne. » {{ admertait ce- 
pendant difficilement l'idée qu'il 
puisse tomber sous les balles 
d'un de «ses frères palesti- 
niens » et désignait plutôt ses 
tueurs parmi des « extrémistes 
israéliens qui ne peuvent SUuppor- 
ter la modération chez les Pales- 
tiniens ». { n'ignorait pourtant 
pas que le dissident palestinien 
Abou Nidal avait inscrit son nom 
en tête de la liste des « traîtres » 
qu'il convenait € d'éliminer phy- 
siquement ». Certe contradic- 
tion, il l'avait résolue une fois 
pour toutes en classant Abou Ni- 
dal parmi les « rénégats qui se 
sont mis au service d'lsraël ». 

Né en Cisjordanie en 1933, il 
avait dû fuir sa ville natale d'Acre 
avec des milliers d'autres Palesti- 
niens durant le première guerre 
israélo-arabe de 1948. Il était 
demeur£ cependant proche de 
son peuple et, après S'être spé- 
cialisé dans la cardio-chirurgie à 
l'université d'Ohio dans le Michi- 
gan, il n'avait pas hésité à tour 
abandonner pour rejoindre la ré- 
sistence palestinienne au lende- 
main de la guerre de 1967. I! 
avait d'abord fondé sa propre or- 
ganisation, la « Mouvement 
d'action pour la libération de la 
Palestine », de tendance massé- 
renne. A l'époque, il ne rejetait 
pas le recours au terrorisme. Il 
comprit cependant rapidement 
que seule une force centralisée et 
disciplinée pouvait contribuer uti- 
lement à la solution du problème 
et ne tarda donc pas’ à adhérer 
avec-son groupe au Fath, la prin- 
cipale organisation palestinienne 

per M. Yasser Arafat, 
dont il devint vite l'un des pro- 
ches et par la suite l'un des 
conseillers les plus écoutés. 


Des contacts 
sans caution officielle 


En 1976, lorsque l'O.L.P. dé- 
cida d'élargir ses contacts, li 
mités jusqu'alors presque uni- 
quement aux Israéliens 
antisionistes, Sartaoui est chargé 
d'entreprendre en France plu- 
sieurs sondages d'‘Israéliens non 
opposés à l'autodétermination 
des Palestiniens et à la création 
d'un Etat en Cisjordanie. Dans 
cette entreprise, il est aidé dis- 
crètement par Henri Curiel, com- 
muniste et juif égyptien recon- 
verti au service des mouvements 
révolutionnaires du tisrs-monde, 
comme Sartaoui, partisan du dia- 
logue israélo-palestinien et qui 
devait lui aussi tomber en 
mai 1978 sous les balles des as- 
sassins. Une demi-douzaine de 
réunions exploratoires ont lieu — 
dont l’une dans la midi de la 
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France dens la résidance d'été de 
Pierre Mendès France. Sartaoui y 
rencontre, antre autres, le géné- 
rat Matitzahou Paled, un des 
héros de la guerre des six jours, 
devenu « colombe ». l'ancien se- 
crétaire général du parti travail 
liste, le député Arieh Eliav et 
M. Ouri Avneri, rédacteur en chef 
de l'hebdomadaire Haolam Hazé, 
tous sionistes modérés fovors- 
bles à un dialogue avec l'O.L.P. 

L'organisation palestinienne 
ne cautionne pas Ouvertement 
ces entretiens, ef leur interrup- 
tion, vers la fin de 1976. est in- 
terprétée comme une condamna- 
tion du principe même des 
discussions entre Palestiniens ét 
sionistes modérés. Sartaoui fait 
alors l’objet de nombreuses criti- 
ques de la part des élèments ps- 
lestiniens radicaux et extré- 
mistes, qui l'accusent d'agir en 
< franc-tireur » en dehors de la 
légalité palestinienne. En fait, ces 
contacts engagés à le demande 
de M. Arafat n'ont jamais été pu- 
bliquement justifiés et defendus 
par l'O.L.P., tant au sein du 
monde arebe que devant l'opi- 
nion israëlienne, ce qui minait la 
crédibilité de l'intermédiaire et 
celle de ses interlocuteurs israë- 
liens. 

Les détracteurs palestiniens 
d'issam Sartaoui se déchainent 
particulièrement contre lui lors- 
que la presse autrichienne publie, 
en février 1977, une lertre au 
chancelier autrichien Kreisky 
dans laquelle le conseiller de 
M. Arafat affirme que les « Pa- 
lestiniens sont disposés à accap- 
ter un «état de non- 
belligérance » en contrepartie de 
la restitution de la Cisjordanie et 
de Gaza à la souveraineté pales- 
tinienne ». Les démarches entre- 
prises par Sartsoui auprès de 
l'Internationale socialiste portent 
cependant leurs fruits et en juillet 
1979, M. Arafat est reçu à 
Vienne par le chancelier autri- 
chien Kreisky et le président de 
LS. M. Willy Brandt. Le 19 oc- 
tobre, en compagnie de M. Arieh 
Eliav, devenu un des principaux 
dirigeants du parti Shell, Sar- 
taoui reçoit à Vienne, des mains 
du chancelier autrichien, le Prix 
intemational Kreisky pour « ris- 
ques personnels pris pour favori- 
ser la réconciliation des peuples 
palestiniens et israélians =. 


Les « risques », Sartaoui 
continuera à les prendre, malgré 
les mises en garde répétées 
d’Abou Nical, qui faisaient la na- 
vette entre Bagdad et Damas, le 
qualifié de « traïtre » et 
d'e homme à abattre ». L'assas- 
sinat en mai 1981 du conseiller 
municipal autrichien Heinz Nittel, 
proche du chancelier Kreisky, par 
des hommes de main d'Abou Ni- 
dal, puis, le 1* juin, de Nsim 
Khader, le représentant de 
J'O.L.P. à Bruxelles. montre que 
cas menacas ne sont pas de 
vains mots. Serraoui multiplie (es 
démarches pour que le dislogue 
israélo-palestinien soit renoué 
«sur des bases plus solides et 
plus larges ». De Paris, où il ré- 
side, il lance en juiller 1982. en 
Plein siège de Beyrouth, un appel 
su dislogue à a tous les Israé- 
liens de bonne volonté » er es- 
time que, pour leur part, les 
Arabes devraient faire des gestes 
Pour renforcer « le camp de la 
paix israélien ». 

Mais Sartaoui est devenu la 
voix qui crie dans le désert : les 
dirigeants israéliens feignent de 
d'ignorer er le tournent en déri- 
sion : M. Arafat, qui ne l'a jamais 
désevoué publiquement, hésire à 
franchir le pas hardi qui, selon 
son conseiller, contribuerait à éli- 
miner les obstacles au dialogue 
tent souhaité. Dans ce climat, la 
rencontre sans précédent de fé- 
vrier dernier qu'il suscite entre 
M. Arafat at trois personnalités 
israéliennes — MM. Auneri, Pe- 
led et Arnon — n'est qu'un coup 
d'épée dans l'eau, 

On 2 reproché souvent 3 Ssr- 
taoui d'avoir été un « visionnaire 
incompris ». /! s'en est défendu 
en affirmant que toutes ces pro- 
positions de dislague étaient 
« réalistes » et auraient pu être 
concrétisées si les Israéliens 
s'étaient montrés moins intransi 
geants et avaient donné à 
M. Arefat les armes pour passer 
Outre aux arguments de ses 
Jusqu'euboutistes. Il estimait ce- 
Pendant que ses pairs avaient le 
torr de se laisser gagner par le 
découragement, soulignant que 
< l'intransigeance de la coalition 
de M. Begin et l'insensibifité du 
Parti travailliste israélien » de- 
vraient inciter les Pslestiniens à 
redoubler d'efforts pour « ne pas 
tomber dans le piège que les en- 
nemis de la paix nous tendent ». 


JEAN GUEYRAS. 
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Jérusalem. — Pour lous ceux qui 
en Israël continuent de refuser par 
principe toute éventualité de dialo- 
gue avec l'O.EL.P. et restent per- 
suadés que l'organisation palesti- 
neinne ne recherche que la 
dextrucvtion de l'Etat juif, niant à 
l'O.L.P. toute posibilité d'évolution, 
l'assassinat d'Issam Sartaoui est 
venu renforcer leur conviction et se- 
mon eux justifier leur atiiiude. 
Ainsi, le secrétaire général du gou- 
vemement M. den Méridor. 24-il 
déclaré le 17 avril à la fin du conseil 
des ministres. alors que la nouvelle 
de l'assassinat venait d'être diffu- 
sée : « Constatons, une fois de plus, 
ge dans le monde arabe ceux qui 
se rournens vers les juifs ou les 1s- 
roéliens sont meraçés de mort. ainsi 
ont été assassinés récemment 
Anouur el Sidare, Bechir Gemavel 
et. durs un passé plus lointain, le 
roi Aballah. » (1) 

Sartaoui étati devenu une célé- 
brité en Israël, même pour ceux que 
sa modération semblait embarras- 
ser. Sa notoriété venant juste après 
celle de M. Yasser Arafat et des 
principaux dirigenats de l'O.L.P. 
était sans commune mésure avec son 
rang et son influence au sein du 
mouvement palestinien. Au moment 
de la réunion du Conseil natioan! pa- 


l'incident de son départ de l'assem- 
blée )parce con Imlui avait refusé 
la parole) qui avait fait le plus gros 
titre de la rresse israélienne. Aupa- 
ravant. beaucoup d'Israéliens 
avaient découvert son visage sur les 
photos de la rencontre en janvier à 
Tunis entre M. Arafar et les tris re- 
présentants du parti Dsbeili et du 
conseil pour la paix Israël-Palestine. 


Consternation 
dans le « camp de la Paix » 


Dans le - camp de la Paix, 
c'est-à-dire dans les milieux de l'op- 
position israélienne qui défendent 
contre vents et marées l'idée d'un 
dialogue avec l'O.L.P. la nouvelle 


consternation. 


Très ému. M. Arvel + Lova » 
Eliav, ancien député du Shelli. qui 
fur l'un des premiers Israéliens à 
avoir eu, en 1976. à Paris. des entre- 
tiens avec Sartaoui, a déclaré : « Je 
suis sous le choc de cette nouvelle. 
Je ne peux pas parler du docteur 
Sartaouï au passé. Je l'ai vu encore 
tout récemment (2). J'érais un de 
ses amis, car nous pouvions être 
amis mème si nous étions ennemis. 
Mais nous étions des ennemis qui 
voulaient vraiment la paix. Il n'a 
toujours considéré comme un sio- 
niste et je l'ai toujours considéré 
comme un Palestinien fier de l'être. 
Je savais qu'il était en danger de 
mort depuis des années. Au- 
jourd'hui, je le pleure et le salue 
comme l'un des hommes les plus 
braves que j'aie rencontrés de ma 
vie. = 


{1Y Le grand-père du roi Hussein qui 
a été assassiné en 1951 à Jérusalem par 
un Palestinien. $ 

(21 Il avait commencé avec Sartaoui. 
ces derniers mois. des négociaLions pour 
un échange de prisonniers entre Israël et 
l'O.L.P. après la guerre du Liban. 


Bolivie 
e REPRISE DE L'AIDE AMÉRI- 
CAINE. — Les Etats-Unis ont 
décidé de mettre en œuvre un 
programme d'assistance finan- 
cière à la Bolivie d'un montant de 
152 millions de dollars. a-t-on an- 
noncé samedi 9 avril. Cette re- 
prise de l'aide américaine, après 
un gel de plusieurs années, « con- 
crétisé le soutien des Etats-Unis 
au processus démocratique en- 
gagé depuis octobre 1982 », a dé- 
claré l'ambassadeur des Etats- 
Unis à La Paz. — (AF.P.) 


Chili 


UN DIRIGEANT DE L'OPPO- 
SITION DÉMOCRATE- 
CHRÉTIENNE, M. Andres Zal- 
divar, en exil depuis octobre 
1980, est arrivé samedi 9 avril à 
Santiago pour une visite de cinq 
jours, autorisée par le gouverne- 
ment. M. Zaldivar, président de 
l'Union mondiale démocrate- 
chrétienne depuis novembre 1982 
doit se rendre au chevet de son 
père, très malade. Ancien minis- 
tre de l'économie et des Finances 
du président Éduardo Frei 
(1964-1970. il avait été expulsé 
en raison de ses criliques répéiées 
contre le régime miliraire et il ré- 
side depuis à Madrid. — {4 F.P.} 


Colombie 


e GABRIEL GARCIA MAR- 
QUEZ RENTRE A BO- 














lestinein à Alger, en février. c'est” 


de la mort de Sartaoui a provoqué la | 
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De notre correspondant 


Cependant M. Eliav ne perd pas 
espoir : - {{ s'agit bien sûr d'une 
nouvelle terrible, 3-41 dit Mais ce 
n'est pas la fin du processus. Il était 
un pionnier. Il l'a payé de sa vie, 
mais autour de lui il v avair d'au- 
tres Palestiniens qu'il m'a fait 
connaître et dont je sais qu'ils veu- 
lent la paix ertre sionistes er mem- 
bres du Mouvement rational pales- 
sinien sur la base d'un compromis 
raisonnable. Certes, il était dans la 
minorité. mais moi aussi. en fsraël, 
avec d'autres de mes camarades, je 
me trouve dans ce cas. Toutefois, la 
minorité qu'il représentait se déève- 
loppait et. j'en suis convaincu, 
continuera de le faire. » 


Pour sa part, M. Ouri Avneri, am 
cien député du Shelli. qui faisait 
partie de la délégation qui a rencon- 
tré M. Arafat avec le docteur Sar- 
taoui à Tunis — rencontre qui a fait 
scandale en Israël, — 3 déclaré : 
- C'est ur coup très sévére pour la 
paix. Cet homme avait ur Courage 
Physique et moral digne de la lé- 
gende. Selon moi. évidemment, il 
n'y à pus de loure que c'est le 
groupe d'Abou Nidal, soutenu par 
la Svrie, qui a commis cet ussassi- 


Jérusalem : « Ceux qui se tournent vers les juifs 
sont menacés de mort » 


ner. C'est un acte de sabotage dirigé 
contre M. Yasser Arafat et le camp 
modéré au sein de l'O.L.P. qui 


pense que seule une voie pacifique : 


peut conduire à la réalisation des 
aspirations du peuple palestinien. - 
De son côté, M. Yossef Sarid, dé- 
puté travailliste et chef de file des 
- colombes » du principal parti d'op- 
position, a fait ce commentaire : 
« L'assassinar du docteur Sartaoui 
est une catastrophe pour tous les 
participants d'une reconnaissance 
mutuelle entre Israël er les Palesti- 
niens. » Maïs M. Sarid, comme 
M. Eliav. veut demeurer relative- 
ment optimiste, et il a ajouté : « Je 
suis sûr que, à long terme, le fana- 
sisme le plus dément ne pourra ar- 
rèter un processus historique vers la 
paix tant du côté israélien que pa- 
destinien 

Le parti Mapam. associé au parti 
travailliste mais se distinguant de ce 
dernier notamment à p: d'un 
éventuel dialogue avec l'O.L.P. a 
publié un communiqué déclarant 
que Sartaoui « éraït un homme qui 
savait que la paix passe par la re- 
connaissance d'Israël ; son courage 
er son obstination feront défaut au 
camp de la paix israélien ». 


FRANCIS CORNU. 


LES RÉACTIONS DANS LE MONDE 
Paris exprime son « émotion » 


e A PARIS, le Quai d'Orsay a 
exprimé son » émorion - En appre- 
nant ka mort d'« un partisan du dia- 
logue au Proche-Orient qui avait, 
dans le passé, marqué avec courage 
la nécessité de contacts directs entre 
les peuples de la région +. Dans une 
lettre adressée à M. Arafat. 
M. Marchais, secrêtaire général du 
P.C.. a dit - la profonde tristesse et 
l'indignation - des commumunistes 
français. 

Le grand rabbin de France, 
M. SiraL. a déclaré : « C'est la vio- 
lence qui remplace le dialogue. » 
Commentant cette - nouvelle dra- 


| matique -, le grand rabbin a ex- 


primé son - infinie tristesse ». [l a 
estimé que « {a montée de la vio- 
lence rend impossible toute expres- 
sion d'un point de vue». Or, ail 
ajouté, « /e dialogue est absolument 
nécessaire. C'est toujours vers le 
dialogue, et par conséquent par la 
fraternité universelle, que 1ous les 
hommes de bonne volonté doivent 
s'unir pour mettre fin à la vio- 
lence ». 

e À BONN. l'ancien chancelier 
Brandt, actuel président de l'inter- 
nationale socialiste, a exprimé sa 
« tristesse - et sa « consternation ». 
Le ministre autrichien des affaires 
étrangères, M. Pabr, a déploré l'as- 
sassinat d'« un grand ami de l'Au- 
triche -. Sartaoui était un ami per- 
sonnel du chancelier autrichien 
Kreisky. De son côté, M. Michael 
Foot, chef du parti travailliste bri- 
tannique, qui se trouvait à Albufeira 
au moment du meutre, a parlé 
d'-une grande perte pour tous 
ceux qui recherchent une paix juste 
et honorable pour l'ensemble du 
Proche-Orient ». « La violence 
frappe souvent ceux qui s'engagent 
pour la paix -, a déclaré, pour sa 


A TRAVERS LE MONDE 


GOTA. — Le prix Nobel de litté- 
rature 1982 est rentré à Bogota, 
le samedi 9 avril, après deux ans 
d'exil au Mexique. Il a été ac- 
cueilli par des représentants du 
gouvernement et du président Be- 
tancur. Le retour de Gabriel Gar- 
cia Marquez a coïncidé avec la 
clôture par les autorités d'un dos- 
sier ouvert en 1980 ue l'écri- 
vain avait été accusé d'avoir des 
relations avec le Mouvement du 
19 avril (organisation révolution 
paire}. — {AF.P.) 

ENLÈVEMENT D'UNE RES- 
SORTISSANTE AMÉRI- 
CAINE. — Me Katerine Woo- 
drirse a été enlevée, le samedi 
9 avril, dans la province de Meta. 
au centre-Ouest du pays, par des 
inconnus qui pourraient être 
membre des forces armées révo- 
utionnaires (FARC, provosovié- 
tiques). — (4F.P.} 


Mozambique 


SIX EXÉCUTIONS A MA- 
PUTO. — Six mozambicains ont 
été passés par les armes samedi 
9 avril. Les exécutions ont eu lieu 
dans la banlieue de la capitale de- 
vant un nombre réduit de per- 
sonnes, dont M. Caspar Zimba, 
maire de la capitale, Parmi les 
exécutés figurent deux membres 
de la Résistance nationale du 
Mozambique (opposition ar- 
mée), et un commerçant de Ma- 
puto, M. Gulamo Nabi, 


part, M. Olof Palme, premier minis- 
tre suédois, dans un hommage au 
disparu. 

e A DJAKARTA, un porte- 


parole du président Moubarak. en | 


| Les milieux éouvernementaux en Israël 
manifestent une prudente satisfaction . 
devant l’échee des pourparlers jordano-palestiniens 





Jérusalem. — Peu après l'annonce 
de La déclaration jordanienne, un 
: baut fonctionnaire de l'entourage du 
| gouvernement, 2 déclaré dimanche 
j soir : - Vous ne sommes pas déçus 
| puisque nous n'attendions rien. 
| Seuls ceux qui espéraient quelque 
| chose peuvent être désappoïntés.… “. 
| La dernière partie de ia phrase est 

une pierre dans le jardin des Améri- 
| cains et accessoirement dans celui 
| du parti travailliste qui, comme l'ad- 

ministration Reagan, privilégie une 
solution < jordanienne » au pro- 
| blème palestinien. 

Pas déçus. c’est peu dire. Tout 
indique que le gouvemement de 
M. Begin est, bien sûr, très satisfait ; 
à affecte seulement de ne pas accor- 
der trop d'importance à un événe- 
ment qui, selon lui, a'en est pas un, 

| puisqu'il l'avait prévu et tout fait, 
| pour sa part, pour qu'il se produise. 

Depuis le début, en septembre 1982, 
| M. Begin et les membres de son ca- 

binet n'ont cessé de prédire l'échec 

du « plan Reagan ». À plusieurs re- 
prises, le ministre des affaires étran- 
gères, M. ltzhak Shamir, a déclaré 
être convaincu que le roi Hussein 
n'était pas près de se joindre à des 
conversations de paix. Comme sf 
Ï M. Shamir souhaitait l'abstention 
| du souverain jordanien. 
f Ces dernières semaines, les diri- 
| geanits israéliens ont manifestement 
! traité par Je dédain l'intérêt que por- 
tait l'opinion internaionale aux dis- 
cussions entre le gouvernement 
d'Amman et J'O.L.P. Un proche de 
M. Begin a déclaré lundi matin qu'il 
avait été «ridicule» de la part du 
roi Hussein de penser que l’approba- 
tion de l'O.L.P. lui était indispensa- 


visite officielle en Indonésie, a dé- | ble. 11 rappelait ainsi que le gouver- 


claré, dimanche 10 avril. que 
- d'Egypte condamne un tel crime 
quel que soit celui qui l'a commis ». 

L'agence Tass a, pour sa part. es- 
timé que + ce crime n'est pas le pre- 
mier commis par les agents israë- 
liens ». 

De son côté. l'agence libyenne de 
presse Jana, en annonçant la mort de 
Sartaoui, a mis en relief les contacts 
« secrets * de l'ancien conseiller de 
M. Arafat avec les Israéliens. 

. 

Se sont également associées à 
l'hommage au disparu plusieurs as- 
sociations : Union des étudiants juifs 
de France, section française du 
Congrès juif mondial, Association 
des juifs de gauche, Cercle Bernard- 
Lazare, Cercle Gaston-Crémieux, 
Socialisme et Judaïsme, Mouvement 
des jeunes juifs pour le dialogue 
israélo-palestinien, comité Palestine 
et Israël vivront, Association de soli- 
darité franco-arabe, Comité pour la 
paix au Proche-Orient, commission 
française Justice et Paix, revue 1s- 
raël er Palestine, Union juive inter- 
nationale, Ligue internationale des 
droîts de l'homme. 

Pour sa part, l'association Henri- 
Curiel a tenu à rappeler « les liens 
qui unisssaient Issam Sartaoui et 
Henri Curiel », qui « ont été les ar- 
tisans de ce qu'il est convenu d'ap- 
peler les « entretiens de Paris -, qui, 
en 1976, ont réuni, pour la première 
fois, des représentants des forces de 
paix en Israël e1 des représentants 
mandatés par l'O.L P. » 








condamné pour avoir organisé 
une filière d'exportation illégale 
de crevettes vers le Portugal et 
l'Afrique du sud. — {A.F.P.) 


Pérou 


LES  GUÉRILLEROS DU 
SENTIER LUMINEUX ont at- 
taqué un poste de contrôle d'un 
pont au nord d'Ayacucho, tuant 
trois gardes ct une femme, a indi- 
qué La police péruvienne, le sa- 
medi 9 avril. D'autre part, les 
guérilleros ont attaqué trois vil 
lages dans la province de Victor- 
Fajardo, au sud d'Ayacucho. Ils 
ont incendié plusieurs maisons, 
ainsi que la mairie. Dans Le 
même province, la police a an- 
noncé qu'elle avait abattu Javier 
Diaz, d'avoir participé 
à l'attaque, le dimanche 3 avril, 
contre la petite ville de Lucana- 
marca Où soixante-six paysans 
ont été massacrés. — {AF.P.} 


Zimbabwe 


e EXTENSION DU PERMIS DE 
SÉJOUR DE M. NKOMO AU 
ROYAUME UNL -— Les auto- 
rités britanniques ont prolongé 
d'un mois (jusqu'au 12 mai) le 
permis de séjour de M. Joshua 

komo, chef de l'opposition du 

Zimbabwe. M. Nkomo était arrivé 

à Londres le 13 mars, venant du 

Botswana, où il s'était réfugié, esti- 

mant que sa vie était en danger 

dans son pays. — (AF.P.) 


nement israélien ne veut à aucun 
prix d'une participation de l'O-L.P., 
même indirecte, à une initiative di- 
plomatique quelconque. Ce pee 
parole officieux a ajouté qu'israël 
était toujours disposé à des négocia- 
tions avec n'importe quel pays 
arabe, « mais sans condition réa (a- 
ble» (c'est-à-dire sans exiger par 
exemple un «gel» des implanta- 
tions en Cisji je) et « dans le 
cadre des accords de Camp David » 
— qui permettent, selon l'interpréta- 
tion de M. Begin, l'instauration des 
autonomies dans les territoires oc- 
cupés sous le contrôle permanent 
d'Israël), un partage territorial avec 
la Jordanie, comme le préconisent 
les travaillistes, étant exclu aux yeux 
du premier ministre israélien. Ces 
exigences ont souvent fait dire aux 
adversaires de M. Begin que les dif- 
férentes invitations qu'il a adresées 
au roi Hussein n'étaient pas « sin- 
cères » parce qu'il voulait que « le 
roi soit nu» et parce qu'il n'avait 
« rien » à lui proposer étant donné ia 
politique d'annexion progressive 
qu'il mêne dans les territoires oc- 


cupés. 
Un nouveau plan 
pour la colonisation 
de la Cisjordanie 

Hormis ces indications , le gou- 
vernement de Jérusalem n'avait pas 
necore fait connaître lundi matin de 
réaction officielle, atterendant pour 
cela le discours que devait pronon- 
cer dans la fourade le souverain jor- 
danien. Ce délai de réflexion devait 
signifier que, malgré l'asurance et la 
satisfaction affichées jusqu'alors, Le 
gouvernement tenait à observer une 
certaine prudence, voulant en savoir 
certainement plus long sur les inten- 
tions à terme du souverain haché- 
mite. Celui-ci a-1-il dit son dernier 
mot pour le proche avenir ? La pru- 
dence s'im en cifet, c'est du 
moins l'opinion du Jerusalem-Post, 
qui est le premier quotidien israélien 
à publier un éditorial sur les consé- 
quences de la décision jordanienne. 
«< Même si le gouverneme,nt israé- 
lien paraît se réjouir de l'échec de 
l'initiative du présidem Reagan, il 
ne peut être question d'une victoire 
wr Israël -, fait remarquer, sous 
orme de mise en garde, le quotidien 
de languc anglaise, qui ajoute que si 
l'administration américaine doit 
maintenant revoir sa politique. le 
vernement de M. Begin ferait 
ien de reconsidérer la sienne, Le 
Jerusalem-Post, pessimiste, craint, 
en cfiet, que dans j’avenir n'appa- 
raisse une nouvelle démarche des 


États-Unis ou une autre ition 
d'autres ps ui it faire re- 
gretter à Israël le plan Reagan. 


Durant le conseil des ministres 
hebdomadaire, les membre du cabi- 
net de M. Begin ont. une fois de 
plus, vivement critiqué l’attirude ré- 
cenie du président Reagan et de son 
gouvernement, notamment La pro- 
messe faite à la. fin de la semaine 
dernière à l'intention du roi Hussein 
d'exercer des pressions sur Israël 
pour obtenir un «gel des implan- 
tations. M. Shamir à exprimé f'irri 
tation du gouvernement en décla- 
rant que cette ultime tentative de la 
par des États-Unis éteit inadmissi- 

le, tout en notant qu'elle était fina- 


De notre correspondant 


lement peu redoutable dans l'immé- 
diat car elle ne pouvait suffire à 
emporter la décision du roi Hussein. 
(M. Shamir tenait ces propos avam 
le communiqué d'Amman). M. Sha- 
mir a, en outre, souligné que la Mai- 
son Blanche et le département 
d'État faisaient trop de cas de la po- 
sition de l'O.L.P. 

Le ministre de la défense. M. Mo- 
shé Arens, a lui aussi dénoncé en 
termes sévères le maintien de l'em- 
bargo sur les livraisons des nouveaux 
avions F 16 à Israël — en réalité, la 
mesure est assez symbolique car les 
avions ne devaient pas être livrés 
avant 1985. M. Arens a déclaré que 
les Etats-Unis réservaient cette pu- 
nition à {sraël, ct uniquement à ce 
pays. alors que le gouvernement 
américain s'était bien gardé de 
dre une telle mesure à l" des 
différents pays arabes auxquels ils 
fournissent des armes. A la fin dn 
conseil des ministres, le secrétaire 
général du gouvernement, M. Dan 
Méridor, a rappelé que la politique 
d'implantation israélienne dans les 
territoires occupés était « bien 
connue et inchangée ». Il a précisé 
que ceux qui cherchent une solution 
de paix au Proche-Orient devaient 
se résoudre à accepter le fait que des 
juifs puissent s'installer « en Judée 
et en Samarie » : il a ajouté qu'il ne 
s'agissait pas 1à d'un « obstacle à la 
paix », comme de disent les Améri- 


cains, 

Est-ce une coïncidence ? Des in- 
discrétions ont filtré dans la presse 
israélienne, le 10 avril, à propos de 
l'élaboration d'un plan à long terme 
définissant les grandes lignes de la 
politique de colanisation de Ia Cis- 
jordanie, et plus précisément les pro- 
jets concernant la création de nou- 
velles implantations. En fait 
d'indiscrétions, il s'agirait plutôt 
d'une information officieuse, sinon 
officielle, car les indications qui 
viennent d'être publiées émagent de 
source gouvernementale. 


. : : L 
ee plan. mis au point par les ser- . 


sioniste mondiale et de l'agence 


Juive, doit être prochainement 2. 


soumis à l'approbation du conseil 
des ministres. Îl prévoit la fondation 
de cinquan implantaions sup- 
plémentaires d'ici à 1987, alors que 
l'on compte actuellement cent huit 
localités israéliennes en Cisjordanie 
(y compris celles créées par les gou- 
vernements travaillistes avant Parri- 
vée au pouvoir de M. Begin en 
1977). 1 s'agirait donc d’une aug- 





mentation de près de S0 en quatre 
ans, 


La popuiation israélienne «ep Ju- 
dés eu en amas cum 

moins de trente mille personnes 
Füjourd'hni — acéeindrait dans be 
. même temps.le cap des cent mille . 
habitants. À plus lointaine 
échéance, les auteurs de ce docs 
rent estiment que le nombre d'Is- 
raéliens en Cisjordanie sers d'enei- 
roc un million trois cent mille dans 
treme ans et sera alors équivalent à. 
celui de la population arabe (qui, en 
1983, est d'environ sepl Cent ci 
quanie mille habitants). Lis insistent 


délai à un tel « équilibre ». Fe 
Pour cela, ils préconisent la 
construction chaque année de cinq à 
six mille unités de logements, ce qui : 
paraît à de rombreux observateurs à 
la fais douteux et excessivement am- 
bitieux, puisque cela correspond au 
appartements 


de Tel-Aviv, afin d'in 
citer ainsi les Israéliens À s’implan 
ter en Cisjordanie faute d'autre. 


choix. ; 





Le roi Hussein n'est pas parvenu. 
à un accord avec M. Arafat 


{Suite de la première page.) 
Les deux hommes, confirme le 
communiqué, avaient décidé 
d’« agir ensemble pour obtenir une 
décision arabe » qui leur permette 
de traiter des aspects pratiques de 
ces initiatives ». 


Le souverain hachémite et le chef 
de l'O.L.P. avaient alors établi un 
+ projet d'accord final », révèle en- 
core le document jordanien, et les 
deux parties devaient entreprendre 
immédiatement des contacts afin 
d'obtenir la «bénédiction» et le 
- soutien + des autres dirigeants 
arabes. C'est également ce projet 
qui a été soumis au comité exécutif 
de l'O.L.P., ainsi qu'aux responsa- 
bles du Fatah, l'organisation de 
M. Yasser Arafat, lors de la visite de 
ce dernier à Koweït. . 


Le chef de l'O.L.P. devait alors 
revenir à Amman dans Jes deux 
jours pour mettre au paint « /es me- 
sures nécessaires à l'application de 
l'accord » Mais c'est finalement 
cinq jours après son départ d'Am- 
man que M. Yasser Arafat a déps- 
ché deux émissaires dans la capitale 
jordenienne. Ces derniers, reçus sa- 
a soir par le pol Hussein, 
n'étaient pas porteurs de la réponse 
attendue, mais de - nouvelles pro- 
positions sur une ligne d'action po- 
ditique différente de ce qui avait été 
convenu. » Des propositions, souli- 
êne toujours le communiqué, qui ne 
donnaient pas priorité à la récupé- 
ration des territoires [occupés], ce 
qui nous ramenaït par conséquent 
là où nous en éiions en octo- 
bre 1982 +, date à laquelle débuté. 
rent les paurpalers jordano- 
palestiniens. + /{ érait alors devenu 
évident que nous ne devions plus 
Poursuivre dans la voie envisagée 
ensemble. » 


Enfin, le gouvernement jordanien 
déclare qu'il a toujours - refusé de 
négocier au nom des Palestiniens », 
et Qu'il « n'agira ni séparément ni à 
la place de qui que ce soit dans 
quelque négociation que ce soit au 
Moyen-Orient ». 1] ajoute qu’il 


continuera à soutenir l'O.L.P. «em 


tant que membre de la Ligue 
arabe - dans la mesure de ses possi- * 
bilités, et en conformité avec + Les 
exigences de sa sécuriré nationale -. . 
L annonce d'ailleurs qu'il prendra 
les mesures nécessaires À la sauve- 
garde de celle-ci face aux projets 
d'annexion de facro dé la Cisjorda-- 
nie et de la bande de Gaza par. Is- " 
raël. On en saura peut-être plus à ce 
sujet ce lundi après le discours que 
le roi Hussein doit prononcer devant 
l'Institut Al Albeit (Académie isla- 
mique) à Amman. : = 

Il faudra pourtant attendre quel - 
que temps encore avant de pouvoir 
miesurer toutes les conséquences de. 
l'échec des pourparlers jordans- 
palestiniens. Dès dimanche soir, un 


‘membre du Conseil netional consul ‘ 


tatif (qui fait office de parlement à . 
Amman) nous: faisait part de ses 
craintes quent à un possible aban 
don de la politique de soutien améri- 
cain à l'égard de ls Jordanie. ane 


Cet échec jette en tout cas un. 
daute sérieux sur la tenue d'un pro : 
chain sommet qui paraît désormais 
vide de toute substance, et sur k - 
poursuite du dialogne entre l'O.L.P. 

; la enr eu on LE 

orme qu'il revétait jusqu'à présent. 

« La seule chose qui pourrait rame- ‘ : 
ner asser Arofat. à Amman dens . 
l'immédiat, estimait notre interlocu: :, 
tour, serait gd du président 
men Aux MOdETÉS. ». re 












Cela dit, et bien que le ministre 
jordanien de l'information, M. Ad- . 
nan Abu Odeb, interrogé lundi ms 
tin au téléphone nous ait affirmé 
que la démarche entamée en octobre …. 
dernier était bien arrivée à sa Fin,  - 
n'est pes non plus exclu que les dir’ 
geants ÿ diens sajent voulu par. . 


. leurs déclarations exercer une sorte 


de chantage tant sur l'O.L.P. qui 
sur Washi dans une uitimeteg 
tative d'arrachet rs deux côtés sos 3 
décision susceptible de débioquer le. 
processus dé paix au Proche-Orient.” 
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DIPLOMATIE 


LE CONGRÈS DE L'INTERNATIONALE SOCIALISTE 


La France s'est abstenue lors du vote 
de la résolution sur le désarmement 


De notre correspondant 


Albuferra. — Marqué par l’assassi- 
nat d'issam Sartaoui, ce seizième 
congrès de l’Internationale sociauste 
a été sans doute l8 moins européen 
de l'histoire de l'organisation, Le 
Proche-Orient, l'Amérique latine et 
l'Afrique ont. en effet, domine les dé- 
bats. 

À l'exception du Zimbabwe, tous 
es pays de la * ligne de front» en 
Afrique australe ont envoyé des 
émissaires. Leur objectif était de 
S'entretenir avec les dingeants socià- 
listes et sociaux-démocrates à 
propos de l'orgarisation en Tanzanie, 
au mois de juin prochain, d’une 
conférence de l'I.S. uniquement des- 
tinee à débattre de la situation en 
Afrique australe. 

Une délégation du Conseil nauonal 
de la résistance iranignne. dirigée par 
M. Massoud Aadjavi, a insisté pour 
inclure dans la résolution finale une 
référence à la guerre entre l'Iran et 
l'Irak. Ses démarches ont été cou- 
ronnées de succès car, sur propos 
tion des socrahstes français, les 
congressistes ont adopté un amen- 
dement selon lequel « l'internatio- 
nale doit faire tous les efforts an vue 
de l'acceptation par les deux parties 
des propositions des Nations unies, 
du Mouvement des pays non alignés. 
de la Conférence islamique at du 
Conseil national de la résistance ira- 
nienne ». 

Le Front de libération de l'Erythrée 
et le Front populaire de hbération de 
l'Erythrée ont expliqué l'abjecuf da 
leur lutte. Une délégation du Polisario 
cherchait des appuis. Quelques diri- 
geants du Fraulin attiraient l’atten- 
ton des congressistes sur la situa- 
tion à Timor-Onental, occupé depuis 
la fin de 1975 par l'Indonésie. A la 
demande de M. Soarès, on a intégré 
dans ta résolution finale un paragra- 
phe où l'1.S. se prononce favorable- 
ment pour une discussion + selon les 
Principes de l'autodétermination » 
entre l'Indonésie, le Portugal et le 
peuple de [a région concernée. 

Le commandant Bayardo Arce 
multipliait les contacts pour obtenir 
une déclaration modérée sur la situs- 
tion au Nicarëgus. En coulisses, on 
estimait que les termes utilisés dans 
la résolution sur l'Amérique latine ac- 
cusant formellement les Etats-Unis 
de déstabiliser le Nicaragua et invi- 
tant les forces progressistes améri- 
caines à s'opposer à la politique du 
président Reagan étaient trop durs et 
risquaient de compromettre d'éven- 
tuelles négouanons entre Managua 
et Washington. Aussi le congrès æ 
t-il approuvé un appel : « H! faut créer 
les conditions pour que le peuple du 
Nicaragua puisse librement concréti- 
ser son engagement de non- 
alignement et de démocratie plura- 
liste. » 

La résolution finale ainsi que ceiles 
sur l'Amérique latine et sur le 
Proche-Orient ont éré adoptées à 
l'unanimité. Cette derniers reconnaît 
le droit du peuple palestinien à l'au- 
todétermination, condarnne l'inva- 
sion du Liban, s'inquiète de la politi- 
que israélienne de colonisation en 
Cisjordanie et aborde de façon très 
fuancée la question de l'O.LP. : 
< L'Internatronale socialiste, lit-on, 
remarque que beaucoup de ses partis 
membres et d'organisations recon- 
naissent l'O.LP. comme raprésen- 
tant légitime du peuple de Palestine. 
Quelques partis de l'internationale 
socialiste, quoique ne reconnaissant 
pas expressément l'O.LP., maintien- 
nent toutefois des relations polti- 
ques avec alle. » 

La résolution sur la défense et le 
désarmement a été en revanche vo- 
tée avec une abstention : celle de La 
France. Trois positions se sont af- 
frontées. L'une, soutenue notam- 
ment par MM. Sorsa, président du 








Huit morts dans un bidonville 


{ De notre correspondant. } 


Johannesburg. — Huit personnes ont 
été tuées et vingt-six blessées, di- 
manche 10 avril. dans les camps de 
Crossroad réservés aux Nairs, près 
du Cap. Seion la police, qui n'a pro- 
cédé à aucune arrestation, au moins 
trois des victimes auraient été tuées 
par balles, les cadavres des cinq au- 
tres ayant été retrouvés calcinés 
- au-delà de toute identification -. 
Des dégäts matériels importants ont 
également été commis au cours .de 
cette explosion de violence. D’après 
un communiqué officiel, il s'agirait 
d'une - bazuille entre factions ri 
vales que nos hommes ont arrètée 
sans tirer une seule balle ». 

Cette communauté de vingt mille 
miséreux, parqués à quelques kilo- 
mètres de la capitale législative du 
Pays. compie deux factions. La pre- 


parti social-démocrate finlandais, et 
Égon Sahr, du S.P.D. allemand, se 
déclarait hostile au déploiement de 
missiles en Europe. Sslon celle-ci, au 
cas où les conversations de Genève 
n'aboutiraient pas à un résultat, 
l'Union soviétique et les Etats-Unis 
devraient conclure un accord provr- 
sore « fondé Sur des eng2çements 
mutuais équiibrés er sans action 
déstabilisatrice ». Par la voix de 
M. Michael Foor. les travaillistes an- 
glais ont adopté une attitude plus ra- 
dicate. Selon eux, le désarmement 
devrait commencer, d'ores et déjà, 
sans attendre le résultat des conver- 
sations. Ils ont même annoncé leur 
intention de contnbuer à ce que la 
Grande-Bretagne puisse donner 
l'exemple. 

« Lorsque nous parlons de désar- 
mement. nous ajoutons sécurité, » 
Cette expression résume la position 
du parti socialiste français. Lors de 
son intervention samedi matin, 
M. Jacques Huntzinger s'est insurgé 
contre les critiques. qu'il a jugées ex- 
cessives, à l'égard de la dissuasion. 1! 
s'est prononcé en outre pour l'équili- 
bre des forces entre l'Est et l'Ouest. 
Or, selon lui, la situation actuelle est 
caractérisée par un déséquilibre qu 
favorise le bloc soviétique. Il faudrait 
donc en tirer les conclusions. Les so- 
cialistes français se sont aussi op- 
posés à la thèse développée par les 
Allemands et les Scandinaves, qui 
vorent dans le désarmernent la « so- 
lution miracle » de [a crise économr 
que. Pour le P.S., cette crise ne peut 
être surmontée qu'à partir du mo- 
ment où un nouveau système écono- 
mique peut a mettre fin à l'explaita- 
tion de l'homme per l'homme ». 

Le thème de l'économie a d'ai- 
leurs été largement développé par 
M. Jospin lors de son intervention. 


JR. 


APRÈS SA RÉUNION DE BUENOS-AIRES 


«Aucun pays ni groupe de pays n'est en mesure 
de tirer seul l'économie mondiale de la crise» 


Buenos-Âires. — + La volonté po- 
litique du Sud s'est traduite en un 
ensemble de propositions imagina- 
cives et concrètes », a déclaré le mi- 
nistre argentin des relations exté- 
rieures, M. Aguirre Lanari, après la 
clôture, samedi 9 avril, des travaux 
de la cinquième réunion ministé- 
rielle du groupe des « 77», 

Selon les ministres des cent vingt- 
cinq pays que compte en fait ce 
groupe, « aucun pays ni groupe de 
Pays, pour aussi puissant qu'il soït, 
n'est en mesure de tirer seul l'écono- 
mie mondiale » de la crise. Le pro- 
jet de déclaration qui sera débattu 
lors de la sixième conférence des 
Nations unies sur le commerce et le 
développement (CNUCED) en juin 
à Belgrade rappelle que les pays en 
voie de développement absorbent 
plus de 30 % des exportations des 
pays développés et que Ja récession 
chez ces derniers aurait été beau- 
coup plus profonde s'il n'y avait pas 
eu une augmentation des importa- 
tions de la part des pays en voie de 
développement. 

En ce qui concerne les produits de 
base, quatre projets de résolution 
ont été mis au point à Buenos-Aires. 
Le premier demande que le fonds 
commun pour ces produits com- 
mence à fonctionner le I® janvier 
1984 et que les pays. notamment les 
plus développés, qui n'ont pas en- 
core annoncé de contributions spéci- 
fiques au deuxième fonds le fassent 
le plus tôt possible. Les pays déve- 
loppés sont également priés + de 
s'abstenir de prendre de nouvelles 
mesures restrictives et de supprimer 
tous les draits de douane et de taxes 
internes sur les produits élaborés et 
semi-élaborés en provenance des 
pays en développement ». 1] est de- 
mandé au ire général de la 
CNUCED de convoquer, au plus 








affirme le groupe des «77» 


De notre correspondant 


târd en décembre 1984, une confé- 
rence pour négocier le cadre d'une 
coopération internationale: dans ce 
domaine. 

Le troisième texte concerne le fi- 
nancement compensatoire des défi- 
cits de recettes d'exportation des 
produits de base. 11 demande au se- 
crétaire général de la CNUCED de 
convoquer en décembre 1983 une 
réunion préparatoire en vue de la te- 
nue d'une conférence sur la mise en 
place d'un «mécanisme complé- 
mertaire -. En attendant, le F.M.I. 
est prié « d'élargir et de libérali- 
ser » le mécanisme actuel - de façon 
à assurer aux pays en développe- 
ment une compensation rapide, 
Pleine et automatique de leurs défi- 
cits sans imposer de conditions », 

En ce qui concerne la stabilisation 
des marchés. il est demandé au se- 
crétaire général de la CNUCED de 
prévoir au plus 1ôt des conférences 
sur le coton, le cuivre, Le thé et les 
fibres dures en vue de la conclusion 
d'accords multidimensionnels. Les 
producteurs et consommateurs de 
Sucre sont d'autre part invités à né- 
gocier un nouvel accord internatio- 
nal, Enfin, le groupe des 77 de- 
mande la conclusion, avant le 
30 juin 1984, d'un nouvel accord in- 
ternational sur le blé. 


Le problème de la dette 


C'est le thème financier et moné- 
taire qui a le plus retenu l'attention 
de la Se conférence du groupe. Un 
programme d'action immédiate 
comprend en particulier une alloca- 
tion de D.T.S. qui ne devra pas être 
inférieure à 15 milliards de dollars 
par an. D'autre part, un lien devra 


être ‘établi entre les allocitions de 
D.T.S. et le financement du dévelop- 
pement. Les «77» demandent une 
augmentation substantielle des 
quotes-parts du fonds er de la part 
des P.V.D. dans ces quotes-parts 
(+5 % au moins du total}. Ils insis- 
tent sur La nécessité de revoir les 
conditions d'octroi des prêts + en 
.metrant davantage l'accent sur l'ac- 
croissement de l'offre et en tenant 
pleinement compte des priorités 
économiques et sociales des pays en 
vole de développement ». 

Les «77» dernandent encore la 
création d'un nouveau fonds fidu- 
ciaire alimenté par les bénéfices pro- 


venant des ventes supplémentaires . 


d'or détenu par le F.M.I. 

En ce qui concerne la dette erté- 
rieure publique, ils souhaitent que 
l'amortissement des prêts accordés 
au titre de l'aide publique au déve- 
loppement (A.D.P.} dans le cadre 
bilatéral, qui devrait s'effectuer pen- 
dant la période 1984-1985, soit re- 
porté à la fin de la période de rem- 
boursement prévue. Pour ce qui est 
des crédits d'exportation publics ou 
garantis par l'État, une bonne partie 
des paiements et des échéances de 
remboursements devront être conso- 
lidés sur plus de dix ans avec un dif- 
féré d'amortissement de cinq ans. 

Le projet de résolution consacré À 
la dette extérieure prie en outre les 
pays développés de transformer en 
dons tous les prêts consentis au titre 
de l'A.P.D. pour les pays les moins 
avancés. Enfin, il dernande qu'un 
cadre général soit établi pour le crai- 


tement de Ja dette publique permer- : 


tant aux pays en développement de 
convoquer, avant la re: iation de 
la dette devant le Club de Paris, des 


réunions ad hoc de créanciers offi- : 


















ciels et de créanciers privés afin 
. d'examiner leur situation éconni- 
que et leurs objectifs de déveispne- 
‘ment à hoven terme Dans Ie do 


maine de la dette privée, c'en Le 


prudence qui-a prévalu: Îl est en c£- 
fer recommaidé de proc£der à ue 
«ai globale », ce qui n'in 
plique pas touwfois - Ja mise 
place d'uné gomme uniforme de so- 
lurions =. £ Vi 

Au sujer de 'A P.D. le projet de 
résolution adapté 2 Boenos-Aires 
prie les pays développés d'atteindre 
l'objectif de 0,7 % du P.N.B, d'ici à 

"1985 ou au plus larg trant la fin de 
la décennie. Quant l'objectil 
1 &, = il devrait étre atteint dès que 
possible après certe dre >. En at- 
tendant. es pays développés de. 
vraient s'acquitter de l'engagement 

. qu'ils ont pris de éoubier leur 
A.P.D., en faveur des pays les moins 
avancés. . 

Un autre texte affirme que « les 
pays en dévell nt devraient 
être en mèsure d'établir une coopé- 
ration mutuelle dans le cas aù les 
pays développés prendraient contre 
eux des mesures de coercition éco- 
nomique dans un but politique +. 
Ce paragraphe à 18 sjouté à la de. 


* mande de l'Argentine qui fur vic. 


voulait toutefois afler plus loin 
puisqu'elle souhaitait la mise en 
Place d'un -- système de sécurité 


«T1 Fo par des sanctions 
prises à es politiques par des 
pays développés pourrait demander 
une réunion extraordinaire du 
groupe afin de mettre au poïat une 


- riposte commune. LS 2 
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Les conflits en Amérique centrale 

Plusieurs pays d'Amérique latine, en particulier le 
Mexique et la Colombie, souhaitent favoriser au plus tôt 
une négociation pour trouver une issue aux conflits d'Amé- 
rique centrale dont la gravité ne cesse de croître. Le ton 
monte entre le Nicaragua et le Honduras, et les guérilleros 
du Salvador ont déclenché une nouvelle offensive. L'aide 
des Etats-Unis aux antisandimistes est, d'autre part, 
dénoncée de plus en plus vivement par La presse américaine, 


UES 


par des membres du Congrès et aussi par d'anciens colla- .. À 
” borateurs de l'ancien président Carter. Selon le New York 
Times, deux membres de l’administration Reagan ont 
confirmé que les Etats-Unis envisagent l'installation au 
Honduras d’une base d'entraînement pour les tronpes sal- 
vadoriennes. Une centaine de « conseillers » américains 
seraient envoyés dans cette base, 


D'anciens membres de l'administration Carter 
dénoncent l'intervention directe de Washington 


New-York. — L'inquiétude de 
l'opinion américaine grandit à 
propos de l'implication de plus en 
plus évidente de Washington dans 
les conflits d'Amérique centrale. il 
ne se passe pas de jour sans que la 
presse n'apporte de nouvelles préci- 
sions : c'est ainsi que le New York 
Times du jeudi 7 avril explique que 
les activités de la C.I.A. contre le 
gouvernement sandiniste au Nicara- 
gua sc sont accélérées après que 
l'Argentine eut supprimé son aide 
aux somozistes du Honduras pour 
protester contre l'appui accordé par 
Washington aux Britanniques lors 
de la guerre des Malouines. 

Un groupe de responsables améri- 
cains et latino-américains du monde 
de la polique, des affaires et En 
universités, parmi quels MM. Soi 
Linowitz, Muskie by rep tes an- 
ciens membres de l'administration 
Carter. et Galo Plaza, ancien prési- 





mière. dirigée par M. Nxobong- 
wana, reconnu par les autorités blan- 
ches, -« maire» de facto de 
Crossroad. Le second groupe, au- 
quel appartenaient, selon des té- 
moins. l'essentiel des victimes, est 
dirigé par M. Mameni, décrit 
comme un hônnète homme qui ré- 
clame l'organisation d'une consulta- 
tion électorale et l'établissement 
d'un vrai conseil municipal, 

La garde préforienne du 
“ Maire» est recrutée parmi les 
membres d'une secte violente. les 
Amapondos. Dans la nuit de diman- 
£he à lundi, selon des résidents 
apeurés, les Amapandos, armés de 
leurs pangas (longs couteaux affütés 
comme des rasoirs), rôdaient encore 
dans fe bidonvifie. Certaines fa- 
milles avaient évacué leurs enfants. 


P.C. 





De notre correspondante 


dent de l'Equateur. ont publié Les 
conclusions d'une enquête de six 
mois, dans lesquelles ils déponcent 
Tl'« intervention ouverte et clandes- 
tine » de l'administration Reagan en 
Amérique latine et demandent l'ou- 
verture d'un = dialogue multrilaté- 
ral - entre les Etats concernés, mais 
aussi avec Cuba et l'Union soviéti- 
que. 


Pendant ce temps, les forces anti- 
Sandinistes, qui opèrent à l'intérieur 
du Nicaragua, sont apparemment 
engagées dans une campagne de re- 
lations publiques destinée à leur 
donner une « image » plus favorable 
aux veux de l'opinion internationale. 

Plusieurs journalistes américains 
ont ainsi été invités à suivre pendant 
quelques jours les troupes du « com- 
mandant » Ortiz Centeno, ‘dit 
- commandant Suicide», le chef 
des anciens gardes somozistes qui 
guerroient dans la province de 
Nueva Segovia, dans le nord du 
pays. 


Des fonds américains 


Les récits des divers envoyés spé- 
ciaux, en particulier celui du Wash- 
ington Post, expliquent les raisons 
pour lesquelles certains habitants de 
la région apportent leur soutien aux 
somozistes. les ravitaillent et les 
abritent. I} s'agit suriout de petits 
propriétaires terriens, catholiques et 
conservateurs, qui ont eu, jadis, 
moins à souffrir des exactions du ré- 
gime somoziste que les citadins. 
Déjà méfiants à l'égard du régime 
sandiniste « marxiste et athée », Us 
ont été scandalisés par le « chahut » 
dont le pape a été l'objet lors de son 

à Managus. Ils sont aussi 
hostiles à l'obligation qui leur est 
Faite de livrer leur production aux 
magasins d'Etat qui l'achètent ä des 
prix fixés d'avance. Quand les 
troupes sandinisies leur achètent 
leur ravitaillement, elles leur don- 
nent un simpie bon pour rembourse. 
ment. Les « contras - (contre- 
révolutionnaires). eux, paient 
« cash ». Ils ne manquent d'ailleurs 
pas d'argent : l'envoyé spécial du 
Washingron Post affirme avoir vu Je 


« trésorier » d'une unité transporter 
l'équivalent de plusieurs milliers de 
dollars américains. 


Suspects aux yeux des sandi- 
aistes, les petits agriculteurs de la 
province de Nueva-Segovia se voient 
arrêtés pour un oui Ou pour un non, 
relächés sans explication après plu- 
sieurs jours, voire plusieurs semaines 
de détention et vivent. dans l'inquié- 
tude. C’est la raison pour laquelle [a 
province se vide peu à peu : des fa- 
milles entières passent au Honduras, 
mais un nombre non négligeable 
d'hommes rejoignent, semble-t-il, les 
forces somozisies. 

Les hommes du «commandant 
Suicide » ne paraissent pas plus re- 
commandables pour autant : la plu- 
part d'entre eux ont êté membres de 
la garde nationale du président So- 
moza et semblent peu regardants sur 
leurs méthodes de combat. Ils jouent 
aussi à se faire une image de 
- durs + et posent volontiers pour les 
photographes américains, sous des 
noms de guerre comme «Delta», 
« Echo», « Krill +, « Raspoutine ». 

Combien sont les «contras » ? 
Dix mille, disent-ls, et assurés du 
soutien actif de « disaines de mil- 
liers » de paysans. Us sont plus vrai- 
semblablement un peu moins de six 
mille, y compris les Indiens Miskitos 
de la côte Atlantique. Quant à leur 
futur recrutement local, il-dépendra 
sans doute en bonne partie de l'éten- 
due de leurs succès militaires et psy- 
chologiques. 

Pour l'instant, leur seule idéologie 
paraît être l'anticommunisme et leur 
confiance dans l'appui américain. Ils 
s'inquiètent cependant des floute- 
ments de l'administration Reagan à 
leur égard. Hantés par le +1ä- 
chage » des anticastristés qui a suivi 
l'échec .de l'équipée de la baie des 
Cochons, ils voudraient que Wash- 
ington se décide à les soutenir offi- 
ciellement et redoutent, malgré la 
discrétion actuelle de ses activités, 
la « concurrence » de M. Eden Pas- 
tora, qui fut. au début de la révolu- 
ton sandiniste, l'un de leurs plus Fa- 
rouches adversaires ét, aussi. le 
candidat des Argentins à La succes- 
sion du régime Somoza. 
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où les obsèques de la dirigeante du Front 


Montes. ont êté suivies, samedi 9 avril, par des milliers de 
personnes, le gouvernement 2 décidé de créer des tribnnaux 
populaires pour juger les « contre-rérolutionnaires- qui ont 
envahi le pays +. Les autorités ont d'autre part déclaré, 
samedi, que les Etats-Unis pourraient « iufervenir drecte- 


Les présidents mexicain et colombien 
se pronencent contre toute ingérence étrangère 


et pour là négociation 


De notre correspondant 


Mexico. — Le président Miguel 
de la Madrid et son-homologue cb- 
lombien, M. Belisario , se 
sont réunis le samedi 9 avril dans 
l'île mexicaine de Cozumel et ont si- . 
gné un communiqué commun qui 
constate que « {Oui ce Qui se' passe 
en Amérique centrale affecte la Co-. 
lombie et le Mexique -. Après avoir 
réaffirmé leur adhésion aux prà 
cipes de Contadora (1), ils ont fait 
ur de « leur préoccupation face 
la situation dangereuse qui prévaut 
en Amérique centrale et tt néces- 
sité d'entreprendre immédiatement 
des actions spécifiques pour faire 
[face aux problèmes qui mertens en 
danger la paix dans le région ». 

Il s'agit pour l'essentiel de favori- - 
ser « le dialogue et la fasion 
er prenant en considération le be- 
soin d'éliminer toute ingérence 
étrangère directe ou indirecte ». 

< Nous nous limitons à être mes- 
sagers de païx », a déclaré le prési- 
dent Betancur à son arrivée à Cozu- 
mel. Ïl avait rencontré, la veille, le’ 
président vénézuélien, M, Luis Her- 
rera Campins et il a eu, dimanche 
10 avril, un entretien à Panama avec 
ses homologues costa-ricain et pana- 
méen, MM. Luis Afberto Monge et 
Ricardo de la Éspriella.  - 

Cette action diplomatique vise à 
la convocation d'une réunion des 
pays de la région. Les États-Unis et . 
leurs amis souhaitent une réunion 
aussi restreinte que possible. En re-. 
vauche, d’autres parlent d'iiviter 
même les Cubains. L'évenrualité 
d'une médiation du secrétaire géné- 
ral de l'O.N.U.. M. Javier Perez de 
d'uellers est ne entre autres, 
Par le gouvernement français et 
l'internationale socialiste. Ts. 

Les Nicaraguayens qui avaient 
demandé le médiation des quatre 
pays de Contadore dans le conflit 
qu les oppose au Honduras et aux 

tats-Unis ont durci leur ILion, 
Dans un communiqué de la direc- 
ton nationale du Front sandiniste 








publié le 9 avril, ils posent comme | ! 


conditions à tout dialogue et À route 
négociation « le retrait incondition-: 
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. nel des forces génocides introduites 
.au Nicaragua par les Étars-Unis. la 
cessarion des attaques frontalières 
réalisées à partir du territoire hon- 
durien d'une façon permanente par 
da contre-révolution somoziste avec 
l'appui des forces armées du Hon- 
duras ».Les ‘sandinistes esiiment 
que .« la guerre des Étars-Unis 
contre-le Nicäragua, bien qu'elle ne 
soit pas déclarée, n'est pas moins 
une véritable-guerre » dans laquelle 
Washington & recours à d'impor- 
tants «moyens militaires, politi- 


ques. idélogiques et économiques ». 
__ Is rappellent les « preuves écra- 


- santes - fournies par la presse mtér: 
‘ nationale et certaines responsabilités 


eméricaines, selon lesquelles «Le 
green Reagan est For 
e ces agressions et ‘armée 
hondurienne et La sandiniste 
Sont ses instruments »: Ts accusent 
en outre le gouvernement nord- 
américain d’< inventer des formules 
tendant à paralyser les initiatives de 
négociations proposées par le Mexi- 
que, le Venezuela, la France, l'Es- 
Ppagne, Panama, la Colombie et. 


d'autres ». 
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formilés nouvelles ea | matière de 
défense = tout spécialement celle 
- par ‘laquelle il a décrit son pays 
L"- Comme + un porte-avions insubmier- 
.<"" sible » facë aux bombardiers soviéti- 
-’ ques Backfire — Lol que par des 

âctes réellement inédi! 








‘Ce n'est pes tont à fait exiét dans 


de een la. mesure -où le. premier. ministre 
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: Japonais paraît agir das un esprit 
: ee £ Reese différent de celui dé 
-Sens unique, comme le prévoyait le - 
traité. .-de sécürité. de- 195}, pour — 7060 
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inflexions politiques majeures qui sc 
reflètent déjà fortement soit dans les 


‘études des experts, sait dans les 


conversations en cours avec les 
Américains. 


Le cas est assez clair en ce qui 
concerne les cessions de Lechnolo- 
gies à usage militaire puisque. à par- 
tir de ce principe tout juste admis à 
titre d'« exception », on en vient à 
cavissé — nonobstant les démentis 






















.208 prédécesseurs. Alors que ces der- 
pare en à limiter, à frei- 
.1ér, une itique d'engagement 
-'inilitaire qui leur était imposée tant 
‘par. les cconmanees que, par les 


É prssions de ee en plus. fortes 
délibérément datis cette vois, ré 
-dant, à l'occasion non seulement une. 
‘ Gr” publique et un Parlement 
.réticents mais également des 
‘réformes constitutiomelles ‘encore 


- “hors de portée. 








‘autañt d'in .Que ce qui se 
78, lès paroles. préparant des 
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C'est.en ce'sens que ce qui se dita, 
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éléments du dispositif dout la mise en place est envi- * 


: fermeture des détroits 


ce figorés 
Us . edtoarant la da Japon, d'une part : barrage séronaval d' 
- es Ohapr  o0e de PLUS Com Far are 


[la oise aK port ec la Proda con 


en commun de systèmes d'arme- 
ments avec les Etats-Unis. Qn:en en 
dira autant du voyage du’ pre 
ministre en Corée du Sud, — Pécidé 
en quelques jours e1 avant sa visite 


* aux Etats-Unis, — qui a inévitable- 


ment et aussitôt été interprété 
comme un premier pas vers [Rue 

che d'un système. collectif’ de 

rité — dût-on, affirmer par la suite ni 
Tokyo qu'il n’en était jrs question... 


Mais le processus nt 
paraît bien être en être rie © Pesucou [UCOUP 
Plus avancé en matière. de coopéra- 


75% des cambrioleurs passent par la porte. Raison de plus 


pour apprééler et profiter des prix. 
Au stand de sécurité du BHV vous trouverez les modèles : 


J.PM. — VACHETTE - CENTRAL®#*- PICARD - BRICARD**- 
LIS de 5 à 14 points d'ancrage et aussi les coffres- forts 
DECAYEUX"* et SICLI"" à 


Quelques es-exemples de prix: 

Ensemble de femmeture 5 points d'ancrage JM. Cylindre 
double fourni avec renforts de 
-Paumelles et 3 ciés à pompe. 
Ensemble de. fermeture 5 points VACHETTE, 
5 points d'ancrage renforts 
de paumelles, * 

Ensemble de fermeture 5 points 1ZIS fourni avec 
4 clés brevetées reproduction 


interdite, 1400r 
Ensemble de fermeture PICARD 5 points 
d'ancrage, 3 clés à pompe, 1580" 
Avec les différentes fermetures, Installation Services du 


EHV vous propose : 
Blindage de porte tôle électro-zinguée 15/10". Pose de la 
‘ indage (prix pour une pose simple sur por- 


Paris et proche banlieue, 


tion me avec les euro améri-. 


caines sur le théâtre du Pacifique. 
De quoi s'agit-il concrètement ? 
ici les idées exposées 
par un baut fonctionnaire japonais, 
qui se présente lui-même comme un 
expert en matière de défense. 

: L'hypothèse dans laquelle il se 
place est celle d'un conflit éclatant 
en dehors de le zone du Pacifique 
mais prenant un caractère global du 
fait de l'engagement des forces 
soviétiques et américaines. C'est 
dans la zone du Golfe et de l'océan 
Indien que l'ouverture des hostilités 
est jugée le plus vraisemblable. La 
mission qu'envisage alors de se don- 


ner le Ja] consiste, d'une part à 
bloquer détroits qui avoisinent 
ses côtes — Soya (détroit de La 


Pérouse) au nord, Tsugaru entre 
Flle de Honshu et celle de Hok- 
kaïdo, Tsuchima au sud, en direc- 
tion de la péninsule coréenne — 
transformant ainsi en lac ferme la 
mer du Japon ; d'autre part à établir 
vers le sud un dispositif aéronaval 
d'interception sur une ligne d'un peu 
plus de 1 500 kilomètres s'étirant à 
partir d'Okinawa en direction de 
l'ile de Guam. 
L'interprétation de ces mesures à 
l'usage de l'opinion et du Parlement 
japonais est que le Japon assurerait 
ainsi strictement la protection de son 
territoire ainsi que celle, tout 


" aussi vitale, de ses lignes de commu- 


nications maritimes — dans les 
limites mêmes des engagements pris 
sur ce point par M. Suzuki il y a 
près de deux ans. C'est en mai 1981 
en effet que l'ancien premier minis- 
tre avait avancé pour [a première 


- fois, lors d'un voyage à Washington, 
l'idée que le Japon pourrait assumer | 


lui-même la défense de ses lignes de 
communications maritimes sur une 
distance de l’ordre de 1 000 milles 
(environ 1 600 kilomètres). 


… 6t Contribution 
à la stratégie américaine 

Ne s'agit-il que de cela? Le pre 
mier point qui prête à discussion 
concerne la nature de la menace qui 
pRecrAL AlQrs sure Japoe, Le seul 
que celui-ci importe la quasi- 
Lens des produits ues, 
des matières premières qui alimen- 
tent son industrie, justifie qu'il 
considère sa sécurité comme en dan- 
ger dès lors que des entraves peu- 
vent compromettre ces approvision- 
nements. Mais peut-on parler d’une 
fre se le ES 
porais dans une situation où le 
conflit principal se déroulerait à des 
milliers de kilomètres de l'archipel 

et où FU.R.SS. n'aurait manifesté 
use intention agressive à son 


* Un second point est’ plus lourd 
encore de conséquences. L'expert 
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1200Fr 


1308r 





Offre valable du 21.02.83 au 30.07.83 
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japonais qui expose ce schéma fait 
lu-méme observer que le dispositif 
mis en place par le gouvernement de 
Tokyo aurait pour effet d'établir un 
barrage qui, opérant la jonction avec 
le dispositif américain puis austra- 
lien et néo-zélandais dans le Pacifi- 
que Sud, interdirait toute sortie aux 
bâtiments soviétiques. de surface ou 


sous-marins, basés à Vladivostok er” 


contraindrait ceux venant de Peur 
pavolsk à un détour et à un voyage 
d'une centaine de jours pour gagner 
un théâtre d'opération dans l'océan 
Indien. 

On ne saurait dès lors nier cette 
évidence que, sous prétexte d'assu- 
rer sa propre sécurité, le Japon 
apporterait dans ces conditions une 
contribution décisive à un dispositif 
stratégique global américain. Non 
seulement cette « contribution» est 
difficilement conciliable avec les 
clauses pacifistes de la Constitution, 
mais elle oblige à considérer le pro- 
blème de la défense du Japon lui- 
même dans un contexte fondaments- 
lement différent de celui qui avait 
été admis auparavant. 


ALAIN JACOB. 
Prochain article : 


VIVRE DANGEREUSEMENT ? 


nn" 


°v°LE MONDE — Mardi 12 avril 1983 


Dann À 


— Page 7 
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DORE ETUIS : 
SE CÉEIOC : 


Enséignement superieur fniveÿ 
æ. bd Saint-Michel, Paris 8 







l'añglo américain 
Début du nonveau trimestre : 
I avril. 
e Cours collectifs tous niveaux 
e Médias Américains 
e Littérature Américaine 
e Atelier de théâtre 
e Coffee.break 
e Cours pour les enfants 
‘Etudiants : travaillez 
aux U.S.A. cet été grâce 


au programme 
“FORÉ ane and TRAVEL” 
COUNCIL CENTRE ODEON 
1, place de T'Odéon 
75006 PARIS Tél. : 634.16.10 
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Swissair : 

Notre quatrième 
et toute dernière 
destination en France: 
Toulouse. 


Une compagnie aérienne Intérmationale se reconnait 
entre AUIrES, AUX destmulons que d'autres ne desser- 
venL pas. Toulouss est l'une de ces destinations et détä 
la 4° en France. La 48° en Europe et la 94° au monde. 
Fotre agence de vor ages un Swissair se fera un plarurde 
vus fourmr de plis amples rensegrements. 
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Le négociation engagée entre le gouverne- 
ment et le P.C.F. ou, plus exactement, entre 
MM. Mauroy, Delors et Bérégovoy, d'une part, 
le groups communiste de l'Assemblée natio- 
nale, d'autre part, continuait, lundi matin 
11 avril. Chaque partie disposait d'une sorte de 
dernier recours : paur les députés communistes, 
l'abstention sur le projet de loi autorisant le 
gouvernement à prendre par ordonnances des 
mesures fiscales visant à assurer le financement 
de la Sécurité socsle et l'épargne : pour le pre- 
mier ministre, l'engagement de responsabilité 
Sur ce texte. 

Interrogé au début de la matnée de luntïi, 
M. André Lajoime, président du groupe commu- 
niste, soulignait l'importance que revêtait à ses 
yeux l’un des cinq amendements présentés par 
son groupe et rejetés par la commission des 
finances. mais néanmoins « mis à l'étude » par 
le premier mimstre (le Monde du 9 avril}. fi 
s'agit de celui de ces amendements qui visait à 
exonérer du prélèvement de 1 % sur le revenu 
imposabie les plus modestes des familles sou- 
mises à l’impôt sur le revenu. 

Le P.C.F. insistait, depuis le débat de 
confiance du 6 avril, en particulier, sur la néces- 
sité d’arnéliorer le plan gouvernemental du 
point de vus de la justice fiscale. L'’amendement 
sur lequel a insisté M. Lajoinie est, à cet égard, 
exemplaire. L'enjeu du débat, cependant, ne se 


daté 10-11 avni). 








LE GROUPE COMMUNISTE 
N'EST PAS UN GROUPE 
DE GODILLOTS 
déclare M. Lajoinie 


seille, a précisé les déléga 
-M. André Lajoinie, président du 
groupe communiste de l'Assemblée 
nationale, a déclaré, lundi matin 
11 avril, sur France-Inter, que le 
P.C:F. atiendait du gouvernement. 
« des engagements fermes, à la jois 
sur le plan de rigueur et sur la jus- 
tire fiscale ». 

M. Lajoinie a souligné qu'il avait 
«soumis au prernier ministre une 
proposition technique sur le 1%, 
prévoyant une décote tenant compte 
des parts familiales -. + J'ai insisté 
beaucoup, a ajouté M. Lajoinie, 
parce que le 1%, comme nous l'a 
annoncé le ministre de l'économie et 
des finances, peut rester en vigueur, 
dans les années qui viennent, pour 
un financement partiel de notre pro- 
section sociale. » 

M. Lajoinie a rappelé qu'il était 
déjà arrivé, depuis 1561, que les dé- 
putés communistes s'abstiennent sur 
un projet de loi. « Nous sommes 
dans la majorité (...). à part en- 
tière », a-t-l ajouté «+ Le 
communiste & le droit d'emende- 
ment, a le droit de réflexion sur un 
projet de loi Ce n'est pas un groupe 
de godillors, » 

Le président du goupe commu- 
niste à l'Assemblée nationale a pré- 
cisé que la réunion du comité cen- 
tral, les 19 et 20 avril, ne peut 
déboucher sur une modification du 
pargage des responsabilités À La tête 
du parti. « Le congrès a tranché, a 
dit M. Lajoinie, i/ ne faut pas reve- 
nir ioujours Sur celle question. - 


problèmes d'urbanisme. 


général des Bouches-du-Rhône (1). 


+ Le groupe communiste est 
celui qui, proportionnellement, 
dispose du plus grand nombre 
d'adjoints (onze sur quinze 
élus). Les délégations qui vous 
ont èté aïtribuées par le maire 
répondeni-elles à votre attente ? 
— Tout à fait. Nous considérons 

qu'il s'agit d'une juste répartition 
des tâches au sein de la municipa- 
lité. Nous en avons discuté avec les 
autres groupes de la majorité et nous 





(Publicité) ——— us tombés en plein accord avec 
eux. C'est un événement puisque, 
° ÉCOLE DE NAVIGATION DE pour la première fois depuis trente- 


23, bd Vitak-Bouhor, da de la Jatte, 92, Nouïly 
Täléphone : 747-61-35 


Alain GOUTHIER 
Contre officiel d'examen - Marine marchande 
TOUS PERMIS MER |A. B, C] ET RIVIÈRE 


cinq ans, les communistes ici- 
pent à part entière à La gestion de la 
deuxième ville de France. 

— Vous êtes chargé person- 
nellement, en tant que deuxième 
adjoint, des problèmes liés à la 
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P.C.F. : le difficile chemin de l'« autonomie » 


«Autonome », lui aussi, pour des raisons 
différentes, M. Henri Fiszbin, président de Ren- 
contres communistes, estimait, dimanche, que 
le P.C.F. « prendrait une lourde responsabilité » 
en ne votant pas le projet de loi d'habitation, 
car ce serait « porter un COup à la cohésion et à 
l'autorits de la majorité ». Les députés commu- 
nistes, selon M. Fiszbin, ont raison d'être 
« attentifs à la justice sociale ». mais fs ne 
doivent pas se dérober à leur engagement 
majoritaire ». ; 

Selon M. Jacques Chaban-Dealmas, les socia- 
listes n'avaient pas de souci à se faire. L'appar- - 
tenance à la majorité permet au P.C.F. une 
«infiltration systématique d'éléments nom- 
breux et sûrs dans de nouveeux rouages de 
l'Etat et du secteur nabonalisé », à déciaré au 
Journal du dimanche le maire de Bordeaux, qui, 
lui aussi, jouit des plaisirs de l'autonomie. 

Autonomes, M. Fitermen, ministre commu- 
niste qui approuve les mesures de rigueur ; 
M. Lajoinie, député communiste, qui veut les 
« améliorer » : M. Marchais, qui ne veut pas 
« avaler de couleuvres » : M. Krasucki, qui ne 
les avale qu'en cas d’absolue nécessité : 
M. Fiszbin, qui se fait un davoir de les avaler ? 
Qui disait que le P.C.F. étant un parti monofthi- 


limite pas à cette appréciation des limites dans 
lesquefles doit s'appliquer la rigueur. Comme 
M. Georges Marchais l'avait souligné le 8 avril, 
le groupe communiste de l’Assemblée nationale 
entend affirmer son « autonomie » {{e Monde 


En d'autres termes. l'engagement du parti 
communiste au gouvernement, l'approbation du 
plan de rigueur par ses ministres entraïneraient 
le vote de la confiance. maïs pas nécessaire- 
ment celui des mesures sur la base desquelles 
cette confiance était demandée. L'hôtel Mati- 
gnon à, naturellement, un paint de vue diffé- 
rent. et, devant une telle hypothèse, évoque 
Fengagement de responsabilité, épreuve de 
vérité à laquelle le gouvernement peut, à tout 
moment. soumertre Sa majorité. 


Ne pas « casser la baraque » 


Un dirigeant communiste a indiqué, diman- 
che 10 avnl, quelles doivent être, à ses yeux, 
les limites de la critique des projets gouverne- 
mentaux. il ne s'agit pas de « s’aligner », a dit 
M. Henn Krasucki, mais il ne faut pas, non plus, 
« casser la baraque » et favoriser le retaur de la 
droite au pouvoir. Le secrétaire général de la 
C.G.T. revendiquait ainsi, vis-&-vis du pouvoir, 
une « autonomie » raisonnable. 


MARSEILLE : les communistes se félicitent 
de leur « participation à part entière » aux affaires municipales 


(CN.I.P.) Jacques Rastoin, qui fut pendant vingt- 
quatre ans premier adjoint au maire. 

Les élus communistes se voient confier quant à 
eux l'animation de plusieurs secteurs importants de 
la vie municipale (sécurité, marchés et achats 
publics, emploi et formation professionnelle, trans- 
ports en commun, environnement et cadre de vie, cir- 
culation!. Dans l'entretien qu’il nous a accordé, le 
président de ce groupe, M. Georges Lazzarino, 
secrétaire de La fédération communiste des Bouches- 
du-Rhône, se félicite sans réserve de La « participa- 
tion à part entière » du P.C. aux affaires municipales 
« dans le cadre d'une gestion solidaire ». 

D'autre part, les maires d'arrondissement ou de 
groupes d'arrondissements ont été élus le samedi 
9 avril. H s'agit de : 

Premier secteur (1®, 4", 13° et 14° arrondisse- 
ments) : M. Lucien Weygand (P.S.) ; deuxième sec- 
teur (2°, 3° et 7° arrondissements) : M. Jean-Noël 
Guérin (PS.); troisième secteur (5°, 10°, 11° et 
12° arrondissements) : M. Michel Coullomb (P.S.) ; 


Marseille. — M. Gaston Defferre, maire de Mar- 
il tions attribuées aux trente 
adjoints (13 P.S., 11 P.C.. 4 Groupe d'action munici- 
pale, économique et sociale, 2 M.R.G.) du nouveau 
conseil municipal, La liste de ces délégations fait 
apparaître un partage équitable des responsabilités 
entre les groupes formant la majorité. Le premier 
adjoint, M. Jean-Victor Cordonnier (P.S.), est 
chargé, comme dans la précédente municipalité, des 


En tant que troisième adjoint, M. Michel Pezet, 
premier secrétaire de la fédération socialiste des 
Bouches-du-Rhône et président du conseil 
est appelé à suivre plus particulièrement les grands 
dossiers économiques et de planification de la ville, 
Les socialistes détiennent également les délégations 
de l'éducation (M. Bastien Leccia), de la voirie 
(M. Robert Vigoureux), du logement (M. Michel 
Martin) et celle des sports, attribuée exceptionnelle- 
ment à un conseiller municipal, ML. Marius Masse, 

| député de la huitième circonscription et conseiller 


La délégation des finances revient à un élu du 
Groupe d'action municipale (GAMES), M. Pierre 
Rastoin, cinquante-deux ans, directeur adjoint d’une 
banque privée marseillaise, fils de l'ancien sénateur 











que ? 


PATRICK JARREAU. 


quatrième secteur (6° et 8° arrondissements) : 


Posado (P.C.). 


De notre correspondant 
régional 


sécurité ‘des personnes et des 

biens, qui est une nouvelle délé 

gation Comment envisagez-vous 
votre action ? 

— Ces problèmes, avec ceux de 
l'immigration dont s'occupera égale- 
ment un élu communiste, font partie 
des préoccupations les plus sensibles 
de la population marseillaise. le 
maire, qui est aussi ministre de l'in- 
térieur, a indiqué sa volonté de les 
résoudre en créant un conseil perma- 
nent de la sécurité à l'hôtel de ville 
et dans chaque secteur municipal, et 
en provoquant une rencontre inter- 
nationale avec les dirigeants des 
pays fournisseurs de main-d'œuvre. 

» 11 est évident que, en matière 
d'insécurité; les solutions ne dépen- 
dent pas seulement du renfort des 
effectifs de police. Elles sont liées à 
des problèmes beaucoup pius fonda- 
mentaux d'emploi, de formation pro- 
fessionneille, de culture, de loisirs, 
etc. et surtout, à notre avis, au déve- 
loppement de la vie associative. On 
ne règlera rien si l'on n'associe 
pleinement la population à l'action 
dans la lutte. C'est ce à quoi, nous, 
communistes, allons nous employer 
avec nos collègues du conseil rauni- 
cipal. 

— Les adjoints communistes 
ont-ils d'autres projeis 
concrets ? 

— Nous sommes très attachés au 
développement des transports col- 
lectifs qui passe, selon nous, par une 
coordination efficace entre les diffé- 
rents moyens de transport existants, 
train, bus et métro, de façon à créer 
une véritable toile d'araignée sur 
l'ensemble des quartiers. Dans le do- 
maine de l'environnement et du ca- 
dre de vie, il va falloir désormais ac- 
centuer les efforts de ja municipalité 
en faveur des quartiers nord à forte 
concentration de population. Mais 
en fait, dans une ville comme Mar- 
seille, tous les problèmes sont impor- 
nu et à divers degrés urgents à ré- 
ler. : 

— Qu'en est-il de la solidorité 
de gestion municipale ? 

— Le programme électoral de la 
liste du Nouveau Marseille 2 pour 


ALGÉRIE 


PIÈCES DÉTACHÉES 
AU PLUS JUSTE PRIX 


de toutes marques, camions, voi- 
tures. motocycles et mëchines élec- 
tiques et électroniques (rékiviseur). 
MAFREX — 607-42-28 


8, rue du Châteeu-d'Eou - 75010 Paris 





M. Jean-Claude Gaudin (U.D.F.): 5° secteur 
(9° arrondissement) : M. Guy Teissier (U.D.F.); 
6° secteur (15' et 16° arrondissements) : M. Pascal 


nous valeur de contrat municipal et 
implique une solidarité de gestion 
entre tous les élus de la majorité, qui 
doit se manifester dans les grandes 
décisions, et en particulier le vote 
des budgets. IL n'y a aucune ambi- 
gulté sur ce point. Je ne pense pas 
que l'on puisse envisager, dans le ca- 
dre de la gestion municipale, une 
responsabilité à part des élus com- 
munistes. Le travail à accomplir est 
un travail d'équipe, car tous les pro- 
blèmes sont Hs, et, comme nous le 
disons, tout influe sur tout Nous 
voulons faire le nouveau Marseille et 
nous le ferons avec toutes les forces 
de progrès de cette ville. 


— Quel rôle doit jouer selon 
vous l'opposition ? 
Le Je trouve navrante J' tion 
propagande à laquelle s'est livré 
M. Jean-Claude Gaudin lors de la 
séance d'installation du conseil mu- 
nicipal. En 1971 et en 1977, nous 
aurions nous aussi, alors que nous 
étions dans l'opposition, souhaité 
nous exprimer lors de l'élection du 
maire. On nous a opposé La loi et 
nous nous sommes inclinés sans quit- 
ter pour autant la séance avec pertes 
et fracas. L'opposition a essayé de 
prolonger un climat d'affrontement 
qui n'est pas de mise dans une démo- 
cratie. Elle doit jouer un rôle de 
contrôle et de participation dans tes 
Commissions qui lui sont toutes ou- 
vertes à la proportionnelle, et même 
au-delà. Cela dépend d'elle. » 


(1) M. Defferre avait déploré de ne 
pouvoir confier - une écharpe d'ad- 
joirz + à MM. Masse et Jean-Jacques 
Leoneuti, tous les deux députés et 
conseillers généraux, eu raison du nou- 
veau règlement ictérieur du PS. sur le 
Cumul des mandats. Une exception a ét€ 
faite M Irma Rapuzri, sénateur 
(P.S.) et conseïller général, qui occupe 
le posie de cinquième adjoint délégué 
aux relations avec le personnel munici- 
pal et aux relations financières entre la 
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Trois élections cantonales: 
trois reculs pour la gauche 
Les trois élections cantonales qui étaient organisées dimasche 


10 avril se Sont traduites par un recni de la gauche. Dans deux cas, 


dans des secteurs aussi différents que Je canton urbaln de Rouen et celuk, 


plus au nord, de Dampierre, les pertes sont specta! 


culaires : dans ia ville 


dont le maire est M. Lecanmet, président de l'U.DLF. le total des voix 
En NN ee 


frages exprimés, alors que, en mars 1982. il frôlait la barre des SQ 

avec 49,95 & ; sur l'ensemble des quatorze commmmes juressiennes, _ 
en mars 1979, obfenait 50,74 % des voix, le score de ses deux. 

%. À côté de ces deux recuis 


gauche, 
candidats n’est que de 32,78 


(— 12,57 points à Rowen, et — 17,96 points à Dampierre}, La régression - 


ée à Oloron est minime : — 


1,25 point. Reste que dans ce canton 


du Haut-Béarn, c’est Ja progression dn P.C (près de 4 points) qui ous 
pense l'érosion de l'électorat socialiste. > 3 


JURA : 
(15 tour). 


Inscr… 3 861: vor, 2 358: suffr. 
expr.. 2330. MM. Jean-Paul Gr 
raud, U_D.F.. 729 voix: René Bey, 
div. dr.. 629 ; Pierre Revnaud, PS. 
S48: Daniel Bourgeois, P.C.. 216; 
Pierre Racine, div. dr., 208. I y a 
ballottage. 

U s'agit de pourvoir au remplace 
ment de ML. Yres Cuny (P.S.} qui s'était 
démis de son mandat pour entrer en fé- 
vrier dernier au cabinet de M. Hubert 
Dubedont (P.S.}, alors maire de Greno- 
ble. 


lieu de 34,58 %) et le P.C. de près 
7 points (9,27 % an lieu de 16,15 %)}. 


! 


PYRÉNÉES-ATLANTIQUES : 
d'Oloron-Ovuest 


Inscr., 8 170: vot., 5 458: suffr. 
expr., 5 284. MM. Michel Lacaze, 
R-P.R., 2 152 voix ; Henri Grechez, 
P.S., premier adjoint au maire 
d'Oloron, 1682: Michel Martin; 





P.C., deuxième adjoint, 1 450. J{ y a. 


ballortage. 


[B s’agit de pourroir an remplace- 
ment d'Henri Laclau (P.S.) qui, 
couseiller éral et maire d'Oloron, 
étiait décédé en janvier dernier. Au pre- 
mier tour des cantonales de mars 1982, 
Henri Laciau avait obtenu 2 271 voix, 
contre 2 325 à M. Lacaze (RP.R.) et 
1294 à M. Martin (P.C-) Au secoud 
tour, avait été réélu avec 3 548 voix 
contre 2774 à M. Lacaze, sur 


canton de Dampierre 
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© LEPSUNESESTIEPAS 
LENGAGÉ PAR LA SOLIDARITÉ 
GOUVERNEMENTALE» 


La direction politique du P.S.U., 
réunie le dimanche 10 avril, a dé- 
cidé d'avancer aux 11 et L2 juin pro- 
chains la date de son congrès, initis- 
lement prévu pour l'automne. Ce 
congrès extraordinaire sera préparé 


par une conférance nationale, réunie | , 


les7et8 mai : 


. La motion adopt£e par la direc- 
tion politique, par 33 voix contre 32, 
exprime le « désaccord » de-celle-ci 
« avec l'activité du bureau politi- 


que» depuis le 20 mars- dernier, |. 


date de ia dernière réunion de la di- 
rection politique. Est ainsi critiquée 
l'entrée de M= Huguette Bouchar. 
deau au gouvernement, dont la di-. 
rection politique « prend acte ». La 
motion adoptée « précise que le 

P.S.U. n'est pas partie prenante de 
la majorité gouvernementale -, 

puisqu'il n'a + signé aucun accord 
de gouvernement », et Qu'il n'est. 
donc « pas engagé par la solidarité 
gouvernementale >. : 


Le-bureau politique ayant dû, à la 
demande de la direction politique, 
< remettre Ses mandats » à la dispo- 
sition de celle-ci, un nouveau bureau 
politique a été élu, à la proportion- 
nelle des courants qui s'étaient dé- 
partagés au dernier du 
parti, à Nantes, en décembre 1981. 
L'un des courants favorables à 
M Bouchardeau s'étant divisé, 
l'équipe consütuée di se ré 


fl importe que Les cheveux restent sains. 


APPELEZ SANS TARDER : :” 


RÉAL INSTITUT CAPHLAIRE EURO-BRIDGE | 
Bordeaux (48-06-34) - Brest - Grenoble 449-21-41) - Läle {51-24-19} - Linoges (34-15-20) - Lyon 1838-06-76) - Marsoile 


Muouse [45-80-68] - Nancy (3352-91-98) - Nantes 149-7. - Reims (856: - Rennes 6-88} - 
Rouen (73-08-22) - Ssint-Etronne {38-10-76} - Toulon 5-36 20e oups (225.0 e un 74 ne +R 1-6. 


mécaniquement. Montage à La man sans &uCun pois de cols, 


= uitre-téoère 
PROTHÈSE BRIDGECAP 


PROTHÈSES EN CHEVEUX NATURELS. noû traités chiniquement ni 
de conception inécfts. Entretien toutes arèuet 


* ne question de confiance . 
” M. Jacques Chaban-Delmas, 
maire de Bordeaux (R-P.R), ancien 
déclaration au Journal du dimanche 
du 10 avril, à propos du plan écono- 
+ L'ins- 


c'est-à-dire dans sa cité de res-. 
saisir La.confiance de Fopinion sans 
Jaquelle — comme toujours dans un 
‘paÿs demeuré libre — rien n'est pos- 

ru | u 





‘.e L'Urdon des jeunes pour le. 
progrès (jeunes gaullistes) a réuni 
Son comité national, dimanche 
10 avril L'UIP. s'étonne que le 


x procédure - 
que les socialistes dénonçaient 
lorsqu'ils étaient dans l'opposition. 
Es déplorent. « l'amalgame sport: 
politique fait par Me Avice» à 
propos de TAfrique-du Sud et'de- : 
mandent pourquoi cette mesure ne 
s'applique ‘pes à l'égard de l'Union 
soviétique où du Chili. - FACE 

- L'UJ-P. a décidé de nouer des, 
Contacts avec les autres compo-. 
santes de l'oppositior et particulière: ; 
ment avec celles qui se réclament. : 
des mêmes principes qu'elle. a 
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tes phesfesbdieusee les'mises en’ te 
plus soighées :elle Sen acquit envreieprofes : 
Sionnelle... et enSilencet” Te nt se 


les - jusqu'à-32 060 caractères; Soit environ.  :. 
20 pages de texte - ellé évite les frappes répêti-… 
tives, les complications inubles. » : 








nables, les rapports etles courriers àrefétreen : 
“quelques ph : 


soùS vos yeux à P'ÉCHER, Hibérant ainsi unitem 
précieux:pour des travaux.plus efficacés: 
… C'estsans doute &ela le génie. RS EDO: 
plié sance croque de + 


d'utilisation: -” * ; 
la Canon AP 800, éstuné péuiell page : 
de la dectylograbhie qui: a d'être UTÉe, : 
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1. aux pee et à l'emploi 


nérel de désé) É aura 
femens sqe sur 
‘rion. (.…} 


pe ne cn au succès de la 
que actuelle que si elle est 
complétée, Elle présente en tout cas 
deux aspects positifs : la compres- 


.. sion des dépenses budgétaires et la 
.* sincérisation » des 1arifs des 
‘ ‘entreprises. Cette politique com- 
” porte néanmoins un élément qui est 
. ‘beaucoup moins bon : la superfisca- 


dité, qui pèsera à terme sur les prix 


* de revient. » 


-M. Edgar Faure propose un abais- 


+ sement de la fiscalité qui accompa- 


gneraïit une épargne forcée, même 


- plus importante que les 10 % 
. décidés par le gouvernement. Il sou- 


haîte aussi un accroissement de la 


--T.V.A. en compensetion d'une 


baisse des charges sociales pesant 


. sur’ les entreprises. Il explique :- M 


“Delors ne veut pas comprendre que 
“tous les industriels accepteront 
“volontiers une diminution de leurs 
prix de reviemt, une diminution des 


‘prix de vente, si celle-ci est compen- 


sée une mesure concernent la 


.Sée par 
. TVA Le voler qui manque au plan 


qui va ètre appliqué est celui qui 
-serait susceptible de faire redémar- 


- rer l'économie. 


. » Le gouvernement est passé 


d'une politique déséquilibrée dans 


il ‘un sens à une politique déséquili- 


dans l'autre : il est passé de 
Faure côté du cheval (= ). 


'exporta- : 


_problème de l'enseignement libre. 


» Il faut arriver à metre en 
œuvre une réévaluation fiscale des 
bilans. I! faut faire une politique 
favorable aux entreprises ei à 
l'emploi mais en recourant à des 

és qui. n'aient pas d'effers 
ns f.….). Dans le pays, 
la confiance n'est pas suffisante. 
Dès l'instanr où l'on aura l'impres- 
sion que le gouvernement se soucie 
des entreprises, il y aura un facteur 
chance, Si des mesures sont prises 
quant au crédii, à la fiscalité, à la 
charge sociale des entreprises, un 
capital de confiance peut être réta- 
ii assez rapidement. Ce copiral ess 
indispensable. » 

A propos des nationalisa- 
tions, M.‘Edgar Faure souhaîte « que 
d'on restitue à l'épargne privée une 
partie des actifs qui ont été pris en 
compte pour les nationalisarions ». 

Pour ce qui est de la lutte contre 
le chômage, il estime «qu'on ne 
peut pas se résoudre à une politique 
don: on attend cent mille chômeurs 
de plus. Les régions peuvent aider le 
nent dans une politique de 

loi Surtout il faudrair assou- 
Ha les règles du licenciement. 

M. Edgar Faure, évoquant le rôle 
des, communistes, déclare : - Du 
poim de vue de la politique inté- 
rieure, je ne vois pas en quoi la pré- 
sence des communistes au gouverne- 
ment change quelque chose à la 
politique économique qui est menée. 
Pour ce qui concerne la politique 
extérieure, le gouvernement dans 
son ensemble ne me semble pas 
impressionné par leur présence. 

» S'il s'agit de faire accepter à 
la classe ouvrière des blocages de 
salaires ou du pouvoir d'achat, 
dans un certain sens, la coalition de 
tous les partis jusqu'à l'extrême 
gauche n'est pas tactiquement inu- 
tile, + 

Après avoir noté: « En général, 
les de M. Raymond Barre 
recuetllent mon accord +, M. Edgar 
Faure se prononce pour un système 
électoral qui combinerait le mode 
majoritaire et le mode proportionnel 
et affirme: « Je suis favorable au 
statu quo - en Ce qui concerne le 


Dan R 
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LES ALLEMANDS 
SANS MIRACLE 


Pour aller au-delà des mythes, 
un regard lucide sur la vie politique, 
économique et culturelle . 
de l'Allemagne d'aujourd'hui 
par des journalistes 
et des historiens : 
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Depuis 39 ans, ls jourmal spécialisé À 
“Les Annonces” est le n° 1 
pour la vente des fonds de commerce 
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Le Mme SOCiéTé 


UN MOIS APRÈS L'EXPLOSION MEURTRIÈRE DE MARSEILLE RELIGION 


La grande synagogue n'était peut-être pas l'objectif Î| LA MORT DE Mgr EDOARDO PRETTNER CIPPICO, 
des auteurs de l'attentat manqué Dee mystères du Vatican on 1945 
es RS ae nn © 7 ! 7 De notre correspondant Fe 
apporte deux réponses : non, objectif m'évait : coca di : CO: bi o : 
pas forcément La synagogue. [I pouvait tres . ies « hord bientôt cree : 
bien s'agir d'un règlement de comptes crapu- : - CONNTRNENES 2 
leux. Oui. l'équipe de malfaiteurs mèlés à cet ! 
attentat manqué militait pour les listes d'oppo- ï 
sition. ! 













cisme exacerbé de la campagne électorale, 
certe explosion deviendra un enjeu, le préfet de 
police et ie maire sortant. M. Gaston Defferre, 
accusant La droire d'avoir des liens avec les 
tueurs malchanceux. 

Qu'en est-il un mois après ? L'opposition 
crie à l'amalgame, à la calomnie, et fair de 
l'utilisation politique de l'affaire l’un de ses ar- 


Le 8 mars. à Marseille, au lendemain du 
premier tour des élections municipales. deux 
repris de justice sont tuës par l'explosion de 
teur voiture piégée. non loin de la grande syna- 
gogue. Un attentat manqué. entre deux autres. 
le premier évité le 26 février lors d'une fête 
d'enfants juifs. le second mortel. le 13 mars, 
pour un enfant immigré. Dans le climat de ra- 






Rome. — H aurait voulu que Sa 
mort füt à l'image de sa ve de , 
ces trente-cinq dernières années. 
secrète, à l'abri des regarcs at 
des rumeurs. C'était aussi le sou- 



















































Marseille. — Cliche de Parisien, 
cette ville aime la galéjade. Gelé- 
jeds en provençal : histoire inventée 
ou exagérée. résume-t-on en fran- 
çais. Qu'importe Le cliché, il est ici 
comme un indice. Le signe que celui 
qui prétend Lrier le faux du vrai. 
dans une de ces affaires politico- 
criminelles dont Marseille semble 
avoir le secret. devra se faire 
humble. 

Comme si tout se conjuguait pour 
l'éloigmer de la simplicité des faits. 
Marseille, figure de La complexité ? 
En tout cas. on aimerait vous per- 
suader que cette ville n'est qu'em- 
brouilles. demi-vérités et clair- 
obscur. 

La svnagogue ? Pensez-vous ! 
Cette voiture piégée et l'antisémi- 
tisme. c'est le jour et la nuit : bien 
plutôt un règlement de comptes du 
milieu pour le contrôle des machines 
à sous! Mais les penchants de ce 
milieu-là pour la draite? Pensez- 
vous! Une spécialité marseillaise. 
tous les partis ont recours ici À ces 
amitiés particulières 

Le préfet de police du départe- 
ment. M. Bernard Patault, pensait 
tenir sa « pisre politique et raciste +, 
ses malfrats - en relations relative- 
ment étroites avec des politiciens de 
droite dans le Vaucluse et à Mar- 
seille », et voilà qu'une des rumeurs 
s'achame à démolir ce qu'elle pré 


sente comme une galéjade. Rien 
qu'une galéjade ! 
Echapper à ces cercles de bruits 


suppose de dresser un comte d'apo- 
thicaire des réalités brassées par 
l'enquête policière et l'instruction 
judiciaire. Bilan paradoxal. à ce 
jour : un attentat manqué équivo- 
que : des auteurs dont L2 personna- 
lité l'est beaucoup moins. Match nul 
entre le préfet de police et la ru- 
meur : s'il ne parait pas établi que la 


Une ville, son « milieu » et sa droite 


De notre envoyé spécial 


synagogue était l'objectif visé par 
les criminels. l'implication de ceux- 
ci dans la campagne électorale de 
l'opposition n'est pas niable. 

Peu après ? h 10. donc, le 8 mars, 
rue Dragon. Face au n° $l, une Peu- 
geor 594 explose, arrëtée au milieu 
de Ha rue à sens unique. L'incendie 
gagne les voitures en stationnement : 
l'essence enflammée gicle ä 20 mè- 
tres : une partie du coffre de la 504 
retombe de l'autre côté d'un immeu- 
ble. On estimera la charge à un kilo 
d'explosif industriel. 

Deux morts. le conducteur et le 
passager. Leurs corps sont retrouvés 
à l'extérieur de L2 504, l'un déchi- 
queté. l'autre mourant étouffé par 
ses brülures. Cet homme-là, sinon 
les deux. avait assurément quitté La 
voiture avant l'explosion. La rue est 
en pente : le frein à main était mis. 

Deux cents mètres en arrière, en 
descendant le sens unique, c'est le 
croisement avec la rue de Breteuil 
qui. 100 mètres plus haut, longe la 
grande synagogue. Le rapproche- 
ment est spontanément fait par les 
C.RS. chargés de la protéger. Ces 
policiers ne sont pas chargés d'une 
garde statique mais d'une ronde 
avec halte prolongée sur les points 
sensibles. Or, à 2 h 5, ils s'arrètent 
devant la synagogue, descendent de 
leur véhicule et inspectent durant à 
peu près six minutes. Ils repartent et 
sont 300 mètres plus haut quand ils 
entendent l'expulsion. Leur conclu- 
sion immédiate, dès le premier 
procès-verbal : les hommes de la 504 
ont dûù étre « génés par notre pré- 
sence 

Un témoin abonde dans leur sens. 
M: Pierre Charrier habite au 86, rue 
du Dragon. Insomniaque, il est 
éveillé quand il entend l'explosion et 


FAITS ET JUGEMENTS 





La condamnation 
d'un forestier de Guyane 


Cayenne. — Le tribunal correc- 
tonnel de Cayenne a condamné, 
vendredi 8 avril, à dix-huit mois 
d'emprisonnement ferme M. Michel 
Moreau, P.-D.G. du plus important 
groupe d'entreprises forestières de 
Cayenne. installé dans la commune 
de Saini-Laurent-du-Maroni. 
M. Moreau a été déclaré coupable : 
d'une infraction à la législation et à 
la réglementation des relations fi- 
nancières de l'Etat sans autorisalion, 
d'avoir constitué, de 1979 à 1982, 
des avoirs au Panama pour la 





DÉTOURNEMENT 
DE FORMATION . 


- Nous pouvons tout faire, de la 
carte de visite à l'affichette. » Ainsi 
se présentaient à une clientèle éven- 
tuelle Christian Merle et Bernard 
Gilles, imprimeurs à Bois-Guillaume 
(Seine-Maritime), où ils s'étaient 
installés en 1981. En réalité, les 
deux hommes, anciens détenus l'un 
et l'autre après des condamnations 
criminelles pour attaques à main ar- 
mée, avaient appris le métier à l'im- 
primerie de la prison centrale de 
Poissy. 

Libérés, ils avaient décidé de pro- 
fier de cette formation profession- 
nelle imposée pour s'établir à leur 
compte, Mais, s'ils pouvaient effec- 
tivement « faire » la carte de visite 
ou l'affichente. ils se livraient aussi à 
la confection de faux chèques et de 
faux permis de conduire. C'est en 
présentant l'un de ces faux chèques 
pour régler des achats dans un ma- 
gasin à grande surface de Beauvais 
qu'ils attirèrent l'attention, prenant 
la fuite au moment où la caissière 
leur demandait une pièce d'identité. 
Les gendarmes, alertés, devaient ra- 
pidement retrouver Christian Merle 
et, peu après, l'imprimerie de Bois- 
Guillaume dans laquelle se trouvait 
le matériel servant à la confection 
des faux chèques et des faux permis. 

Ainsi a pris fin la singulière aven- 
ture de ces deux hommes qui 
s'étaient présentés dans la région 
comme des «créateurs d'entre- 
prise et avaient même cherché à 
obtenir des aides financières en ex- 
pliquant dans la presse régionale 
qu'ils avaient engagé dans leur af- 
faire tous leurs fonds personnels 
mais qu'il leur fallait encore 
150000 à 200000 francs « hour 
prendre un véritable départ dans 
des conditions normales », - 


somme de 4652012 F. d'abus de 
biens sociaux au préjudice de la So- 
ciété forestière du Maroni. de délit 
assimilé à la banqueroute fraudu- 
leuse pour avoir cessé le paiement 
des cinq sociétés du groupe. Les mé- 
thodes de gestion comptables. jugées 
irrégulières, auraient permis Je dé- 
tournement de 2 600 000 F, partie 
de l'actif de la Société forestière du 
Maroni. 

En plus de la peine d'emprisonne- 
ment, M. Moreau a été condamné à 
une lourde amende fiscale de 
4652012 F. celleci devant être 
payée intégralement, sinon M. Mo- 
reau sera maintenu en détention, 
Certains se demandent, à Cayenne, 
si œtte condamnation el les pour- 
suites dont M. Moreau a été l'objet 
a'ont pas valeur d'avertissement. Le 
Pouvoir ne veut-il pas montrer qu'il 
n'interviendra nullement pour cou- 
vrir les éventuels mauvais gestion- 
naires. les aventuriers à l'affût de 
subventions substantielles indispen- 
sables pour favoriser le développe- 
ment économique de la Guyane ? — 
{Corresp. ) 


Un Polonais arrété 
après la mitraillage 
de F’Aeroflot à Marseille 


Un ressortissant polonais âgé de 
vingt-deux ans. M Bialo Boki, a été 
interpellé le dimanche 10 avril vers 
3 heures, à Marseille, par des poli- 
ciers qui l'avaient surpris en train de 
tirer des coups de feu sur la vitrine 
de l'agence de la compagnie aé- 
rienrie soviétique Aeroflot, située sur 
la Canebière. A la vue des policiers, 
le tireur avait pris la fuite à bord 
d'un véhicule, mais il devait être re- 
join rapidement et appréhendé. 1 
était en possession d'un pistolet 
22 long rifie. 

Les enquêteurs du S.R.P.J, de 
Marseille n’excluent pas que 
M. Boki soit également l'auteur des 
treize coups de feu provenant d'une 
arme de même calibre qui avaient 
été tirés lors de la nuit précédente, 


. cette fois contre la façade du consu- 


lat général d'U.RS.S.. situé à Saint- 
Giniez, dans le 8° arrondissement de 
Marseille. Ce lundi matin, M. Boki 
était toujours entendu par les poli- 
ciers du $.R P.J. et de la D.S.T. 





se dirige alors vers les baies vitrées 
de son troisième étage. Sa théorie 
est simple. Voyant les C.RS.. les 
hommes de La 504 n'auraient pas osé 
rernonter la rue de Breteuil : ils ne 
pouvaient que prendre alors la rue 
du Dragon. et, coincés par le minu- 
tage de leur machine infernale. ils 
tentent de quitter leur véhicule pour 
en rejoindre un autre, qui les suivait 
Car. après l'explosion, M' Charrier 
entend une voiture démarrer brus- 
quement et, s'approchant de ses fe- 
nêtres. la voit remonter. à vive allure 
et en sens interdil, une rue perpendi- 
culaire, la rue du Docteur-Morucci. 
Ce scénario supposerait que la syna- 
gogue était bien l'objectif. 
L'équivoque se niche toutefois au 
cœur des faits. Cet attentat manqué 
— interrompu, détourné ? — n'ac- 
quiert un mobile que par hypothèse, 
Aussi un mouvement antiraciste qui. 
voulait se constituer partie civile y a- 
til renoncé : le juge d'instruction 
chargé du dossier, Mile Bernadette 
Augé, n'aurait pu, en l'état actuel de 
l'information, accéder à sa de- 
mande. De même M. Jean-Pierre 
Sanguv, chef du S.R.P.J. chargé de 
l'enquête, se refuse-t-il aux déduc- 
tions hâtives : la synagogue, un au- 
tre objectif à dimensions politiques. 
ou un réglement de comptes crapu- 
leux ? Pour l'heure. il n'en sait rien. 


Les gens du Kilt 


Inversement, il en sait plus sur les 
acteurs de ce film sans scénario. 
Gräce aux R.G. qui ont fort bien 
travaillé. Les Renscignements géné- 
raux, bien avant l'attentat, enqué- 
taient sur une affaire non sans ra 

avec le terrorisme: un ic 
d'explosifs qui aurait pu alimenter 
les nationalistes corses du F.L.N.C. 
Dans le collimateur des R.G.. un bar 
marseillais, le Kilt, qui est sur 
écoutes téléphoniques et où un indi- 
cateur traîne. Le Kilt, c'est la fa- 
mille Pantalacci. Un clan corse; 
« miveau moyen» dans le bandi- 
tisme marseillais, confient les poli- 
ciers: peu ou prou mêlé à tous les 
trafics habituels en ce cas. Antoine 
Pantalacci, dont la cousine Michèle 
est cogérante du bar avec son père 
Roger, est à la prison des Baumettes 
depuis le 22 février pour avoir tiré, 
se différend privé, sur un 


Or le Kilt a été, dans les semaines 
précédant l'attentat, le lieu de prédi- 
lection des deux morts de la 504 : 
Daniel Scoiti et Jean Chicin. Le pre- 
mier est sorti en janvier de la cen- 
trale de Poissy (Yvelines), où il su- 
bissait une peine de ans de 
réclusion pour un hoïd-up. Le se- 
cond a été condamné par contumace 
pour des faits similaires : en fuite, il 
se cache sous une fausse identité. 
C'est pourquoi l'on retrouvera sur 
lui Ja carte d'identité maquillée, 


LE FLAC. REVENDIQUE 
PLUSIEURS ATTENTATS 
EN CORSE 


Le Front de libération nationale 
de la Corse (F.L.N.C.) a revendi- 
qué, lundi 11 avril, les neuf attentats 
commis, à Ajaccio. dans la nuit de 
vendredi à samedi {/e Monde daté 
10-1} avril 1983). 

La lettre du F.L.N.C. ayant été 
postée le 9 avril à Ajaccio, l'organi- 
sation clandestine n'a pas encore eu 
le temps de revendiquer les sept at- | 
tentats à l'explosif commis dans la 
nuit de dimanche à lundi et qui ont 
visé notamment des résidences se- 
condaires appartenant à des conti- 
nentaux. Dans les deux séries d'at- 
tentats, des enseignants ont aussi été 
visés. Le Syndicat national des en- 
seignements de second degré 
(S.N.E.S.) de Corse-du-Sud a d'ail- 
leurs dénoncé « de telles exactions » 
et rappelle son hostilité à Loute vio- 
lence. Le SNES. a appelé ses adhé- 
rents À organiser un mouvement de 
ærève des enseignants dans l'île. 

Dans son communiqué, authenti- 
fié par Le canal habituel, le F.L.N.C. 
évoque longuement le meurtre, en 
février, d'André Schoch, un coiffeur 
d'Ajaccio, meurtre imputé à des 
malfaiteurs qui ont reconnu leurs 
liens avec l'organisation clandestine. 
Le F.L.N.C. affirme qu'au terme 
d'une enquète de plusieurs mois ü a 
décidé l'exclusion de tous les 
« droits communs » qui avaient pu 
infiltrer ses réseaux, souvent, af- |” 
firme le communiqué, pour le Il 
Compte des policiers. i 


avec son accord. de Jean-Claude 
Graf, un barman de Carpentras 
(Vaucluse). 

Au Kilt, Scotti et Chicin ne vien- 
nent pas seuls. Ils sont en fait quatre 
inséparables : aux deux premiers 
s'ajoutent Marc Monge, un autre re- 
pris de justice de Carpentras, et un 


homme plus ägé, brocanteur et fer- ; 


railleur en Ardèche. dont l'identité 
est aujourd'hui connue des policiers. 


lis ont de l'argent, consomment à ‘ 


coups de billets de 500 francs. 

* Deux femmes ont vent de leurs 
projets : la cogérante, Michèle Pan- 
talacci, et la serveuse, Annick Pil- 
laert La première les eniend dire 
qu'ils veulent - régler son compie à 
quelqu'un” et les voit. plusieurs 
soirs de suite, revenir de «repé- 
rages- mystérieux. La seconde est 
une amie passagère de Scotti, qui lui 
confie, le 6 mars au soir, transporter 
« des explosifs ». 


Adhérente de l'U.D.F. 


Le milieu donc. Mais un milieu 
engagé. Michèle Pantalacci est 
adhérente de l'U.D.F., elle Le reven- 
diqne lors de l'instruction. Marc 
Monge a frayé avec l'ancien Service 
d'action civique (SAC) dont son 
père. ge, assassiné en octobre 
1977 dans la banlieue lyonnaise, 
était un militant actif. Monge ainsi 

e ses crois compères étaient ar- 
nivés récemment, mais en ordre dis- 
persé, à Marseille, et, certifient les 
policiers qui surveillaient le « Kilt », 
avaient alors pour principale activité 
le collage d'affiches de l'opposition. 
Ils auraient êté recrutés pour ce tra- 
vail par un certain Georges Olmicia, 
affirment les mêmes sources. 

Ici, l'affaire prend du poids. 

Olmicia est un ancien pro- 
priétaire de bar et d'hôtel, ayant eu 
maille à partir avec la police pour 
des affaires de proxénétisme hôte- 
lier. Patron d'une agence de «con- 
seil juridique », cer homme de 
quarante-Cinq ans est une de ces fi- 
gures qui, entre la politique et le mi- 
lieu, mélangent les genres. Des poli- 
ciers le disent à la fois + ex érroite 
relation » avec Gaétan Zampa, ce 


in supposé de la pègre marseik 
ise, mais aussi «dans l'entou- 
rage» de M. Jean-Claude Gaudin. 
1! fut membre du comité de la troi- 
sième circonscription des Bouches- 
du-Rhône du parti républicain ; il en 
organisa les services d'ordre pour 
des réunions en 1977 et 1978 ; il est 
aussi, selon les policiers, en contact 
avec des extrémistes de droite. 
Aünsi, en 1975, fut-il vice-président 
d'une Association de défense des 
commerçants marseillais qui reven- 
diquait, entre autre, un statut natio- 
aal de la prostitution, et dont l'un 
des responsables est aujourd'hui 
membre du conseil national du Parti 
des forces nouvelles (P.F.N., ex- 
trême droite). 

Le milieu, la droite. « C'est la- 
pratique de l'amalgame qu'ont uti- 
lisé contre nous les socialo- 
communistes », Tépond vertement 
M. Guy Teïssier, conseiller pénéral, 
élu aux municipales sur le cin- 
quième secteur et numéro 2 de 
V'U.D.F. à Marseille, derrière 
M. Gaudin: Il ne peut confirmer 
l'appartenance de Michèle Pants- 
lacci à l'U.D.F. mais reconnaît 
qu'elle est « une amie de notre fa- 
mille politique ». « Ceite jeune 
femme, on la connaït tous, on 
connaît ses parents, » La raison en 
est « simple » : le « Kilt», 169, ave- 
nue du Prado, est « à deux pas de 
notre permanence -. explique 
M. Teissier, qui indique y être allé 
« une demi-douzaine de fois ». Pour 
autant, assure-t-il, le « Kilt» n'était 
pas - /e -lieu de rendez-vous privité- 
gié des colleurs d'affiches de l'oppo- 
silion. Quant à l'énigmatique 
Georges Olmicia, « inconnu » 
répond-il sèchement. 

Le préfet de police, fort critiqué 
pour ses déclarations d'il y 2 un 
mois, s'en tient aujourd'hui à ceci : 
« Est-il normal que des colleurs 
d'affiches se retrouvent dans un bar 
de truands ? Notre métier n'est-ce 
gas d'œuvrer à une moralisation de 
la vie politique ? Si ces gens avaient 
été de gauche. Je l'aurais dir 
aussi. » milieu, La gauche ? 
ee Mi otmier lui-même ou 
confie qu'il pense que + le milieu a 
läché Defferre depuis l'arrestarion 
de Nick Venturi dans l'affaire des 
fausses factures »… 

En attendant, policiers et magis- 
trats continuent [eur pêche minu- 
tieuse. Des filets pour des paissons 
hypothétiques : Marc Monge et son 
ami brocanteur. 


EDWY PLENEL. 


En fait, ni les procès, ni les 
condamnations, mi la réhabiits- 
uon n'ont vraiment éclairci le cas 
de Mgr Cippico qui en 1948, 
détraya la chronique pour un 
scandale financier. Qui était vrai- 
ment ce.jeune et brillant fonc- 
tionnaire de la secrétsirerie 
d'Etat tombé en disgräce, jugé. 
réhabilté mas retiré du monde, 
qui a été enterré fe S auni der- 
nier, à Trieste, dans la ptus 
stricte intimité ? Un « Cagfios- 
tro » de la curie ou be bouc émis- 
séire d'une affaire dont les des- 
sous sont restés dans l'ombre at 
qui aurait mêlé l'Eglise à ds som- 
bres manœuvres financières ? 


| 
| 
| 


{ Pierres précieuses 





en 1948, à la veille de premières 
étecuons générales depus la 
guerre, dans um climat digne de 
Don Carnitio st de Peppone. où le 
droite dépeignait les commu- 
nistes comme des ‘ mangeurs 
d'enfamts » et les démocrates 
chrétiens passaisent pour des 
<ogres » suçant la via des tra- 
vailleurs, il en allait autrement, 
Mgr Cippico. bien introduit 
dans les salons de la haute bous- 
gecisie et de l'aristocratie noire, 
auran, dès 1946, aidé certaines 
de relations à exporter bijoux 
et capitaux à l'étranger dans le 


UNE RÉUNION ŒCUMÉNIQUE 









fut «assigné à résidence » dans 
{a tour des Vente à l'irtéraur du 
Vatoën. Ée RES 
L'affaire, qui avait déji. fai 
grand bruit et avait &$ abon- 
-damment atilisée à des fre por- 
tiques par la .reborakt 
forsque, le 3 mars 1948. . 
‘ Mgr Cippico s'erhut ds se « pti- 
son», 8yant enfermé. son ger- 
dien dans 58 chambre. Et, dt fu 
chronique de. l'époque. tandis 
Que celui-ci « huviait corne un 
loups, Mor Cippico taveriur 
- Saint-Pierre,” salué avec défé- 
rence per les gardes suisses, qui 
le proniont pour en préles. . CN 
Cette fuite ft ls qunes de 
l'Unita. L'Osservatore : roms 
publia un communiqué sbyin, 
d'où  ressorrait que Mgr Gppico : 
avait été réduit à l'état lac. - - 
Six jours: plus tard, l'ex: 








































A CHANTILLY 





* Le Secrétariat vational pour Punité des chrétiens 


L’euphorie, c'est fini. 


(catholique) et 


Passociation protestante équivalente Relations œcuméniques 


me rencontre nationale trientalé 
. ; 


cents personnes : Cent 
régions protestantes 


gence et urgence du projet @cuménique »: 


Résolument optimiste, le docu- 
ment final de la rencontre de Chan- 
tilly déclare d'emblée : + Avec 
Jésus-Christ, le «mur de sépara- 
tion» est en voie de démolition », 
sans cacher pour autant les obstacles 
qui demeurent, puisque les auteurs 
ajoutent : « Nous nous crispons sur 
sérieux problèmes théologiques 
et disciplinaires, qui touchent à nos 
conceptions respectives de -l'Eglise 
et du repas du Seigneur. Nous res- 
sentons d'autant plus durement ces 
PILE par La Veniine Impatinee de 
pellés par la légitime impatience de 
certains membres de nos Eglises, 
par la léthargie de nombreux autres 
et surtout par la profonde indiffé- 
rence du monde à l'égard des que- 
relles entre les chrétiens. » ” 


‘ Ce paragraphe traduit le malaise 
qui planait sur les quatre jours de la, 
rencon! se rire Hors d'un 
mois a] a cation la com 
mission épiscopale pour l'unité des 
Chrétiens Dies as sur < L'hospita-. 


Îïté eucharistique avec les chrétiens 


des Eglises issues de la 

France » (le Monde du 
Cette de 
qui avait été mal accueillie par 
beaucoup de protestants, surtout de 
l'Eglise réformée, ne figurait pes à 
l'ordre du jour de la session de 
d'un pasteur pour que Le soie I 

Pur pasteur ue irée «li- 
bre » du jeudi y soit consacrée. 

Le cardinal. Roger Etchegaray, 
archevêque de Marseille et ke 
dent de la commission catholique 

l'unité, a expliqué le contexte 
lu document, qu'il.a reconnu être 


orme en 
avril). 


« un signe de l'inconfort dans lequel y 
Or 


se trouvent les Églises, dès 
qu'elles prennent l'œcuménisme au 
Sérieux ». Selon le cardinal, la note, 
Messe ec venant aux Ca- 
ques, n'a publiée nï sur la 
demande de Rome, ni à l'occasion 
du ment de 
commission (1}, ni à la suite de 
«l'affaire grenobloise» (2), mais 
seulement « dans le souci pastoral 
d'éclairer l'opinion catholique >. 
A une question du pasteur Daniel 


Atger, demandant ce que les me 
ques catholiques t par 

mot + AULOriSÉS » “is disent: 
qu'ils ttendent «une aui0- 


risée » aux questions qu'ils adres- ©: 


sent aux protestants, le Cardinal Et- 
Siaue attend une réponse due 
+ énstance équivalente » à la sienne, 
au niveau le plus haut, c'est-à-dire 


Félonne Len prenant ne 
cependant, jusqu'à la fin de la ren- 


contre puisque, à la messe finale du 


position catholique, 


président. de le … 


organisent 
représentant tous les diocèses k 
correspondantes. 


r -@ trente 
du pays et les 
Le-thème de }a session : « EX 


dimancke, l'évêque qui célébrait de- 
vait inviter explicitement à commu- 
nie des protestants qui se sentaient, 
pour la première fois, exclus, 
- Autres temps forts de La rencon- 
ire : le communication de 
Mgr Pierre Eyt, recteur de l’Institut 
ique de Paris, qui avait pris 
pour, me, « Robe ot au 
Eglise . Mgr à parlé IC 
- l'importance de ! fdentsts chrétienne 
dans un monde menacé par la «.cor- 
rosion de la sécularisarion = Le 
théologien arthadaxe Olivier Clé 
ment, parlant de l'« accueil au 
Christ qui viens +, a brossé un 1a- 
bleau sûmbre des causes de la rup- 
ture entre Occident et Orient, avant 
d'appeler de ses vœux la + résur- 
gence de l'Eglise indivise ».. 7 
.” Le pasteur Lukas Vischer, enfin, 
poire théologie œcnménique 
l'université de Berne, a développé 
les trois raisons pour lesquelles 
l'œcuménisme « piétine », lon lui, 
Premièrement, le mouvement œcu- 
ménique refüse'de faire une lecture 
commu de Ja tradition chrétienne, 
d'où.le retour à des positions conser- 
vatrices. dans toutes les Eglises. 
Deuxièmement, il n'existe pas de vé- 
ritable projet @cuméniqué commun. 
Mème le Conseil œcuménique des . 
Eglises risqué de perdre se finalité, 
et chaque Eglise adopte une straté- 
gie personnelle. Troisièmement, 
malgré les accords limités, sur des 
points précis, .on occulie certains 
problèmes â 
du pape. Or la. ion de 1a pa- 
pue mise en pratique par Jean 
IX, qui se comporie en « 
*, est en cottradicüün 
avec la théologie du ministère de 
Pierre élaborée par les non- 


catholiques, où le. n'est Vu que 
me « évêque dE Rome 7 : 

« Finalemem, nous a déclaré le 
pasteur Vischer, certe session de 
Chamiïlly me laisse l'impression 
d'une communauté d'amour qui 
sur pas par les Eglises 
au les structures œcuméniques que 
nous nous sommes données. il Re 
faut pas nier que les relations off 


. Sielles sont gelées et-que'nous en 


1rons dons une phase nettersert plus 
dicile que la-première DRE 
Pi CE + 


ALAIN. WOODROW. . 


() Le cardinal r& récem 
ment remplacé Mgr Le. is à le 
présidence de la commistan 

(2) Lors de la Semaine de D'uxité, des 
pasteurs protestants de Grenoble 
avaient refusé. de er dans. en # 
églises catholiques s'ils ne pouvaient PS5. 
Btssi comanauise à l'Épolarieue. ; 
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CYCLISME 





sports 


Victoire de la persévérance pour Kuiper dans Paris-Roubaix 


Le Néerlandais Hennie Kuiper. ancien 
champion olympique et ancien champion du 
monde sur route professionnel 2 remporté. 
dimanche 10 avril le quatre-vingr-unième 
Paris-Roubaix couru sous le signe de la 
vitesse. à 42.311 kilomètres; heure de 
moyenne. Avec ses 274 kilomètres dont 54 de 


Roubaix. — Cette course est ef- 


tauvais pavés. la grande classique à donné lieu 
à une longue course par élimination et pro- 
voqué de très nombreux abandons, notamment 
ceux de Raas et de Hinault. 

Le même jour s'est achevé, à Washington, 
devant la Maison Blanche, le premier + Tour 


De notre envoyé spécial 


of America » disputé en trois étapes et gagné 
par un autre Néerlandais, Bert Oosterbosch, 
vainqueur de [l'épreuve contre La montre. 
L'Australien Anderson a terminé deuxième à 
17 secondes et le Danois Pedersen troisième à 
26 secondes. 


parcours, le dernier. Martial 















. FOOTBALL 
L’austérité pour les professionnels 


« Les footballeurs professionnels iront jusqu'à la grève si le plan 
d'action présenté par les dirigeants du football français n'est pas 
assorti de la past du gouvernement d'ur allépement des charges f15- 
cales », c menaré. le 9 avril, M. Philippe Pia, président de l'Urior 
nationale des foorbelleurs professionnels ?L'N.F.P.}. Confrortés à 
un déficit de 55 millions de francs à le fin de la saison dernière. les 
présidents de elub. réunis le 8 avril en assemblée générale. ons 





















frovable. parfois inhumaine et en 
tout cas différente des 2utres, on l'a 
répété cent fois. Mais — il faut te re- 
dire — eile désigne 1oujours un vain- 
queur de talent. Sans doute parce 
que, dans Paris-Roubaix. pour re- 
prendre l'expression d'Antoine Blon- 
din, le - Azur Ju nave se retrouve 
inévitchiement sur ies pavés du 
has - 

Nous l'avons snçore constaté en 
assistant À la réussite combien méri- 
tés du Néerlandais Hennie Kuiper. 
un des vieux briscards du pelaton. 
L'homme, qui recouvre des forces 












GOLF 


avec l'âge. est sorti gagnant d'un 
combat pathétique extrèmement 
meuririer et longtemps incertain. 
On le crosait pouriani battu à 
25 km de l'arrivée, lorsqu'il bascuia 
dans le fossé après avoir dérapé sur 
la bas-côté gluant d'un chemin 
creux. Sa première performance 
consista à rejoindre Moser, Duclos- 
Lassalie. Madiot et Roman De 
Meyer. qui occupaient alors le com- 
mandement. Son deuxième exploit 
fut de les distancer presque aussitôt 
sur une simple accélération, ainsi 
que l'explique Marc Madiot: - 


Marc Pendaries 


l’espoir bon chic bon genre 


Premier événement du circuit international français. l'Open de 
Cannes-\fandelieu, disputé sur trois tours, a été gagné le 9 avril par le 
Biarrot Olivier Léglise. âgé de vingt-cinq ans, qui a réalisé un total de 
trois coups inférieur à ceux du Cannois Damiano et du Parisien Ducou- 
lombier, ex æquo avec 216 coups. Le premier amateur a èté Marc Pen- 


daries qui s'est classé treizième. 


De notre envoyé spécial 


Cannes. — - Si Garzialde rem- 
porte l'Open. c'est vraiment inquié- 
tant pour le gelÿ français. - Qui 
s'est permis de tenir ces propos ico- 
noclasies à l'égard de l'inusable Bas- 
que. toujours auméro un français à 
quarante-neuf ans? Marc Penda- 
ries. À première vue, ce jeunor de 
seize ans et demi est un fils à papa 
du seizième arrondissement. A 
mieux y regarder. ce garçon n'a pas 
tout 3 fait tort de craiadre l'omnipo- 
tence de Garaialde au moment où la 
Fédération française de golf 
{F.F.G.) veut donner un souffle 
nouveau au sport des princes et des 
bergers. Place aux jeunes. Et il était 
d'autant mieux placé pour faire la 
remarque qu'il est l'un des meilleurs 
espoirs nationaux. Il a été trais fais 
champion de France cadets, a été 
membre de l'équipe de France ama- 
teurs qui a terminé quatrième des 
derniers championnats du monde à 
Lausanne et 1l a gagné l'Orange 
Bowi 1982 officieux championnat 
du monde des moins de dix-huit ans. 
1 à confirmé ces résultats en termi- 
nant treizième — et premier ars- 
teur — à l'Open de Cannes, à huit 
coups du vainqueur el à quatre 
coups de Jean Garaialde. Fera-t-il 
un jour - sauter la barraque» du 
golf français ? Ce garçon tres 
«+ B.C.B.G. +. qui fait le bonheur de 
ses parents industriels. est réservé 
mais a déjà des idées bien arrètées. 

Marc a dix ans de golf derrière 
lui. Tandis que les galopins de son 
âge se prenaient pour Platini ou 
pour Bors. lui tapait dans la toute 
petite balle blanche sur les greens de 
Sainat-Nom-la-Bretéche en suivant 
papa et maman. Îl a commencé à 
jouer sérieusement à huit ans. Mer- 
credi, samedi, dimanche. 

A veuf ans, il à un handiap. de 
vingt-quatre. Deux ans après. il évo- 
lue en première série aux côtés des 
joueurs les plus chevronnés. Enchai- 
nement logique d'une vis program 
mée autour du golf et des études. Un 
programme trés personnel. Marc 
n'est pas dans une des deux sections 
sports-études de la Fédération fran- 
çaise de golf. » Je n'arrive pas à 
comprendre comment on peul s'en- 
trainer quotidiennement fout en sui- 
vant des études normales. Cela me 
parait impossible. - Sa situation fa- 
miliale lui permet d'adopter une s0- 
lution sur mesure: une première B 
(économie) dans un lycée privé. Fo0- 





Athlétisme 


MARATHON DE ROTTERDAM 

Meilleur athlète mondial u mara 
thon, l'Américain Alberto Salazar a 
subi, le © avril à Rorrerdam, sa pre- 
mière défaite sur Îles 42.195 kilomètres 
du marathon Dans une course très rele- 
vée, où s'ulignaient les meilleurs spé- 
cialistes mondiaux de la distance, c'est 
l'Australien Robert De Casteila, déten- 
teur du deuxième » chrono » mondial. 
qui s'est imposé en 2 h £ min 17 sec, 
quatrième performance de tous les 
temps. devant le Portuguis Carlos 
Lopes. à J sec. et le Mexicain Raul Go- 
mer. à 48 sec. Précédé par le Belge Par- 
mentier, vice-champion d'Europe à 
Athènes, Sclazar a terminé cinquième. 
en 2 h 10 min S sec. son plus mauvais 
temps sur la distanre. 


Automobilisme 


LE GRAND PRIX 

DES CHAMPIONS 
Le Finlandais Keijo Rosberg 1Wïl 
liams), champion du monde en titre, a 
gagné, dimanche 10 avril à Brends- 
Hatch (Grande-Bretagne), le Grand 





ting et gymnastique régulièrement. 
eu. trois fois par semaine, la leçon à 
« Saini-Nom - avec Georgie Leven. 
C'est la maman qui risque le retrait 
du permis de conduire pour déposer 
son rejeton à l'heure à tous ses 
rendez-vous. 

Au reste, c'est un enfant qui ne 
donne pas beaucoup de soucis à ses 
parents. Pas de sorties en boîte, pas 
d'escapades chez les copains. Quand 
il n'étudie pas. Marc S'entraïne, et 
quand it ne s'entraîne pas, il dont. 
< Pendant les compétitions, je dors 
dix à douze heures par nuit. Sinon 
un peu moins. Les victoires se pré- 
parent en mangeant et en dormant. 
Le reste n'est qu'une question de 
concentration » 


Sorti du cocon familial. il n'a pas 
beaucoup de camarades. - Lors de 
la rentrée des classes en janvier der- 
nier, deux ou trois élèves seulement 
dans l'établissement savaient que je 
venais de gagner l'Orange Bowl. Les 
autres na savaier! sûrement pas que 
cela existait. - Peut-être un défaut 
d'élocution le gèéne+-il pour nouer 
contact avec les jeunes de son âge. 
Mais cela ne le gène pas sur le fair- 
way. [l'a alors pour lui un tempéra- 
ment de gagneur et des nerfs à toute 
épreuve qui lui ont permis de conser- 
ver un point d'avance lors de 
l'Orange bowl. Bref les traïts de ca- 
ractère qui font les grands joueurs. 


Envisage-1-il pour autant de pas- 
ser professionnel ? Son ambition est 
pour l'heure d'aller poursuivre ses 
études dans une université califor- 
nienne. Un « M.B.A. - (Masters of 
business administration) en poche il 
s'essaiera alors sur le Circuit améri- 
cain. « Je veux m'assurer un avenir 
avant de passer professionnel, car la 
différence avec les amateurs est 
considérable. I{ faudra que je pro- 
gresse encore beaucoup pour tenir le 
coup. » Progresser, c'est-à-dire amé- 
liorer son swing et s'étoffer physi- 
quement. - Les meilleurs joueurs 
du monde sont un peu enrobés. C'est 
nécessaire. Cela permet d'avoir plus 
de présence, tant sur la balle que 
sur le green face aux autres adver- 
saires. Il faut être imposant pour 
s'imposer. - Effectivement, avec ses 
70 kilos pour 1.80 mètre, il paraît un 
peu fréle, Mais avec ses cheveux 
blond paille, il a déjà un avantage : 
celui d'être facilement identifiable. 


ALAIN GIRAUDO. 





n'a même pas attaqué. Nous l'avons 
vu se détacher sans pouvoir réagir 
et nous avons té incapables d'ex- 
Ploiter l'avantage du nombre. - 

A 4 km du vélodrome, Kuiper fut 
de nouveau sioppé, sa roue arrière 
s'étant affaissée dans une fondrière. 
Cependant, la marge de sécurité 
dont il disposait l'avait mis hors de 
portée de ses poursuivants. Î]l 
conserva finalement ! min. 15 sec. 
d'avance sur Gilbert Duclos- 
Lassalle, le meilleur spécialiste fran- 
çais de Paris-Roubaix, et sur Fran 
cesco Moser, vainqueur de l'épreuve 
à trois reprises (1978, 1979. 1980), 
tandis que Madiol terminait ci 
quième et que Bondue. l'actuel 
champion du monde de poursuite, se 
classait dixième. Leur comporte- 
ment est d'autant plus remarquable 
que l’ « enfer du Nord », transformé 
par endroits en bourbier. a provoqué 
des ravages considérables. Deux 
cents coureurs étaient partis sept 
beures plus tôt, rente-deux seule- 
ment ont effectué intégralement Le 


VOLLEY-BALL 


Champions olympiques | 
et enfants polonais 

L'équipe nationale polouaise de 

À'Monaréal on 1976, cs treme 


pour deux matches, mardi 
12 avril, au stade Pierre- 


joard'hui 
Belgique, 


SARESIES 
sh Rire 





Gayant. accusant un retard supé- 
rieur à 40 minutes. 

Nous avons renoncé à comptabili- 
ser les chutes tant elles furent nom- 
breuses. Mais on sait que Marc Go- 
mez. l'ancien vainqueur de 
Milan-san Remo. en totalise une 
vingtaine à lui seut. Le courage ne 
lui a pas fait défaut — il a d'ailleurs 
tenu à finir et figure à la vingt- 


troisième place. - mais il a manifes- . 


tement payé son inexpérience et son 

- manque de virtuosité sur des pavés 
rendus aussi glissants que des savon- 
nettes. « /mpossible de rester en 
équilibre -, déclarait-il à sa descente 
de vélo. D'autres que lui ont néan- 
moins limité les dégâts, à l'exemple 
de Madiot, qui possède, il est vrai, 
une formation de cyclocrossman (il 
fut le champion de France de la spé- 
cialité) et qui a retenu la leçon ap- 
prise dans les labours. 


Vous avez dit « injuste » ? 


De telles conditions valorisent incon- 
testablement la victoire de Kuiper, 
et celle-ci devrait réconcilier Paris- 
Roubaix avec une partie de ses dé- 
tracteurs. Car l'épreuve, qui a donné 
si souvent envie de crier à l'injustice, 
a récompensé. en la circonstance, la 
conscience professionnelle et l’appli- 
cation — la qualité athlétique aussi, 
Pun eu - Ph routier exem- 

ire à bien des È 

L'ancien champion du monde re- 
cueille, à trente-quatre ans. les fruits 
d'une longue persévérance. En 1981 
déjà. il avait gagné le Tour des Flan- 
dres anisi que le Tour de Lombar- 
die, et l'on peut voir dans cet épa- 
nouissement tardif l'indication d'un 
affaiblissement général du cyclisme 
professionnel. II reste que Kuiper 
était prêt physiquement et morale- 
ment pour affronter les difficultés 
d'un parcours comptant parmi les 
Plus exigeants. Nous n'en dirons 
autant de Bernard Hinault Le Bre- 
ton s'arrêta à Valenciennes. au kio- 
mètre 154, soit à 120 kilomètres du 
bu. en prétextant les rs de 
l'enfer du Nord pour justifier nn 
abandon au demeurant prévisible : 
on ne prépare pas Paris-Roubaix en 







seront diminués de 10% 





augmentation qui ne 









supplémentaires. 
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tionnaires des finances. 










salariés aussi privilégiés. 








et fi; 


approuvé un plon d'austérité pour les salaires et lez muiations. 

Pour les joueurs sous contret. les salaires supérieurs à 20 006 F 
en première division. et à 13470 F en deuxième division, seront 
bloqués. Pour les sclaires inférieurs à ces sommes, l'augmemation 
sera limitée à 8%. Les salaires égaux ou supérieurs à 35000 F 


Les joueurs libres ou mutes 


4 TENNIS 
Noah tient tête à Wilander 


Yannick Noah s'est largement réhabillté de sa contre- 
performance monégasque. À Lisbonne, 
tugais sur terre battue, il a ét6 à deux doigts 
Wilander, le tout récent vainqueur du tournoi de Monte-Carla. 

Après avoir éliminé tour à tour les deux crocodiles Rarazzutti 
eras, le numéro un français affrontait, dimanche 10 avril. le 
Suédois en finale devant quatre mille ci 
première balle, Noak se rua à l'aftaque. Er ce que n'avait pu réussir 
Leconte corire Wilander ou lendemain de sa victoire sur Borg à 
Monte-Carlo, il Le réalisa préremptoirement à la volée, 

Résultat : en une heure de temps, il menait par 6-2, 5-3 et deux 
balles de-march sur le service adverse. 
montra sa fermeté d'äme. H remonta, enleva le tie-break par 7 à 2 


à la fin de la saison et qui recoirert 
un salaire inférieur à 20 000 F seront autorisés à bénéficier d'une 
pourra pas : 
déjà entre 20 000 F er 35 000 F ne pourront pas signer de contrats 
prévoyant des salaires supérieurs. . 

Au plan des mutations chaque club ne pourra engeger, à titre 
exceptionnel ez pour chacune des deux prochaines saisons. que crois 
nouveaux joueurs, dont deux en fin de contrat et un étranger. Les 
clubs pramus en première division aurom droit à deux mutations 


dépasser 30%. Ceux qui toucken: 


Les resporsabies de l'L.\N.F.P. qui ont participé à l'élaborsiion 
de ce plan d'austérité le soutiendront devaru leur assemblée géré- 
u 16 mai à la seule condition de fe voir accompagné des | 
mesures fiscales proposées au gouvernement : paiemert de l'impôt 
sur les bénéfices des clubs réparti Sur cinq années : aména, 
pour les joueurs du régime fisçal et de la taxe sur les salaires : 
diminution du 1aux des cotisctions pour les - accidents du 1ra- 
vail » ; aménagement de la - taxe Mazeaud - et de la taxe sur les 
spectacles : vérification de la comptabilité des clubs par des fonc- 


mer 


M. Fernand Sastre, président de la Fédération française de 
football, avair déjà eu un premier contact à ce sujet avec M. Lan- 
rent Fabius, alors ministre du budget. Il aurait reçu des assurances 
de Mr Edwige Avice, ministre du temps libre. de la jeunesse et des 

, I une promesse d'audience de la part du premier ministre. 
pte tenu des mesures annoncées par ailleurs, il serait tourefois 
surprenomt que le gouvernement accorde uné oreille favorable à des 






. pour le premier Open por- 
de battre Mats 







cents spectateurs. Dès la 








C'est là que Wilander 









taine de s Ë 

‘ à : et finit par emporter par 6-4 le troisième ser, non sans que Noah se 

a ( divers Ets ones le départ du petit tour soit sd x jusqu'au dernier pois. 

pour JACQUES AUGENDRE. = : Ë 
AÉROSTATION 


Du gaz dans la monigolfière 


Le Championnat de France 
de montgoifières qui a eu lieu à 
Champforgueil (Saône- 
et-Loire) s’est achevé dimanche 
10 avril par La victoire de Mi- 
chel Bergounioux devant Chris- 
tian Stiesz, Jean-Claude Dupin 
et Michel Arnoux au terme de 
quatre épreuves disputées par 
quarante ballons. Le vent et la 
Pluie ont largement perturbé le 
Capa de ce championnat 
qui a été suivi par une poignée 
de fidèles, l'année où se célèbre 
le bicentenaire du premier vol 
humain en montgolfière. 


Champforgueil {Saône-et-Loire}. 
— Où sont passés les marqueurs ? 
Les marqueurs sont des petils sacs 
de poudre de couleur destinés à 
prouver le passage des montgolfières 
lors d'une compétition. Quinze d'en- 
tre eux n'ont pas été retrouvés, sa- 


LES RÉSULTATS 


Prix des champions. qui reraissait de 
ses cendres après quatre années d'imer- 
ruption. 


PORSCHE À MONZA 


Les Mille kilometres de Monza (Hta- 
die), première épreuve de la saison du 
championnar du monde d'endurance, 
ont été gagnés, dimanche 10 avril, par 
d'équipage Woilek-Boutsen {Porsche 
9561, devant Ickx-Mass et Siommelen- 
Hever. également sur Porsche. 


Basket-ball 





FRANCE-ALL STARS 


Dans le cadre de sa préparation pour 
les championnats d'Europe qui doivent 
avoir lieu en France fin mai, l'équipe 
nationale a affronté une formarion 
composée des joueurs américains évo- 
luant en championnat, et baptisée AI! 
Stars Le S avril à Vichy. l'équipe natio- 
nule s'est impasée, 91 à 7S, puis à Ta- 
rare, le 9, elle s'est inclinée, 109 à 94. 







Football 
CHAMPIONNAT DE FRANCE 
DEUXIEME DIVISION 
{Vingt-neuvième journée} 
Gronpe A 

Tpennes bRacing-P 1. Pa 

“Nîmes er Gui . 1-1 

*Angoulëme b. Valencien 30 

*Li b. Montpellier 10 

“Le Havre b, Libourne 1-0 

Abbeviile b. *Chätes 10 

“Béziers el Angers - EE 

*Nœux b. Viry .. 10 

*Corbeil et .. 1-1 

Classement — 1. Rennes, pis: 

2 Nîmes. 44: 3. Valenciennes, 39; 


4. Racing-P 1,37 : 5. Angoulème., Guin- 
gamp, 33, etc. 











Groupe B 
“Reims b. Orléans 20 
“Toulon et Nice .. 1-1 
Marseille b. SL. fi 2- 

Serpent Cuesanee È 10 
“Cuiseaux-| erque (reporté }. 
#*Grenoble et Blénoë . . 00 
“Cannes b. Fontaincbl 10 
“Montceau b. Thonon . 7 
*Besançon b. Red Star 0 

Chassement — !. PR: 
2 Toulon, 42; 3. Nice, 41 Marseille, 





Mertigues, 36 : 6. Dunkerque, 34, etc. 


De notre envoyé spécial 


medi 9 avril, au terme de la troi- 
sième épreuve du Championnat de 
France. 

L'histoire n'aurait qu'un carac- 
ère anecdotique si elle n'avait sou- 
levé des interrogations chez certains 
pilotes. Ce n'est pourtant pas la pre- 
mière fois que se produisent de telles 
disparitions. Des enfants, voire des 
paysans, intrigués par un objet Lar- 
gué des ballons et apparemment 
sans intérêt, les ramassent. Certe 
fois-ci, l'affaire a failli prendre 
d’étranges proportions. Certains 
marqueurs n'avaiem pas disparu de 
manière fortuite mais avaient été ra- 
massés à dessein par des gens mal 
intentionnés. 

Dans le monde fermé de la mont- 
golfière les rumeurs vont bon train 
et La contestation est érigée en insti- 
tution. L'affaire a été étouffée dans 
l'œuf. I] n’y aura pas de vagues. 


Rugby 
CHAMPIONNAT DE FRANCE 
{Barrage pour les huitièmes de finale) 
13 9 





Sports équestres 
CSL DE GOTEBORG 

Au terme du Concours de saut inter- 
national de Güreborg (Suède}, rem- 
porié par le Suisse Markus Fuchs. le 
Britannique Johr Whitaker termine en 
tête du tableau St ss dont les seice 
Premiers sont qualifiés pour le finale, 
Qui doi avoir leu du 21 au Han 
Vienne (Auriche). Hervé Godignon, 
classé sei-ième, représentera la France. 


À quelques semaines du Cham- 
pionsat du monde qui doit avoir lieu 
à Nantes, des concurrents financés 
par les deux puissants fabricants de 
gaz propane — qui sert à chauffer 


l'air dans le ballon — auraient eu in-- 


térêr selon certains à empêcher la sé- 
lection de plusieurs pilotes. Sombre 
affaire. Ce n'est pas un hasard, 
entendait-on ici et là, si parmi les 
quinze marqueurs manquants figu- 
raient Ceux de candidats sérieux au 
Championnat du monde. 


Le moment d'émotion passé, la sé- 
rénité est revenue pour le départ de 
la quatrième et dernière épreuve du 
Championnat. bien qu'Arnaud 
de Villard, contestatzire n£ au dire 
de ses «amis». n'ait pu s'empêcher 
de marquer son irritation à l'adresse 
de François Moizart, président de la 
Fédération française d'aérostation 
{F.F.A). 

Montrés du doigt, les fabricants 
de gaz continuent cependant d'exer- 
cer.keur pouvoir. L'un deux, Prima- 
gaz, qui s'intéresse aussi à l'aulomo- 
bile et envisage d'étendre son 
influence sur le basket-ball et le cy- 
clisme, a pris le pas, cette Fois, sur 
son concurrent Antargaz, au point 
que le ballon de ce dermier — non ho- 
mologué semble-t-il — n'a pu pren- 
dre son envol. Mieux mème, la firme 
2 acquis les services de Michel Ar- 
noud. Détenteur du record du 
monde d'altitude (12301 mètres) 
en nacelle non pressurisée, le cham- 
pion français a également établi, 
avec Hélène Dorigny, les records du 
monde de durée et de distance 
(1 154 km en 29 h 50 min.) et réussi 
la traversée de la Méditerranée, en 
mars dernier. : 

Sur les sommes engagées dans ce 
sport, la discrétion esi là encore 
aussi grande qu'en formule 1. Les 
concurrents ont sur le sujet des idées 
parfois précises. Il s'agit, dit-on, de 
trouver un commanditaire qui ac- 
cepte de payer la montgolfière, dont 
le coût actuellement s'élève de 
100 G00 à 150 000 francs, les frais 
de chaque journée Tr rois per- 
Sonnes dans un Hôtel trois étoiles ct 


les frais de fonctionnement et d'en- - 


tretien et de déplacement, que les 
spécialistes chiffrent à. près de 
1 000 francs l'heure. En contrepar- 
tie, le pilote doit assurer une dizaine 
de sorties au cours de l'année. 

A ce jeublä tous les aérostiers ne 
-connaissent pas la réussite du nou- 
veau champion de France, Michel 
Bergounioux, qui est employé par 
une société américaine spécialisée . 
dans le survol en ballon de la Bour- 
gogne et des châteaux de la Loire. 
Les mauvaises langues disent que 
des milliardaires américains n'hési- 
‘tant pas à payer plus de 
30 000 francs pour un luxe d'une se- 
main ne. . 

À la Fédération française d’aéros- 
tation, la démocratisation ést néan- 
moins en cours. « La montgolfière 
de papa, c'est fini L'époque d'An- 
dré Garnerin, inventeur du para- 
chute en 1797, est révolue », disent 
les plus jeunes, qui refusent désor- 
mais -Lles réunions de pionniers et 
semblent avoir l'oreille de François 
Moïzart, soucieux du développe- 
ment du ballon à air chaud. 

La F.F.A. qui compte trois cent 
dix pilotes et deux cents ballons veut 
profiter, cette année, du bicente- 
naire du premier vol en ballon à air 
chaud pour doubler ses effectifs. 
Des passionnés n'onr cependant pas 
attendu que-les mentalités évoluent 
au sein de la Fédération pour réali- 
ser leur passion. Tapissier- 
décorateur à Reims, Jean-Marie Hu- 
tin, âgé de vingt-quatre ans. a 
fabriqué son ballon de ses. 
mains. Îl a connu la réussite l'an 
passé en devenant champion de 
France. Paradoxalement, il n°a pas 
trouvé de commanditaire qui ac- 
cepte de financer une part des ses 
dépenses. A cinquante-deux ans, Ps- 
trice Verneuil, qui est viticulteur 
Charente-Maritime, souhaiterait 
également trouver un commandi 
taire. Il a acheté d'occasion, 
en 1977, un ballon que majorité 
des pilotes erouvent à leur disposi- 
tion dans es clubs. il lui en a coûté 
30 000 francs. Après rois cents 
heures de vol, le « marginaï» de la 
montpolfière devra pourtant le sem- 
placer rapidement s'il veut, comme : 
ses amis, continuer à satisfaire 500 
- besoin de liberté +. 7 | 

GILLES MARTINEAU. 
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Produire, exporter, créer des emplois 
ek former des jeunes sont les atouts de 
la France pour son développement éco- 
nomique. Chez HP, nous y croyons. 


Installés en France depurs 20 ans, 
nous avons toujours mis l'accent sur ces 
activités dans les domaines de l'infor- 
matique et de l'électronique. 

…. Nous employons aujourd'hus plus 

‘de 2000 personnes en France, consa- 
crons 300 millions de francs à l'inves- 
tissement pour la période 83/84 et 


augmentons notre budget de recherche 


de 52% par an depuis dix ans. 


Mieux encore, avec nos deux unités 


tndustrielles de Grenoble ét le projet 
d'achat d'un terrain de 59 ha à sle- 
d'Abeau, nous axons plus particule 
rement notre politique d'investisse- 
ment sur la production, la recherche 
et le développement. 

Nous nous affirmons ainsi comme 
un véritable partenaire de la vie éco- 
nomique nationale” 


Hecwlet-Pachard France - LA de Courtabæuf, Avenue des Tropiques 
91947 Les Uhs Cedex. TL. (6) 907.78.25 


ôre de la vie économique française. 


HEWLETT 
PACKARD 
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Se Monde 


CINÉMA 
« BEYROUTH, LA RENCONTRE », de Borhane Alaouie. 


ROCK 



























Un goût de cendres 


soit-il pour nos bonnes consciances 
oecidentales, Kafr Kassem reste un 
film capital pour comprendre ce qui 
s'est passé il y a un quart de siècle, 

Beyrouth, la rencontre acquiert sur 
cette toile de fond un sens supplé- 
mentarre. Le metteur en scène main- 
tient sa technique d'un récit distancié 
au possible, sans identification sent 
mentale, Dans le Beyrouth de 1977, 
qu connaît les premières destruc- 
tions, les premiers conflits sanglants, 
un instituteur du Sud-Liban, réfugié 
dans la capitale svec son frère, sa 
belle-sœur et leur bébé, esszie de re- 
joindre une ancienne camarade 
d'études qui s'apprête à partir pour 
les Etats-Ums. Ne parvenant pas à sa 
retrouver une dernière fois à travers 
la ville encombrée, ils conviennent de 
se confer leurs santimems, et leur 
amour, par cassettes mterposéses. Ni 
Fun ni l'autre n'entendra les conf 
dences à lui ou à alle destinées. La 
rencontre échoue. Mais nous décou- 
vrons l'état d'âme d’une certaine jeu- 
nesse bourgeoisa agressée en per- 
manence par la violence, la mont, 
toujours aux agusts. 

Le film n’aboutit pas tout à fait à 
nous resttuer l'horreur nue, sauf 
l'extraordinarre récit, par Zeina, la 
petite amie. de l8 mort d'un jeune 
passant coupé en deux par un obus, 
cinquante mètres devant elle. Bo- 
rhane Alaouie, qui dénonçait déjà la 
violence partisane dans Kafr Kassam, 
retourne le fer dans la plaie, mais 
cette fois parmi ses compatriotes, 


il est impossible de parler de ce 
nouveau fitm du cinéaste libanais Bo- 
rhane Aljoue iBurhän Alawiya. si 
l'en adopte le système de transcrip- 
ton française de Claude-Michel 
Cluny dans son Dictionnaire des nou- 
veaux cinérres arabes! sans faire ré- 
férence à son célèbre Kafr Kassem 
11974, Tanit d'or du Festival de Car- 
thage} ou aux Petites Guerres de Ma- 
roun Bagdadi, si proche dans le 
temps. 

Né au Sud-Liban, comme Haydar, 
le personnage principal de Beyrouth. 
la rencontre. Borhane Alaouie étudie 
le cinéma à F'INSAS de Bruxelles, de 
1968 à 1975. Kafr Kassem. tourné 
en parte avec l'aide de camarades 
de l'école dirigée par Raymond Ra- 
var. w nous confronte au froid mas- 
sacre Perpétré dans la soirée du 
30 octobre 1986 » (Claude-Michel 
Cluny) contre le village arabe de Katr 
Kassem an terre israélienne. « C'est. 
de toute évidence, ajoute Claude- 
Michet Cluny, une des œuvres les 
plus importantes des cinémas 
arabes... l ne s'agit pas d'un marty- 
rologe. Alawya (Alsouel bsiaie le 
sentimentalisne. » Aussi dérengeant 
























Les tournées simultanées 
d'O.M.D. et de Culture-Club en 
France illustrent assez bien le 

rama actuel du merché 
discographique anglais. Voici 
deux groupes qui. chacun dans 
leur genre, ont investi les hit- 
parades internationaux en 
empruntant une démarche 
somme toute similaire. Les 
ingrédients du rock sont à (le 
look. l'excentricité et une cer- 
taine énergie). mais sont pré 
sents énbmeat ceux de la 
musique de de consomma- 
tion (mélodies faciles, vertus 
radiophoniques, fonction dan- 
sante). 


































































Et plus encore, en aval d'une 
création qui tient la distance du 
33 tours. c'est leur capacité à 
confectionner des chansons, où 
tout est dit sur le format 
45 tours, qui répond aux exi- 
gences du moment. Ephémères 

‘ et prenant bien, le pouls des 
humeurs qui traïnent dans 
l'air, les 45 tours annoncent 
des 33 tours plus nourris, 
contentant ainsi le grand 

lic sans rebuter les spécia- 
istes. La formule est efficace, 
c'est ce qu'avaient compris les 
groupes des années 60. Et. 
a tout, le rock n'a jamais 





































qui s'entre-déchirent. rien perdu à devenir chanson. 
Borhane Alaouie a filmé ces 

choses graves comme à des années- 
lumière, avec des couleurs froides, . 

j un regard très antonionien. Là où Bon chic, bon genre 
Maroun Bagdadi dans Patites 

; Guerres hurle à la folie, l'auteur de Depuis 1979. Orchestral 
Bevrouth, là rencontre rappelle cat- Manœuvres in the Dark. qui tente 


mernent ses frères au bon sens. 
2 LOUIS MARCORELLES. 
| % Voir les films nouveaux. 


aujourd'hui d'imposer l'abrévia- 
tion O.MD., a connu un succès 
égal avec des mélodies qui tirent 
le meilleur parti des gimmicks 
électroniques. L'image est en 
relation avec la musique, soignée. 
bon chic bon genre (B.C.B.G.), 
assortie d’un graphisme superbe 
signé Peter Saville. Fondé essen- 
tiellement sur l'emploi des syn- 
thétiseurs, le travail de composi- 
tion a le souci du détail et des 
ocre Les Jan, me Paul 
Humpbreys et Andy MeClus 

(secondés par Mal Holmes à 








MERCREDI 


ATTENTION 


EN RAISON DU CARACTÈRE EXCEPTIONNEL DES SÉANCES 
DÉBUT DU FILM13H/16H/19H/22H. 


1eS DONS Seront fermes dorés lé gunenques 
















Er er CANNES 


nn a OC EN 


O.M.D. ET CULTURE-CLUB EN TOURNÉE 


Une formule efficace 





culture 


Martin Cooper). sont des faiseurs 
qui manient la production et 
manipulent le son avet habileté. 
Pourtant, sur scène, la musique 
perd de sa saveur, trop mécanique 
et pme même si dans leur 

ws les cancerts provoquent un 
Phénomène d'identification éton- 
nant. 


Pour Culture-Club, il a suff 
d'un 33 tours er d'un 45 tours 
{Do vou Really Want to Hurt 
me}, qui, à peine sortis, ont gagné 
le sommet des hit-parades. Un 
succès fulgurent qui est à la 
mesure de le musique proposée : 
instantanée, colorée et immédia- 


tement consommable. Ce qui” 


apparaît avant tout dans l'inapi- 
EtrR de Culture-Club, c'est cet 
incroyable talent de synthèse qui 
puise péle-méle dans les rythmes 
et les résonances du reggae, de la 
soul. de La salsa et même des 
mariachis, pour les mettre au ser- 
vice de mélodies traditionnelles 
raffinées et séduisantes. 


‘ Au-delà d'une intention évi- 
dente de coller à La mode, c'est 
détournant, sans les trahir, ces 
influences que le groupe trouve 
un cachet et une identité. Les 
compositions sont mises en valeur 


par une production asti et 
servies par une voix nuancée dont 
le timbre chaleureux colle parfai- 


tement à ce rock teinté d'exo- 
tisme. Mené par Boy George, le 
chanteur, qui. curieusement, 
pour on catholique Re 
sest une image inspirée 
juifs orthodoxes, Culture-Club, 
dont le noyau de base — John 
Moss (batterie), Roy Hay (guitare, 
claviers), Michael Craig (basse) — 
est augmenté de cuivres et de 
ristes, défend parfaitement les 
disques sur scène. 


ALAIN WAIS. 


* O.M.D. : Ce lundi 11 mai à 
21 b au Casino de Paris ; le 13 mai 
à Quimper : le 14 à Nantes : le 16 à 
Nice ; le 17 à Lyon; le 18 à Stras- 
bourg. Discbgraphie chez Virgin. 


* Culture-Ciub : Ce lundi ” 


11 avril à Lille ; le mardi 12 avril à 
21 h à Paris, à la Mutualité ; le 132 
Lyon. Discographie chez Virgin. 


LE NOUVEAU 


JERRY LEWIS. 


CSL 
Es EC Asie 
















MUSIQUE 
« RIGOLETTO », par l'Opéra de Bâle 


Pour le chœur et l’orchestre 
| 
| 
| 










fe premier soi, des difficultés svec : 
les nombreux si bémol aigus de sça 
ee. MO nee non 
et nuisibles par is suite ; ce n'était ià 
que la défaut le plus ssilemt d'un 
artiste dont l'éducation musicaie 
semble rudimentaire. 

















































sion « New York 1950» de igo- Tel n'est pas le ces ce Ghisine 
letto présentée par l'Opéra de Sie. (Gida), dont les inors- 


tions perfsitement justes at plaines 
dans l'aigu comme dans le suragu 
ont connu un succès légitime ; 
actuellement 







longues et fatales à une juste [ 
von de l'œuvre, mais le Théâtre des ‘Lomme Ghiaine 
Champs-Elysées étant très mal 
équipé à cer offer, on ne devrait y 
importer que des productions 
| légères. Avec ses quatre décors 











































voué, est de mettre en valeur ce qui 











concourt à la réalisation plus que momeres de le soirée pour l'absolue 

li-mé précision du rythme, de l'inronaron 
l'ouvrage et das nuances,  . 

‘ Opuience .Enfa, et c'était là une saconde 

révélation importante sur las forces 

Ainsi a-t-on pu se faire une haute vives de l'Opéra de Bäle, l'Orchestre 

idée de l'opulence d'un opéra comme symphonique de Bôle est venu don- 













1 ner, sous la chrecton d'Armin Jor- 















satisfaire aussi royelament les exi- dan, una leçon dont pourraient s'ins- 

gences d'Hubert Monioup en marière … pirer tous les orchastrsé — y compris 

de décors at de costumes, H aurait Celui de l'Opéra da Paris — qui déna- 

été aussi facile de reconstituer, avec  turent aliègrement, à longueur 

Ronane ot le cour DA AE d'année, les partitions de Verdi, sous 
mais 

















CLUB St JAMES JAZZ CLUB 
les mercredi, jeudi et vendredi 


JACK DIEVAL - DUO 







. ({de23h.30 à Lh du matin) 
lo vendredi ; GUEST ARTIST 
RÉSERVATION : 296-57-11 
"HOTEL St JAMES et ALBANY 
202, r. de Rivati- 6, r. 29-Juillet {1r} 












LE NOUVEAU 


SARA IE 


PAU 
EURE 


LEE 


EE 17 avril ue 
danse oit Lun] e) 
london festival baliet 


eva evdokimova/elisabetta terabust/peter schaufuss 
CLR PAS TEA il 
“a sylphide” 


prix des places : 30, 35, 60, 100, 140 et 160 francs 


CLARA TS SORTIE 


:“ANDREA FERREOL . 
LOU PET I D 3 ee 
EAN 

RCA UL01 
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GEDCEDIG 
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{Suite de la premièré page} 


‘s'avise da chercher pourquoi 
ee truands, eñ 1968, fui ont tiré dessus. 


Dé Sarl «Foot out. Qurënd on'en croit la-chan-- 
figure écieearte. Mais ui vooaR-on _ s 
ail choisisse ?. Rolls où: MST ce Pr ee 
Roach? C'étaient ses compagnons il er É 


Cned ir or er ea 
sait tant qu'à peut s'offrir. 1 Iuxs du 


“Non, Phil Léeutaid n'habiait 
dépouillement. Pour 1e. créativité, 1e | de Roses: C'est. à 
5 tens; ë 


Miles ajoute la dimension tragique 
retrait, et cette facuité de si brutale- 
ment s’absenter aux autres que.tout 
le monde se demande s'i n'est pas 
en train de le faire à"soi-même. Pen : 
dent son dernier silence de-sept añs, 
à grommelait de.sa-voix rauque, défi- 
. nitivement sblmée -par- colère 






heure 
train do shourk, et quoi encore | Mais 
étonner 5 


Prends io Eure an dent 
« Le dôuble crise de l'impasse 


| Miles Davis e en tournée : 


. sou li, on a même 


Il joue, toujours bouleversant, et 
bouleverse à chaque pas la musique 
qu'fi joue. La première fois qu'il est 
venu à Turin, c'était en 1956, avec 


‘René Urtréger, Pierre Micholot et 


Christian Garros. Depuis, en s'enfon- 
çent toujours plus avant dans l’ar- 


‘chétype du musicien de jazz, À a 


réussi ce tour de force de retirer le 
jezz à sa fatalité. Avec un indicibla 


‘" mélange de séduction infinie et d’ar- 


rogance canalile. Avec ca son surtout 


-qui lui fait dire : «Les idées c'est fa- 
- Gile, mais la sonorité, c'est le fond du 


problème. » (1). 
. Régrettons maintenant les rendez- 


‘vous ratés qui ont failli se faire : avec 
la Musique africaine, Jimi Hendrix ou 
de Tosca par exemple, qu'il préparait 
-en compagnie de Gil Evans. H reste, 
.ce demi-siècle ou presque parcouru, 
‘ entre la haine et l'adoration; entre 


chien et loup, entre les musiques. Ce 


: qu'Â aime aujourd’hui? La Toscs, | 
Stockheusen at James Brown. Nous 
“aussi, bien sür, à condition d'ajouter 


à la liste : Miles Davis. 
FRANCIS MARMANDE. 
X Concerts à Paris (12 et 13 avril), 


Ga (15), Bordeanx (22) et Angers 


Toutes nos ns sont emprun- 
Nisenson. 





* Félisque » découvert rälant dans 
uné tenue qui donnait à penser, 
celle de Marguerite Steinheil ne 
laissent, elle, aucun doute sur la 
nature des rapports qui existaient 
entre eux deux. 

Sémillante, la séduction faite 
famme, jouant, avec un art 
consommé, des « faiblesses » de 


portrai Meg, 
Er Er réveille-matins). 
avait jeune et quasiment 
sans dot, le peintre Steinheil, ne- 


quelle pêchait dans tous les 
milieux; politiques surtout, 
arranger finances" ‘conju 
me ee = 
caine» — mais 
c'est faire injure à Antoinette 
Poisson, protectrice si avisée. des 
arts de son temps, que de lui 
comparer cette cocotte — défilait 
le « gratin» de l'époque et, dans 
glissé, sans 
certitude toutefois, le futur 
Edouard VII. entre autres, 


- Un bel exemple 
de camouflage policier 
Sur les circonstances du dou- 
ble.meurtre dont sa mère et son 
mari avaient Eté les victimes, elle 
indemne, Mef a tellement menti 
et rementi, sur le moment et dans 


des Mémoires, qu'on s'y cp 
Au bout d'une enquête menée 





. ANNULATION 
DU FESTIVAL DE NICE 
EN 1984 


‘ La mumicipalité de Nice a décidé 
d'annuler la onzième édition du Fes- 
tivel internatione} dé jazz prévue en 
1984 : il a été jugé, ax Cours d'une 
réunion du conseil manicipal du ven- 
dredi 8 avril que La subvention de 
2,8 millions de francs accordée par 
la ville à certe manifestation en 
1983, serait ensuite trop lourde à as- 
sumer. Prise au nom des économies 
de budget. cetie décision surprend si 
l'on sait le succès de la Grande pa- 
rade du jazz, depuis sa création en 
1974. Attirant au moins 100 000 vi- 
Dress juillet, 

et jouissant en France comme à 
l'étranger d'un prestige incontesté, 
c'est précisément ce festival qui Fait 
les frais de la rigueur. A choisir 
parmi les activités culturelles de 
Nice, pourquoi celle-ci qui était la 
plus Populaire et la plus suivie ? 
-FE . 


contemporaine, 
qui s'est achevé Le 9 avril à Arcachon, = 
été décernée à Juan Alberto Torres 
(Argentine), et à Colette Mayie 
(France) ae (Japon) et 
Christophe Dnché (France) out reçu 
une médaille d'argent. 








par un juge d'instruction dont 
elle avait été la maîtresse, elle re- 
lance une affaire qu'on s se prépa- 
rait à 6étouffer par de fracas- 
gantes révélations à l'Ëcho de 
Paris et au Matin. Ses dEnoncia- 
tions successives s'avèrent touLes 
comme autant d'inventions. Ar- 
rêtée, jugée aux assises, acquit- 
tée, cette femme au caractère in- 
saisissable, à l'éconnante vitalité, 
finira en 1954 dans La peau d'une 
Pairesse d'Angleterre, veuve de 
lord Abinger, qui l'avait éponsée 
en 1917. 

Alors, le mot de l'énigme ? Ar- 
mand Lanoux, en habile manœu- 
vrier, ne Je lâche qu'à l'ultime fin 
d'un livre où lon passe par ne 
les interprétation possibles. Et 
c'est le criminologiste Edmond 
Locard qui le lui a fourni, allusi- 
vement, en 1955 : on est là de- 
vant un bel de camou- 


flage policier, le meurtrier 
(involontaire) à couvrir étant le 
































































Al 

n'allait pas être remise en cause 
pour use malencontreuse histoire 
de mœurs! Clemenceau. prési- 
dent du conseil et ministre de 
l'intérieur en 1908, Briand, mi- 
nistre de la justice lors du procès, 
n'ont jamais levé le voile sur une 
affaire dont ils connaissaient as- 
surément le fond. Ni eux ni per- 
sonne d'autre. Le thèse de La- 
noux est la plus plausible. Elle 
demeure hypothèse. 

GINETTE GUITARD-AUVISTE. 


+ Grasset, 317 pages, 79 F. 





(1) Armand Lanoux est mort le 
23 mars (Je Monde du 25 mars). 
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SPECTACLES 


Pour tous renseignements concernant 
l'ensemble des programmes ou des salles 


&LE MONDE INFORMATIONS SPECTACLES » 
281-26-20 + 


{de 11 heures à 21 heures, 
sauf les dimanches et jours fériés) 


Lundi 11 avril 


théâtre 


LES SPECTACLES 
NOUVEAUX 


CHRISTIAN JOLIBOIS - 
d'Eëgar (320-8511). 22 h 30. 

L' - Nouveautés 
{(770-52-76). 

LA MÉÊNAGERIE DE VERRE - 
Maison d'Asie (Cité universitaire), 


21h 
AMPHITRYON - Comédie Fran- 
çaise (296-10-20), 20 h 30. 
JOURNAL INTIME - ARC (727 
61-27), 20 h 30. 

LE ROUGE AUX LÈVRES - T.EP. 
(décentralisé) (797-96-06), 21 h 
LES LIAISONS DANGEREUSES - 

Comservatoire (246-1291), 20 h 30. 


ADAMA CHAMPION - Benubourg 
(237-12-33), 20 b 30. 





Les salles subventionnées 


et municipales 


OPÉRA (742-57-50), 19 h 30 : soirée 
de Ballets. 

SALLE FAVART (296-06-11), 
19 h 30: La Traviate. 

CHAILLOT  (727-81-15) Gr 


BEAUBOURG (277-12-33), Débats : 
14 b : Journée Tadeusz Kantor; 
18 h 30: l'édition de littérature 
arabo ue eL maghrébine ea 
France. Vidéo : Nouveaux 
films B.P.I.; 16 h, Les Riches 
Heures de la Coupe du Monde de 
football : artistes et virtuoses; 19 h, 
Channels/Insert. Locale, 

THEATRE MUSICAL DE PARIS 
(261-19-83) : 20 h 30: M. Horne. 


Les autres salles 


COMÉDIE CAUMARTIN (7424341) 
21 h : Reviens dormir à l 


FONPANE (874-7440), 20 h 15 : Vive 


HUCHETTE (326-38-99), , M: la 
Cantatrice chauve ; 20 la Leçon; 
21h30: Fhéire d'ombre 

MARIGNY, Salle Gabriel (225-20-74), 
21 h: l'Education de Rita. 

eh et Le 20 h 45 : Sol, je 

à moi-même, 


RANELAGH LAC CHRS4). 20 h 30 : Phè- 


THÉÂTRE DES DÉCHARGEURS (236- 
00-02), 20 h 30: Lettres de guerre; 
22 h : les Emigrés. 

THÉATRE DEDGAR (322-11-02), 
20 h 15: les Babas cadres ; 22 h, Nous on 
fai où on nous dit de faire. 


Les cafés-théâtres 

AU BEC FIN (296-29-35), 20 h 30 : Vous 
descendez à Ia prochaine ? ; 22 h : le Pré- 
sident. 

BEAUBOURGEOI!S (272085), 
19h 30 : Service non compris. 








BLANCS-MANTEAUX ess. L 
20 h 15: Areub = MC2; 21h 
Démones Loulou ; 22 b 30 : dès Sacré 
Monstres. — = TL 21 À 30: Qui a tué Betty 
Grandt ? ; 22 k 30 : Version originale. 

CAFÉ D'EDGAR (32-11-02). LiBb 20: 
Laissez chanter les clowns: 20 b 15 : 
Tiens, voilà deux boudins; 21 kb 30 : 
Mangeuses d'hommes ; 22 h 30 : 
L'amour, c'est comme an batcau blanc. 
— 11. 20 k 15 : Les bizireaux sont fati- 
gués; 21 h 30 : De la fantaisis dans 
l'orangeade : 22 h 30 : Y'a encore une 
bombe dans le bercegu du gamin. 

LE FANAL (233-91-17). 20 b : Attondons 
La fanfare. 


La danse 


CENTRE MANDAPA (5859-01-60) 
20 b 45 : Bilima, danses rituelles d'Afri- 
que. 

CITÉ INTERNATIONALE, Grand Théi- 
ve (589-3869) 20 h 30 : Danses de 


FORGE {371-71-89) 20 h 30 : Enternatio- 
ral Dance Connection. 


THÉATRE 18 (226-4747) 20 b : Groupe 
Kaléidanse : Les LE Gun doute 


Les concerts 


RANELAGH, 18 h 30 : Musique radition- 
nelle du Sénégal. 

RADIO-FRANCE, Grand Axditorinm, 
20 h 30 : Quatuor Euesco (Beethoven, 
Nigs. Janacek). 

LUCERNAIRE, 20 h 30 : M. Vialatte 
{Becthoven, Schumann, Ravel). 

ESPACE CARDIN, 20 h 30: J. LE 
M. Dibbera (Poulenc). 

THÉATRE DU ROND-POINT, 20 h: 
Ensemble intercontemporain, dir. P. Bou- 
lez (Varèse, Grisey, Kur1äg). 

ATHÊNÉE, 21 h : J. Van Dam, J-CL Van 
de proies (Schumann, Dupare, 

auré). 


Jazz, pop, rock, folk 


ARC (72361-27). — Petit auditorium, 
20 h 30 : M Solal. 
CASINO DE PARIS (2385-00-39), 21 b : 


VEAU DE LA HUCHETTE (326 
65-05), 21 h 30: Four Bones. 

DUNOIS (584-72-00}), 20 b 30 : R. Boni, 
J.-M. Mostera. 


ne (208-4542), 21 h : Blano- 


FORUM CPS) 23h : A. Pinsole, 
R- Shannon Jackson. 
PETIT JOURNAL (326-28-59), 21h30: 
Alligator Jazz Band. 
FE OPPOR TOR (236-01-36), 23 ui 
pont A. Jean-Mari 


A. Martin, L. 
TE TCL 


En région parisienne 
LE KREMIN-BICETRE, Hôpital (rens. : 
271-51-00), 20 h4$ : Climats tempérés. 


NANTERRE, Th des Amandiers (721- 
18-81), 20 b 30 : Combat de nègre et de 


cinéma 


Les füms marqués (*) sont interdits aux 
moins de treize ans, (**) aux moins dé 
dx-hoit aus. 


La Cinémathèque 


‘ CHAILLOT {704-24-24) 
18 b, Films de l'.D.HLE.C. 


BEAUBOURG 
1278-35-57) 

17 b, le Gigolo de la montagne: 19h, 
Courts métrages de &.-Sipos. 


L’AFRICAIN (Fr.) : Richelieu, > (233 
56-70) ; Qunes, eue, 5 (633-79-38) Ne 


rignan, 
24146) Français, z Cross): ; 
Gaumont Sud, 14 (3327-84-50) ; 
ne 17 De 
ALL BY MYSELF ({, vo.) : 
RUE CH spéc.), sf so): 


INTERDITE (A. vf) 
ec) An Opéet, À (742-82-54) 


LES AVENTURES DE PANDA (sp. 
vf.) : Templiers, 3» (2712-94-56) ; Palace 
Croix-Nivert, 15 (374-95-04). 

LES A: DE L'ARCHE 

: Hausemaon, 9% 


BALANCE (Fr.) : & (353 
92-82) ; Frans 7: RUE 


)E 
ame Paré, Le lé 122-1206 | Grant Pa 
vois (H. spéc_), 15° (5544685). 
BANZAI (Fr.) : Gaumont Halles, 1 (297- 
49-70) : Bertitz, Æ (742-60:33) : Richo- 


lieu, 2° (233-56-70) ; se 5 (633 
19-38) : Marignan, 8e (359-92-82) ; 
George-V, 8° (5682-41-46) : Saint-Lazare 
ivre 8e (387-35-43) : Lumière, 9° 
a : 7) : (AMOR) : Mon (343-00-65} ; 
lation, 12 13-046 Montparnasse 
Putbé, 14 (320-12-06) : Gaumont Sud, 
141 (3828-42-27) ; Gaumont Convention, 
15° (828-42-27) : Vicior-Hugo, 16° (727- 
49-75) : Wepler, 18 (5223-46-01) ; Gau- 
mont Gambetta, 20= (636-10-96) : 
LA RARQUE EST PLEINE (: 
ie Parnassiens, 14 no 
LA BELLE CAPTIVE (Fr) : 
Ecoles, 5° (354-20-12). 


BERLIN HARLEM (ALL) (**) (v.0.) : 
Marais, 4 (278-47.86). 
BLADE RUNNER (A. vf.) (*) : Opéra 
Night, 2 (296-62-56) . 
LA BOUM N° 2 (Fr.) : Ambasnde, & 
(359-19-08). 
DE NIMA 


BRISBY ET L£ SECRET 
90 : Saint-Ambroise, 11° (700- 


LES CADAVRES NE PORTENT PAS 
DE COSTARD (A. va) : Grand- 
Pavois, 15+ (554-46-85). 

LE CHOIX ee SOPHIE (A., v.o.) : Ciné 
Beaubourg, 3 (271-52-36) : U.G.C. 

6 (325-71-08) ; U.G C: Rotonde, 
6 (633-08-22) ; U. -G. C. Champs- 
El & (3859-12-15) : 14 Juillet Bas- 
tie, 11° RE ERSS ER 
pue. 15 Y. .G. 
Montparnasse. * &æ (544-142 ,G 
Bouleverds, © Magic 


(246-66-44 
à (82060 : lnages, 






Se AT). 
TANGO (Fr.) : Cinoche, 
6 (633-10-82). 
DANTON (Fr) : Marbeuf, & (225- 
14-45). 


DE MAO À MOZART (A. v.0.) : Saim- 
Asbroise, 11° (700-89-16). 
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811} ge) : Action Rive Gauche, S: {354 ciné : Studio 43, Se 1770-63-40) : le Tes- Un conseiller financier. végétamt dans la médiocrné, . P.C.F., est reçu à l'émission « 










_tament d'Orphée ; 18 h, Baisers volés. conneft une éclateue réussite lorsqu'il s'invente un Radio-92, 928 MHz, Nan! 





Le 27 ami poche, le grande de du Pas 


in UN ges fonts de Cane As LE En GARCUe que 
Ve, Opéra de Pins Blé Hine POabach dns 





+, tive, À on bout du réseau, -il-ÿ'a'un 








Palis Garner sean ae crane es EE Ba 





dun nouveau. produit au] 





réseau de vente, convention 


om théâtre, un music-hall of ün'stade, ‘plusieurs filiales, etc. Mais depuis 


l'autre bout, des selles de. 





? -hü " 
répondre aux: besoins de - diversi-. 
fication de la S.FP. et compléter la 
: mutation de l'exploitat cinémato- . 

j'l.à Hwi-même menée 
: quelques années plus.tôt à la tête de. 
; FUG.C. Let salles de cinéma peu 
5 vent ainsi: diversifier 

mation et proposer, à che ‘fllns 
Ro de long métrage, d'autres types de’ 
aie touchant d’autres publics. 








: première expérience préfigura- 
tion en 1977. L'extension di réseau” 
RER onE 





Les 


DS Ai 8 5 à 0 Mes 


‘. relayée par le satellite Telecc I, 











À Eos an amd are DATAR 
ne expérience de grandear nature 
SR 
“EL s'agit jusqu'à le Ain de 1984 
d'étudier des des programmations et dés 
‘étuilibres financiers. On « pensé 
Bien sfr à l'Obéra, car Les mille neuf 
éents places dû Palais Garnier sont 


‘ nôtoirement insuffisantes pour 


‘ répondre à Ia demande croissante 
‘des mélomanes. Mais les responsa- 
bles” de- V.T:i ‘envisagent. aussi 


gris d'un 





- À cette occasion, le ministre des P.T.T. doit 
: .inugurer La vidéotransmission, le dernier-né et le 

moins coena des réseaux audiorisuels. Un réseau qui 

devrait desservir avant l'Eté une trentaine de salles de 
: Einéma du Massif Central 


vention du satellite permettra 
d’Eiendre rapidement le réseau des 
« vidéo-cinémas » à 1rois cents ou 


quatre cents salles sur l’ensemble de |. 


la France. Mais, Parallèlement, le 


_ “réseau terrestre continuera à fonc- 
: tnrner_pôur les vidéotransmissions 


‘institutionnelles, qui ne desservent 


qu'un petit nombre de points de 
- Fécoption. 


En revivifiant l'exploitation ciné- 
matographique, en privilégiant le 
spectacle collectif, la vidéotransris- 
sion peut constituer une altérnative 
intéressante à la consommation 
audiovisuelle domestique qui se 
généralise aujourd’hui. Mais elle 
doit encore prouver sa viabilité. J1 y 


‘ tout d'abord des problèmes jafidi- 


ques. Dans le cadre de le loi d 
» juillet 1982, la vidéotransmission 
‘sera-t-elle soumise à un régime 
d'autorisation (comme le câble), de 


-concession de service public 


(comme la quatrième chaîne) où de 


simple déclaration, puisqu'elle 


concerné des publics restreints et 
demandeurs d’un certain type de 
? De ce cadre juridique 
dépeadront le profil des futures 
sociétés d'exploitation, — qui Re 
ront distribuer des spectacles — 


OrB8- . tout l'équilibre financier du ru 





qui devrait Etre lancé par les PTT. 
EP nEntÉS L'inter- 


et’ pas seulement en France, des: _ te fan ré 


M ds Mine ES de 

















ponse »: Aéponse 
qui? J' ne 


NY avait ‘là # 































re ‘ ma AïA TÉLÉVISION - 
‘Création dan Comité : 


.. Une concurrence 
. pour les distributeurs 
de fiims 


On peut se demander aussi quelle 
sera la réaction des distributeurs 
cinématographiques. Certes, ne 
relance de l'exploitation ne peut 
leur être favorable, mais’ la ÿ Fo 
transmission entame leur monopole 
de fait sur la programmation des 
salles. de cinéma. Une concurrence 
qui sera d'autant plus mal perçue 

u'elle vient d’un organisme public. 
plus, si la qualité de l'image 
vidéo et de la téléprojection est 
aujourd'hui insuffisante pour mena- 
cer directement là distribution ciné- 
matographique, l’arrivée de la haute 
définition dans une dizaine d'années 
t renverser le rapport de forces. 

le sera-t-il pas alors plus facile et 
moins coûteux de distribuer les films 
pas satellite, es, ph que de les faire 
de copies ? : 

Ru il est évident que pour le 
moment l'essentiel des risques 
repose sur l'exploitant. 11 doit s’équi- 
per en tél ecteur ; un investisse- 
ment Jourd, qui sera facilité, pour 
l'expérience du Massif Central” par par 
un recours au fonds de soutien du 


. Centre national de La cinématogra- 


hie (C.N.C.). Cet équipement en 
Pidéo n'est-il pas contradictoire avec 
les efforts déjà entrepris par le 
C.N.C. pour recréer, notamment en 
milieu rural, des salles de cinéma 
avec un matériel classique de 
35 mm ? Reste bien sür à connaître 
la réaction des spectateurs. Tout 
dépendra de la qualité technique de 
la transmission et de Ia projection. 
.La soirée du 27 avril sera un 
‘mier test sur ce produit Particulière- 
ment difficile qu'est l'opéra. 

JEAN-FRANÇOIS LACAN. 


“RÉACTION SYNDICALE 
DES SALARIÉS 
: DU «NOUVEAUF » 
CÉDÉ AU GROUPE FLIPPACHI 
L'imersyndicale C.G.T.-C.F.D.T_ 
du groupe Expansion, dans un com- 


muniqué, « s'indignent que les qua- 
rame salariés du Nouveau F aient 


. été mis devant le fais accompli, le 


1e avril, lorsque Jean-Louis Servan- 


.Schreiber, P.D.G. du groupe Expan- 


sion auteur de l'Entreprise à visage 
bumain, a vendu le mensuel avec 
son personnel, à Daniel Filippa- 
chi», patron du groupe Paris- 


‘ Match. Doutant que cette cession 


ait été précédée d’une - étude sé- 
riguse des pre < reclasse- 
mens garantissant les qualifications 
ea lemploi ». ana de- 
mande que cle seul choix offert 
aux salariés ne soït pas de se sou- 
mettre ou de se démertre ».. 

Sur les neuf journalistes de 
l’équipe permanente du Nouveau F, 
indique-t-on dé source syndicale, 


-. _ Quatre ont demandé à bénéficier de 
! la élause de consciente. Une des 
conditions du contrat de vente, 


-déclare-t-on de même source, était le 
départ de la rédactrice en chef en ü- 


‘te, M= Huguere Debaisieux, an- 


cie grand reporter au Figaro et au 


- Matin, venue-de l'Express, qui a été 


remplacée par Me Annick Grille. 


: rédactrice en chef et directrice de 


Playboy, édition française. Ceper- 
dant, M Debaisjeux ayant refusé 
de démissiogner, aucune lettre de li- 


. Cnciement ne lui a été encore adres- 


_ Le mouvement de grève des internes et chefs de 


Be dr ne are ES 
adressés vers les cliniques privées. Le taux d'occupa- 


ment du mouvement affecte anssi bien Paris que ia 


province. 


Au secrétariat d'Etat à La santé, on réaffirme La 
volonté de dialogue et on souligne qu’un calendrier de 
mise en œuvre des réformes sera mis au point en 
concertation avec les intéressés. La loi portant 
réferme hospitalière devrait être soumise an Parie- 
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MÉDECINE 


Le mouvement de grève des internes et chefs de clinique 
se durcit à Paris et en province 


l'automne. 


ment au cours de Ia session de printemps, maïs les 
décrets d'application ne devraient pas être pris avant 


Le mouvement des étudiants continue lui aussi 
dans l'ensemble des facultés. Les grévistes soulignent 
qu'ils souhaitent, dans leurs négociations avec le 


M. Bérégovoy, ministre des 


gouvernement, que 
affaires sociales et de la solidarité, participe active- 
ment aux discussions, ainsi que M. Pierre Mauroy 
lui-même. Les étudiants envisagent d'entreprendre 
une « semaine d'action » du 18 au 23 avril si aucun 
élément de solution n'est apporté par leurs parte- 
Baires gouvernementaux. 

Nous publions ci-dessous des extraits de La 
volumineuse correspondance que nous avons reçue à 
propos des grèves bospitalières. 


Intérêt du malade et concertation 


Cette grève est grave. Elle est 
grave par les conséquences qu'elle 
peut avoir sur les soins et la sécurité 
des malades. Elle est grave parce 
qu'elle témoigne du profond malaise 
de toute la professioù médicale. Elle 
est grave enfin, tout simplement 
parce qu'elle a pu se déclencher et 
quil faudrait que soit recherchée 

une procédure permettant à l'avenir 
d'éviter qu'une grève médicale ne se 
décide sans que, au préalable ait eu 
Heu une concertation. 

H est facile de se donner bonne 
conscience en disant que le sécurité 
de ras De pa en jee qe 


as des dimanches I est vrai que 
— au moins jusqu’à présent, — 

gardes et les urgences sont PRET a 
mais comparer une situation de 
grève prolongée à une situation de 
dimanche, c'est oublier que le di- 
manche est suivi de toute la semaine 


-['et que le lundi permettra de faire 


passer au premier plan ce que le di- 
nn aura Fos au cuves 

prétendre que urgences 
sont toutes assurées, c'est oublier 
que, à côté de situations manifeste- 
ment urgentes telles une perforation 
d'ulcère, un coma traumatique ou 


tions cliniques qu'il peut être 
difficile d'obtenir actuellement, car 
‘cette grève touche la totalité des ser- 


. vices hospitaliers. 
Etre informés 


Pour se rassurer encore, on dit 
qu'il suffit d'orienter un certain 
sombre. de malades vers les clini- 
ques privées. mais On sait que ces 
cliniques sont vite saturées et qu'il 
est un certain nombre de spécialités 
pour quelles il n'y à pas ou très 
peu de cliniques privées : la neuro- 
chirurgie en est un exemple. 

On objectera peut-être qu’ n'y a 
pas eu de drame manifeste ou connu 
depuis le début de cette grève : par 
chance celle-ci a commencé au dé- 
but d'une période de vacances sco- 
laires ; or il est remarquable que, de- 
puis quelques années, les malades, 
sauf les cas apparemment urgents, 
désertent Fhôpital pendant ces pé- 
riodes. 

Si cette grève devait se prolonger, 
il y a tout lieu de craindre qu’on ne 
découvre à ce moment la gravité de 


| la situation. (...) 


En définitive, ce que demandent 
vec insistance les chefs de clinique, 
cest d'abord d'être informés de fa- 
çon claire èt précise des projets de 
réforme hospitalière, ensuite, et 
avant la mise en application de cette 
réforme, d'obtenir une concertation 
avec les ministères de'la santé, de 
l'éducation nationale et du budget, 
Ra come Hat sara da de 
inir le nombre des postes, leur 
fi, leur rémunération et le déroule. 


Ainsi les revendications à l'origine 
de le grève des internes et des chefs 
de clinique sont diverses. Certaines 
sont probablement faciles à satis- 
faire, d'autres ne le sont peut-être 
pas pour des raisons économiques, La 
plupert proviennent d'un manque 
d'information où d'un manque, de 
concertation. : 





© S'exprimant à propos de la ré- 
forme des études médicales \ors du 

«Grand Jury R.T.L.Je Monde », 
M. Edgard Faure, a déclaré, le di- 
manche 10 avril : « Ce problème 
n'est pas inelligible: Personne ne 
peur dire de quoi il s'agit. Le gou- 
vernemernï devrait engager, le plus 
tôt possible, une procédure de 
concertation avec des étudiants. des 
professeurs de médecine, des parle- 
mentaires. 

+ À première vue. le fait d'impo- 
ser un‘examen après Six années 
d'études ne me paraït pas une bonne 
idée. À seconde vue, le fait de dire 
que les plus nuls, les cancres seront 
incapables de foire de la pme 
privée, cela ne me paraît pas 
plus une bonne idée du point de vus 
du prestige de la médecine off 
cielle. Tout cela peut être revu, tour 
le monde peur se tromper. Il faut 
causer! = 





Il est infiniment souhaitable que 
la discussion qui s'est enfin amorcée 
entre les pouvoirs publics ec les inté- 
ressés aboutisse à un accord et y 
aboutisse rapidement avant que ne 
se produisent ce que l'on appellera 
des - incidents regrertables », 

On ne peut que déplorer que certe 
discussion n'ait pas eu lieu plus t5L. 
Ne pourrait-on pas admettre que 
pour quelques professions, en parti- 
Culier la profession médicale, le 
droit de grève ne puisse s'exercer 
qu'après discussion et concertation, 
qu'un préavis de grève d'un mois 
soit nécessaire, durant lequel les 
pouvoirs publics auraient l'obliga- 
tion de créer et de réunir en moins 
d'une semaine l'organe de discussion 


dont les conclusions. si un accord 
n'est pas possible, seraient exposées 
clairement devant l'opinion publi- 
que, une sernaine au moins avant le 
déclenchement effectif de la grève. 

A une période où l'on tend à 
considérer que la grève est le seul 
moyen de faire entendre ses revendi- 
cations, ce serait protéger l'intérêt 
des malades. Les pouvoirs publics ne 
peuvent y être insensibles. 

La profession médicale accueille- 
rait avec soulagement de n'être pas 
contrainte, pour se faire entendre, 
de recourir à une attitude qu'elle ré- 
prouve. 


Professeur RAYMOND HOUDART. 
{Hôpital Lariboisière, Paris. 


Désillusion et espoir 


(.….) Après plusieurs années de 
désillusion, vint l'espoir des ré- 
formes. Cces réformes, les médecins 
les attendaient, eux qui montrent 
chaque jour leur capacité d'adapta- 
tion : la somme des connaissances 
médicales double tous les cinq ans. 

Les chefs de clinique et les in- 
ternes se sont prêtés à la concerta- 
tion : grande réunion hebdomadaire 
réunissant autour d'une table une 
pléiade d'organisations syndicales, 
cacophonies d'où ne sortait que ce 
qui avait été préalablement décidé. 

Réanimer un nouveau-né, Lrans- 
Planter un rein ou réimplanter un 
doigt, chefs de clinique et internes 
savent le faire. Ce qu'ils ne savaient 
pas, c'est qu'il était plus facile à nos 
interlocuteurs d'écouter ceux qui 
peuvent. sans dommage, quitter leur 

boratoire pour investir les minis- 
tères que d'entendre ceux qui pal- 
pent journellement les ventres, aus- 
Cultent les cœurs ou percutent les 
réflexes, c’est-à-dire l'ensemble des 


cruelle des désespérances, ne recon- 
naissant pas du tout les conclusions 
annoncées ensuite comme un cadre 
d'accords. Le flou délibérément en- 
tretenu par l'absence de texte ser- 
vant de base aux discussions, les 
contradictions internes des diffé- 
rentes administrations. l'imprécision 
et la dispersion voulues ant enlevé 
aux médecins toute la confiance 
qu'ils mettaient dans les pouvoirs 
publics. 

Ceute dernière désillusion devait 
être la pue profonde et la plus diffi- 
cile à faire ressentir. Mais une fois 
franchie la difficile barrière du 
verbe et atteinte celle de la 
conscience individuelle, la totalité 


des internes et des chefs de clinique . 


se sont levés unanimement pour exi- 
ger une règle du jeu en rapport avec 
la part qu'ils y ont investie. 

Cette règle est simple, elle tient 
a. deux mots : valeur et responsabi- 


cliniciens qui exeminent, diagnosti- _. AU pouvoirs publics de répondre 
quent et prescrivent des examens à leur espoir. 
que d'autres assureront. D: ALAIN HAERTIG. 
Cette désillusion, leurs représen- chef de clinique assistant 
tants l'ont ressentie comme la plus des hôpitaux de Paris. 
Un sabotage 


des services hospitaliers 


Pour de très nombreux médecins . 
‘ médicales ou biologiques qui leurs 


hospitaliers temps plein ou temps 
partiel, le terme de «grève de 
Soins » est une incongruité : ils n'ont 
pas participé au mouvement des mé- 
decins des hôpitaux de l'an passé 
lors des conflits à propos du secteur 
privé, qui a le premier et le plus 
symboliquement légitimé cette 
« grève de soins +. Même si nous sui- 
vons avec beaucoup d'attention et de 
préoccupation les transformations 
des études et des carrières. celte at- 
tention n'implique, en aucun cas, 
une adhésion à une « grève de 
soins =. Un certain nombre de méde- 
cins assurent et assureront la conti- 
nuité du fonctionnement hospitalier 
et certains services aussi divers que 
la réanimation médicale ou le ser- 
vice central d'immuno-hématologie ; 
certains services de médecine fonc- 
tionnent avec des effectifs pratique- 
ment au complet, assurant normale- 


ment l'ensemble des prestations 


sont demandées en fonction des ma- 
lades qui se présentent. Il n'y a pas 
unanimité de la hiérarchie hospita- 
lière à l'hôpital Ambroise-Paré, mais 
une certaine diversité des options de 
chacun. et il est évident que ceux 
d'entre nous qui ne sont pas 
concernés par l'abandon d'une prati- 
que privée qu'ils avaient, par Choix 
personnel, décidé de ne pas exercer 
sont moins exposés au risque de 
confusion entre l'écoute attentive ct 
critique des problèmes des diFfé- 
rentes corporations et l'engagement 
dans une action de sabotage des sys- 
tèmes hospitaliers publics auxquels 


‘ nous avons consacré les plus belles 


années de notre vie. 
Professeur agrégé 
. Alain GOGUEL 
{Boulogne-sur-Seine}. 


.«« Un profond malaise » 


{..) Avant toute chose, il ne 
s'agit pas d’une grève politique. Le 


départ de M. Jack Ralite n'a pas . 


modifié notre détermination. Une 
grève politique ne réunit pas la 
quasi-totalité d’une profession. 

Nos revendications sont de deux 
Ordres : 

Les premières concernent directe- 
ment l'avenir de La médecine fran- 
çaise ; les secondes sont caiégo- 


© Au premier janvier 1984, doit 
s'appliquer une loi visant à restruc- 
turer l'ensemble du statut des méde- 
cias hospitaliers. Elle nous concerne 
directement. C'est parmi nous que 
seront recrutés ces nouveaux méde- 
cins ; elle concerne aussi l'ensemble 
des Français que nous soignerons. II 
n'existe toujours aucun projet offi- 
ciellement publié moins de neuf 
mois avant ceite réforme. Î1 n'y 1 eu 
aucune concertation réelle avec les 
syndicats représentant l'ensemble de 
2 profession médicale. Nous ne vou- 
lons pas que cette réforme se fasse 
derrière notre dos, nous ne voulons 
pas être mis devant ie fait accompli. 


© Le clinicat est, aujourd’hui, la 
suite logique d'un internat de quatre 
ans. Ï] est la garantie d'une forma- 
von de haut niveau, dans le cadre 
des meilleurs services hospitaliers. 
Devons-nous accepter de voir sa du- 
rée passer de quatre à deux ans, voir 
sa disparition pure et simple ? 

e Comment se fait-il que la che- 
ville ouvrière de l'hôpital public, 
cent quatre-vingts ans après la créa- 
tion du concours de l'internat, n'ait 
pas encore un slatut réel ? 

æ Devons-nous accepter une cou- 
verture sociale incomplète (deux 
tiers du salaire dès le premier jour 
d'arrêt de travail} ? 

e Devons-nous toujoours effec- 
tuer les gardes obligatoires non ré- 
munérées, non + récupérables » ? 

Ce mouvement est la traduction 
d'un profond malaise. Ces pro- 
blèmes sont connus : depuis plus 
d'un an ils font l" objet de prétendues 
+ négociations - qui semblent sans 
fin. Il faut trouver aujourd'hui une 
solution. 


CHRISTIAN MAZEL. 
{Interne des hôpitaux de Paris. } 





age 13 


VT 


LE 


«ion du 
‘oyages, 
Auot les 
par les 
L Faut-ÿ 
igne de 

versée 
France, 
esettes 
+ francs 
l'entre- 
et son 


dit once 
re de 
LG mile 





miiuTes et UEDese JX 8 





panne ana en 


MOTS CROISÉS 


Page 18 — LE MONDE — Mardi 12 avril 1983 °°* 


PROBLÈME N° 3425 


1234567 


HORIZONTALEMENT 


populaire. 

élange explosif. Est impo- 

sée lorsqu'elle est reçue. — se 
ancienne. Sont 

vieux pour être respectés. — XL Pro. 
nom. Eminence. 


VERTICALEMENT 
1. Leur parole est d'or. — 2. Dont 








Iglou. IL Mégère. — 
VI. Si. Isatis, Naît. — VII. SS. Te-| 
mme. Vernie. — IX. Amer. Ornière. 
St. — X. Nérérde. Divette. — 
XL Mi. Pène. R£. — XIL Enceinte. 


Verticolement 


_ 1. Appétissante. B.D, — 2. Néolo- 
Treuil Eructer. —| ; 


Lu. — 3. 

4. Ho ! Cloître. Eau. — 5. Rugueuse. 
Imites. — 6. Ob. Anodine. — 7. 
Pourriture. Têtu. — 8. Pa Lien. 
Pes£s. — 9. Paitt ! Ide, Ré. — 10. Hé- 
lium. Veines. — 11. Allô! Enerve- 
ment. — 12. On. Garée. Ur. — 
13. Einstqin. Trépan. — 14, Artiste. 
— 15. Tsé-ts6. Eté. Osez 


GUY BROUTY. 





FAITS DIVERS 





L'Est ot la région parisienne 
sont les régions les plus touchées 
. par les inondations 
Trois personnes noyées : 


Les pluies qui se sont abattues ces 
jours sur presque toute la 

France ont provoqué de graves inon- 
dations, notamment dans le Nord- 
Est, en région parisienne et dans les 


il 


Dimanche 10 avril, un enfant de 


‘ sept ans a 616 emporté par le Doubs 


en crue, à Montfaucon, près de 
Besançon. On n'avait toujours pas 
Tetrouvé son 
matinée. À (Maine-et-Loire), 
c'est un employé municipal de 
trente-cinq ans, M. Guy Bourgeais, 
Qui a été noyé alors qu'il travaillait à 
protéger un quartier menacé par 
l'inondation. 


On ne compte plus les maisons 
évacuées, les quartiers bas inondés 
et les routes Coupées à travers la 
France. En Alsace, c'est surtout le 
Haut-Rhin qui a souffert, notam- 
ment dans les secteurs de Cernay et 
d'Ostheim, où l'eau atteignait par- 
Fois 30 centimètres en pleine ville. À 
Nancy, dimanche matin, des habi- 
tants des quartiers nord-est ont dû 
être évacués car la Meurthe attei- 
gnait 4,10 mètres, soit plus d'un 
mêtre au-dessus de la côte d'alerte. 
{La fallu ausel érnener dos animaux 
du 200 de la Pépinière, près de la 
place Stanislas, 

A Laheycourt, près de Bar-le-Duc 
(Meuse), le clocher de l'église s'est 
cffondré. 


En Seine-et-Marne, toujours en 

















maisons inondées ou isolées et 
soixante-dix-huit routes coupées, 
lusieurs nationales, notam- 


ment la N. 4 près de Jouy-le-Châtel. 
La voie ferrée Paris-Melun via Cor- 
beil a &6 ‘coupée par 
un éboulement survenu à Boi 

Jle-Roi. A ins, une partie des for- 
tifications de la ville baute, datant 


A Paris, toutes les voies sur 
berges ont été interdites à la circula- 
ton. 


A Poitiers, où plusieurs quartiers 
ont été inondés, la voie fc Paris- 
Bordeaux a été coupée entre samedi 

ct dimanche. Plusieurs communes 
& Loir-et-Cher, de Vendée et 
d’indret-Loire ont £té inondées, 
Des usines de Cholet ont subi 
d’importatnts dégâts. 
La soufflant sur la côte 
atlantique s d'autre part sérieuse- 
ment perturbé la navigation. Les 
‘huit hommes d'équipage d'un chalu- 
tier grec, le Giorgios-Vassilis, ont 
été recueillis par un Cargo néerlan- 
dais, à 70 kilomètres au large des 
Côtes-du-Nord, parce que leur 
navire était victime d'une impor- 
tante voie d'eau. D'autre part, les six 
hommes du navire panaméen 
Schurting-Onge Syrie ét£ évacués, 
dimanche soir, RE des hélicoptères 
de la Royal Navy, alors que leur 
navire accusait une gîte de 
14 degrés, à quelque 90 milles au 
large de Brest. à 


@ Un avion s'écrase dans les 


. Alpes : six morts. — Un avion de 


tourisme belge s'est écrasé, samedi 
9 avril en fin de journée, dans le 
massif du Mont-Blanc, sur le glacier 
des Améthystes, à 3 200 mètres d'al- 
titude. Ses six occupants ont été tués 
sur le coup. De très mauvaises 
conditions météorologiques r£- 


graient ce jour-là sur les etil 


semble que le pilote se soit lu en 
- DR Du 1nEUE laRoUnEsS de 


Sion (Suisse) d'où il avait décollé 
environ deux heures plus tôt à desti- 
nation de Calvi, en Corse. 


et le cube magique 


Le parapluie 
d’Alex : 


Une surprise 
pour 
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11 avril, à 14 heures, de 1 006,2 
bars, soit 754,7 millimètres de 
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APRÈS LE RETOUR DE CHALLENGER 
La NASA s'efforce de rattraper son retard | 





Premier vol impeccable de la 
navette tiale Challenger, 


d'un vol de cinq jours, achevé 
samedi 9 avril à 20 h 54 (heure fran- 
çaise) par un atterrissage impecca- 
ble sur la base californienne 
d'Edwards. Un atterrissage . qui 
devrait ue os des is vob, la 
genre : prochains vol 

navette devrait se poser sur la pine 


spécialement construite au centre, 


spatial Kennedy, et donc se retrou- 
ver immédiatement à pied d'œuvre. 

” « Vol d'une routine incroyable », 
d'après le général Abrabamson, 
directeur adjoint de la NASA, 
été enregistrées au cours des cinq 
jours de la mission, alors qu'il en 
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:@9; Pan, 25 . 
* Rennes, #5 et 6; Strasbourg, 17 et'8; ,° . | 


“bia, et encore vingt-sept 


de 1 Joerate du 10 avril; le second le 
minou de a not du 10 au 11 rl) 


Lio 18 7 degrés Biarritz, 22. 

8; Bordeaux, 20 et 7; 18e 

SE 1205: Caen! 15 et 6; Cher- 
6; Ciermont-Ferrand, 23 et 


T; Dijon, 22 et 7: Grenoble, 18 et 9: 
Lille, 17 et $; Lyou, 19: ct 11; 
Marscille-Marignane, 20 ct 13; Nancy, 
17 et 11; Nantes, 15 et 7; Nice-Cte: . 
d'Azur, 16 et 10 : Paris-Le Bourget, 17 
et 8 ; Pérpignan, 16 ct 12; 


Tours, 17 et 8; Toulouse, 22 et 5; ” 
Puinte-à-Pitre, 28et 23. . 


avait été recensé Quatre-vingt-denx 
au cours du premier vol de Colum- 
dors de son | 
cinquième vol. Cela semble indiquer 
que Challenger a bénéficié de 
l'expérience acquise sur Columbia. 
Les.ennuis de moteur qui ont fait 
retarder de dix semaines la mission 
qui vient.de prendre fin ont aussi pu 
permettre de diagnostiquer et de 
préveair certains incidents possibles. 
La NASA se montre spé 
l ne & D “Hague à 
l'espace » LOrY ve ct 
Donald Peterson qui ont, pendant 
près de quatre heures, circulé dans 
la soute & la navette et vérifié qu'il 
pouvaient. intervenir efficacement 
en cas de besoin — par exemple pour 
fermer manuellement les portes de 
Ja soute. 
Il reste que les dix semaines de 
retard et ia mauvaise orbite de 
T.-D.RS.-1 gèncront la suite du pro- 
gramme. Les équipes d'entretien se 
sont mises au travail dès l’atterris- 
sage. Challenger devrait être en 
Floride le 19 avril, la prochaine mis- 
sion pourrait avoir lieu dès Ja mi- 
juin, La suivante en août. ; 
Officiellement, la NASA main- 
tient la date du 30 septembre pour 
la première utilisation du” labora- 
toire spatial européen Spacelab. 
Maïs il faudrait que T.D.R.S.-1 
puisse être ramené sur la boane 
orbite et, de préférence, qu'un 
second T.D.RS. soit aussi lancé et 
mis en service à temps. Tout cele est 
















- loin d'être certain et un report à 


février 1984 est donc probable. 
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Fhygaas es: 
RE 


: AUTOMOBILE 


. | SÉRIES « PLEIN Al». — Citroën | 
lance deux séries spéciales” 


« pour le plain air» : une 2 CV 
Francé-3 et une Méhari Azuf. É 


La 2 CV France-S eét réalisée sur‘: 
la bassde Ia 2 CV 6 spéciale 


{moteur 606 centimètres cubes, 
29 chevaux, -115 kilômë- 
tres/heure. Elle est blanche avec 
-des adhésifs bleu océen et une 
- capote blanche à rayures 


2 000 exemplaires, réservés èta 
France. 

La Méhari Azur ést destinée à la 
France, à l’hélie et au Portugel 
en série limitée à 700 exsmr- 


centimètres cubes, 
29 chevaux, 100 kilomë- 
tres/heure. L'Azur est égale- 
. ment blanche avec portes et ca- : ‘: 
poté bleues, et ‘ses sièges. sont ‘poi 
recouverts de housses @ri tissu‘: 
éponge 8 rayures bleues et blan-. . 


ches. Le modèle à quatre places 
(deux + deux) est vendu 
41400 francs T.T-C., celui à 
deux places, 31 336 france HT. 
et 37 163 francs T.T.C. 


CONTREFAÇGONS DE LA MARQUE CHANEL 
ET DE LA MARQUE .@) 
:DE LA SOCIÉTÉ CHANEL . 


Par son jéemernt défini du! hoverbre 1962 1e rural de Grnie Instance de 


_Pañss: 


« Dit que là sooëété MAURICE, on offrant à ia verre dns la virine ca ler 
boutique ANTONELLA 77, rus-de Sèvres à Paris 15°, un tailleur portant 13 
‘boutons qui reproduisent le’ monogrammie © 
leur unè étiquétts avec la rnention atyls-CHANEL, a contrefait ta mer 
œue Œ ot ls merque CHANEL dûment enroÿiemnées dont la Soctété 


.CHANEL est titulaire. 


FR défense à la Société MAURICE ious-stroime de 3000 F (TROIS 
MILLE FRANCS) par infraction constatés ua mois à compter de:ta significe- - 
ion du Aomnent de reproduits sous ie forme quelconque les marques 


de la Société CHANEL - 


à Ausories la Société CHANEL a faire publier ln jugement pér extrait aux 
‘frais du défendeur dans-trpis périodiques da son choix sans que 1 coût total 
des insertion puisse excéder 18 000 F (DIX-HUIT MILLE FRANCS) - 
GCondninne la Société MAURICE SA à payer à ln Société CHANEL : 
© 7! =" une ndéfanité da 10 000 F {DIX MILLE FRANCS) . 

= une somrÿe de 2 600 F [DEUX MILLE CINQCENTS FHANCS), par 
PPcu de ant 700 raruqu ends de Frooédure cie, 

Ditn'y avoir Feu à enéeution provisoire. ; : 
Débits Sc CHANEE explain tac ie 
Condé M fociéoé MAURICE eux +. 





bleues. 
Vendue 28 900 francs T.T.C.; la - 
-France-3: sera pose à .: 


AE à le : 


. alimentaire ‘constituant . l'accord 
international sur le blé de 1971, de 


- la: convention relative à l’aide ali- 
-mentaire de 1980 et des 


« Lé Miyéa Age et Je Renaissance », . 
rem 








», 15 :h, Louvre, 
mu 


Maures 
ete Gone 


: 4 Musée ‘de l'armée 
er SR 
- (ARS). .‘: : 


Me Rojon 





(Ur sé 8 le 14 h 15, 
De nee (a France et s0û 
passé}. 





ë La cathédrale rise», 15ù 12, rue 
ne ar. : 








<aetaroe 15 AV + . 


.46 -30, 62, . rue Saint-Antoine, 
‘Me Pennec :. 





: “D on se, cc ré Gé 
le limitée de fi 18 baptisé Ame- ‘ 
* ‘rican. C'est une berline bicolore 
raffinée qui malheureusement ne 
‘compte pas — ce qui n'est guère 
“sméricain'— de vitresactionnées 


VIE QUOTIDIENNE 


::ASSURANCE-MALADIE. — La 


-*. Caisse d'assurance-maladie de 


-Paris a. annoncé. l'ôuverture le 


N. 1 evri d'un « servics:d'accuil à 
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.de sa durée. 


ment à persévérer dans son effort de 
stabilisation, comme il apparaîtra 
. dans La déclaration gouvernementale 
‘que doit faire le 4 mai le chancelier 
Kobl, puis dans le débat budgétaire 
qui s'ensuivra de peu. L'économie 
allemande n'a peut-être pas encore 
réalisé le «bond» (aufschwung) 
. que lui avait promis ja C.D.U. du- 
rent la campagne électorale, mais 
elle s’est engagée lentement sur une 
pente ascendante. 


La meilleure politique, dens ces 
conditions, serait-elle. de ne pas 
faire de politique, ce qui équivau- 
drait à laisser monter éncûre le chô- 
mage ?. Toutefois, les difficultés que 
rencontrent les divers plans — is 

‘ proposent la restructuration des 
aciéries — lesquels n'évitéront pes 


= “décémbre-ianvier de” 
1 % per rapport à octobre- 
Bons de Ta 






Cris 32%, un es 
année précédente 
CC VEËR se donne iso 





p" 







‘Qualité et 
als di innovation" allemandes 
continuent à fäire | prime, même si 
certains mareliés, .eû particulier 






l'on .veut fermer, et à Kiehl).. dé- 
.montrent que l'arbitrage, sinon l'as- 

- Sistance, du gouvernement fait bien! 
partie de «l'économie sociale de 
marché» léguée à ses successeurs 
par le bon Ludwig Erhard. 


” contenir l'inflation dans les limites 
définies par le gouvernement. Pokti-. 
quement, enfin, une relative stabi- 
lité, après une année dominée par le 
S] d'élections anticipées, incite 
égslement à un certain soulagement. 

Ce contexte conjoncturel encoura- 
geant n'est cependant pas suffisant 


- reprise - nu leur. ae 
maïs aucun fait concret n'est 





- cités de 
dens le court terme. Le patronat ita- 
lien souligne notamment la persis- 
tance des problèmes structureis. Les 
principaux obstacles à une améliora- 
-tion sensible de la situation sont, à 
leurs yeux, d'ordre interne. 

-Le plus important est celui du dé- 
pour ficit public conjugué à l'absence de 

‘ perspective d'y remédier à court 

terme. L'objectif de 1983 est de le 
limiter à 71000 -milliards de lires, 
soit 15 % du produit intérieur brut. 
CS facteur pit Dégativenent sur le 
compétitivité des 
tement celle des P.M ER FAIsON 
du jutien d’un taux d'intérêt 
élevé %) Il est en outre porteur 
d'inflation. . 


‘Hausse des prix 


La hausse des prix est le second 
facteur négatif : certes, celle-ci tend 
à diminuer et se situé aux alentours 


.” lui de l'écart grandissant entre le 
‘ täox d'inflation italien et celui des 
Î. autres pays industrialisés, 
mène eccentue la de con 
pu Ces cn de 

i-* est jui 
" PE SE couemene {de l'ordre 
F0 #): mais cette situation est 
surtout significative des dfficulrés 
regcont entreprises qui 
- ont été contraimes de réduire au mi- 
nimum leur marge de ; en rai 
son de le diminution de  Semande. 
©: Surie plan industriel, en fait, l’hé- 
ritage de 1982 est laurd_ Selon une 

. enquête de l'ISCO, 2 La fin de l'an- 





de dérsil se montre plus optimiste 
. D Er nee dagioens gt è 






Équipements industriels ne dépassait 
-pas 70 % de la capacité de produc- 
‘ ton. Sur une base annuelle, en jan- 
À 13 portations ‘vier, la production mdustrielle avait 
ses amélioré avec l'ensemble du - chuté de 6,1 . Globalement, on cs- 
monde! ‘© ‘:i :.. * time que l'activité de production est 
£ t  retombée"à son niveau d'il y a trois 
+ as. 

“Depuis le début de l'année, aucun 





ci ‘2e prob jui devrait permettre, °: 
bert: ei est appliqué us # 





Du ad à terrain plus soHde en se bornant à 
-consiater que la France, pour redresser une sitnation 
dégradée, a franchi un pes de plus dans l'adoption d'une 
Laure: restrictive. Elle avait cru pouvoir anticiper sur la 

reprise internationale an début de l’année 1982, mais elle 
risque, en 1983, de ne pas être en mesure de prendre le 
train À son départ. Reste à savoir si la reprise si longtemps 
.‘Attendne est vraiment au rendez-vous. La reprise améri- 
‘caine continue de faire l'objet de Jones forte a 
; Fons non posts, quant À 00 ampleur aux chances 


‘’navals Howald (à Hambourg, que 


ur dissiper les doutes sur les capa- 
es Péconomie de redémarrer 


perte 
< pue -des produits italiens. . 


Ne MR Re : 


“secienr ns enregistré d'amélioration us. 


# 





# se faire attendre. 


Et en Europe ? Nous avons interrogé nos correspon- 
dants à Boon, à Londres et à Rome. C'est-à-dire dans les 
trois autres pays les plus importants de a CE.F. De le 
lecture de leur dépêche, il ressort la nette impression que le 
climat s’est amélioré en RFA. et en Grande-Bretagne, 
Sans que La reprise de l'activité dans plusieurs secteurs 
importants soit encore assez vive pour laisser espérer une 
dimiaution du chômage. En Italie au contraire, les signes 
tangibles d’un redressement de la conjoncture continent à 


GRANDE-BRETAGNE : 
un meilleur climat 


N l'avait si souvent annoncée 
que même les plus opti- 
mistes des porte-parole du 


gouvernement britannique n'osaient 


prés de 2% 

. au premier 

‘ 5 trimestre de cette année par ra] 
ge ALAIN CLÉMENT. . Re 


à la période correspondante de 


encore dans l'attente 


substantielle, même dans le « trian- 


gle » industriel du Nord : au 
contraire, il est noté une 


gressif, 
de l'alimemiation, de la chimie, du 
caoutchouc et des matériaux de 


construction. 
Peut-être le pire est-il passé, 


admet-on à la Confindustria, mais le 


pour grandes perspec- 

Fes, de l'emétioraion de le Copé. 
titivité. Celle-ci demande des inves- 
tissements que, étent donnée le 


situation financière, les 


entreprises 

auront du mal à réaliser. La plupart 

ont dû écraser leur marge de profit 

pour faire face à la concurrence, ce 

qui limite leur capacité d’autofinan- 

cement. Elles sont, en outre, déjà 
endettées 


considérablement enprès 
des banques: Résultat, en 1982 les 


investissements ont diminué de 9 &.. 


Le patronat italien critique le 


Les ventes au détail n'ont pas connu 
en février le tassement traditionnel- 
lement enregistré après les fêtes de 
fin d'année. Sur un an, elles ont pro- 
gressé de 5 % en volume. Comme les 
stocks sont bas, bien que le déstoc- 
kage observé dans l'industrie ne soit 
pas terminé, les entreprises britanni- 
ques ne pourront faire face à la de- 
mande au cours des prochains mois 
qu'en augmentant leur production 

ou leurs importations-. C'est d'ail- 
lours en des maillons faibles de cet1s 
reprise. 


Augmentation des bénéfices 
L'industrie du bâtiment est en 
pointe. Le nombre des mises en 
Chantier de logements a augmenté 
de 34% au mois de février, surtout 
gice au secteur privé, soutenu par 
baisse des taux d'intérêt. C'est la 
ère ave 
rene Vas 


entation depuis 1978. 

‘automobiles ont repris, 
au bénéfice “essentiel des produc- 
tions é! il est vrai. Une au- 
tre industrie «porteuse» présente : 
des résultats encourageants : les 
ventes des filiales britanniques 
d'I.B.M. ont été en hausse de 26 % 
et leurs profits de 40 % en 1982. 
Dans l'ensemble de l'économie, les 
bénéfices des sociétés ont augmenté 
de 8 % du troisième au quatrième 
trimestre et de 4 à 5 % sur toute 
l'année dernière. Les sociétés péuro- 
lières se sont taillé la part du lion 
dans cette progression. 

Selon La Banque d'Angleterre, 
l'industrie britannique a retrouvé 
près de la moitié de la compétitivité 
perdue à la fin des années soixante- 
dix. Elle est donc bien armée pour 
affronter ses principales concur- 
rentes tant pour résister à la pénétra- 
tion du marché intérieur que 
s'assurer de nouveaux débouch. 
térieurs. La baisse de la livre ster- 
Ling. qui a perdu au cours des six 
dérniers mois 15 % de sa valeur sur 
les marchés des changes, a large- 
ment contribué à cette amélioration 


de la compétitivité de l'économie 


britannique. 
DANIEL VERNET. 
{Lire la suite page 21.) 


gouvernement pour son absence de |:4 


politique 
- Jusqu'à 
ont été effectuées 


ments, ce qui fui est difficile, 


compte tenu du déficit du budget. 
+ Nous resions le pays 


reprise » + Gonclut un économiste. 


industrielle prospective : 
, les intervertions 


seulement pour 
tenter de remédier aux di) cultes 


M À plus crie des Los 
tuation la rique nations 
industrialisées pour profiter de la 


--PHILIPPE PONS. : 


_. ann” 
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Déflation 
en Europe de l'Est 


{le parti communiste ni 

encore moins la C.G.T. 

n'ont, au Cours des 

demiers jours et des dernières 
semaines, caché leurs réserves 
au sujet d'une politique visant à 
restremdre la consommation in- 
térieure, en vue à la fois de dimi- 
nuer les importations et de déga- 
ger un surplus pour les 
exportations. ls reconnaissent 
pourtant ia nécessité de rétablir 
l'équilibre extérieur, mais, selon 
toutes apparences, ils estiment 
que les méthodes adoptées par 
le gouvernement sur l'initiative 
de M. Jacques Delors ne sont 
pés les bonnes. s Nous sommes 
inquiets des mesures contenues 
dans la dispositif gouvernemen- 
taf, qui, ne faisant pas assez de 
place à la justice sociale, pourrait 
fragiiiser l'économie et rendre 
plus difficile la lutte contre l'infle- 
tion et le ... # , 8 NO- 
tamment déclaré M. André Lajoi- 
nie, président du groupe 
parlementaire communiste après 
la déclaration de politique géné- 
cale de M. Pierre Mauroy. € # n'y 
a pas trop de pouvoir d'achat», 
renchérit M. Henri Krasucki, se- 
crétaire général de la C.G.T., qui 
marque ainsi son désaccord avec 
une partie, et une partie essen- 
tielle, du plan de redressement 
dont l'objectif avoué est de 
ponctionner 65 milliards de 
francs sur la demande intérieure. 
H est probables que les me- 
Sures de « justice sociale » pré- 
conisées par le P.C. auraient pour 
premier effet de décourager en- 
core un peu plus l'épargne et l’in- 
vestissement et il est quasi cer- 
tain, au vu des expérisnces 
françaises et étrangères, qu'une 
politique plus ouvertement (ou 
plus insidieusement, peu im- 
porte) protectionniste, qui aurait 


les faveurs du parti de M. Mar- | 


chais, serait par elle-même ino- 
pérante pour redresser la balance 
commerciale. 

Cependant, il ne suffit pas, 
pour convaincre, de faire appel à 
l'efficacité supposée d'une action 
inspirée par une cautre logi- 
que ». Qu'ont effectivement fait 
les gouvernements communistes 
en place, quand ils se sont 
trouvés confrontés avec une 
grave crise (provoquée par leur 
Propre politique) des paiements 
extérieurs ? 

« Bien que l'Europe de l'Est 
soit la région qui a montré les 
Prerniers signes de sérieuses dif. 
ficuités financières en 1981, elle 
a été aussi la première à réagir en 
procédant aux ajustements 

iques appropriés 
_ 2 sara de la crois- 
. réduction des 
cree et obtention d'un 
surplus de balance des paie- 
ments en monnaies fortes. Les 
banques occidentales doivent re- 
connaître ces résuftats positifs et 
traiter en conséquence les Etats 
de l'Europe de l'Est. y Ce ju- 
gement a été émis à l'occasion 
d'un colloque patronné par 
l'OTAN. Son auteur est l'écono- 
miste en chef de la firme améri- 
caine Wharton Econometric Fo- 
recasting Ass. M. Jan Vanous 
estime encore que, contraire 
ment à ceux de l'Amérique la- 
üne, ces pays, à l'exception no- 
table de la Pologne, ont su 
écarter le risque de faillite. Les 
pays de l'Est n'ont plus, selon 
lui, besoin, pour survivre, d'ac- 
croître leur endettement exté- 
rieur. Mais, pour amétiorer leur 
Situation, ils ont dû payer le prix 
fort. Ils ont mené, dit encore 
l'économiste de la société Whar- 
ton, des « politiques déflarion- 
nistes draconiennes (drastic) ». 
PAUL FABRA. 





Alusuisse [Fe SA, Fr PER ACTE ES 
F-89600 St-Flerentin, Tél. 86/35 C6 11, Ti. 800398. 
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ÉCOLE D'ADMINISTRATION ET DIRECTION DES AFFAIRES 


15, rue Soufflot - 75005 PARIS 





Rallye touristique de l'E.A.D. 
samedi 23 avril 1983 





GAGNEZ UNE PLANCHE À VOILE 
ainsi que de nombreux lots d'une valeur de 30 000 F 


Soirée au 56° étage de la tour Montpamasse 
Inscriptions et renseignements à F'E.A D. {1) 329-97-60. 





SPECIAL PME 


AFFACTURAGE SOFIREC: 
Les moyens de votre expansion. 


L'expansan ce vore ennreprre jusie des Desons en :résorene que ne 
ATEN Pas ICUOUTS VOS fond propres 

Et cerans de VOS chents parent :ar 

Alors, 2cu francer vos véntes SOFIREC propose une foie 'affacurage 
rte dont bénéfioent des cerianes de rss 
£ vous règle sous 48 neures les factures des © 
luconfiér. par chèque où Dilet à De et omDtarEe Or; 
banque radruele De plus SOFIREC vous Garanût uni! RÉGIME € conre is 
risques Ge NCN-paement 

Explouez-nous vos Desans NOUS : apPOEnONs au Monde COÛL une 
soiuton personnalisée 




















GE BANQUE SOFIREC 


lé. rue d'Aguesseau. 75008 PARIS - Tel. 732.73.57 
24, rue Francs Davso, 13231 MARSEILLE - Tél: 55.92.76 


ÿ DES nac DE CARRIERES 


3 000 adresses pour choisir 
votre prochain emploi 
et gérer votre carrière 


e L'annuaire des respansabies et services de recrutement cadres 
e Les chasseurs de tête et les cabinets de recrutement 
e Prenez rendez-vous avec les entrepnses qui recrutent 
e Le gude des 3 cycles des tormations 
complementares et les principaux 
centres de formation continue 


















Par correspondance contre chèque de 82 F adressé à 
IDECOM, 57. avenue Montaigne, 75008 Paris. 


En librairie diffusé par Bordas 


Publicité 


SCIENCES PO ÉTUDES 


Junior Entreprise de l'IEP-PARIS 
présente 


LE PREMIER COLLOQUE 


sur les 


RÉALITÉS DE L'AUDIT EN FRANCE 
1983 


12 commissions de travail et un débat final 
animé par Paul Fabra du & Monde » 
Avec le parrainage de la G.S.I. et du Crédit lyonnais. 
LE LUNDI 12 AVRIL à la maïson des Centraux 
Renseignements : 


SCIENCES PO ÉTUDES, 91, rue Saint-Dominique 
76007 PARIS 


Tél. : 551.28.91 


INSTITUT DE GESTION SOCIALE 


Cycles organisés en alternance 
avec les entreprises 


2° CYCLE, 
GESTION DE PERSONNEL 


12 mois de formation de haut niveau 
7 mois de stages spécialisés en entreprise 


L'admission est réservée aux titufaires 
d'un DEUG. DUT. BTS. Licence ou 2 ans de Prépa. 


3° CYCLE 
MANAGEMENT AVANCE 


8 mois de formation de haut niveau 
7 mois de missions opérationnelles en entreprise 


* L'admission est réservée aux diplômés de l'enseignement 
supérieur {écoles d'ingénieurs. I.E.P. maîtrise) - 
À et à des jeunes cadres. 


Prochaine session de recrutement 
22 avril 1983 
Date limite de dépôt des dossiers 
8 avril 1983 
e- 
Dossier de candidature 
et brochure détaillée (en 
précisant le cycle) à 
ENSEIGNEMENT 1GS. 63, Avenue de Villiers 
SUPÉRIEUR 75017 PARIS. 


Établissement privé d'enscignement supérieur 


IGS 















































Le Monde de l’économie 


En marge des tensions commerciales internationales 


Le débat sur les échanges de services est engagé 


semaines, avec ses principaux partenaires du 
monde industrialisé, en vue de renforcer et 
d'élargir le rôle de l'accord international sur 


En dépit des maigres résultats obtenus sur 
ce chapitre lors de In conférence ministérielle 
du GATT en norembre dernier à Genève, le 
problème des échanges ternalOnREx de 

"Administration 
Reagan l'a en effet inscrit à l’ordre du jour des 
contacts discrets qu'elle prend, depuis quelques 


services reste d'actualité. 


VEC une valeur globale de 
quelque 450 milliards de 
dollars contre 80 milliards 

en 1970, les échanges internationaux 
de services représentent environ 
20% du total du commerce mon- 
dial. Leur croissance ne résulte pas 
seulement de la progression du « ter- 
tiaire - dans les pays industrialisés : 
le double mouvement de décolonisa- 
tion et d'industrialisation, parfois 
très rapide, des pays en développe- 
ment y a eu sa part, sans parier de 
l'extension du tourisme à la planète 
entière. 

Ces grands courants font souvent 
oublier une réalité plus détermi- 
nante encore, tellement simple 
qu'elle est restée inaperçue jusqu'il 
y a peu: les services jouent dans 
lensemble des relations économi- 
ques mondiales un rôle qu'un des 
meilleurs experts américains en la 
matière, M. Ronald Shelp. dans un 


ouvrage fondamental {1}. a pu assi-, 


miler à celui des lubrifiants. 

Pas une importation de marchan- 
dises qui n'implique, en effet, des 
services de transport. d'assurance et 
d'entreposage, sans compter les mes- 
sages par telex : pas un Contrat por- 
tant sur des biens d'équipement per- 
fectionnés que n’accompagnent des 
services d'ingénierie. d'entretien ou 
même de formation professionnelle ; 
pas un acbat d'ordinateur qui n'in- 
Clut les programmes ; et pas une ins- 
tallation de filiale à l'étranger que 
ne doivent «suivre» les services 
techniques, bancaires, comptables, 
juridiques et publicitaires des four- 
uisseurs habituels de ts maison mère 
en la matière. 

Tous les pays du monde, quel que 
soit leur degré de développement. 
n'en opposent pas moins aux impor- 
tations de services des restric- 


les tarifs douaniers et 


tions (2) d'autant plus difficiles à 
inventorier qu'elles résultent sou- 
vent de préoccupations beaucaup 
plus générales (quoique à l'occasion, 
elles visent telle branche en particu- 
lier). 


Des restrictions 
dans tous les pays 


Ces entraves s'imbriquent aussi 
de façon plus complexe dans les ap- 
pareils iégislatifs et- réglementaires 
nationaux que les tarifs douaniers et 
les contingentements appliqués aux 
marchandises. C'est ainsi. outre la 
sécurité nationale (qui joue tant à 
l'encontre du cabotage que de cer- 
taines activités bancaires). que le 
souci de préserver la balance des 
paiements est invoqué par une cen- 
taine de pays (dont dix de 
FO.C.D.E.. France comprise} pour 
pratiquer un contrôle des changes 
qui a pour effet de restreindre les 
importations. y compris celles de 
services. 

C'est dans le même esprit qu'une 
quarantaine de pays en développe- 
ment restreignent les rapatriements 
de bénéfices. dividendes et intérêts : 
ce qui, avec des mesures plus spéci- 
fiques telles que la limitation des 
prises de participation étrangères et 
les contingents de personnel d'ori- 

inc étrangère, décourage la créa- 

tion de filiales locales par les 
groupes bancaires. financiers, hôte- 
liers etc. d'origine étrangère. pour 
Favoriser le secteur tertiaire loca 

Les pays du tiers-monde n'admet- 
tent souvent les importations de ser- 
vices que dans la mesure où elles fa- 
vorisent leur croissance et leur 
développement, 1out en restant 


RECETTES « INVISIBLES » DES CINQ « GRANDS » 
DU COMMERCE MONDIAL EN 1980 





Source : Committee on {nvisible Exports, Londres. 


{Publicité) 





RÉPUBLIQUE ALGÉRIENNE DÉMOCRATIQUE ET POPULAIRE 


MINISTÈRE DE L’HYDRAULIQUE 


DIRECTION GÉNÉRALE DES INFRASTRUCTURES 
HYDRAULIQUES 


AVIS D'APPEL D'OFFRES OUVERT NATIONAL 
ET INTERNATIONAL 


qui, depuis trente-cinq ans, demeure fmité 
pour l'essentiel aux produits manufacturés. De 
son côté, le secrétariat de la conférence des 


le commerce, le GATT. 


conscients de l'incidence favorable 
que peuvent avoir, sur leur niveau 
technique, les transferts de technofo- 
gie qu'elles peuvent induire à l'occa- 
sion. 11 apparaît méme que. au fur et 
à mesure Qu'ils maïtrisent des 1ech- 
niques de plus en plus avancées, ces 
pays acCcroissent progressivement 
leurs importations en provenance 
des pays industrialisés, alimentant 
par le même le processus de L2 crois 
sance mondiale. Maïs il ne s’agit là 
que que d' un pis-aller pour un tiers- 
monde qui cherche avant tout à as- 
surer son autonomie à travers des 
politiques de substiturion graduelle 
de la production locale aux pre 
tions : ils se préoccupent donc, a: 
le soutien de la CNUCED {dans les les 
domaines des assurances et des 
transports maritisnes en particulier). 
de protéger leurs « industries nais- 
santes » dans fe secteur tertiaire, en 
dépit des surcroïts de coûts et de.la 
moindre qualité des prestations qui 
peuvent en décocier pour les 
consommaleurs. 


Attitudes opposées 
des Etats-Unis et de la France 


Les champions du libéralisme. en 
revanche, à commencer par les 
Etats-Unis (où le secteur tertiaire 
représente près de 60 & du P.N.B.), 
s'en remettent à la logique très clas- 
sique de la division internationsie du 
travail. Bien des socialistes ne veu- 
lent y voir que la koi de plus fort. 
Mec Edith Cresson se montrera- 
t-elle plus sensible à icurs arguments 
que son prédécesseur ? Toujours est- 
il que M. Michel Jobert, sans nier La 
position très favorable de La balance 
française des «invisibles » (voir le 
ableau). avait donné, "à ja confé- 
rence du GATT, l'impression que. 
pour les autorités françaises. les dif- 
ficultés actuelles des échanges de 
produits primaires et manufacturés 
revétaient un Caractère plus urgent 
qu'une éventuelle libéralisation des 
échanges de services. 

C'est à la suite des pressions très 
vives par le ministre fran- 
çais sur ses partenaires en faveur de 
la « neutralité - de la Communauté 
curopéenne sur ce sujez que les 
États-Unis, laissés seuls face aux 
pays en développement, n'ont pas 
obtenu ce qu'ils considéraient 
comme un minimum, à savoir le Lan- 
cemenz., sous l'égide du GATT, d'un 

programme internaliona! d'étude. 
auquel la France s’était d'ailleurs vi- 
goureusement opposée dès le début. 





Nations anies sar le commerce et le 
développement vient de consacrer aax 
échanges de services ma Enportast document 
d'anaivse dans Is perspectire de a _—… 
Assemblée générale : 

conférence (CNUCED VI) qui se pr z 
Belgrade du 6 au 30 jais. 
























Poar les Étnis-Unis, il apparaît vi- 
taï d'assurer à un sccteur tertiaire 







romies d'échelle, leurs industries de 
services rertabiliseront au mMaxi- 
mum leurs ressources, contribuant 
par La même et 1out à la fois au pro- 
Cessus d'ajustement et À une Crois- 
sance nou inflationniste. C'est pour- 
quoi le gouvernemens américain, qui 
se concerte déià avec ses principaux 
partenaires dans l'enceinte de 
FO.C.D.E.. souhaite étendre la ré- 
glementation d'inspiration libérale 
du GATT aux échanges internatio- 
aaux ‘de services, sous Ls forme, 
éventuellement, de codes négociés 
branche par branche. . 

Pour le moment, les ans er les au- 
tres sos SEUÉEMENT CONVCAUS, EG mo 
vembre à Genève, d'engager isdivi-- 
ducliement des etudes sur leurs 
secteurs tertiaires nationaux, Le 
long débat qui devra précéder toute 
négociation sérieuse ne fai: donc que 
commencer. Son issue dépendra en 
partie de l'amélmration de climai 
des relations commerciales interra- 
tionales dans les autres secteurs. 

RÉGIS FERMÉ, 
Journalisse. 



















{1} Beyond Friustrialiation : 
cœndancy of the Global Service pu 
y, Prasger, New-York, 1982 
a Celles de la CEE. sont dexx 

lois plus nombreuses que celles des pays 
RTRSEAN 






















tient le montant total des 
dits € imüsibles ». 




























JEUNES DIPLÔMÉS 













Ingénieurs, j juristes, économistes, scientifiques, 
Htéraires, sciences po, médecins, pharmaciens. 
si vous souhaïtez valoriser votre diplome 

ou votre expérience professionnelle par une 
formation au management des entreprises :: 
pOur réussir une carrière intéressante, 

l'ISA doit vous concerner. _: 
















Construction du barrage de Fontaine des Gazelles 
sur l'Oued EL HAL (Wilaya de Biskra) 


Le Ministère de l'Hydraulique — Direction Générale des 
Infrastructures Hydrauliques lance un Appel d'Offre Ouvert 
National et International pour la construction du barrage de 
Fontaine des Gazelles sur l'Oued EL HAI (Wilaya de Biskra). 


Les travaux objet du présent Appel d'Offres sont les suivants : 


e- Date limite de dépôt des.candidatures - 
en vue de la rentrée de septembre 1983 : 
lundi 30 mai. 
+ Réunions d'information 
avec le Directeur de l'Institut et ce ISA : 
— Mardi 19 avril à 18 h. 30 : J 
: Maison de l'Amérique Latine 
217, Bd Saint-Germain - Paris 7° {Métro Bac} 

















1. — Excavations 
2.°— Remblais .. 
3. — Béton 





324 000 m° 
- 1 300 000 m° 
75000 m° 







Samedi 23 avril à 10 heures 
Campus ISA de Jouy-en-Joses (78350) 












4. — Forages et Injections .. 30000 mi 

Les entreprises intéressées peuvent retirer le dossier en 
s'adressant au Ministère de l'Hydraulique (Direction Générale des 
Infrastructures Hydrauliques — D.i.M.T. — KOUBA - ALGER, 
contre la somme de 2 000 DA, avant le 30 avril 1983. 

Les Offres établies conformément aux Clauses du dossier et à 
la réglementation en vigueur, notamment la circulaire Ne 021 du 
4 mai 1981, du Ministère du Commerce, devront parvenir sous 
double enveloppe cachetée à l'adresse suivante : Ministère de 
l'Hydraulique — Direction Générale de l'Administration, Bureau 
des Marchés - KOUBA -— ALGER. ) 

Avec la mention «ne pas ouvrir» : Appel d'Offres pour la 
construction du barrage de Fontaines de Gazelles. 

La’ date limite de dépôt des offres est fixée au 31 juillet 1983, 
à 16 heures. 


Les soumissionnaires resteront engagés par leurs Offres 
peau 120 jours. 


TELEX PARTAGE 


ETRAVE.-SERVICE TELEX / PARIS © 345 21 62 

















{sortie Vauhallan sur l'autoroute de Chartres) 
INSTITUT SUPÉRIEUR DES AFFAIRES 


78350 JOUY-EN-JOSAS - TÉL (3) 956 80 OD POSTE 478 
* CENTRE D'ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR DES AFFAIRES 


CHECSA-CEC). 
: CHAMBRE DE POPETRE ET D'INDUSTRIE DE PARIS 

















ce Coupon-réponse à l'adresse cdesius 

















COPIES COULEURS PROFESSIONNELLES WE 
DATE METRE EEE Eee 
ETRAVE 38, av. Daumesnil Paris-1 2e 347. ARE É 
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réalisée pour le 
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"Les. comparaisons intér- 
sectorielles font d’ailleurs bien res- 










… "profits fictifs : à l'inverse, il a) ‘ 
element ph mesuré dans Les SG où Le 
















la nature de l’activité Les . 











uconp d'un secteur à l'autre, ce qui 
. pourrait contribuer À expliquer pourqnoi cer- 
taines activités comme le grand commerce se 


les entreprises 
* en général'et les fabricants de biens d'équipe 


que’ de capitaux sur leurs 
. le total de ces impôts, plus que l'im- 
pur les sociétés, qui détermine 


Le Monde de l'économie 


ion double la pression fiscale 
rgne investie dans l'entreprise 


industrielles 


F fs ei", par MICHEL DIETSCH (*} 

A4 . nement du système f moitié de celle des stocks — k profits fictifs. L'i ï k 
“Fectent tout particnèrement 1 fs. Mopries s'étant pas loutes parve. co Sénérel que cu éomanie 10. 
calité de 'é pepe “mûes à ajuster leurs stocks à fa baisse cales d'endettement (3) sont de n2- 
a ME res Pope dé leur activité. ture à com] r parfaitement les 


lèvemenis additionnels résultant 

la sous-évaluation des amortisse. 
ments et des stocks. Les recherches 
empiriques tentent à prouver le 
contraire. Malgré la croissance de 
l'endettement, les premières n'ont 
jamais été suffisantes pour couvrir 
totalement jes secondes. De plus, 
l'efficacité de celte couverture s'est 


‘réduite depuis la crise. Elle était 


égale à plus de 70 % des impôs sur 
profits fictifs en 1974, elle n'est plus 
que de 60 % environ en 1979. L'ac- 
célération de Ia hausse des prix a en- 
‘traîné une croissance des profits fic- 


. Gifs beaucoup plus rapide que celle 
inanciers. 


des frais fi 
Mais une analyse complète des 


‘ conséqnences de l'inflation sur la fis- 


calité ne doit pas seulement considé- 
rer les effets que l'inflation exerce 


. sur l'impôt sur les sociétés, elle doit 


aussi prendre en compte les effets de 
inflation sur les impôts payés (au 
stade personnel) par les apporteurs 
revenus. C'est 


incitation à investir leurs fonds 
dans l'entreprise. Le cumul de la fis- 
calité des sociétés et de la fiscalité 


is-. personnelle (des épargnants indivi- 

















estôdire . Hérerges bailleurs defonds.  : 
: .” En gonflant les. charges d'intérêt 
déductibles, l'inflation offre une 





{1}. Voir notre étude <Inflation, 
dans ies'ontroprisese, réalisée 
LE.P.U.R,, vmiversité de 








ges fiscales pri Gti. valnés cuvant une i table. L 
sents — qui tepd'ä crôfère dans le. . cffecmés sur an échantillon 

temps à mesure que Pinflation per- - lo Crédit national, * 

pas totalement amortis .— et por d'inflation par le total des dettes 


duels ou des institutions financières) 
doit être effectué pour traiter cor- 


*_ rectement de la fiscalité des intérêts. 


Si l'inflation permet aux entre- 
prises, et à travers elles aux action- 
naires, de réaliser des économies fis- 
cales en empruntant, elle accro 
dans le même temps les impôts 
payés par les prêteurs puisque ceux- 
ci sont taxés sur les intérêts nomi- 


maux et non sur les intérêts réels de 


_- ÉVOLUTION DE LA PRESSION FISCALE 
NU . SUR LES REVENUS 
“| DE L'ÉPARGNE INVESTIE DANS L'ENTREPRISE {on %) 


|seussasssss 






fiscalité et rentabilité de l'épargne investie 
De gore géoéeai du Plan, Cahiers du 
{2) Les profits fictifs résultant de là sous-évaluation des amortissements sont 
mesurés par l'écart entre les amortissements comptables et les amortissements r£é- 


d sar stocks est mesurée par le 
début d’exércice. Les Calculs ont ét€ 


Constant de cinq cent soixante-dix entreprises fourni par 
:2. (3) Les économies fiscales d'endettement sont mesurées par le it du taux 
par le produit 











ment en particulier. En définitive, l'inflation pe 
détermine pas tant un transfert de revenus des 
préteurs vers les emprunteurs qu'un transfert 
imsidieux des revenns des uns et des autres au 
profit de l'Etat. 


leurs créances. Dans ces conditions, 
l'inflation n'entraîne ane réduction 
d'impôt que si le taux d'imposition 


. margival des actionnaires est supé- 


rieur au taux d'imposition marginal 
des préteurs. PE 

Le montant des économies d'im- 
plts est en ce cas supérieur au mon- 
tant des impôts supplémentaires 
levés sur les prêteurs. En mème 

la compensation que les éco- 
nomies fiscales offrent aux impôts 
sur profits fictifs sera d'autant plus 
faible que la différence des Laux 
d'imposition marginaux sera elle- 
même plus faïble. En France, les va- 
leurs estimées des taux d'imposition 
marginaux moyens pondérés sont de 
52 l'actionnaire moyen du 
marché et de 32 % pour le prêéteur 
moyen. L'inflation détermine donc 
une légère réduction des impüts sur 
le revenu du capital, insuffisante 
toutefois compenser Les prélè- 
vements induits par l'existence des 
profits fictifs. 
Un prélèvement 
proche de 100 % 

Dans ces conditions, pour mesurer 
correctement la pression fiscale ef- 
fective sur les revenus de l* le 
investie dans les entreprises, il faut 
rapporter l'ensemble des impôts 
payés (impôt sur les sociétés, im 
sur les intérêts et impôt sur les divi- 
dendes)_ à la base d'imposition 
réelle. Cette base imposable est 
fa au résultat avant impôt et frais 
ipanciers, diminué des profits fic- 
tifs mais augmenté des véritables 
charges fictives d'endettement.Con- 
formément à l’analyse précédente, 
ces dernières charges sont égales au 
produit du montant des frais finan- 
ciers dus à l'inflation par l'écart des 
taux d'imposition marginaux des ac- 
tionnaires et des prêteurs, soit 20 %. 

L'évolution de ce taux d'imposi- 
tion effectif montre que la pression 
fiscale effective a doublé au cours 
des années 70 et que le taux d'imi 
sition effectif est proche de 100 % à 


rla fin de cette décennie (voir le ta- 
*bieau ci-contre). Lmpô tend donc 


à absorber la totalité du pouvoir 

d'achat de ces revenus. Cette situa- 

tion résulte essenticllement de l'éro- 
sion de la base imposable réelle pro- 
poquée par la croissance des profits 
icti 


Aïinsi, il n'est pas étonnant de 
constater que le taux d'imposition 
effectif connaîtrait une évolution 
très différente en l'absence d'infla- 
tion. En ce cas, le taux d'imposition 
des revenus du capital serait simple- 
ment au ra, des impôts sur 
le résultat avant impôt et frais finan- 
ciers. L'observation montre qu'à la 


. fin des années 70 la valeur de ce 


taux est environ deux fois inférieure 
à celle du taux réel. L'inflation dou- 
ble donc la pression fiscale sur les 
revenus des placements dans l’entre- 
prise. Elle opère moins un transfert 
de revenu des préteurs vers les em- 
pranteurs qu'un transfert insidieux 
€ important de ces deux catégories 
d’agents vers l'Etat. 

(*) Maître-assistant à l’université de 
Lille-I. . 











mation, à l'exception notable des 

‘Le nombre-des demandeurs d’em- 

ploi reste largement au-dessus des 

œois milbions, et, malgré une baisse 

|. temporaire au cours du dernier 

à ; cle, la-pression : mois, Ja tendance fi le est 
marges: des importateurs 


_mentetion très mpide de la prodocté … 


: Chômage: ‘Enfin, Ja reprise en 








large mesure de la santé de l’écono- 
mie américaine. Or les experts bri- 
ques dus l'ampleur et le fermeté de 
ques sur et la fermeté de 
la relance aux États-Unis 

La plus grande prudence est donc 
de rigueur. Le gouvernement lui- 
même a choisi une voie moyenne. Le 
budget présenté en mars au Parle- 
ment monstre qu'il est plus soucierix 
d' « accompagner » la reprise que de 
la susciter, par crainte de relancer 
ve processus inflationniste. La 


ni cor 
ur dé | 
eurs parienares. 


en toute quietude t 
ÉRuRelCreente ER 


auete 


pour tous renseignements... 





77 "LA REPRISE DANS. LES AUTRES PAYS DE LA C.E.E. 
GRANDE-BRETAGNE : ün meilleur climat 


Grande- est cntrée dans 
une période pré-électorale. 
Mx Thatcher sait bien qu'elle n'ob- 
tiendra pas À court terme de résul- 
tats spectaculaires sur le front du 
.Chômage par des mesures « refla- 
tionnistes ». Son plus succès 
ést sans conteste ise de l'in- 
flation. Elle est à en payer le 
prix, même si elle ne refuse pas les 
petits bénéfices d'une timide re- 
prise. 


DANIEL VERNET. 


ronique. 
seit 
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Une conférence à Paris de l'apôtre américain 
de la réduction des impôts 


«Le gouvernement n'y connaît rien» 


E passage à Paris, à l'invita- 
tion dé la charge d'agent de 
Change Tuffier et Tavier, 
M. Artbur B, Laffer, ce jeune éco- 
nomisie américain qui a beaucoup 
inspiré la croisade du président Rea- 
gan en faveur de lallégement des 
impôts, était venu trailer un sujet on 
ne peut plus académique : «Les 
perspectives monétaires dans l’envi- 
ronnement international actuel. » 
L'annonce par le gouvernement 
Mauroy, à la fin mars, des nouvelles 
mesures de rigueur destinées à ac- 
com la récente dévaluation 
du franc lui a fourni l'occasion 
d'aborder un thème davantage lié à 
l'actualité et aux préoccupations 
d'un auditoire en majorité français. 

La déveluation ? « C'est une er- 
reur ». affirme-t-il d'emblée. « Eile 
ne peut qu'accroître l'inflation sans 
remédier aux problèmes d'emploi et 
de déficit extérieur. » Qui plus est, 
« l'Allemagne n'aurait pas dû réé- 
valuer le mark ni intervenir pour 
soutenir le franc. C'est la France 
qui aurait dà, seule, justifier la 
confiance de sa monnaïe ». 

Sans doute, mais les contraintes 
du système monétaire européen exis- 
tent. Alors, que fallait-il faire, sortir 
de S.M.E.? -« Non! La France est 
partie intégrante de l'Europe. et les 
Français ont besoin des Allemands, 
comme ces derniers on besoin des 
Français. » Le ton se veut persuasif : 
« Si vous avez une bonne monnaie, 
les gens en voudront. > 

Et le contrôle des changes, la Himi- 
tation de sortie des devises pour les 
touristes ? Là, l'interlocuteur est 
proprement horrifié : « Vous avez 
détruit le rêve. Les gens travaillent 
dur consommer. C'est formi- 
dable de consommer... Pour mettre 
de côté aussi. Pour sortir, pour aller 
à l'étranger. Si les gens travaillent, 
c'est pour avoir plus : pas moins. » 

Mais le gouvernement s'est fixé 
comme objectif de réduire les défi- 
cits. + Le gouvernement n'y connaît 
rien ! Je crois en vous, pas au gou- 
vernement. Les déficits sont la 
conséquence d'une mauvaise écono- 
mie, pas la cause. Comment voulez- 
vous restaurer l'équilibre externe 
quand le gouvernement dépense 
plus qu'il ne Dans ce cas, il 
est normal de constater un déficit 
chronique. » 

« Mais plutôt que de chercher 
par tous les moyens à réduire la 
consommation, c'est l'inverse qu'il 





ROFESSEUR d'économie 
aux activités multiples et 
auteur de nombreux ou- 

vrâäges spécialisés, M. Arthur B. 
Latfer est surtout connu pour la 
fameuse «courbe » qui porte 
son nom, et dont la petite his- 
toire voudrait qu'elle ait été tra- 
cée pour la première fois en dé- 
cembre 1974 sur la nappe d'un 
restaurant de Washington. 
‘La courbe en question est bé- 
tie sur l'idée que les recettes fis- 
cales tendraient vers zéro dans 
deux hypothèses : non seule- 
ment au cas où les impôts se- 
raient réduits à presque rien, 
mais aussi dans celui où ils se- 
raient fortement augmentés, 
‘parce qu'une excessive pression 
du fisc décourage l'activité et fait 
donc disparaître la matière impo- 
sable. En termes pratiques, la 
courbe est censée mettre en évi- 
dence la zone à l'intérieur de la- 
quelle un alourdissement des im- 
pôts se traduit par une baisse 
des revenus de l'Etat, et leur al- 
légement par une augmentation. 
= Théorie bien conçue ou simple 
gadget ? Toujours est-il que le 
principe selon lequel une réduc- 





Lreautique, nformotique, aménogement du bureau. 


La courbe de Laffer 





faut faire. Les capitalistes et les ou- 
vriers ne sont des ennemis. Il 
faut mettre en place des forces pro- 
ductives légères, libérer les esprits, 
quitte à épargner un peu pour 
consommer plus tard », prône cet 
apêtre du libéralisme et de la crois- 
sance économique saps freins. 


« Et. naturellement, il faut dimi- 
nuer la Jiscaliré. -» Une fois de 
plus, ce parvisan de l’allégement sys- 
tématique des impôts enfôurche son 
cheval de bataille favori, celui qui a 
fait sa réputation au-delà les murs 
de l'université de Los Angeles où ce 
professeur de quarante-trois ans 
continue à pourfendre ses deux ad- 


versaires : les déficits et les impôts . 


trop lourds. 

« Un déficit apparaît toujours 
trop important en période de dé- 
pression, d'inflation et de chômage 
mais on n'équilibre pas une sirua- 
tion déficitaire en accroissamt les 
impôts. Ce n'est pas la solution : si- 
non, ça se saurait ! Et la Grande- 
Bretagne aurait un excédent, pas un 
déficit comme c'est le cas actuelle- 
ment. 

- D'ailleurs. tenez ! Quelle est la 
ville des États-Unis qui subit le 
plus fort déficir ? New-York. 
Quelle est la ville où les impôts 
sont les plus lourds ? Encore New- 
York ! > 

En somme, « les hauts taux tuent 
les roraux ! » conclut-il, wiomphant. 
Visiblement, la formule lui plaît et il 

.n'hésitera pas à l'utiliser à trois re- 
prises au cours de sa démonstration 
pour prouver qu'à partir d'un cer- 
tain niveau d'accraissement des im- 
pôts, les recettes diminuent au lieu 
d'augmenter. 

Satisfait, le «gourou de la ré- 
volie des contribuables - comme on 
l'appelle de l'autre côté de l'Atlantii- 
que, a fait passer son message. Il ne 
lui reste plus qu'à traiter, presque de 
façon désinvolte, de la politique mo- 
nétaire de la Réserve fédérale (qui a 
la chance d'avoir « un bon prési- 
dem » en la personne de M. Paui 
Volker, dont l'orateur pense qu'il a 
toutes les chances d'être reconduit à 
la tête du Fed), ou encore de la pro- 
chaine reprise économique, - une 
des expansions les spilus étonnantes 
de l'histoire des Érats-Unis », af- 
firme M. Laffer. Un homme qui ne 
sembie pas connaître le doute. 


SERGE MARTL. 





tion des impôts favorise l'offre 
des biens et des services, et 
donc peut relancer l'activité (le 
Monde du 9 décembre 1980), a 
largement inspiré la programme 
du président Reagan. Dans un 
premier tenps, la nouvelle admi- 
nistration républicaine Reagan a 
préconisé un budget qui compor- 
tait une diminution des impôts 
directs at une compression des 
dépenses publiques. 

Passé les premiers mois d'eu- 
phorie pendant lesquels « l'effet 
Reagan » a littéralement dopé 
les milieux financiers, il est vite 
apparu que ce programme 
n'avait pas permis de combler 
des déficits budgétaires appèlés 
à atteindre des sommes colos- 
sales en 1983 et au cours des 
années suivantes, alors que le 
chômage continuait à progresser. 
Le schéma initial a db être modi- 
fié en conséquence. 

S'il continus à voir réguliè- 
rement le président Reagan, 
M. Laffer ne fait pas partie pour 
autant de l'équipe officielle des 
conseillers du président. Ce qui 
lui donne d'autant plus de liberté 
dans ses propos, confesse-t-il..… 
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Oui, je veus recevon gratuitement le 
programme bureautique FACIT 83. 


le pari de vous expliquer simplement comment votre entreprise peut abor- 
der aujourd'hui ke bureou de demain. Beau programme en perspective, 
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NOTES DE LECTURE 


@ ESTER BOSERUP. — La Femme 
face au développement écono- 
mique. 


Sur un sujer aussi important que peu ex- 
ploré scientifiquement. la célèbre écono- 
miste et sociologue danoise, qui a si bien 
mis en évidence, particulièrement en Afri- 
que. les effets, ue les vertus, des absta- 
cies À la création, montre ici le rüle que 
jouent. ou peuven! jouer. les femmes dans 
le développement. surtout en Afrique noire, 
se gardant d'oublier que tout progrès est. au 
départ. destructeur. 

En situation de départ. les femmes ajau- 
rent à leurs tiches ménagères une part im- 
portante. parfois même prépondérante, des 
travaux agricoles, l'homme étant souvent 
absorbé par la chasse ou la forêt. Cette im- 
portance de l'activité féminine donne à la 

lygamie une explication, sinon une justi- 

icauon. économique. EL, paradoxalement. 
les campagnes en faveur de la limitation 
des naissances peuvent s'avérer dan, 
reuses pour la femme : toujours le caractère 
destructeur du progrès. 

Le paradoxe abonde d'ailleurs. dans ce 
domaine complexe : c'est ainsi que, loin 
d'avantager la femme, comme on pourrait 
le croire, l'introduction d'outils ou de ma- 
chines. limitant l'effort, joue contre elle, 
car l'homme est le premier et souvent le 
seul à s'en servir. 

Plus délicat encore, et non moins sça- 
breux. le passage de la campagne à la ville. 
voire de La hutte à l'usine. Cette fois encore, 
c'est l'homme qui se trouve en pointe. 

Îl-v a, certes, des filles qui font des 
études supérieures, mais c'est une minorité, 
surtout en Afrique (10 ‘% du total des étu- 
diants) et même en Asie (25 %), Au dé- 
bouché. les femmes n'ont que difficilement 
accès au paradis. si recherché. de l'adminis- 
trauion. les retrouve davantage dans le 
commerce, l'enseignement. la santé (exode 
fréquent d'infirmiéres vers des pays plus ri- 
ches). 

L'affranchissement de la femme est-il 
plus ou moins rapide que l'a té celui de Ja 
emme européenne à travers les mêmes 
phases ? On peut citer des exemples dans 


un sens et dans l'autre, si classiques que 
soient les difficultés. 

Une remarquable étude scientifique. ac- 
con: ée de nombreux tableaux de corré- 
letion. nre Lrès recommandée. 

*_ PUF, « Sociologues d'aujourd'hui», Paris 
1983. 21.5 cm. 315 pages. 


© D.ROUX. - Analyse écono- 
mique de l'entreprise. Tome 2. 


Nous débouchons d'entrée sur les 1héo- 
ries de la valeur. exercice bien classique, 
peut-être pour assouplir notre espril. 

Plus concrètes, les vues sur l'élasticité de 
la consommation selon le prix et selon le re- 
venu — du chemin a été parcouru depuis 
Engels. Retiennent. en iculier. l'atten- 
tion les tableaux sur l'élasticité de La de- 
mande, selon A. Fouquet, certes assez clas- 
siques mais peu faciles à trouver, lorsque le 
besoin s'en fait sentir. 

Ces vues courantes sur la demande sont 
quelque peu contrariées par les théories 
nouvelles ou moins nouvelles, fatalement au 
détriment de la clarté (E. Lancaster. 
H. Leibenstein. Veblen. P. Bourdieu. 
J. Baudrillart, etc.). Nous retrouvons 
même Labiche (non cité, cependant) et sa 
- poudre aux yeux ». 

De la demande à {a branche, nous pas- 
sons à la demande à la firme, cheminement 
qui nous conduit, sans l'idée d'image dé- 
plaisante. à l'autre bout de la ligne, où nous 
trouvons les soucis de l'entreprise, maxima- 
lisation du profit. lancement, gestion finan- 
cière. etc. 

Quittant la marchandise, nous ns en 
revue les diverses opinions sur le facteur 
humain dans l'entreprise, notamment les 
théories sur le capital humain. Seuls sont 
présentés les divers écrits, aux Etats-Unis, 
sur la question, tous incomplets. car ils ne 
font pas intervenir au passif la valeur actua- 
lisée des consommations futures de 
l'homme er ignorent, par conséquent, le 

int critique où s'annule la valeur de 
l'homme pour la société. 

. Nous terminons sur les Lhéories bcha- 
viouristes de l'organisation. dépassées elles 
aussi, est-il précisé en fin d'ouvrage. 


Le Monde de l'économie 





Quelques mars, enfin, trop brefs. sur ka 
participation. l'autogestion et l2 cogestion. 


* Dunod. Paris 1983. 322 pages. 24 cm. 75 F. 


© PIERRE LENAIN. — La Régres- 
sion sociale, 

Un titre singulier. du moins pour un ou- 
vrage paru deux mois atant le plan de ri 
gueur cn cours d'application Forte critique 
de La politique suivie ou, plus exactement. 
de ses résultats, dans un ordre contestable : 
saisissante énumération des moyens politi- 
ques de diminuer le niveau ds vie, mais des- 
cription moins convaincante des motifs. le 
commerce extérieur n'étant. en particulier, 
pas mis à sa place. 

Toute cette partie accuse une fébrilité, 
une rédactionssi rapide. que le siyle s'en res- 
senL. chargé de - on - imprécis et affectifs, 
ainsi que d'expression peu scientifiques, 
telles que « nos bureaucrates :, 

En avançant. l'ouvrage gègne cependant 
du sérieux. du moins dans l2 seconde partie, 
consacrée au chômage : ce n'est pes une po- 
litique de plein emploi que nous propose le 
professeur à l'institut d'études politiques. 
mais plutôt une façon de gérer le mal. La 
dégradation Ge la santé des chômeurs 
(cause ou conséquence) attire justement 
son attention. 

Cinq annexes, dont la première € sur 
le curieux rapport de Pierre Giraud. dans le 
cadre de [a préparation du (précédent) 
IX: Plan. Evocation troublante mais incer- 
taine des privilèges. droits acquis, etc. sans 
Choix précis entre morale et efficacité. 

Un réquisitoire à metre au point. 

LA A EFOneIeR Paris, 1983. J6 cm. 125 pages. 


© FRANCK AURIAC. - Système 
économique et espace. Le vigno- 
ble languedocien. 


La préface d'un ouvrage est souvent une 
ouverture, une clef pour pénétrer dans le 
sujet traité : cette fais, à l'inverse, il vaut 
mieux, semble-t-il, se plonger jusqu'au 
cœur, pour bien saisir, ensuite, une préface 


peu concise. Nous nous zrouvons, il est vrai, 
comme le supgère ie titre, devant deux ou- 
vrages complémentaires. l'un relatif au pro- 
blème viticole. bien concret. l'autre faisant 
yppel 4 la théorie de l'espace, apparentée à 
Liepiz et à l'anulyse des systèmes. De ce 


faic. le vocabulaire est souvent hors du com- 


mun. par exemple : « Et c'est ainsi qu'à 
travers les modalités de reproduction du 


capiral s'affirme le mieux la spatialité dif- 
férentielle qu'ii est possible d'inclure aussi 


bien dans la potentalisation que dans la 
spatialisarion.. », etc, |} n'est pas certain 
que, mème en s'aidant de l'annexe explica- 
tive, les viticulteurs suivent ici tous leur dé- 
fenseur. 

+ Fulem viure al païs !- (Nous voulons 
vivre au pays! 1. Ce souhait, bien clair. Jui. 
et conforme aux désirs de décentralisarion 
de la Place Beauvau. devrait, toutefois, 
s'accompagner de précisions sur le mode et 
le niveau de vie. Le canal du Langucdoc n'a 
pas provoqué tous les changemems de 
culture prévus par son promoteur et a 
même parfois servi, est-il indique ici, à irri- 
gucr des vignes, au profit. sans doute, de 
leur propriétaire, mais moins siremem de 
l'ensemble des viticulteurs. 

Très riche, toujours attachant, l'exposé 
fondamental présente bien les divers as- 
pects économiques du problème. dénon- 
çant. en sant. le caractère destructeur 
de la distifistion (sans toutefois en chiffrer 
le coût national). ainsi que l'opposition que 
de saines réformes rencontrent, de La part 
de titulaires de rentes de situation. La solu- 
tion ne résultera-t-eile donc que du vieillis- 
sement de la population paysanne. 
souligné ? Entre-temps. à travers les multi- 

les règlements qui s'entrecroisent, les 

mes, les ménages, trouvent des chemi- 

nements, comme les plantes à travers un 
grillage. 

Puissance publique, groupements de pro- 
ducteurs, individus. telles sont les trois 
forces en présence, dans cette tragédie clas- 
sique à peü près centenaire, curieusement 
présentée. 

Annexe. Bibliographie classifiée. 


“ Govgraphia 3. Economies Paris. 1983. 
24 em. 11 pages. 95 F, 


par Alfred SAUVY 


@ CHARLES SETTELHEIM — Les 
Luttes de classes en URSS, 
Troisième période 1930-1941. 
Les dominants. 


ca Le Cire joe de. voisène 
ériode : ra ue le premier à port: 
ER) fes anne FE) 
sur les années 2923 à 1930. Quam au pre- 
mier tome de cette troisième ä 
avait pour sujet : « Les doinimés ». 

Le plus cosfirmeé peut-être de nos merti- 
sants a fait preuve de courage et de fran 
chise, en reconnaissant un certain pembre 
de faits et d'évolutions, moins bien perçus 
antérieurement Les révélations sur les 
exactions de Staline, je canflit sin 
soviétique et Le sauci scientifique de péré- 
trer le réel ont ajouté leurs effets. 

Nous ne retenons ici que les as) 
nomiques de celte époque, si accablan 
Îe plan politique : le mode de uction s0- 
cialiste concernait, selon ine, ure Éco- 
nomie nouvelle accomplie et nom une phase 
de transition précédant, selos l'optique clas- 
sique, la société communiste. 4 

Propriété socialiste el planification états 
que sons les deux assises de cette économie, 
le des moyens de prodnction ayant 
pricrité sur la satisfaction des besoins (2c- 
cumulation). Les décisions prises sont pré. 
sentées comme une Conséquence iogique 
des mécanismes économiques ; autrement 
dit, remarque l'auteur, les vues cconomi- 
ques énoncées servent à justifier les déc 
sions de pouvoir. Cette évolution sécrète 
naturellement une classe nouvelle, qui 
aboutit à la romenklarura 

En fin d'ouvrage, vues assez sombres sur 
les crises cycliques et surtout sur la crise 
structurelle. Présentation de quelques résui- 
tats, parmi lesquels le faiblesse de l'agri 
ture et la montée de là mortalité, infantile 
ct autres. - à 

Bibliographie de périodiques et d'ou- 

® Souil, Maspera. Paris, 1983. 20.5 om 
348 p. 115F. Op 
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que le volume se sont modifiées. 


Certe situation s'est traduite par : 


© réduction des flottes 


été suivie 
navie, R_F.A.. Benelux) : 


des navires porte-conteneurs, rouliers et 
armements de ligne. 


Près de 
trois types de situation : 


une amélioration des ratios de ï 


financière étroite ; 





Cette étude est disponible auprès 
7490F TTC. 








(2 ans à Paris, 1 an aux États-Unis). 


in Business Admini 
° année 
(Master in Business Administration). 


DAFSA vient de publier dans Le cadre de sa collection 
« ANALYSES DE SECTEURS » 


un ouvrage intitulé 


LES GRANDES SOCIÉTÉS D'ARMEMENT 
DANS LE TRANSPORT MARITIME INTERNATIONAL 


L'évolution récente du marché des maritimes a êté caractérisée 
par une demande stagnante eu. depuis 1980, déclinante (tant au niveau des ton- 
mages que des distances d'acheminement). et une offre dont les conditions plus 


Dans le domaine du transport pétrolier, on constate l'apparition des arme- 
ments d'État des pays producteurs et un mouvement de déspécialisarion des 
armements indépendants : tandis que, dans le transport des autres marchan- 
dises, les armements des pays à économie planifiée et du Sud-Est asiatique 
remettaient en cause, notamment dans le trafic de ligne. les oligopoles (confé- 
reuces et consortiums} par des taux de fret très bas. 


— Une surcapacité croissante (1/3 de la flotte en 1981 contre 1/5 en 1977) et 
surtout sensible au niveau de la Flotte des pétroliers et des vracquiers : 

— un vieillissement des flottes des pays maritimes, 

Dans ce contexte. les armements ont résgi différemment : 

— les armements de type financier ont poursuivi une politique de frètement à 
long terme (notamment les armements de Hongkong. grecs el américains) et 
ont pu ainsi conserver un assez bon niveau de résultats ; 

— les armements institutionnels ont orienté leur stratégie dans trois directions : 

possédées et recours à l’affrètement, ce qui a 

entraîné une baisse de l'emploi : cette politique, assez généralement menée, a 

été particulierement nette chez les armements japonais ; 

@ accentuation de la diversification dans les domaines proches du transport 

maritime (offshore), le long de la filière zransport (commerce, stockage, 

manutention) ou dans d'autres modes (aérien essentiellement) : certe voie a 

par les armemenrs d'Europe du Nord (Grande-Bretagne, Scandi- 


e enfin, modification structurelle de la flotte (avec la croissance de la part 
spécialisés 


Quarante sociétés ont été analysées. Bien qu'il soit malaisé de 
semer le synnene d'une Efermaation aus dense, Ou peut séanmioite désars 


— Pour les armements japonais, la très forte croissance de leur activité de trans- 
port maritime au cours des exercices 1979/1980 et 1980/1981 a entraîné 
gestion et, malgré un recours croissant à 

l'affrètement, une détérioration de l'équilibre financier : 

— pour les armements d'Europe du Nord, de plus en plus diversifiés, l'amélio- 
ration des résultats à partir de 1979 s'est accompagnée d'une atténuation des 
caractéristiques bilantielles propres au transport maritime qui sont : un fort 
coefficient de capital, un taux d'endettement élevé, une marge de manœuvre 


_ les autres armements, la rigidité de leur structure d'activité n'a pas 
'avorisé la croissance de leur marge industrielle alors que l'augmentation des 
Frais financiers pesait fortement sur les résultats. 
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: Aujordhut tout. responsable se 
pose: e type de questions.-Prendre des. 
décisions “devient de plus. eñ.plus 
catbpléxé, compte tenu de l'abondance ' 

f tions et de la nécessité de pré- . 
Pour résoudre ces problèmes, CISL . 
-grûceàsangrand nombre d'ourils informa- 5 
fiqués; vous propose des solutions Sûres, 
“adaptées à vôtre cas concret et f possibi- 
He de tester les résulfüts avant toute déci- 




























Ni s'agisse de banques de don- 
nadèles dé gestion fi financière, de 











"des trans es: sysièmes et des 
mtériels-performants. : 

Ses . nombreuses ‘références, son ‘7 
“savoir-faire font de CIS! un spécialiste 
-:econnu"dans tous les’secteurs de’ l'infor- 

| «MAR décisionnelie” 
















ris Cedex 14. Direction du Marketing. Tééphone : 545.84.26 et 545.824 
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l'entre- 
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is 5e 
OFFRES D'EMPLOI ......... 77,00 
DEMANDES D'EMPLOI .... .. 22.80 
IMMOBILIER . sc 52.00 
AUTOMOBILES ..... . . . 52.00 
AGENDA .... 5200 


151 50 


DIRECTI 


PROP. COMM. CAPITAUX . . 
















. s 7 
Directeur général Strasbourg 
Développement commercial - Ceite jeune fitrate trançarse d'un labora- 
icrre anglo-saxon appartenant à l'une des Plus Grosses eniraprises mondiales 
<e l'industrie pharmaceutique est en pfene expansion et *2at$e delà plusreurs 
dizaines de millions de francs de chutire d'aliarres, raison d'une récente 
promouon à l'étranger du précédent liulaire. elle recneréhe 5on nouveau 
cirecteur général, rattaché à la direction internarionale aux USA. Sa mission 

eltement la Stratégie et le dévelansement c: rcial, te plan- 
i ‘net dans les 
ns JuphQques. 
S SUPÉTIEUrRS. 


‘oncnons admirostratves. le sum de 1à gesuon 
Nous recherchons un homme ce plus de 35 ans. tip1 
une expérience d'environ 10 ans cans ce: mmettiales OÙ 

ÿ, et si possible déjà à la tète G'un zen: !. dans un domaine 

“té proche (pharmacie, para-pnarmacre, cosmétiques. etc 1.1! doit ampé- 
rativement parler l'anglais couramment et Ste mobile pc ur des déplacements 
cccasonnets de courte duree et surout DQU’ une évolution à MOven lerme 
dans les autres tiiales du groupe La rémunaration est ouvérte et Sera élevée 
como:e tenu de la volonté d'éapansian de l'entreprise 6î 45 potentiel recher- 
ché. Ecrire à D. HATT Rét. A:6192M 


Aucun renseignement re Sera transmis sans l'accon 2reatabie ces candrdals. 
Adresser C.v. en 15p 280 ‘a r‘érence à * 


PA Conseiller de Direction S.A. 
3. quai Kléber - 67035 STRASBOURG Cedex : Tél. (88} 22.01.54 


Amssergam : Brosciles : Er, 
“ Miar Nantes : 





Directeur technique - 
cameroun 350.000 FF nets 


Corps gras et dérivés - Une mponanté société camerounaise (9.3 milliards 
de ‘rarcs C.F.A. de chittre d'atfaires. 550 personnes: spécialisée dans [a fabri- 
cation et fa commerciahsation de savons. d'hurtes et de de‘ergents recherche 
son directeur technique. Basé à Douala. et placé sous l'autorité de la direction 
génerale. 11 sera responsable de la bonne marche de 3 divisions composées de 
3 charnes de production de savons. d'une chaine de préparation at de souf. 
llage de détergants en poudre et d'une unile d'exiraction de palmiste at de son 
raffinage. représentant au total un effectif de 370 personnes. Homme clé de ta 
société, 1! saura taire tace à l'ensemble des problèmes de production. de main- 
tenance et d'entretien et sera aidé dans Sa täche par des cadres guropéens et 
camerounais Ce poste ne peut convenir qu'à un candidat francophone àgé de 
38 ans minimum. de formation ingénieur électromécanique ou chimique, et 
possédant une expérience de direction de production significative. acquise s1 
possible dans le secteur Savonnerie - huilene - fabrique de détergents. La con. 
naissance de l'Afrique est indrspensable. La rémunération annuelie de l'ordre 
de 350.000 francs français nets sera assortie des avantages habituels liés à 
l'exportation Ecrire à H. MICHERON. Aét. A/R9O06M 


Aucun renseignement ne Sera transmis Sans l'acCord préalable des candidats. 
Adresser C.Y. en rappelant la référence à : 


PA Conseiller de Direction S.A. 
3, rue des Graviers - 92200 NEUILLY - Tel. 747.11.04 


Amstérdam - Bruxelles - Francton : Lille - Londres + Lyon 
Madrid - Milan : Nanies - Paris - Strasbourg - Toulouse 


DIRECTEUR D'EXPLOITATION 


PARIS 


Filiale d'une importante société de diffusion spécialisée dans le rou- 
tage, recherche son nouveau collaborateur. Sous l'autorité du Direc- 
teur de cette filiale, il aura pour mission d'organiser et de gérerl'exploi- * 
tation de deux atehers. Ses responsabilités porteront principalement 
sur, l'ergonomie, les investissements (implantation, recherche de nou- 
veaux matenels), l'amélioration des gains de productivité. la forma- 
tion du personnel. Agé de 30 ans minimum, il aura ete formé dans une 
école d'ingemeurs \A&M, ICAM, INSA. EN, etc... et reçu une formation 
complémentaire en gestion (IAE. ICG\ et informatique. Homme de 
terrain, il sera également un trés bon gestionnaire dans la maîtrise des 
techniques et de l'animation des hommes. Ce poste, comportant des 
responsabilités très mportantes, ne pourra être confié qu'à une per- 
sonnalité très affirmée qui, en plus de sa compétence, apportera à l'en- 
treprise une grande chsponitilité d'esprit et de temps. 


MR RRERr 


CT 727 


Adresser CV. + photo sous réf. 71097 À 


Jean WEGBECHER 
11. allee de la Robertsau 
' x 67000 STRASBOURG 
DÜSSELDORF - LONDRES - MADRID - PARIS 


OPPORTUNITE POUR UN JEUNE 
DIRECTEUR ADMINISTRATIF ET COMPTABLE 


Cette PME connue. et à potentiel ouvert. est raltächée a un groupe 
régional per formant. 

Nous cherchons le No2 de l'Entreprise. 

Adjornt du Directeur Général, il aura à mertre en place et à taire vvre 
les Quius de gestion et les procédures relevant de sa 
resporsatrirté propre. 

Une format:on superieure iScrences Eco qu 

Sup de Co 4 DECS . ou revision comptable) et 2 ans 
minimum d'expérience S0nL souhaités, 

Merci d'adresser s’identifrcation CCC {porte sur 
l'enveloppe) votre CV avec refurences, photo at 
indication de salaire au 


CEIP Conseil d'Entreprises 5, Avenue du Lycée 
29210 MORLAIX 
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Fonctions 








Directeur de filiale 





Filiale française d'un important groupe inter- 





Pour développer principslement 268 activités sur les marchés 
francophones. 


Connaissance de l'anglas indispensable 
13 négociation de contrats à l'étranger et la coordmation à l'in- 
Térieur du groupe. 


Idéal pour personne jeune er dynamique, possédant une for: 
marion technique. ayant quéique expériencs dans le domaine 
des ventes à l'export. 








. DIRECTIONS . 


Nationales et Internationales 





FMPORT. 
ET 


Directeur commercial 
et marketing Machinisme agricole 


Grande ville universitaire sud Paris - Catte socrété française de fabrica- 
tion et de commercialisation {chiffre d'affaires : 88 millions de francs-115 per. 
sonnes), filiale d'un grand groupe européen très diversifié {chiffre d'aftaires : 3 
milliards de francs-4200 personnes). esl.renommiée pour la qualité de sa 
gamme très variée de maténels, en particulier dans le domaine du travail du 
sol Elle recherche, pour assurer s0n développement actuel, son directeur 
commercial et marketing. Proche du directeur général, et en lation fonction- 
nelle avec te responsabie marketing de la maison-mêre, !| assume 1a responsa 
bitité du marketing (produits. tanfs, communication, canaux de distribution.) 
et des ventes en France et aux filiales étrangères du groupe fanimalion des for- 
ces de vente, élaboration des budgets. contacts avec les réseaux de disteibu- 
ton...) Ce poste conviendrait à un candidat ägé de 35 ans au moins, de forma: 
tion supérieure {Agro, ESCAË_. possédant une exceliente connarssance du 
monde agricole par sa pratique du marketing et de la vente de biens d'équipe 
ment léger. Ce poste implique la maîtrise de tà langue anglaise, La rémunéra- 
tion est à la hauteur ces exigences de la fonction. Ecrire à Ph. LESAGE. 

Réf. A12373M 


DES ACTIVI 


Aucun renseignement ne sera transmis Sans l'accord préalable des candidats. 
Adresser C.V. en rappelant la référence à : 


PA Conseiller de Direction S.A. 
3 rue des Graviers + 92200 NEUILLY - Tél. 747.11.04 


Amstergam . Bruselies - Francton - Lille - Londees : Lyon 
Maong - Mila” : Nantes - Pans : Strasbourg : Toulouse 


futur directeur export 
PAP ENFANT 


Avec un chiffre d'affaires de 100 millions de francs, nous sommes l'un des premiers ingustnels français sur le 
marche du vêtement enfant haut-de-gamme Nos deux lignes de produits sont commercralisees sous des mar- 
ques de notonëte internationale (45 % de notre chitre d'affæres est reahse a fexport;. Rartaché au Durecteur 
Commercial, ce nouveau coflagorateur applique sur le terrain la politique commerciale ceñme. Dans un oremiar 
temps. il se verra conter le developpement du marche allemand, puis. le dragnostic et1 approche marketng des 
marches étrangers, l'application de la polinque commerciale, les previsions et le su des ventes aupres des. 
équipes qu'il devra arumer et contrôler Ce poste convent a un homme jeune jusnfiant d'une experience de 
vente de produs de consammalion et ayant déjà dirigé une équipe. La connaæssance de | Allemand et de 
l'Anglais est Indispensable. Ce poste necessite de nombreux deplacements a | etranger. k 
re proposition vous interesse, nous vous demandons d'adresser votre dossier sous reference 255 43 M a 
re Conseil - 61. boulevard Haussmann - 75008 PARIS 





Chantal Baudron. SA. 


MEMBRE DE SYNTEC 





Secteur automobile 
300 000 F + 


Voulez-vous devenir notre « managing director » ? 

Vendre : Vbire mission première chez nous. 

Vos autres missions : Importer. stocker. distribuer des pièces détachées auprès de & 
grossistes de lu réviun Nord. : à 
Voulez-vous nous connaître ? é | £ 
Groupe angla-sason, nous sommes en pleine expansion ct déjà hien implantés à 
Œurone. A. Afrique...) 
Si vous &res bilingue, de formation supérieure (HEC. ESC, Centrale.) et désireux 
de désenir notre partenaire, 


marché foncier et 





maïtre d'ouvrage 


Ecrivez à notre Consil qui organisera rapidement 
UE FENCONITE AUCE Nous. - 

- 30 ans minimum 
e Van Goch 
Rues Loic F 
SR VIL L ENEUS 
Ta. : En CRUE 





lier . 
- formation supérieure 





fonction des résultats. 






+. à 


296-15-01 


national renommée dans le secteur des 
ÉQUIPEMENTS DE STÉRILISATION 
pour hôpitaux et industries 


recherche 507 


DIRECTEUR 
DES VENTES 
A L'EXPORTATION 












Lsersatrer ho ments ultra-modernes. 


Poste à pourvoir à Paris. (de préférence}. 


Conditions : Avantages F.E-H.A.P. 
: Salaire à négocier selon expérience. 
Envoyer lattre et C.V. £ous n° T 039.491 M, E 

RÉGIE-PRESSE, 85 bis, rue Aéeumur. 75002 Pants. 


peer" 


STE 


SOCÉTÉ DE TRANSPORTS 
INTERNATIONALES 


Recherche pur son sibge & Cates 


& UN DIRECTEUR » 


5. rve des kakens - 75009 PARIS. 








L'ASSOCIATIOS POUR LA PROMOTION 
ITÉS SOCIO-CULTURELLES 
DE SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES (781 


; 
recherche l 

SON DIRECTEUR | 

à Din Go due up de 2 | 
sonnes : | ‘ 
Expérience spprolondie INDISPENSABLE dans les | 
* drain cola, neo édscatif et amont; . 
2: PUS (GE La: ogocrs bon ave fes miss, ec 1e 


Adr. leure man. et C.V. à M. le Président de l'A P ASC. 
MPT, - Conte des ? Mares, 78310 ELANCOURT. | 












Cxgaraton ei BTS 





IMPORTANTE SOCIÉTÉ 
DE PROMOTION IMMOBILIÈRE 
DU LANGUEDOC-ROUSSILLON 


DIRECTEUR DE 
PROGRAMMES . 


- Le candidat retenu aura la responsabilité d'opé- 
rations de résidences secondaires. . 
- I! devra acquérir une bonne connaissance du 
immobilier du littoral 
Languedoc-Roussillon et en suivre l'évolution. 
- participera au montage de ses opérations avec 
. les architectes et (es administrations concernés. |. 
- Il sera chargé de la gestion administrative et. 
financiére de ses opérations et représentera le 
 d' dans ses relations avec les tiers. 
-H Participera à l'élaboration de la politique com- 
merciale et en suivra l'évolution. - 
Le profil du candidat sera le suivant : 


- une expérience de 5 ans dans te secteur immobi-. 


Rémunération motivante comportant fixe + prime 


Adresser lettre manuscrite + cv + photo ‘ 
et prétentions à : È ; 


 urbat . 


14, avenue Frédéric Mistral | 
34000 MONTPELLIER À 


Centre Hospital jer | Franco- Ko Britannique 3 
RECHERCHE SON DIRECTEUR 


Profil : Un homme ou une femme avec une expérience de gestion hospita. 
lière pour un hôpital de 90 lits. Entiérement reconstruit et doté d'équipe- 


Connaissances en procédure budgétaires. contrôle financier. Hégisla- 
tion et réglementation hospitalières et sociales, économie et Inforrnatique 
.… Bonnes Connaissances d'anglais très souhaitables, ainsl que des 

. Milieux internationaux et plus particulièrement anglo-saxon. ‘ a à 


Candidatures et C.V. À adresser &: Monsieur le Président : ..  … 
Centre Hospitalier Franco-Britannique ‘1, rue Barbès 92306 LÉVALLOIS 








Lomme Len TE 
: ‘43.40 Æ1, 
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2Bivadh-Samdig 




































à 
\ 
l 
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ASSOCIATION GESTION- 
NAME 


BASE DE LONSIRS 
EST PARISIEN 


horasre en été. 
F brut mensuel 1® 


ÿ 


lettre manuscrite avec 
C.V. et photo à 
Ecnre sous le n° 039412 M 
RÉGE-PRESSE 
86 be, r. Aéaumur. 75002 Pans 




























emplois internationaux emplois internationaux 


RE CET GNT TERRE TE RS TOR) tt départements d Outre Mer} 





notré achvité nSHS mn Pan intense stnitons rncotrer des canddts et des 
D Perte er el 
h © refaite Güméé déco on duniveriés de tout premier lan, Es seront également 
titulaires d'un MBA. - DS F 
Une erpérimce professionnelle rénale de 4 à 8 ans dans ue firme de réputation internationale 
Ce re l'évolution technologique dans la transformation en 
COBrs 
+ Lim er pce Ler permatront de ge mtrlmet sonde ds 


Des péses sont À error à Désert Land, Pari. Sas Francisco. Tky, 
de cimitee sont roue à Madame BLANCHOT, 




































16-18, rue Barbès, 92126 Montrouge Cedex. 







ë “Saudia 
“hésitaliers,ansemflés résidentiels, 12 urités an total - dis- 


res bôtetiéts, 

grrr nm ppm 
et de sûivi informatisé. L'avantage de résider dans Ia capitale. mg techniciens et ingénieurs 
de mabitenante dans tontes”les spécialités © ‘climatisation. traitement des eaux, électricité et électronique, 
VRD, etc. Vous en serez le patron. a 

Vous.êtes ingénieur, direcieur d'usine, d'usine, responsable d'entretien, spécialiste de ds 3 rlnienance Guinée des Ce 
‘vâux nets. oui aveu raener Is haies, défini ls pcocédunes géerr des mianfrieis et des pièces. Vous savez 
‘anticiper. lës problèmes techniques et prendre prendre les dispositions en conséquence. Homme de direction et d’orga- 
nisation, vous êtes surtout ur opérationnel. “Et vous parlez parfaitement anglais. 

Noûÿ.sommes’ uñ M NES lon pans ea Den ee et une forte implantation en 
Arabie Saoudite. ce poste de hant niveau, avec tous avantages de l'expatriation pour 
‘un contrat à durée détermbnée. | ez vite à nos conseils SIRCA sous fa référence 322 897M. 



























::PSY PSY. 


- PSY PSY 


PSY 


Y- PSY. PSY. PSY. PSY PSY. 
. PSY..PSY PSY PSY PSY -P 




















PSY: PSY PSY. PSY. PSY 

: PSY. PSY PSY .PSY PSY 
PSY PSY. PSY ‘PSY. PSY: 
[PSY PSY. PSY. PSY: PSY 
PSY: PSY PSY PSY. PSY 





" PSY.PSY PSY PSY PSY : . 
PSY PSY. PSY. PSY.PSY . expand on a worldwide basis. 
7. PSY PSY.PSY PSY PSY - ‘ 

77 “PSY: PSY PSY “PSY PSY © 
PSY ‘PSY’ PSY PSY PSY. 
PSY: PSY. PSY PSY PSY . - 
PSY PSY PSY PSY PSY W. 

: PSY: PSY. PSY PSY PSY. * 

… …, PSY PSY PSY PSY PSY 
PSY. PSY PSY PSY PSY‘. 
.PSY: PSY. PSY PSY PSY, 


desirable. 





PSY {PROCESS SYSTEMS) 
et un Secrétaire de Direction, Rémunération é 


| Rauz niveau capable de renforcer nôtre éxansion dns la mondé entier. at une Secréraire de Direction bängus. 
+ Le candiget choësi devra démontrer 285 
; in en. ange arçane parier re ar 

Pa mt Le pe Es on mi 



















THE WORLD 1S YOURS ! 


saÿ PSY INTERNATIONAL 
PSY PS | REQUIRES ONLY THE BEST 


ÉR. = 5 MARKETING 
NEA PEN Fe .-.  SPECIALIST 
: MANAGEMENT 
SECRETARY 


“RSY PSY. PSY. PSY' PSY. L IN THE WORLD 


‘AND WE ARE PREPARED 
TO PAY FOR THEM. 


To ensure our continuing” success in obtaining 


The successful applicant will be able to demonstrate a 
proven track record in marketing computer based 
products coupled with the ability to communicate 
effectively with ail races and at alt levels. Fluent 
English is mandatory ‘and fluent French is extremely 


- you want to broaden your horizons, write to Réf, : 






| gage esta vous. nmuno ae COMMERCIAL de rès haut niveau. « Spécialiste informatique industrielle » 
à Etape er dans le reste &u monde, PEY intemañonal recherche un Ingénieur Commercial «informatique Indusurielie » de très 
dans La domaine de la varie du matèmas Hlorrcanques indusrrials, et Lie cepeené de portier avec toi los 





VE nan … Danañ 
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Le LAN ELEN 


AS ÉPARUUE LÉ LOTS Mer) 















IMPORTANTE SOCIÉTÉ IMPLANTÉE EN AFRIQUE NOIRE 
FRANCOPHONE 

Fabrication et serment on de produits de É consommation 

ADER DANS SON SECTEU 

recherches SON FUTUR 


‘responsable des comptabilités 


Cette société, filisle d’un goupe français implanté dans différents pays d'Afrl- 
que, recrute le collaborateur direct du directeur financier, pour assurer la 
responsablité dés comptabilités générale et analytique er de l'Inspection 
comptable. 

Dons un premier temps {2 à 3 ans), il exercera la fonction de conträtaur 







INCOME 
GENERATION OFFICER 


Actionaid, international ngo, is 
looking for qualifisd and expe- 
riencad_ person 10 assume r68- 

Rty for as b gene- 
rating programme ta hslp 
À women in Somalia refugee 
N camps. 










comptable des sxploitetions, chargé de la gestion et de la réforme des procé- A The porson appointed ill cou- 
dures de contrôle et de l'animation d'une équipe de conträleurs au siège at dnsie inwoduction of new 
dans les agences. skills to the " Ty 
Agé de 35 ans environ, de formation DECS au ralrimum, le candidet retenu develop pareil Den ee 






devra justifler — outre ses capacités d'organissteur et de formateur — une 
expérience d'au moins 5 ans de comptabilités générale at analyrlaue Infor- 
matisées et, si possible, une formation aux missions d'audit au sein d'un cabinet 
d'expertise-comptable. SI 

à 


















J Severai yesrs experience in 

Africa wirh women groups pre- 
lerably roquwed. Necessity of 
appropriate qualification in han- 
cerefts or small scale marke- 
ting. English ossantial. Working 
knowledge of Somal. Arabe or 
Italian axtremely usaful. 


La rémunération nette d'Impèts annuelle de départ pourrait être de 10,5 à 
12,5 millions de F CFA, avec prise an charge du logement per la société. 
Adresser lettre manuscrite, curriculum-vitse et photo sous réf, C 213 8 : 


GOIEILNODIES 


49, boulevard de Courcelles - 75008 PARIS 










For further deraite, contact ur- 
genty : 


Ron Tucker Actionmd Person- 
nel_ Dpt 146 Queen Victoria 
Street London ECA4V 45X. 


IMPORTANTE SOCIETE INDUSTRIELLE 
DE BIENS D'EQUIPEMENT 


recherche 


INGENIEUR 
MECANICIEN 


L'ACTION 
INTERNATIONALE 
CONTRE LA FAIM 


CHEF 
DE MISSION 


ägé d'au moins 30 ans, 


Homme de diatogue et de décision, nous vous offrons 
l'oportunité de valoriser vos connaissances et votre expé- 
rience de gestionnaire, de négociateur, d'animateur. 


Nous vous proposons la Direction d'une de nos filiales en 
Afrique Francophone (120 personnes), développant des acti- 
vités de maintenance industrielle. 


Envoyer lettre manuscrite, C.V. photo et prétentions à 
N. 2947 PUBLICITES REUNIES, 112, Bd Voitaire - 
75011 PARIS qui transmettra 


+ Indemnités. 
ARE ee Fes photo : 


156, EE Rivoli, 
75001 PARIS. 


‘Sprechen Sie Deutsch ? 


STABILUS GMBH est une entreprise de l'industrie métallurgique. 
Par le savoir technique et le niveau de qualité élevé, nous avons 
accédé à la position la plus renommée sur le marché international 
avec nos produits hydropneumatiques et hydrauliques. Au- 
jourd'hui plus de 1.000 coopérateurs s'en soñt occupés dans 
l'usine de Koblenz. 













Pour notre département da construction, nous recherchons le plus 
tôt possible 







ingénieur diplômé jeune 
spécialité construction de machines 


Les tâches comprennent ie contrôle constructé et le développe- 
ment de nos produits, la transposition des demandes de clients 
dans des solutions constructives à peu de frais ainsi que les soins 
de contact avec les clients francophones. 







Nous nous attendons aux études universitaires de construction de 
machines (E.B.S. ou D.U.T.} et l'expérience professionnelle dans 
une position similaire. Nous supposons la langue maternelle 
française ainsi que des connaissances courantes de l'allemand, 
L'endroit de travail est Koblenz. 











PSY. -PSY .PSY PSY P: SY. RE contracts throughout Europe and the rest of the Nous offrons la dotation adéquate à la position, les prestations 
PSY PSY PSY PSY PSY: worid, PSY {I} needs a top computer marketing sociales surérogataires et les possibilités d'avancement dans une 
PSY. .PSY.. PSY FAN IESTSSR + 3 professional who .is ready and able to help us ta FRARPAEe PEUREIEUS PATES SIETe" 






Adressez votre demande avec la documentation, 
le curriculum vitæ manuscrit et l’idée des appointements 
. à notre service du personnel. 
Téléphone : 0261/8900225 













RESLN AN rte] QE Le . ne CT 















"PSY PSY ‘PSY PSY PSY. 951-02 | 
PSY PSY. P: PSY. | | _ 

DUN-PSY PSY PSV PSY PSY 'P PSY (36, rue Paut-Valéry, 

PSY. PSY .PSY PSY PSY PSY PSY. 75016 PARIS - FRANCE. 


Cette classification permet aux sociétés 


nationales ou internationales de faire publier 
pour leur siège ou leurs établissements situés 
hors de France oi CORRE d LS d' TRUE 
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Jeune ingénieur 
mécanicien : 


FCY. 
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C.Y. complet au Bu 
, boulevard Saint-Germain, 75007 Paris. 
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(PROCESS SYSTEMS) 


PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 


PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 
PSY 


LE BUREAU INTERNATIONAL DU TRAVAIL 

AGENCE SPÉCIALISÉE DES NATIONS UNIES 
un projet de formation en entreprise 

coopération technique) en Algérie 


UN CONSEILLER TECHNIQUE 
PRINCIPAL (CHEF DE PROJET) 


ainsi qu'un 

EXPERT EN FORMATION DE FORMATEURS 
pour l'apprentissage. 

Qualifications : Diplôme d'ingénieur. formation er 
expérience pédagogique. vaste expérience pratique dans 
l'industrie et dans la formation professionnelle 
industrielle. la formation de formateurs et la formation 
pour l'apprentissage. 


reau de Correspondance du B.I.T., 
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Région lyonnaise 


Chef de service production - Cette société de 750 personnes. fihale d'un 
trés imçotan: Groupe multinational d'ongine française. tabnçue e: commer- 
calse une gamme de produits de consommation durable d'excellente noto- 
riéré Dans le cadre de la réorganisation ce ses services techniques. elle 
recherche. un jeune chet de service production. Sous l'autorité du directeur de 
l'usine. 1 aSsumen la responsabilité de deux servrces représentant un eftectif 
tot3! de 2£0 personnes e! chargés du choix des produits fim:S et de leur condi- 
vonnement. li aura en outre pour mission d'amélicrer l'automausation des 
mo,ens techniques mis à Sa disposition Nous sounartons rencontrer un ingé- 
neur diolômé pouvant justifier d'une première expenence de trois à CmQ ans à 
un poste de responsabihté en production dans leGuet 1f aura acquis une Donne 
approche des problèmes industriels et humaæns. De réelles possibilités d'évo- 
iution seront oflertes à un collaborateur de bon niveau. tant au sem de la 
socrété. qu'au sein du groupe auquel elle appartient. La rémunération sera 
fonction de fa formation et de l'expérience protessionnelle du candrdat retenu, 
mais de nature à intéresser une personnalité de valeur. Ecnre à Ph. BONNE- 
Rét. 4/3728M 







Aucun renseignement ne sera transmis sans l'accorc préalable des candidats. 
Adresser C.V. en rappelant !a r‘érence à 


PA Conseiller de Direction S.A. 
78, boulevard du 11 Novembre - 69100 VILLEURBANNE - Tél. (7) 893.90.63 


Amsterdam : Bruselles - E-ancion : Lille Land'es - Lyon 
Madrng - Miian - Nantes - Paris - Stra5Dourg - Toulouse 


“emplois internationaux emplois internationaux 


È (et départements d Outre Mer) 


Ps 
PSY 
PSY 
PSY 
PS 
PS 


PSY 


P 
PSY 








































PSY (PROCESS SYSTEMS) 
LE MONDE EST A VOUS, PSY INTERNATIONAL recherche ANALYSTES INGÉNIEURS de wès haut niveau. 


Pour répondre à notre succès commercial en Europe et dans le reste du monde, PSY intématronal recherche spécialistes en informatique industrielle capables de travailler 
en France et dans la monde enuer. + 


Les candidats choisis devront démontrer un très haut niveau technique et une capacité de communiquer avec toutes les nahonalités, à les niveaux ; langues anglaise 
et française, parlées et écmies seront appréciées. tee LE 


Ecrire sous référence 951.01. 


SOCIÉTÉ D’INGÉNIEURS CONSEIL 


pemenis portuaires 
nécessaires, 


Jeunes ingénieurs 


intemational reche 
après formation aux services survants : 


Anglais souhaité. 
homme de terrain. Anglais sOuharté. 


d'une grande usine. Anglais Souhaité. 


sabllité des éru 


clairement le poste choisi à Ph. BONNEFOY. 











(et départements d'Outre Mer) 





THE WORLD IS YOURS l' 


PSY INTERNATIONAL 
REQUIRES ONLY THE BEST 


ANALYSTS 
ENGINEERS 


AND WE ARE PREPARED 
TO PAY FOR THEM 


Owing to our continued success in obtaining contracts 
throughout Europe and the rest of the world, PSY (i} 
needs top computer professionnals who are ready and 
able to take up positions anywhere in the world. 


Successful applicants will be able to demonstrate high 
levels of technical expertise coupled with the ability to 
communicate effectively with all races and at ail 
levels. Fluent - English and French are extremely 
desirable. 


f you want to broaden your horizons, write to : 
Réf. 951-01 


PSY (i}, 36, rue Paul-Valéry, 
75016 PARIS 
FRANCE. 


Poste d'Ingénieur de Liaison en Arabie Séoudite 


INGÉNIEUR 


TECHNICO-COMMERCIAL 


Destiné à remplacer rapidement un cadre qui va être rapairié. 
Durée de La mission : 2 à 3 ans. . 
mieur diplomé et possédant expérience de Ia construction mvale, ayant 30 à 40 ans, pos- 
L très bien l'anglais technique ct courant, et capable d'apporter avec son équipe une 
assistance technique à un important client pour l'évalualion de ses besoins en matière d'équi- 
leur dimensionnement, planning d'approvisionnement, budgets 

, problèmes de ctassification, entretien. réparation, rcchanges. armement. 

Résidence à Riyadb. seul ou avec famille, avec tous les avantages habitucis. promotion rapi 

possible dans la sociêté. rapide 


Adresser C.V. et photo, avec m° de téléphone ur convocation et entrevue. à A.T.] 
p : épi ARR M. 29, rue 


sasbamaarae 












REPRODUCTION EYTERDTE.. 





écanici informaticien - La filiale française d'un groupe industnei 
Mécanicienses arche. pour j'un de ces centres de Srduenon. de Jeunes 
ingénieurs qustitiant éventuellement d'une première expérience, aflectés 


Méthodes et rémunérations : Le chef du département chargé des métho- 
des industrielles el administratives recherche Son aGjoint. inçéni 
équivalent, il sera chargé des ternps, des méthodes el de la paie Guvrière. 


ion : Le che! de fabrication d'un département de 500 personnes SOu- 
Lo ppÉ son adjoint. Ingénreur AM se équivalent, 11 sera avant tout un 


In ique : Ingénreur mformaticien., le candidat retenu assurera le fonc: 
Lorna des applications Courantes et développera la gestion Intégrée 


é : Le jeune ingénieur (AM ou équivalent) assurera ta raspon- 
Développer ent res den enter des nouveaux produits de 
la saciété. Il devra justifier de bonnes connaissances en résistance des maté- 
riaux et en CAO. La pratique de l'anglais est indispensable. 


Les rémunérations offertes pour ces postes évolutifs seront fonction de la for: 
mation et de l'acquis professionnel des candidats retenus. Ecrire Ra A S700M 


Aucun renseignement ne sera transmis sans l'accord préalable des candidats. 
Adresser C.V. en rappelant la rélérence à : 


PA Conseiller de Direction S.A. 
78, boulevard du 11 Novembre - 69100 VILLEURBANNE - Tél (°) 893.90.63 


Amsterdam - Bruxelles - Francfort - Lille + Londres : Lyon 
Maorg - Mrtan - Nantes - Par:s : Strasbaurz : Toulouse 





emplois régionaux emplois régionaux emplois régionaux emplois régi 


l 








Centre 












Nous offrons : 









hiérarchiques mmportintes 
Nous souhaitons : 








700M 





Beavcoup de dynamissee, 
Aucune j 















Leader de l'alimentation préparée 
» » \ pour animaux familiers, 
filiale d'un groupe international. 


. Nous vous proposons de rejoindre ane équipe de 970 personnes, dont 
230 cadres répartis dans 3 usines récentes et houtemerit sutomatisées, 


CAOUX . 








IMPORTANTE SOCIÉTÉ D'ASSURANCES 


Recherche pour : 
@ Isère — Savoie - 
@ Moselle . ; 
© Pyrésées-Atlantiques — Gers 
rieur AM ou e Bourgogne 


4 COMMERCIAUX 


Pour former. animer et contrôler ieur réseau d'agents 
généraux et decourners . 


— Lac rémunération motivane : 
- Une possibilité d'évolution vers des responsabilités 


— Baccalauréat + complément de formation (niveau 
universitaire DEL G, évole de commerce) : 
— Le sens du contact hunaia, le gout de La vente. 


lle n'est requuse Une 


forrcation complèse ct rémunérée étant assurée à pre 
siège social (Paris). 
Adr. lettre man. CV. dét. photo (rel.) et prét 
GENERALL 
J.M. COLLOMB, 
76. rue Saint-Lazare. 75009 Paris. 























































































Sous 
- à 











sn 


Vous 














Vous 





















L'offre : 





















mes clés 


































de li 
commercial, bureau 
INFO CENTRE). 


— une formation DUT +5 ans d'expérience, MIAGE + 2 
rience ou équivalent $ 

_ a Le connaissances du COBOL er du 
ou DL+ 


— une pratique systématique de la délégation des responsab: 
harmonie avec Un système de gestion décentralisé. DT 

— des possibilités de développerment individuel fondées sur : . 
e La formation considérée comme une des priorités de l'Entrepriss 
e des opportunités de progression basées sur vos résultats. 


- La responsabilité commerciale complète d’ 
produits d'électronique professionnelle trés élaborée 
destinée aux collectivités locales et à Findustrie sur les 
régions Provence Côte d'Azur, Languedoc Roussillon, et Corse. 

- Un portefeuilte de clients et de prospects intéressés est déjà constitué. 

Vous êtes: ” ! 

- Un professionnel de la vente de matériels électroniques ou informatiques, . 
me 30 à 40 ans, avec des résultats significatifs. \ 

- installation dans le midi méditerranéen 

Nous sommes : : 

- Une jeune sociëté en pleine expan 


Dans le cadre de }e création de notre 


d'études. 


De formation ingénieur électronicien, fl is première : 
expérience, même de courte durée. Pt RE . ”. 


installées à proximité d'Orléans [siège), Blais, Strasbourg. 


analystes-progra 


mmeurs 
| ‘130.000 + 


la responsabilité directe d’un Chef de Projet, vous participerez : 
l'expansion rapide de notre société, qui entraine le dévelappememt 
gestion, production, process, 


nformatique dans tous les domaines, 
tique, Matériet : 2 IBM 4341, (MVS, CICS, SCOB, 


# 
ons d'expé- 
télétraitement IBM {CCS} 


trouverez : > 


avez : 
ilités: en 


Vous étes intéressé (e), ces postes sont à pourvoir à notre Siège, 
envoyez-nous lettre manuscrite, C.V.etphoio à: . 
UNISABI S.A. - Département du Personnel {NC) | & 

8.P. 7 - 45650 SAINT DENIS CE L'HOTEL 


Cul TE 
professionrelle 
CL eZ 


une ligne de 


ê [ sion concevant et distribuant des systé- 
en mains d'électronique professionneile, de vidéo profession- 


nelle et de micro-informatique. k 
- Le poste est basé à Aix-en-Provence. 


Merci d'écrire sous la référence 206178 M à : 


BERNARD KRIEF CONSULTANTS 
115, rue du Bac 75007 PARIS — Tel. 544.38.29. 


MOTOROLA 


AUTOMOBILE. : 








le & nouvelle nité il à 
spécialisés dans la construction d'équipements ue ; 
pour l'automabile, nous recherchons : 


ingénieur 
d'applications 


Sa mission principale sera d'établir la lisison entre nos clients et l'équipe 


demandons au candidat que : nous aurons reteau-une grands - !. 


aptitude aux contacts et une parfaite maitrise de la langue anglaise. 


Lieu de travail : ANGERS. 
Envoyer fattre manuscrite, C.V. photo et prétentio: : 
à Direction du Personnel MOTOROLA AUTOMOBILE S.A. 
6, rue François Cevert 49000 ANGERS. - _ ‘. 





ie 
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Ingénierie | Marseille 
Le SERÊTE est l'un des premuers groupes français d'ingénierie. Ses 
nez: lé . ponts Le Re ne 





systèmes indusiriels. techniques avancées...) et s'étendent à ia 

Ingèniene totalité des missions d'ingénierie. Présente au plan international, 

SERETE accorde également une Importance capitale au développe- 

ment de ses établissements régionaux : Lyon, Lille, Nancy, Nantes et Marseille. Le directeur de la direction 
régionale Méditerranée à Marseilie renforce ses structures en créant plusieurs postes. 





: de no$. unités de production. 
























Chef de projet 


Dépendant du directeur régional, 1 assurera ia responsabilité globale des contrats négociés depuis les étu- 
des préliminaires jusqu'aux réaiisations d'ouvrages : gestion technique, financière. relations avec la chien- 
tèle.…. Ce posle s'adresse à un ingénieur diplômé âgé d'au moins 32 ans justifiant d'une solde expérience de 
L conduite de projet (études, encadrement de spécialistes, budgets, délais, chantiers...) Généraliste, il diri- 
gera aussi bien des projets industriels que bâtiment et possédera nécessairement la connaissance de la 
région Méditerranée. La rémunération tiendra essentiellement compte de la compétence offerte ; elle sera 
attractive pour un candidat de vaieur. Réf. A2376M 





-*-Généralistes: de forihatiün, Îs deviendront - les responsables de nos unités de 
-:: PRODUCTION... ‘Après une ‘formation technique à nos produits, ils pourront 
_ Choisir succéssivement différentes missions dans les principaux services : METHO- : 
‘DES, GESTION INFORMATIQUE, PRODUCTION, FABRICATION, CON- : 


















| rapidement vers des se élargies en France on dans ses importantes 
inplen! Ps à l'étranger. : 














Ingénieur électricité 
H est chargé de la conception des installations électriques (schémas, choix techniques...) et du suivi de leur 


réalisation sur chantier. Ce poste implique une formation d'ingénieur {ou équivalence) et l'expérience de la 
conception d'installations éleciriques dans le bâtiment et/ou l'industrie (HT/BT). Rél. A/2380M 













“Eyer CV. sous référence DG à : 5 
CI T:ALCATEL — : Service-Recrutement et Orientation 
BP. 57. 78140 VELIZY é 








. Ingénieur climatisation-chauffage 


Ce posie s'adresse à un ingénreur diplômé {ou équivalence) ayant une expérience de plusieurs années dans 
le conception d'installations climatiques et les études d'économie d'énergie, Réf. A/2381M 














Coordonnateur de travaux à 


BR est chargé de la coordination. de l'avancement et de la bonne exécution des travaux dans le respect des 
coûls el délais impartis. Ce poste s'adresse à un technicien supérieur ayant une expérience confirmée de la 
coordination de travaux TCE : métrés, prèces écrites, estimations, passation de marchés, pilotage des tra- 
vaux. Rét. A/2382M 























Lu Pate ms 0 tite AO Ce SA Gi me de 
de près de 1200 personnes et cri marche, fort Les attibutions sont t classiques poux une responsabilité de ce 
type : : c'est optimisation des procédés de production et des installations excstantes, “ja préparation et l'exécu- 
Rd doi l'otpanbation st ia gestion des cris d'entretien. 









Pour ces quatre postes, adresser C.V. à J. MOUNIER en précisant la référence du poste choisi. 









Adresser C.V. en rappelant la référence à : 













PA Conseiller de Direction S.A. 
3, rue des Graviers - 92200 NEUILLY - TéL 747.11.04 


Amsterdam - Bruxelies - Franclon - Lille - Londres - Lyon - Maïnd - Muan - Nantes - Pans - Strasbourg : Touiouse 









n ane a er cos es L iné 
dust À proces posté nous nee qude  lememterqur ob ; Sur ce point nous sommes ouverts. 
nous sommes. prèts à ER cueln in 'expécionne pour Se ne Lie moyenne Pare Nous te- 
ons, en revanche, à nne farmation solide, Pr 

lants de en, font davantage D en me 2 ou an pre 
Pi Pois sis-tarder:avec aix SOUS RE dés Qaes dragons ( rer at- 

résnénératiôn attractive, nn 1égpinen nue obtion dans le grou, 

Han ne en Périgoed. ne Fe. 















sepro ROBOTIQUE 


LA-ROCHE-SUR-YON (Vendée) 


Constructeur d'équipements industriels pour l'automatisation du travail de la tôle 
et des piastiques ; N°1 français dans sa spécialité, recrute pour son secteur Robotique 


Ingénieur d’affaires 





La Division Gestion et‘ Prospectiôn Gientèle fat partie de notre Direction MARKETING. 
Le-Resporrsible de-cette division € tréeure. nouvelle fonction, directement hée àla volonté de déve- 
pperent de La. Redoute: ÿ EE de . 4 














Electromécanicien, AM. INSA ou équivalent 


Expérience 3 ans environ. Après une période de formation assurée par nos soins, il sera chargé : 
— d'analyser les besoins des clients, 
— de présenter les devis, 
— de participer directement à la mise en service des équipements, 
— d'assurer le suivi en clientèle. 
Ce poste, essentiellement technique, comporte de nombreux contacts en clientèle et des dépla- 
cements de courte durée en France et en Europe. 
Adresser C.V. manuscrit, photo et prétentions ss réf. 4027 à 
DIRECTION DU PERSONNEL — SEPRO — 87 X — 85002 LA-ROCHE-SUR-YON CEDEX 


À 










clients ont PL à La Redoute: un chiffre qui montre le travail en profondeur 
La Redoute veut faire mieux et vous propose un poste particulièrement attractif. 
- CONCEVOIR des actions nouvelles qui permettront de toucher de nouveaux clients 
(ciblage. offres commerciales: documents nouveaux). Bien sûr, il s'agit aussi de RÉALISER ces 
actions. tavéc Les Diréctions informatique: Cätalogue. Produits) et de MESURER l'impact. 
Quatre. 5 vous assisteront Les contacts que vous aurez vous mettrons en pnse directe sur 
à erciale de. l'entreprise. Le . 

Nous a pour ce pôste ün Diplômé Grande École de Commerce (ESSEC EDHEC..) 
commerciale de quelques années, si possible dans la Distribution. 


Les candidatures sous. référence 83.34.24 lettre. CV, photo et prétentions) seront traitées confi- 
ù -dentiellement par ŒMOILLER* Direction des Affaires Sociales - 57. rue de Blanchemaille 59100 





















Responsable des Services 
- Comptabilité, Contrôle de Gestion 
et Informatique 
270000 F + 


Nous sommes un groupe idustriel de taille internationale. Nous pratiquons une politique 
de décentralisation er nous cherchons, pour une unité industrielle dont le chiffre d'affaires 
est de l'ordre d'un milliard de francs. un responsable des services comptabilité. contrôle 
de gestion et informatique. 

















Un marché en expansion Ée 
un groupe qui va de Favant 
ñ à 1m ou oç En l'apharatage lecuiquo d'Insesliions. 


? Nous réalisons un C.A. de 3 milliards de francs dont 30 % à l'étranger. 


Nous employons 12.000 personnes. 
Aus even Ge nabraias ans prodution en France a à 'éranger 









Sa fonction : 
— Mettre au point ei faire appliquer des procédures lièes à un système de gestion informa- 
tisé, en pleine évolution. 
_ Superviser ! ‘informatique: ceseruice comprend quinze personnes dont trois ingénieurs. 
Les appticati son traitées sur IBM 4341. 
— Former son nel, cadres et employés et ses interlocuteurs dans les unités opéra- 
tionnelles, à l'utilisarion des outils de gestion. 
Ce poste. rattaché directement au direcieur de l'usine, convient à un homme de 33 ans 
minimum, diplômé d'une école de commerce ou équivalent + DECS. ayant déjà l'expé- 
rience de la direction d'un service comptabilité, de contrôle de gestion et d'informatique 
d'une usine importante. 
Le poste est situé dans une ville de Province, proche d'un: cerure universitaire. Notre 
groupe offre de réelles possibilités de carrière. 


Nous vous remercions d'adresser votre dossier de candidature à 
Mme Catherine de la ROCHE, sous la réf. 301 LM. 











































HAVAS CONTACT 





Connissances Pere en there _ {ciseillage, pliage, soudure, revêtement dé surface). 














jacques tixier s.a. 
7 rue de logelbach. 75017 paris 


mernbre de syniec 





Nous Gus ain rs croate: voue candidature, née d'un curriculum vitee détaillé, 
LS Pérae h | Normandie, rue Paui-Nouel, 76770 MALAUNAY- 
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RESPONSABLE 
DU PERSONNEL 


Nous sommes un important et dynamique groupe français. du secteur 


tertiaire. 


Convaineus que notre efficacité passe par la qualité de notre politique 
de personnel. nous recherchons celui qui la mettra en oeuvre dans notre 


implantation alsacienne (500 personnes]. 


Rattaché à la Direction Générale, il anime une équipe de 6 personnes 


fl assure l'administration du personnel et sa gestion, en particulier le 
recrutement et la formation. il assiste les responsables hiérarchiques, et il 
participe à l'animation des relations sociales (C.E.. DP. |. 


De fommation supérieure, vous avez acquis en cinq ans une prernière 
expérience de l'administration et de la gestion du personnel de préférence 
dans l'assurance ou la banque, ainsi qu'une bonne pratique du droit du travail à 
Vous récherchez aujourd'hui une opportunité d'élargissement de vos respon- # 
essentielle à sa politique de : 
personnel et qui offre de réelles possibilités de carrière. 


Nous vous remercions d'adresser votre candidature (C.V. complet. photo et 


sabilités dans un groupe qui accorde une place 


rémunération actuelle) sous réf. M 25797 À à 


EGORSA 
8. rue de Berri 75008 Paris. 





PARIS LYON NANTES TOULOUSE MILANO PERUGIA ROMA DUSSELOORF LONDON e 


Message à un chef des AL 


COMPTABLES 


administratifs et financiers 


Vous souhaitez entrer dans une entreprise (750 personnes, C.A 200 MF) 
située au HAVRE (76) au tout premiar rang européen de sa spécialité 
assmilable au second oeuvre sur des chantiers industriels. 





Nous recherchons notre 


futur directeur 
administratif et financier 


pour prendre en charge, en double au départ, seul dans deux ans, l'en- 
semble des services administratifs, financiers et comptables. 

C'est l'occasion de faire acte de candidature si, à 32 ans minimum, vous 
êtes un excellent technicien de la comptabilité, si vous avez une forma- 
tion Ecole de commerce option comptabilité-finances ou autodidacte très 
periormam - DECS minimum - et si vous avez une expérience significative 


acquise dans une entreprise travaillant per chantiers. 


Merci d'adresser lettre manuscrite, CV détaillé et rémunération actuelle 
sous référence M/159% A à notre Conseil qui vous enverra plus d'intorma- 


tians sur le poste avant de vous recevoir. 


Mco 


SOPAD 
Nestlé. 


recherche 


CHEF 
SERVICE 
AGRICOLE 


GROUPE BANCAIRE ALSACE 
recherche 


— {afonuaticiens projets : 

— Ingénieurs système MVS, [MS/VS : 

— Awalystes programmeurs avec expérience ; 

— Ingénieurs informaticiens confirmés ; 

— informaticiens débutants (Miage. ingénieurs). 


Adresser candidature avec c.v, et prétentions s/n° T 7.990 
le Monde Publicité, service annonces classées, 
5, rue des italiens. 75009 PARIS. 


Importante société 


de transport public de voyageurs 
offre poste de : 


RESPONSABLE 
D'EXPLOITATION 


POUR DIRIGER UNE UNITÉ AUTONOME 


— 80 à 100 personnes : 
_ laura une expérience comités de Ja peion 
du personnel ; 


— Un äge minimum de 30 ans: 
— Une formation supérieure {LU.T.) ou use 
sérieuse expérience dans l'activité T-P.V. 


Ceuc fonction permet de se former à des méthodes 
modernes d'exploitation. 


Une évolution intéressante au sein d'un groupe de dimes- 
Al sion nationale est ouverte à tout candidat de valeur. 


. sw T 039.527 M 


Adr, av. lettre manusérite et 
umur, 75002 PARIS. 


RÊGIE-PRESSE, 85 bis. rue 





emplois régionaux. emplois régionaux 






CABINET Henri PHILIPPE 
106 boulevard Haussmann - 75008 Paris 


Charge de la su du rayon laitier d'une usine si- 
tuée au Nord Enr de REIMS. ST assurera l'organisation 
et la rationalisation de la collecte du lait. 


Avec son équipe de conseillers, il apportera une assis- 
tance technique aux producteurs laitiers dans les do- 
roaines de la productivité er de La qualité. 


Cette activité conviendrait à un 


un INGÉNIEUR AGRO 


ayant une bonre connaissance du milieu agricole ise 
si possible par plusieurs années d' d'une Stperenes 
professionnelle similaire. 


Adres. C.V, détaillé à SOPAD - Direction du Personnel, 
17, quai Paul-Dourmer, 924] 1 Courbevoie Cedex, 









emplois régionaux emplois régionaux - 








Industrie pharmaceutique 


DIRECTEUR D’UNITE 
_ DE PRODUCTION 


100 km Sud de Paris 
rangs de l'industrie pharmaceutique française. 
entest un des plus soutenus sur te marché des produits 


PNEUMATIQUES | 





— 


proposent des possibilités 
Ps carrière à de jeunes 


luits grand public de cosmétologie. 
le Directeur de l'une de usines (140 personnes, 
More Le miliore d'nuid. appelée à Se spécialieur dans les produits de 


Tla pour mission essentielle de piloter, aux plans humain, techni pue et de gain 
Tévleion de cat unité pourlaquelunimporanr programme dinvesiemen 
estdéäni 
1 devra en particulier: 
- animer une équipe de 8 cadres, 
“ Sévuopper un Sa Pe d'aniaetion dynamique et veiller à la qualité des relations E 
social 
- assurer le progression de la productivité. 
Nous souhaitons Rene te) 
fessionnelle. une solide d'une unit production M$ 
pa Éeÿ eg raie relations humaines qu'il développe. 
t au sein du groupe sont 


TECHNICIENS 
MÉTHODES/ORGANISATION 


. (niveau Bac +2) . 


- , Destinés aux Etudes de: fabrication, organisa 
tion des postes de travail, mise au potat et 
. amélioration des modes opératoires. 

e Ces missions permettront d'évoluer à moyen 
terme vers d'autres activités d'Etudes (fabri- 
cation, techniques. > ou vess des fonctions 
de production. ce 

e Lieu de travait: TOUL, TROYES. 


À Veuillez adresser votre candidature et C.V. à : 
PNEUMATIQUES KLÉBER 


Bois stratifié et dérivés. 
Fabriquer en Haute-Savoie 
du mobilier spécifique pour collectivités 


RESPONSABLE 
DE PRODUCTION 


La société Dondana bare GED Eenonned ex est spécialtsée da: conception du 

{ réussite est basée sur ons ne ae Ed 

Rattach& ns ae deu où ne les Leu Horation 
è ee om pe ‘armé 





















débutant niveau DUT, on équivalent, des 
5ons-milisires Sers plus éncipalenent d 
-les problèmes de métallurgie, ‘corrosion, telation 
avec Le IMdUStTU € nor Fabriou don 


Enr. cv. mamecrit avec jrétent. à POMPES GUINARD 
AP. 189, 36004 CHATEAUROUX CEDEX 


da ae AR OV sims A 6 ca san 


vi M 15815 À à 
EGOR RHONE-ALPES 


AI2NONE Dianeuve 














grossiste miul ibi 
19175 personnes en 1881, CA {groupe consoli 
recherche pour son Service Études, le spécialiste rien enquêtes 
quantitatives et qualitatives. : 
Le poste requiert une rigueur d'analyses et le sens des confacts humains. 
-De formation École de Commerce ou Scienées Économiques, ls candidat 
retenu aura une expérience de 3 ans minimum dans l'activit ñ Frise. . 


SPECIALISTE 
ENQUFTES 






Îl AT NES l'outil informatique, parlera anglais et st possible espagnol. ” re - G 
ri ‘une petite équipe, il aura la responsabilité dés projets qui hui seront & 

con : Ü 

Le poste et basé au Siège Socil à Caen et nécersli les dépiacements £ 

fréquents mais courts. a, LÉ 






ET QUALTATIVES 
CAN 





Si vous êtes intéressé, adressez CÙ photo et prétentions'adie ré sMAï 
& Interactions M. Pierre Chartron - Place de la Mare- TPE He 
Réponse assurée. RERO GR ‘ 

























IMPORTANTE STE. ÉECTROMÉCANIQUE 





Responsable <études et création” 


ie ET SR PR ms 
Mobilier de jardin Grenoble Lee nt 





UN. INGÉNIEUR 
OU BIS ‘ 


pour le suivi des études Extériaures 


“UNE ADJOINTE 
AU RÉSPONSABLE 
:DUPERSONNEL 


Eire st. eu USA 
BP: 220.-75065. PARIS CEDEX 02, qui tananenre. 


Un nouveau produit, c'est toujours une sventure. Chez ALLIBERT, nous en avons déjà vécu de fa- 

meuses et Ce n'est pas pour rien que nous somunes devenus les premiers dans la pnpert des activités 

que nous avons abordées. 

Le dernier défi en date : les meubles de jardin. Une progression de plus de 60 % par an et déjà la 

première place mondiale ! 

Et voilà votre fonction : à partir d'une idée et en mettant en oeuvre toutes nos connaissances ich 

niques, réaliser des produits qui soient le plus beaux at le plus évolués possible. 

Ai y a en vous de l'i ur, du créateur, du gestionnaire et de l'animateur. 

Vous maîtrisez la mécanique, le dessin industriel et la RDM, a veus Bus ani 'erpéclancé de 

l'analyse de la valcur et des calculs de coût. Peut-être avez-vous déjà traité des problèmes d'ergonomie 
S et parlez-vous (et mème allemand). 

Vous dirigez à able une petite équipe de dessinateurs et vous travaillez avec le développement 

industriel, La production et le marketing. 

Vous aimez imaginer les plus belles choses et vous savez calcuiez au plus juste les prix et les mves- 

tissements. Nous avons très envie de vous Connaître. UE d'en prendre l'initiative en adressant © 

votre dossier sous référence MJ 419M. 


SEFOP 11 Rue des Pyramides. 75001 Paris. : 
MEMBRE DE SYNTEC 


















IMPORTANTE ENTREPRISE DE PRESSE DU VAL DE LOIRE 








recherche . 
CADRE TECHNIQUE Rens 
OC TION — Dre atelier 






Supelec 
rs participer à étude x ‘à dr”mise äu poire 
d'équipements Sccureni 
Fiabilité, - - 













30 ave minimen, plié, à réclle expérience prélésmonnalle. 
4 0 36 nv ami, dliné 1 eur réote en rrilleu de production. - 


SALAIRE ANNUEL : 170.000 F. + 


Merci c'edressor lettre manuscrite. €. V. déranié. éiol de disposé, phoro, 
Sn 609.228 Mà 


85 bis, rue Résunur, 75002 PARIS 












OFFRES 


; important POUE "intégrer à 


26, rue de Bert 
-. 75008 PARIS 
{confidenialité, réponse assurée) 


emplois régionaux 



















— turées de dév 








de SOCIETÉ DE GR. 

| DISRRUION AE 

Le E 
“recherche son : 


Rue 
DES RELATIONS 










mn de la D'PP.O. 
Me le 8085 mms ot 
sobüde ren de ee 


Éa mération ann sera de 
F F5 200.000 F + mien espérias. 








"SOCIÉTÉ HAUTE SAVOIE 








Re | : 
| CHEF SERVICE MÉTHODES . 


mation d'ingénieur os 
ne Sn Que D ARE ee Pope. 


ion PE tente, Do coins ie sera chargé ‘ 
-[: Se l'étude, 1e préparation, Ie choix. Go, ie réaisstion de lon 
‘ semble des moyens nécessaires à Ia fabrication, | 
+ Le rémnnératoe "sera “sera esscuticllement fonction de Pexpé: 




















ÆRS SOMME 






PR 2 t'| 
YON Code 07 qui 




























vendre. de. l'âdes, de moteurs, des vannes, des pompes, 
que noué veñdors nos produits souvent considérés. comme nobles. 


privoiser, bref vivre avec eux. 
de inondiux ac groupe vous af À Le fi a écuéeecalege 


a Ed L'esprit d'ingénieur est 
cuirure À celle de nos dicrs.. 


des Eaux de Vittel 12000 personnes - 750 millions de C.A.) a déve- 
lôppé dépuis un siècle une industrie parfaitement intègrée à la vie régionale, 
en: donnant uri: nouvel essor au thermalisme. 

Direction souhaite aujourd'huï faire évoluer de manière très sensible son 
informi ru Le Responsable du lu Département renforce l’équipe existante en 


‘Ceux-ci seïont: chargés derdévelopper des systèmes d information complets 

,. pour plusieurs grandes fonctions de l'Entreprise : 

. “rielle. Outre la gestion des équipés et des projets, la’ relation constante avec 

les-utilisateurs, ils auront pour mission de mettre en \ place des méthodes struc- 
léveloppement. . 


.. Pour: trévailler dans cet environnement IBM 4341 sous DOS/VSE, une expé- 
rience réelle du télétraitement et bases de données IDMS est indispensable. 
| “ingénieurs ouuniversitaires possédant ces connaissances et ayant-déjà dirigé x 
-[:. des projets depuis 2.ou 3 ans, nous vous proposons de venir nous rejoindre 
U ‘dans cette magnifiqüe contrée vosgienne., 
1: - Mérci d'adresser C.V. + prétentions sous réf. LF/3 à à notre Conseil quitraitera à 
“ nn Gandidaire en touté ‘confidentialité. 











OFFRES 





‘qe Crédit Lyonnais 
69431 LYON Écdex 03 





, financière et indus- 

































Conseil en Recrutement 
83, bld Raspail - 75006 PARIS 


Importante société prestataire de 
(650 personnes: 134 us 
- -&e CA) renforce 


$on Siège Social là LYON le poste poste de 
’ Responsable 
- administratif 

et comptable 


Interlocuteur Immédiat de.la Direction 

Générale, il organisera les procédures de 
*_ coliecte d'information permettant 
décisions de politique ts 
Chargé de l'étude et de la mise en place 
d'un certain nombre de circuits adminis- 
tratifs, dont 1l veillera au per Pacione 


nement, il prendra la direction 
des services comptables Télboraton et 
- suivi des budgets, an des dépen- 


ses...) et sera responsal le de la mise en 
oeuvre de la gestion sur mformatique. 
Ce poste s'adresse à un homme d'action, 
ayant acquis une solide expérience prati- 


. que en comptabilité, . et 
administration au re 
- Ecrire au CABIN] TIÈR 82 Rue 


Barrème 69006 LYON. sous réf 005 M 


(OR) a LOT Te 


Dans le cadre du redéploiement 


* de la machine-Outil preguel ronde 


gene ee Done mme ee se 


-BERTHIE. ie eue -ÊÉTIE | 
son bureau d" slt mé Mécaniques 


ingénieurs 
mécaniciens 
concepteurs 


chargés dans un premier - tem; 
are Vévolution. des Le nor 
et de construction, de 


‘de 
lusi- 


; ds de nouvelles FOlRHOnE et de couseller . 


clients. 


FORMATION : ne 
Ecole Se Mécaniciens. 


EXPERIEN 


3à5 LUE ureeu d'études de: fé- - 


rence dans un secteur proche de la 


machine-outil. 
Adresser candidature avec C.V. 
Service du Personnel 
BERTHIEZ SAINT-ETIENNE 
-B,P, 119 - 42003 ST ETIENNE re 





pes, de la régulation, etc. 











emplois régionaux 


ee LE 


Nous sommes.la première ‘Ranque à de d 
prafessions Hibérales, Juris 









Auprès de notre directeur commercial, 


et de péd: 


dialogue efficace avec vos clients. 


discrétion. Merci 


Té. 62.90.90 





Nous sommes une importante entreprise de 

distribution de vente par correspondance de 
… taille narionale. 

Pour renforcer son équipe, le Département 


+ FINANCE-COMPTABILITE recherche 


$ 
î 











comptable pecs 


chargé de la mise en place et du suivi de la 

comptabilité analytique. | 

Le candidat possède une expérience profes- 
. sionnelle en comptabilité informatisée et un 

sens développé des relations humaines. 


La réussite dans cette fonction, l'esprit 
d'analyse et de synthèse doivent lui permettre 
d'accéder, à rerme, à de nouvelles missions. 
Le poste est basé à NIORT. 


Adressez lettre manuscrite, C.V., photo et 
prétentions au Département du Personnel 
79039 NIORT Cédex. 




























LE CENTRE HOSPITALIER 
ÿ "REGIONAL DE LILLE 
recrute pour son service informatique 








Les candidats devront avoir le goût des 

contacts et de réelles dispositions pour le 

dialogue avec les utilisareuts, 

Fonctions à exercer : 

eérude, rédaction, actualisation du Schéma- 
Di 


irecteur, 
ue: jee les utilisareurs et analyse de 
leur beso: 
dialogue mec les équipes études du C.RLH. 
ises : 
iplôme d'ingénieur ou universitaire équiva- 
lenc + 3 à:5 ans d'expérience, 
* Tous renseignements sur la fonction peuvent 
être obtenus en téléphonant au (20) 96.92.80 
poste 4426. 


Adresser CV, prétentions, photos à : 
Monsieur le Directeur du Personnel 
Centre Hospitalier Régional de LILLE 
2 avenue Oscar Lambret 
59037 LILLE CEDEX 


















IMPORTANT GROUPE 


s'adressant à 
ane clientèle de revendeurs 
offre des possibilités de carrière à de , 


JEUNES COMMERCIAUX 


— si vous avez un niveau BTS, IUT et une attirance pour 
capes es vous confierons, après un 
L ti responsa- 
DE dan ditrict de vente Qun à deux detente). 
— nous vous offrons : 

e Un statut cadre ; 

© La prise en charge de tous les frais 

, professionnels : 

‘e Un environnement humain, techni- 
que et commercial structuré et For- 
mateur : 

— districts à pourvoir: _ 
e Mayenne - Maine-et-Loire ; 
. @ Deux-Sèvres - Vendée ; 

ei Indre-et-Loire - Vienne : 

Jura - Doubs - Territoire de Belfort ; : 

© Aisne - Somme : 

+ @ Aisne -Oise ; +: 
{résidence sur le secteur). 


adresser j ET" CV. ot 
Prétentious 4 me 
BEGIE-PRESSE 


85 bis, rue Réaumur, 75002 Paris qui transmettra. 


Veuillez 


initier des juristes a l’utilisation 
de banques de données 


terminaux, notre banque de Jérnees pour leurs recherch: 
Dans le cadre de notre développement, nous recherchons un 


Conseiller formateur ..::00 


de ce nouvel outil. Par une action stimulante permanente, Ïl saura les convaincre d’en développer 
l'utilisation. Juriste et fiscaliste de formation supérieure, vous avez de réelles qualités d'animateur 
ue. Une expérience de $ ans de préférence,en entreprise ou en cabinet, vous permet un 


Basé à Paris, ce poste requiert une mobilité géographique évidente sur toute la France. 


Bernard Julhiet Psycom vous assure étude sérieuse de votre dossier (lettre, CV, photo), réponse et 
re sous référence #1SM, True de Ben nSUuS Paris, "7 tee 


Bernard Julhiet Psycom 





emplois régionaux 












































INDUSTRIEL ET COMMERCIAL | 
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OFFRES D'EMPLOIS 






lonnées juridiques opérationnelle en pores Nos clients, 
et des sdmintraions, inge nt à partir de leurs 
es documentaires juridiques et fiscales. 










il formera et assistera les entreprises à là pratique courante 

















JOURS 


Membre de Syntec 















BANQUE DE L'UNION 
EUROPEENNE 


recherche pour sa 
DIRECTION des ENGAGEMENTS 


UN ANALYSTE CRÉDIT 






















Ce cadre de formation supérienre (HEC - Sc. 
Fo ou équivalent) a aura déjà acquis une expé- 
rience bancaire de 2 B<E AS danI ce 1Ype 


La connaissance de l'anglais 
est indi ble, 
celle de l'allemand serait appréciée. 
Envoyer CV manuscrit, photo et prétentions 
BANQUE DE L'UNION EUROPEENNE 


Recrutement Cadres - 4, rue Gailion 
BP.89 - 75060 Paris Cedex 02. 






















Première entreprise d’op- 
tique lunetterie française 
et leader de sa spécialité 
dans le monde de par 
a technicité et la qualité 

- de ses produits, 

recherche 


jeune 
ingenieur 


(Dégagé des O.M.) 


Il se verra confier la poursuite 
d'une étude dans le cadre du 
développement d’un nouveau pro- 
duit en vue d'en assurer l'éventuel 
passage en fabrication. 

IL lui sera demandé de faire preuve 
d'autonomie, de créativité et 
d'imagination tout en conservant 
un bon sens du concret et de 
l'organisation pratique. 

La mission implique aussi bien 
des travaux en laboratoire que 
des contacts externes et internes 
à tous niveaux. 

Une orientation chimie pourrait 
contituer une base intéressante. 
Lieu de travail : St Maur (94) 


Envoyer C.V. manuscrit, photo et 
prétentions à ESSILOR - Service 
Affectations 57, av. de Condé 

94100 ST MAUR 55 no 66938 © 


GSSILOR 


























SOCIETE FRANÇAISE 
ayant acquis une renommée interna- 
tionale par la qualité de ses produits 
recherche pour un de ses 
établissements industriels situé en 
proche banlieue Sud-Est (94) 


Assistant(e) 
recrutement 


de formation su, érieure (Psycho ou 
équivalent), il (elle) devra pouvoir 
rapidement être opérationnel(le) dans 
des entretiens de pré-recrutement de 
ersonnels de diverses catégories 
production, technique, etc.). 
Sens du concret, qualités d'organisa- 
tion personnelle et rigueur seront 
égafement indispensables dans fe suivi 
administratif relatif au domaine con- 
cerné. 


Envoyer C.V. man., photo et prét. 
sous réf. 66941 à Contesse Publicité 
20, av. de l'Opéra 75040 Paris 
Cedex 01 qui transmettra 











































age 13 


VT 


LE 


tion du 
soyages, 
suet les 
par les 
k. Faut-il 
igne de 
versée 
France, 
ecertes 
3 francs 
l'entre- 
et son 


sit donc 
res de 
26 mit 





Ur RTUbES.DNRESS [8 M 











éme 07 





ASS ATTENS L TE D'EMPLOIS OFFRES D dat 








JOUEZ LA CROISSANCE Laboratoire Central de élécammanications 


AVEC CONTROL DATA ingénieurs grandes écoles 


ESE - ENST - ENSEEIHT - ECP - ENSERG 
«pour participer à ses études dans le domaine de la-télématique et 
des réseaux locaux pour téléphonie et données. 


> ingénieurs électroniciens 


débutants ou quelques années d'expérience en étude de circuits. 
analogiques ou logiques, utilisation des one LS et des 
microprocesseurs. réf. CF 


> ingénieurs ‘logiciel temps réel 
débutants ou quelques années d'expérience densla Pope NqntEs 
de systèmes à microprocesseurs. réf. NT 
Pour ces postes, la nationalité française est exigée. Bonne connais- 
sance de l'anglais. Avantages sociaux. 


Marc d'adresser votre candidature (CV et prétentions) 
la référence du poste, à LCT - BP 40 
Bal VELIZY = VILLACOUBLAY Cedex. 


__— SODETEG $—— 


Branche Ingénierie du Groupe THOMSON 


À | PRES | TL C T- 







Filiale d'un puissant groupe américain, CONTROL DATA FRANCE - 900 personnes, 800 M. de CA_- poursuit une 
progression constante soutenue par des programmes d'innovation et de diversification permanents. Pour 
maintenir cette croissance, nous recherchons des professionnels de la vente pour différentes branches de son 


"PÉTROLE GRANDS SYSTÈMES 


De formation Grande Ecole Scientifique, vous avez acquis une première expérience de vente, de préférence en 
informatique, qui vous a permis d'acquérir une bonne connaissance du tissu industriel dans le domaine du 


pétrole. 
Vous serez chargé de gérer une base installée et de promouvoir en France nos produits logiciels et nos matériels 


auprès des grands groupes industriels pétroliers. 
Réf. MX 251 


BANQUE GRANDS SYSTÈMES 


De formation Grande Ecole Commerciale, vous possédez une expérience de 2 à 3 ans de vente en informatique 
acquise de préférence en miheu bancaire où vous avez confirmé vos goûts pour les contacts à haut niveau. 
Vous développerez en France la vente de nos grands systèmes Cyber auprès de grands groupes bancaires et 
financiers. 

Ce poste devrait permettre à un candidat de valeur d'évoluer dans nos structures. 














































Réf. MX 261 


ÉQUIPEMENTS COMPATIBLES IBM. 


De formation supérieure, vous connaissez l'environnement IBM gros ordinateurs et vous avez déjà acquis une 










première expérience de la vente en informatique qui a confirmé vos qualités relationnelles avec les décisionnai- - Assurer l'énude et l'analyse des contrars passés avec les clients uu 2 : 

res de sociétés. les co-raitants de la Société ôur la ne FRANCE, Pi pi teurs 
Vos qualités de négociateur et votre dynamisme vous permettront de commercialiser avec succès les équipe- — Apporter conseil et assistance au Service Achars/ Marchés et aux = 

ments périphériques compatibles IBM dans les secteurs les plus variés. Directions Régionales, . : & om ee 








Réf. MX 161 te ; Le 


De formation supérieure, son: expérience d'enoirén 5 ans acquise en 
Entreprise lui permettra de s'intégrer rapidement au sin de l'équipe 
existunte. î 
Basé en proche banlieue Sud de Puris, il pourra. re émené ä 
effectuer des déplucements en province. 

… Merci d'adresser varre candidasure. (lecrre manuscrite, ÈM détaillé, - 


Photo et prétentions) sous réf. 50244 M à HAVAS CONTACT - 
1, place du Palais-Royal - 75001 PARIS qui gransmemra, 





TRAITEMENT DE L'INFORMATION 


De formation supérieure Grande Ecole Scientifique ou Commerciale, vous possédez de préférence une première 
expérience professionnelle dans le secteur bancaire et vous avez des dispositions pour les contacts à très haut 
niveau. 
Vous développerez en France la vente de nos services Traitement de l'information dans les secteurs bancaire et 
financier et gèrerez une base installée. 

Réf. MX 611 


SUPPORTS A LA VENTE 
SERVICES TRAITEMENT DE L'INFORMATION 


De formation supérieure Grande Ecole Scientifique ou de Gestion, votre expérience de 3à 5ans en audit informa- 
tique vous a permis d'acquérir de solides connaissances en informatique et en gestion. 
Votre rôle consistera à assurer le support à la vente de nos services de Traitement de l'Information en gestion et 
l'assistance permanente auprès de notre clientèle. 

Réf. MX 611-T 








HAVAS CONTACT 








Plan Champs 







Un très Important Groupe ps : 
e;pour'| QU LR de sescsociétés 
: {produits alimentaires de grande consommation) 


| responsable du service 
maintenance de son usine 


7: (450 personnes) 
Dirigeant 80 personnes dont cinq agents de- maitrise, 1 a un rôle à 
bord à re mg Etio es Le bles de 
es interventions, ons, on et con! coù 
Il est en contact étroit avec le service travaux neufs et 
les services de production ainsi qu'avec d’autres usines du Groupe 


en Europe. 
Nous recherchons un candidat, 9e 30 ans environ, ayan' 
expérience ionnelle de 8 à 7 ans, de formation Fine «À D Ti ie 


f 






Pour tous ces postes, nous insistons sur le fait que la pratique de l'anglais est souhaïtäble, FL 
Lieu de travail : MARNE-LA-VALLÉE. Lire 


Nous vous remercions d'adresser votre dossier de candidature en précisant la référence du poste souhaité à 
CONTROL DATA FRANCE - Service Recrutement - 195, rue de Bercy - 75582 PARIS CEDEX 12 


GD 


CONTROL 
DATA 

















= INTETELEC croure MATRA & généraliste (ÈCE, ENSAM, IDN, ECL, INSA … srec formation IFFI 
F Leader mondial des systèmes automatiques ferroviaires EE RE E 





basé dans l’Ouest de ia France (à 3 heures de Push constitue une 


- (Métro de Paris. Mexico, Santiago. etc}, nous développons et diversifions nos produits (doublement C.A. en 2 ans). bonne introduction dans un Groupe ‘prônant le Pope de 











Dans cet environnement de haute technologie. nous recherchons un = 
Ingénieur électronicien pour diriger le 
Service PROTOTYPES 


Vous avez 4 ou 5 ans d'expérience mdustrielle. 
Vous avez besoin de réakser : pour que vos prototypes soient prêts dans les délais, il faut ètre adroit et dynamique. 
Vous êtes créatif : vous ferez des essais. de là mise au poig. pas du travail de routine. 


Vous voulez vous affirmer : vous aurez à diriger l’action de 15 personnes [techniciens de mise au point, maquettistes, mécaniciens...). Si vous 
avez les qualités de vos ambitions, cela se verra très vite dans ce poste-clef, au carrefour des ETUDES, des MÉTHODES et de la PRODUCTION. 
Par son dynamisme et sa taille, INTÉRELEC vous assure diverses possibiités d'évolution. Poste à pourvoi en proche banñeue parisienne. 


Mercr d'adresser votre dossier complet (lertre manuscrite, C.V , photo et salaire actuel! sous réf. TEP/LM 6 notre Conseï qui vous garantn toute 


discrétion. 
(®) Raymond Poulain Consultants 24, rue de ts Fédération « 75015 PARIS 


Adresser C.V., “et rémunération actuelle sous 
suues à CON Publicité 20, avenue e de r Open 
76040 PARIS Cedex 01, qui transmettra. 










LA SOCIETE NOUVELLE LOGABAX | 


recherche pour sa Direction industriel tARGUER) | 


Responsable : 
ordonnancement 


Ingénieur de formation, vous avez quelques années d'expérience de le 
fonction en milleu électronique ou Informatique. : . 
Vôtre mission sera d'assurer l'ordonnancementiancement - du : 
Programme de fabrication en liaison étroïté avec nos atellers et platéformes * 
‘d'intégration ainsi que la gestion des ordres commerciaio… 

; res bonne connaissance du matériel informatique- est un atout suppté-” 
mentaire. 












Adresser C.V. phota et prétentions s/réf, 4013. à. b 
D . SOCIETE NOUVELLE LOGABAX, Direction du Personnef 
‘79, avenué Aristide-Briand, 841 45 ARCUEIE - 


Ingénieurs électroniciens, H/F 


chez le leader mondial du semi-conducteur 


Vous aurez à promouvoir auprès de nos grands dlents nos concepts VLSI : synthèse vocale, circuits de télématique, 
reseaux prediffusés, microprocesseurs… 

Dipièmé d'une Grande Ecole d'ingénieurs, vous êtes un spécialiste de haut niveau et vous avez des qualités de contact. 
Nous vous conflerons une mission d'assistance à notre clientele : les aider dans le choix de nos produits, de nos 
concepts et en assurer la mise en œuvre. Beneficiant d' une large autonomie, vous détérminerez en étraite collabora- 
tion avec nos ingénieurs de vente les plans d'action et les moyens nécessaires à la réalisation de vos cbjectifs. 
Vous êtes débutant avec une bonne connaissance des microprocesseurs Qu VOUS avez 1 à2 ans d'expérience enlaborz- 
toire ou SSCI sur microprocesseurs, logiclel ASSEMBLEUR, PASCAL. 

Nous offrons une rémunération importante à des candidats de valeur. Postes basés à PARIS et à LYON. 


Monique NERVET vous prie de lui adresser votre candidature sous référence SC/0483/2 M à : 
TEXAS INSTRUMENTS FRANCE - 8/10, avenue Morane Saulnier - 78140 VELIZY-VILLACOUBLAY CEDEX 











IMPORTANTE MAISON D' ÉDITION : 
recruté pour son Service MARKETING 


__ chargé®) d'études sai | 


Sa mission Sera de : 

— superviser et de faire à synthèse des 5 En : 
circuit en liaison avec le AA Re ns « =: : 
— tenir les tableaux de bord. É 
— établir et assurer le suivi des prévisions de 
commerciaux et approvisionnement. 
— Conduire des études ponctuelles, 


Nous souhaitons rencontrer. un (e) jeuée diplômé {e} LU . 


. méthodique ayant de réfé rence KL 
L a Pr ae pere Exodrience, 


AT : Envoyer ta manuscrite, Cv, phcio el 
ei souhaitée sous réf. 66386 à CONTESSE sénat 
: 20, avenue de l'Opéra 75040 Paris Cedex: O1, qui tr. 



















oo 










TEXAS INSTRUMENTS 


FRANCE 





HER msg 3 ire nn. — Dana R s° 
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IMPORTA : GROUPE PE INDUSTRIEL 








recherche pour es son Tr . itognetque 


_ Un chef de projet 













Construisez 



















F - Pouf participer à la réclisation ‘du plan informatique : tion du 
: développement et mise en œuvre d'applications conversa- ‘oysages. 

‘ tionnelles dans un environnement DB/DC : IBM 4831, DU, ne 
.CICS, - . e par los 

… ….e installation. d'un réseau de minis. I. Faur-if 
éme: | UO avenir avec CEUX ve 
:e formatidir' Supérieure {école d'ingénieur option infornrati- . France, 

Dr -que}+.3 & 4 ans d'expérience ou DUT-+ 5 à 6 ans d'expé- e ‘ "ecettes 
rience réussie en analyse programmation d'applications de » francs 

ge Stion, l'entre- 

e Éréetivité, goût, du travail en équipe, sens des responsabi- . qui e PDP reparen st son 


e = connabsañée de COBOL; DL1, CICS.(des expériences en 
‘18M DOS/VSE $seralént appréciées) ). 
‘ . ‘référence 3.305 M 


. Analystes 
programmeurs : 



















Îl est un fait qu'on a tout à gagner à évoluer avec Hewlett-| Packard Ve forte Es au sein 
d'équipes restreintes et les moyens d’un groupe puissant ont créé une ane ‘évolution qui profite à 
+ tout le monde 3°** exportateur français de matériel informatique (Source MOCI) HP France emploie 
2200 personnes, et a établi une unité de recherche et de fabrication à Grenoble. Partenaire de la vie 
économique française, nous lançons un programme d'investissement de 300 Millions de Francs, 






























f -. Hewlett. ne commercialise que du matériel hautement performant à travers 24 bureaux de vente et 
_ Räftachiés à uñChef.dle Projet, ils réalisent lei äpplicationé de de maintenance Un motd'ordre, l'évolution permanenbe: 5 % de la masse salariale est d'ailleurs consacrée 
— géstion st pren pure à » melafenancer des chaînes existantes. à laformation. 








Se Une technologie bien maîtrisée qui se traduit concrètement par une gamme complète allant de l'ordinateur 
personnel au méga-mini, et par la mise en place d'une véritable stratégie de réseau de productivité 


industrielle, Autant d'atouts qui nous permettent d'envisager l'avenir avec sérénité dans un contexte 












5 S 











. DUT: + 2 8 8. ans : d'expérience ! en Programmation coBoL 
‘sur moÿen.ou gros systéme d'IBM. . 















2 EHUNISON 
. ISO ne nn _. professionnel d'ouverture. 
: nu A ne SUN 2 ***iéférencé 3.300 Evolution 2000 
me ' du chiffre d'affaire (en MF) LS Û 
AUS Re Ingénieurs commerciaux 
DOS 2 ans minimum d'expérience, - : DR 1291 confirmés 










connaissance sel sous s VSE ou. IBM 370. 
% ane < référence 3.310 M 





Informaticiens, Electroniciens, 
Ecole de gestion 


Vous avez une bonne connaissance de l'anglais et souhaitez trouver un 
terrain favorable à votre épanouissement professionnel. 

Après une formation technique et commerciale de 6 à 9 mois, vous serez 
en mesure de participer à la commercialisation de notre 


Informatique 





1067 





VIN) 





I) 































s des brevets, négpciation de contrats, gestion des assurances 

t-du contentieux) ainsi que a° n personnel pour un'effecüif-de 200 
personnes dont 150 cadres et.techniciens. . |. 3 
- Adresser. lettre de candidature, et préténtions à | PM LABINAL, Direction 
‘des Affaires Sociales, 5 avenue Newton 78390 BOIS D'ARCY. 


1450 
Ÿ 
SS e e e à 
=  - scientifique ou de gestion …. 
‘ RS ns de 
À = dans le cadre d'un de nos secteurs et bénéficierez de notre soutien D 
À ERA 709 logistique solide. aur 
À — — pos le a ; d a se sp conseil. Vous ne Sd 
ss — | ts au vous rez un 
NS — Len bien bi Écive, et une voiture de fonction sera xem- 
- = —— Li mn de Notre croissance sera le meilleur garant de votre P. ls 
— E—+ Cr de carrière RrSnr ou en ro ue 
E = — Merci d'adresser votre do: can 
Ste ce AE — —— > mana un CV a une Photo us RO Dir ob Mes Pre 
‘ . leader. sur.son 5 marché ‘et réalise as de la moitié Ge is S Ge Packard France, Service du Recrutement, 91947 Les Ulis Cédex. pour 
serv ice . ÿT En . F 79 20 a 82 te de 
# 
P . 1 is uil 
= DR = Ms ne. ss O A HEWLETT qu 
on usine {fie names QUAND LA PERFORMANCE SE JUGE AUX RESULTATS PACKARD su 
] : De “juridique at ‘alliée à une viens de 345 ans dans mble 
: le domaine du droit des res, et.particulièrement dans celui des contrats gou- 
. Î s internationsüx acquise au. sin d'un eue ou d'une Entreprise, pour lui une 
«l 4 PNR ’ tra- 
| : F iqu 
FO À  SECRETARE GENERAL pour 
#4 5 lensénible “dl foriction juridique (application du droit des Fe 
| 














5 = # = 
Un jeune ingénieur R&D Fa 









e à à B dan- 
innovateur ei pragmatique es 
les 
Pour faire évoluer technologiquement nos produits et aider à maintenir notre position de leäder dans le domaine du chauffage, c'est en # 
effet d'idées et de réalisme dont nous avons besoin. Voir la concrétisation indusfrielle, ce que vous avez conçu, c'est une joie profes- : 
sionnelle que nous souhaitons pouvoir vous offrir. t = 
ra 7 ; 3 000 personnes, filiale d’un puissant groupe français, nous abordons tous les types d'énergie électricité, pompes à chaleur, solaire | 
se “ et utilisons des techniques diversifiées : mécanique. thermo-dynamique, électronique, entre ere Votre aire à vous, c* Tél ; F 
; tromécanique. Vous serez en charge de la partie «composants» des appareils : tion. pompes. moteurs…En liaison permanente avec : 
.. & endre des risques le bureau d'études, l'atelier protos, les usines et les fournisseurs extérieurs de matériel électrique er électronique, vous serez le garant de 
à l'évolution des performances des composants. A l'ordre du jour, citons deux problèmes actuels à vous mettre sous La dent : économie ù La 
d'énergie et progrès en acoustique. L'aspect «recherches est indissociable de la phase «mise au point» que vous conduirez avec l'assis: i 3s 
ur les autres tance d'une équipe de 3 DUT rodée er compétente. ' = 
: po e Ingénieur électromécanicier diplômé (INSA, ENSI Grenoble, Nancy et Toulouse, ESIEE. UTC, SUDRIA...), vous êtes dans les premières de 
ï années de votre re et prét à vous investir un tr un job où votre curiosité A votre Sonamieme trouveront à s'exprimer. Par ailleurs, : 1 
: lence dans SOCETE COURTAGE vos CONtACTS AVEC ournisseurs étrangers et quentation des salons professionnels vous fourniront de nombreuses occasions de La 
Due: én ee de SR RTS pratiquer votre anglais. Le poste est situé au siège, à Paris Est, Merci d'écrire sous référence 355 903M à notre conseil SIRCA qui nous es 
INDUSTRIELS, ap Can CR recherene æ 
.#.de Es es 
Sirca Ë 
64, rue La Boëtie - 75008 PARIS 2 
È 
e 
ï 





. Avec une écipe de’deux Cadres, «techniciens. spécialisés dans leur 
. branche.et l'assistance d'une rédactrice, vous mettrez en œuvre des, 
‘programmes d'assuranée, assurriant également un rôle de conseiller” 
technique auprès de nos chargés de clieritèle . 

Notre appartenance à un réseeu intemalional, nos propres filles à 
- .-. .  l'étrangés, da qualité de nos services et le CA. que nous réalisons nous 
MG “dassent pari les tout prémiets courtiers d'Europe. 


Notre structure vous offre de grands moyens tout en préservant votre 
autonomie. En vous y. intégrant, vous pourrez aisément donner la 
‘ Re PR ES RE 





duriste d'entreprise 
dans un groupe industriel français international 


Déjà rodéle) à l'Entreprise, si possible dans un contexte industriel, vous aspirez maintenant à rejoindre un Groupe qui vous . | 
permette de traiter les aspects les plus diversifiés de la fonction. à 
Nous sommes un Groupe industriel (7 000 personnes, 2 milliards de C.A.), basé à Paris, ouvert sur les marchés étrangers. 

Rattaché(e} au Secrétaire Général, vous aurez pour mission d'étudier et de préparer les négociations dans des secteurs aussi 
divers que : le Droit des contrats et des marchés [contrôle du respect des législations. établissement de protocoles, rédac- 
. tion de contrats...) le Droit des Sociétés Commerciales, le Droit immobilier, le Droit international, en liaison avec les Cabi- 
nets extérieurs et lss spécialistes du Groupe. 
- Vous aurez à développer, au fur et à mesure de votre connaissance de l'environnement, un rôle de conseil et d'assistance à 

‘ l'imérieur de ls Société, 

” Merci d'adresser votre dossier de candidature {lertre manuscrite, C.V., photo et salake actuel) sous référence 4/DJE/LM à 
notre Conseil qui garantit toute discrétion. 


Raymond Poulain Consultants 74, rue de la Fédération - 75015 PARIS 
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Gras Savove RE 
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OFFRES. D'EMPLOIS 





OFFRES D'EMPLOIS OFFRES D'EMPLOIS OFFRES D'EMPLOIS 





ENTREPRISE DU SECTEUR TERTIAIRE 
ä une heure de Paris, & décidé l'élaboration d'ua plan de redressement de l'in 
‘ formarique. Le système actuel trés orienté vess Le BATCH ne cor ni aux 
nouveaux  objeerifs de la Direction Générale. ni aux besoins des 


LE RESPONSABLE _ 
DÉT EL DRE 


que nous recherchons aura pour mission : 
e établir un nouveau plan à 5 uns : . 
e le mettre en oeuvre. LS : 
Si ce CHALLENGE vous intéresse, nous vous prions dé nous na vôtre candida- 4 U LÉ 
| ture sous pli confidentiel (référence IB 10) - . Ê 
à COMELOG . i 
9, rue Sainte Anne - 75001 PARIS 





novatome 
Société d'Ingénierie Nucléaire et de Technique de pointe, 
filiale d'une importante société mdustrielle, recherche 


eunss Ingénieurs 


ESE, ECP, ENSEEIHT, ENSTA, ENSAM... 


Nous leur proposons de s'intégrer à nos équipes dans les domaines suivants: 


ECHANGEURS DE CHALEUR, POMPES, CIRCUITS, ELECTROTECHNIQUE, 
MECANIQUE, METALLURGIE ET CALCUL DE STRUCTURE 


Leur mission : mettre en œuvre les acquis technolo- Le lieu de travail se situe au Plessis-Robinson À terme, 
giques les plus récents pour la conception etlaréalisation … des postes en Province ou à l'Étranger peuvent étre 
des différents composants d'une chaudière nucléaire. proposés. ' 


1e DAPAGENE POSER QU er ATneTn terne Merci d'adresser votre lettre de candidature avec CV et 
de tout premier plan et de nombreuses possibilités de photo à Novatome, Service Emploi Formation, 
formation complémentaire. 20 avenue Edouard Herriot, 92350 Le Plessis Robinson. 


Les camières sont évolutives au sein de la société 
(800 personnes)et de sa maison mère(5000 personnes). NOVATOME. aujourd'hui les techniques de demain. 





[1 — 
Une valeur sûre: 
pour de jeunes diplômés... 


Réussissez une carrière. 
commerciale avec nous... 


Leader européen de l'appareillage électrique d'installations, nous sommes placés sur un 
marché porteur, celui de l'équpement électrique et industriel 
Ra nes est de fans nctuellement dont 
3 nger. 
offrons un métier passionnant à des jeunes diplômés ESC. Univéraitaires, IUT. 
ETS ee pe ere RO ile mour ie la vente et 
"achon. 
Vs es fous à DOS RAS SRI es de vente et intégrés dans une équipe 
Vous Se au eontset permanent des professionnels de li l'installation électrique et de la 
distibution Nous vous confierons rapkiement la responsabilité de votre secteur. 


Nous avons plusieurs potes à dans des viles universitaires Vous êtes 


uement et déplacements 
n'hésitez pas, adressez votre Game ar 2 OS, notre conseil, 
CPR. 63 me de Monceau 75008 Pass ë 2 





ennemie a oO 


me et internal 
tenuméro der 
















- RODIER *. 


attaché de | direction 
export 


sous l'autorité ë du Directeur | de r Exportation ÿ sera chargé :. - “ 
- de la prospection commerciale dans plusieurs Pays Méditérranéens. 
- de l'animation et de la coordinarion de filiales en Europe. 


DIPLOME HEC, ESSEC, SUP DE CO. 


ayant une première expérience internationale dans la vente {si possible texti- * 

les ou produits de standing) le candidat rélend pourrä dans ime seconde * 

étape accétier à in D ne Due 

tion dx Département Licences. | 
Merci d'adresser votre candidature à M. CHERMAT 


sous référence 8544-M 
11 boufevard de ia Madeleine - 7001 Paris 





sens de l’organisation et du conseil 
chez un jeune contrôleur de gestion 








La fonction que nous souhaitons vous confier : organiser et contrôler la gestion de nos 
implantations Equipements en France et à l'étranger, en relation avec les Directions de nos 
différentes sociétés et avec les hommes du terrain. 

Vous avez une formation supérieure : HEC, ESSEC, ESCP ou équivalent et une première 
expérience professionnelle de 2-3 ans. Vous aimez concevoir, mettre en œuvre, contrôler et 
travailler en équipe. Vous avez le sens des contacts humains. Vous êtes disponible pour des 
déplacements en province. Le développement de votre carrière est assuré dans le groupe. 


Merci d'adresser votre candidature à Danièle PETIT - BOUYGUES - Service du Personnel 
B.P. 204 92142 CLAMART CEDEX 










Organhation e1 Publier 













IMPORTANT GROUPE FRANÇASS. 6 î 
DOCUMENTALISTE... 
SCIENTIFIQUE 


Intéressé par les questions économiques, dépend directement du Directeur 
du développement auquel il apporte l'information Sathétique: nécessaire à 
l'exploration des futures activités. 

En relation avec les centres de documentations ea recherches des fi lines, il 
recueille, classe, diffuse l'information technique et'économiqué appropriée 
au développement du groupe. | 

Ceci implique un sens développé des contacts. .… - 


Le candidat doit justifier d'une formation supérieure en biologie ingénieur 
ou équivalent) et d'une spécialisation en Mu de nue 


Préférence sera donnée à candidat possédant expérience biologie 
végétale et documentation informatisée, jh FT 


Anglais courant exigé, allemand souhaité, poste ultérieurement transféré en 
proche Banlieue parisienne. 






INGENIEUR be FORMATION 
NEGOCIATEUR pe vocarion 


Par ia hauté qualite technologique de nos produits, nous sommes les fournisseurs privilégiés des plus 
importantes entreprises industrielles actuelles taéronautique - nucléaire -automobile-armement-, 
construction mécanique... Nos “représentants” - tous ingenieurs — sont des negociateurs de haut 
niveau, capables d'apprehender des applications industrielles avancées, d'entreprendre. traiter et 
conclure des affaires importantes. Chargés d'un secteur géographique ou industriel, ils sant tres auto- 
nomes dans la conduite de leurs añaires - rendant compte la Direction Générale - et sont rémunè- 
res en partie à la commission. Hs sont assistes fonctionnellement - au plantechnique etadministratif - 
par les services internes du siège et des usrnes. 

Le candidat recherche est ingenieur (de iurmation mécanique de preferer #1 et possède une expé- 
nence des secteurs industnels concernes. H est fortement motive par une activite commerciale exi- 
geant d'invoniestables qualités de nepociateuret permettant un biveau de rémuneration eleve(250à , 
350.600 francs annuelsi. Une grande autunonus convient a son tempérament, Le poste est basé à 
Paris. è 
Merci d'envuver votre dossier complet ten prec iont un numera de tléphones à HAVAS CONTACT - 
1, place: du Palais-Roval - 75047 PARIS - RèL 75h LA, qui nous le Iransmettra, Nous le trasieruns de 
tt on nyoureusænient conndentlle, 

















HAVAS CONTACT 














Adresser curriculum vitae détaillé, photo + prétentions à ORLET, 
" sous Le n° 201.056, 136, avenue Charles-de-Gaulle, . . : 
92522 NEUILLY-SUR-SEINE, discrétion assurée. 












WANG TOUTE L'INFORMATIQUE AU SERVICE DU BUREAU 


Ï xpansion: C.A. - 48% prévu cette añnge en France. 
Nous sommes en pers spe + 95% dans le monde 


Nous axons notre dévelGppement Sur là commerciahsation de systemes sophistiqués de Traitement de Texte. 
mais aussi d'enseml RÈRS importants d'Informatique de Gestiôn. 
Nous recherchons pour la realisation de nos objctfs ambitieux 


7 INGÉNIEURS COMMERCIAUX 


auxquels sera confiés, sur la Région Parisienne.la responsabilite de la vente de l'ensemble de nos produils, 
dans une perspective essentiellement Grands Comptes. 
Nous proposons: - Un matériel ulira competñitif, 


- Une formation complémentaire 
- Ün safaire parmi les plus élevés de la prolession. 


r votre CV iettre manuscrite et pretentions a Ÿ LAURENT Directeur des Relations Humaines 
Merci d'envope OR RE 78/80. Avenue Galliëni - 83174 BAGNOLET CEDEX 









_ IMPORTANT GROUPE INDUSTRIEL. FRANÇAIS : 
recherche pour sa Direction Comptable, - | 


Deux titulaires du DECS 
ou diplôme équivalent 


Les deux postes, à pourvoir à Paris, sont susceptibles d'i intéresser ch 

candidats de valeur tant dans £ re 

as et a a ns ls sonne de lacomptabilté générale que. 
sera exigé d'un des deux tuisiresune expérience frmée 

5 ans dans le domaine comptabilité générale. : nas ns 


Nous vous remercions d'adresser votre curriculum vi acéo | 
d'une photo sous référence 3.307 M à PUBLI re mpagné * 
75441 Paris tecex 08, qui tranemeltre: é # se Ps 
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OFFRES D'EMPLOIS 





ÉUTAReIS 


groupe. SLIGOS met en œuvre les technologies les plus récentes et son dynamisme lui permet 
. d'investir dans les créneaux de son plan stratégique : Monétique, Télématique, Bureautique... 


ue : La DIVISION CONSEIL et REALISATION 
“représentant un be large potentiel d'affaires, offre un champ d'investigation et de développement 
“permanent aux candidats de valeur, notamment dans les trois postes suivants : 


Ingénieurs Ingénieurs 
principaux d'étude et de 


eintéressés par {fe développement des 


méthodes d'analyse et de conception de réalisation 


Eee 




























“Se. een dans l'étéridue de leurs : «pour intervenir en soutien. 
one en ‘étant entourés le cas. :.' méthodologique d'équipes de réalisations. . + ayant 1 ou 2 ans d'expérience d'APPLICA- 
: é e concevoir et animer des séminaires TIONS TRANSACTIONNELLES. 

: méthodologiques. e leurs missions seront de s'intégrer dans 

! - + participer à la conception d'outils logiciels des équipes à taille humaine réalisant des 

de haut'niveau notamment par leurs inter: Ce d'aide à l'analyse, la conception et la réali- applications temps réel puis de les animer. 
. verñitions de planification informatique. 2 sation de systèmes d'informations. ° expérience SGBD, moniteurs TP, gestion al 
.+La connaissance der la méthode RACINES ‘_ ‘.e La conhaissance de la méthode MERISE de production, Mini 6, SOLAR appréciée. ë 
: 5 … Réf La ‘! serait appréciée. Réf. DSP 83-13 Réf. DSP 83-14 2 | 









| Emo lettre manual C.V. et photo sous référence choisie à M.J. COUPPEZ 
. SUIGOS 26, rue des Pavilions, 92807 PUTEAUX 














UN GROUPE INDUSTRIEL D'IMPLANTATION MONDIALE 















notre amies, ru financier Dee: 
: Pour l'une de ses plus importantes unités de pro- | Pour l'une de ses unités de prodnction située à 120 
duction située proche banlieue Ouest, un kms à l'Onest de Paris, un 











Con va on con 5 est dono à bé s d'une direction très notre 
pose qe ions ie ou. L'palson ae, Eur 
SAS CO D de EE not itéaon 

























































te tr NN ORGANISATEUR ORGANISATEUR 
“xem- 
En tandem étroit avec:le RDS de le consolidation des flux francs et de- - INFORMATICIEN CONFIRME P. les 
contaüls des LT PO de l'établissement des tableaux de bord . PER C laque 
‘nous cn maîtriser l'information financière ONFIRME REF, 307 M ‘des 
REF. 300 M s de 
. pour 
Responsable d'une équipe d'organisateurs et | Responsable d'une équipe d'organisateurs et D 
Gi ps, ee dinometcens et nie sirecenenl au Direc- ones et Fnac cireciement au Le qu'il 
ee teur ‘organisation et de l'informatique (service | teur de l’organisation et de l'informatique, il sera “hui 
is ee Lo por eat est renier nee à Leone pas de te de rhiéenies agréables ee de:100 poaanmeul, ilserachargédedifférentes mis. | chargé de mener à biendes projetsdepuis l'étude du pau 
fanion = SUR RES. GA ces nr ne dans cette recherche. ude des systèmes exisiants(danslesdomai- | problème jusqu'à sa réalisation, sa mise en place et 10 de 
Er Lu voie rémunération nes de la production. de la gestion administrative, | son suivi. mble 
des stocks...) ; élaboration de solutions nouvelles | Ces projets peuvent être variés : gestion de produc- gou- 
: dont il assurera la mise en placsel lesuivi:canduite | tion. études spécifiques panctuelles au de longue une 
d'actions d'organisation au niveau dela production | durée : organisation de la production à l'intérieur .Ura- 
eten relation aveclesiège ;supervision de toutesles | d'un atelier, analyse des flux physiques à l'intérieur ique 
réalisations en cours. du groupe... LE 
_ u- 
mu È ê Vous avez une formation supérieure scientifique (éventuellement commerciale pour la référence 307) et Le 
: Ë justifiez d'une expérience réussie de 5 à 10 ans dans l'organisation et l'informatique en milieu industriel, nee 
# +" Vous souhaitez intégrer un Groupe dont la dimension permet les évolutions de carrière les plus diversifiées ME. 
at F sur le plan national et international. Fan 
à ! 
For e D oe énna ES - 75017 - PARIS ae 
garantit discrétion et réponse. est 
FRE Ms les 
(COr 1seil . 
fs vont travailler sur les logiciels de télécommunications de nos DRSSRNSEUSS RSS NNSEUNNNNNRE F 
Ë terminaux multifonctions et bancaires, dans les domaines : EH H 
Lens mu THOMSON BH 
pur - installation et suivi logiciel de produit L distribution bancaire ‘ sa 
de ; oser Pa 16 à EH | ; :s 
‘ ° poses conviendralent à ingénieurs avent AAC r La direction a contrôle inteme intervient, à partir de Paris, sur l’ensemble des unités du groupe en : _ 
Fan intl ei ares ge È BU Fance rance et à l'étranger. Pour renforcer son équipe, elle cherche E + de 
Lieu de travail : région-parisienne (accès direct RER}. ë HE à : Z É E = 
‘ Merci d'adresser votre candidature complète sous réf. 4408 à es 
l'agence DESSEIN .- 69, rue de Provence - 75009 PARIS, qui trans- EH deux auditeurs confirmés E se 
mettra. . 4 L FE Vous intervenez dans l'analyse des procédures et des systèmes des différentes fonctions de l'entreprise. E EE 
n° raudn classique des comptes de fin d'année et des audits pius spécifiques. S 
Agé de 30 ans au moins, vous avez une formation initiale supérieure HEC, ESSEC, Sup. de Co (mais un ingénieur le 
E ECP, ESE, s'étant tourné vers l'audit est le bienvenu), complétée par le DECS; ou bien vous êtes expert-comptable à 
à [Ie et souhaitez aujourd'hui continuer et amplifier votre carrière dans la fonction audit. s 
Des déplacements assez fréquents sont prévus. L'activité Internationale et les implantatiens de notre groupe E 


EH vous imposent de maîtriser au moins l'anglais ou l'allemand. L'espagnol est apprécié. 
















© : : Société internationale offshore 300 personnes - 15 milliards de CA \ BA nor consultante. Mme M.C. TESSIER, vous remercie de lu écnre (réf. 4332 LM) à Carrières Gestion Finances [LAS 
: M = fi 
| conexs . Gestionnaire à | 
a de trats . | M AVIONS MARCEL DASSAULT — BREGUET AVIATION | 
e con ’ x un chef de projet prêt à décoller. 
î Ds Ingénierie Offshore ‘ | E La division après-vente des avions civils suit de Vélizy un parc de 760 eu civils Mgr dans 45 E ë 
pays et à su tisser en quinze ans la toile de ses applications de gestion. Son service lormatique ni, 
Inéggré à la dre rs pre ne sera divin _. de en e 1 gestion Frs EH seppuie sur de gros centres équipés de 2032 et 3033/MVS qui supportent les DB/IMS couplés à [} | 
a négociations & des questions financières et : er “offshore de préférence. est indispen- .., L bitté des trait le sum d | 
contracluèlles liées ‘Un plusieurs pro ER données cherie fournisseurs et ia documentation Technique, Ce Qui impose de Méquents | DépiaCemEnts en Œ 





& a poste implique de fréquents dépla- 
ins et rüpidlement F céments à l'étranger et une porfaite maîtrise 

‘autonome ä-deura obligatoirement possé- mr anglais 
‘der un-sérieux bagage lechnique (niveau Pour informations-complémentaires' et 
et-asvir acquis des qualités évi- . de rendez-vous immédiate appelez le 5 | 


. Les [_] E 
: Éd vtormare Une première expé- 763.11.15 aux heures de bureau réf1328 ‘EE ss : 
: é i [ALEXANDRE TIC S.A. i 
A 10 RUE ROYALE : 75008 PARIS E 
E E 
E E 


France et plus rarement aux USA. 

RH Vous êtes ingénieur de £rande école, avez acquis en 5 ans ou plus, dans l'industrie. une solide pratique du PL 1 M 

CR Sur gros système IBM et d'un SGBD, de préférence IMS et fait montre de votre talent de négociateur avec des [IE 
utilisateurs exigeants; enfin, votre anglals est . fluent 











Notre consultant, J THILY, vous remercie de lun écnre [rét.4331 LM à «Carrières de l'informatique 





He * 7 rue de Logelbaëh 75017 Paris ë 


LYON - LILLE - BRUXELLES - LONDRES 


BSRREMER VABE DE SNTE DBBERBER 
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SOPAD HEC, INA, ARTS ET M. 
Nes te. attirés par 
MARKETING, PRODUCTION, ENGINEERING 


Afin de vous préparer à l'exercice de vos prochaines responsabilités 
opérationnelles, nous vous offrons de commencer par acquérir une 
recherche bonne connaissance de l'entreprise et de vos futurs interlocuteurs au 


de sein de notre service d'AUDIT 
Les missions de contrôle et de conseil que vôus.conduirez dans nos dif- 
JEUNES férents établissements vous donneront l'occasion de diversifier vos com- 
pétences pour en faire le tremplin de votre avenir. 
A bref délai, vous vous verrez ensuite confier des responsabilités Opéra 


DIPLOMES tionnelles selon votre spécialité. Nous attendrons alors de vous que vous . 
mettiez en Œuvre vos capacités ES décider, réaliser, animer. 


Stratégie - Diversification 


Société de conseil en stratégie, 
en forte expansion 
(+40% par an) 


‘ 





Ecrire avec C.V. à SOPAD, Direction di Persomel, 17, quai Pauk- 


. s e £ 
« Travaillant à l’échelon international pour des grands groupes et Danser 92411 Courbevoie Cedex. 


des entreprises moyennes performantes. 


e Intégrant dans sa démarche conceptuelle les caractéristiques du 
secteur étudié et les spécificités culturelles des entreprises. 


e Assistant ses clients dans l’élaboration et le choix de leur 
* stratégie. 


e Ayant la volonté de devenir l’un des leaders de son marché. 














NIELSEN : .. 
Pratiquez le marketing änamique 


Nous summes le premier organisme français d'Étu- autonomie, sens de l'initiative et 












recherche des de de Marché 1650 personnes). Notre compé- k re Et sion en 
de dm 
techno! [=] 1 ï x 
CONSULTANTS CR fonepenees 
Diplômés de l’enseignement supérieur $ LS analyseront les résultats, présenteront des re- 
(type grandes écoles commerciales ou scientifiques françaises) Un dipiôge d'une Grande École Commerciale définiront dan prie 
complété par une première expérience dans Le : Party ds $ 
— Possédant, de préférence, également un MBA Américain domine du maetine pd CN OU Sn MEAAIFE Et pour les porn d Hs 
où Européen. D ee SO EE name rime À se 
. . . L 2 ” 
— Ayant une expérience professionnelle réussie (même brève). rs . : ##S 
— Dominant au moins une langue étrangère (Anglais, Allemand, Les candidatures sont à adresser accompagnées "eemamee #: 
Italien, Espagnol). d'une photo à n Monsieur PILLOY | 
— Dotés de rigueur analytique et de pouvoir de communication. . 28 SES rs Nue SE | 


— Disponibles pour effectuer de fréquents déplacements en France 
et à l’Etranger. 













| Ecrire à MID 
1232, rue Louis Blériot - B.P. 26 - 78530 Buc. 


Plus qu'un exemple, 


Se une spécialité rare... 


eq d'exemples de SSCI qui qvaient choisi rémeau, de Nnlomatique 
industrielle at des à Automatismes. 
Cac avons me a des mars le mhodes appiguont à des lémanés de 
pois rojets. Plus q Ordi a donné nai ne. véritoble METHODO- 

OGIE D'AIDE AU DEVELOPPEMENT DE CNFORMATIQUE DE COMMANDE DES 
SYSTEMES DE PRODUCTION (MA CA 
Cet apport, a tonne où POdE ÉRRRUe De Let le corollaire * 
évident à cela est notre besoin de recruter 







































AGEMLE UR ç 
0000000000000000 F Ï 
Artisan expert novateur 


Le généraliste que vous êtes a acquis une doubie formation : HEC-+ MBA, Centrale +1ISA. Archi +INSEAD, 
Sciences Po + Socio. la liste n'est pas timitative. Des alliances insolites reflètent souvent la richesse d'une per- 
sonnalité. C'est à vous que nous nous adressons aujourd'hui si vous avez une prenière expérience (1 à 4 ans) 
en entreprise ou en cabinet, dans le conseil en organisation, gestion, stratégie. 
Vous viendrez renforcer les structures d'un département situé au sein d'une organisation professionnelle de 
premier plan qui regoupe un millier d'entreprises travaillant sur les problèmes urbanisme et et d'habitat. Vos 
rmissions seront très diversifiées : structures, procédures, comptabilité analytique. tableaux de bord, trésorerie, 
etc. Un impératif commun : on attend de vos interventions une valeur ajoutée incontestable. des améliorations 
concrètes, des résultats visibles. Vous devrez identifier le problème, le résoudre, piloter la mise en place des 
actions définies, en suivre les retombées. Vous contribuerez aux recherches méthodologiques et passerez en- 
viron 30 % de votre temps en formation personnelle, réflexions, échanges avec vos pairs. 
A vous d'écrire sous référence 885 901M aux consultants du cabinet SIRCA qui sont en charge de cette recher- 
che. Merci de leur préciser votre rémunération actuelle. Ils vous décriront l'e ‘envircnnement du poste et étudie- 
ront avec vous vos Chances d'intégration. Vous serez basé à Paris et devrez prévoir des déplacements en province 
de de l'ordre du tiers de votre temps. 


Sirca 


64, rue La Boétie - 75008 PARIS 


































dans la réalisation de systèmes automatisés, et pepe pal ep arène 

Parce que pour nous la RECHERCHE APPLIQUEE ant un aouc contient le) projus de 
houte technicité que nous dév seronf pour vous des es on ne peut 
plus réalistes... ainsi qu'une outre façon de redécouvrir le conseil d'entreprise. 
A 
société, contactez-le. 


or Le langage qui s/impoge 10 mt 


Ingénieur ECP, AM 


LÉ 









Auber 75009. PARIS 742.74.07 


Débutant ou 1'° exp: 





Le CETIM, chargé de promouvoir le progrès des tachniques dans l'indus- 

trie mécanique vous propose de rejoindre son département « Dynamique 

des machines ». . 

Intégré au sein d’une équipe jeune, dynamique et professionnelle, votre 

mission sera de résoudre les problèmes rencontrés dana l'industrie 

mécanique concernent ls comportement dynmnique des machines : 

moteurs Dissef, compresseurs afternstifs, pompes centrifuges… 

Vous aurez donc à mettre en œuvre des formulations théoriques, des 

expérimentations aur site et en laboratnire et des prograrunes de calcul. 

La pratique de la langus angisise est indispensable: 

Ce pone est basé à SENLIS dans l'Oise (service de cars vers Paris. 

Si vous êtes disponible et capable de travailler en toute 

si vous avez le goût de la recherche allié à un sens aigu du concret, 

EE tous mr rmgrit rl réussir dans Ce métier passionnant et 
varié {possibilité d'évolution rapide vers la prise de responsabilité techai. 

que et financière d'une fraction importante de l'activité de l'équipe). 


Merci d'adresser C.V., “phouo et pré. 
‘ tentions à CETIM 
Service du Personnel 2 
52, avenue Féfix-Loust s ke 
60304 SENLIS CEDEX î 


Groupe pharmaceutique français, 

en expansion régulière, 500 personnes, 
recherche pour renforcer son département 
recherches chimiques : 


2 TECHNICIENS 
CHMISTES #F 


 lormation BTS ou équivalent, 
+ expérience souhaitée en synthése organique, 
- possibilité d'évolution. 
Rémunération annuëile brute : 115.000 F 
Adresser lettre manuscrite + C.V. détaillé et 
photo. sous rèf. ID 110483, à : ; 


guerbet S.8. 


CECA S.A. exerce son activité dans le domaine de la Chimie de Spécialités. Représentée dans 75 pays, 
elle a réalisé en 82 plus de 60 % de son chiftre d'affaires à l'étranger. Ses produits aux applications 
très diverses s'adressent à des secteurs industriels variés. 

Elte recherche un ingénieur Technico-Commercial, ll sera chargé de promouvoir la vente à l'étranger 

de ses produits de traitement de surface dont elle détient 48 % du marché international. 
Ingénieur-Chimiste, il possèdera environ 5 ans d'expérience dans ce domaine et aura une parfaite mai. & 
trise de le langue anglaise. 

De frèquents déplacements dans le monde entier sont à prévoir. 

Merci d'adresser lettre manuscrite + C.V. et prétentions à CECA S.A. - 11, avenue Morané Sauinier - ®! 


78140 VELIZY. L 
SA 






































Indépendant 
et de Conseil en Informatique 
- 8 Sociétés - 400 ingénieurs - 
s'est doié d'une-orgonisation décentralisée, priviégiant des équipes de dimension 
humame, copables de s'avapter très vite aux nouvelles léchniques. 
UNILOG recrute en permanence des 


ingénieurs débutants 


Grandes Écoles ou 3° cycle d'études supérieures scientifiques 
ls suivent dès leur mtégration une formotion théorique et pratique. considérés comme 
rune des plus soldes du secieur. 

Ensuite, au sein d'étuipes opératonnelles. ils mterviennemt sur des projets en relation 
avec les chenis du Groupe, acquéront airs! des compétences et un sens des 
responsabilités ls préparant à des postes de haut mveu. 

Les prochoines sessions qe formation débutéront fes 30 mai et 18 juillet 83. 
Merci d'adresser votre dossier de candidoture, sous rét. 75983 à 
URILOG. 9, rue Allred-de-Vigny - 75008 Poris - 
Membre de Syntec informatique. 





HAVAS CONTACT 





ES Le ns EY one ss à 
"RSCG PRE Rue St Ferdinand 75017 PARIS qui 
transmetire. 


BPN°15, | : 
F |” g3601 AULNAY SOUS BOIS Cédex Nous vous assurons le. ph giande défini * 














































Ts 1008 ton 
par ah, noué avons l'obligation d'innover, ‘être un 
| partenaire actif 


N souhaitôns couff tâche. un'jeune 
rene ns ie 


permeitre À Sciences du 

bâtiment et les p: procestus industriels. Capäble d'ap- 
éréhender le problème de l'habitat, des évolutions s0- 
Sais et scteénales à poesie un it ouvert, 
perspicacité, me grande rigueur, aisance 
arte endie dé «se 







manusCrhe, 
prétentions à. een 
- Phénie #7, ne Po AO FAR. 
-. . Réfp2836M 














CENTRALE, AM. 


‘discrétion. 








BU AS Me) 








Directeur Production 
23P. 000 + 
Produits métallurgiques de haute technicité : notre 


- société. filiaie d'un important groupe français. fabrique et commer- 


ciahse des produits destinés à un marché en pleine expansion. Nous 
avons réussi notre reconversion, ‘doublé natre C.A en 4 ans (250 M). 
notre personnel est compétent et adaptable, nos deux usines très bien 
équipées, notre laboratoire à la pointe de la recherche. Le Directeur de 
productron que nous recherchons pour notre établissement le plus 
important -450 personnes-dépendra du Directeur d'Usine et sera 
membre du Comité de Direction de l'entreprise. Responsable de 
l'animanonret de la gestion des atehers de fabrication, ilen opumisera 
les performances. Il favorisera l'adaptation permanente du personnel 
d'exécution aux nouvelles techniques par l'introduction d'un plan de 
formanon échelonné sur plusieurs années. || maintiendra par son 
action, son style, Son dynamisme la cohésion et l'excellent climat 
existents. Ce poste sera confié à un mgénieur de $0 ans environ, ayant 
réussi une première expérience dans les services production, 
-méthodes ou ordonnancement d'une grande entreprise. Le candidat 
de valeur que nous attendons verra s'ouvrir de réelles perspectives de 
carrière dans notre société ou dans notre groupe. Nous lui donnerons 
.les moyens de réussir et le ferons bénéficier, s'il le désire, d’une 
formation de type CPA 

Vauilez adresser votre dossier de candidature 
(ettre manuscrite. CV, photo et prétentions) 
sous réf. 304232 à ORION 35, rue du Rocher 
.75008. Paris, qui vous garantit réponse et 


Contrôleur de Gestion 
PARIS 


Produits de e presti Je. Ce groupe français de grande notoriété 
{CA: 1 mulhard de fabrique des produits de prestige qu il 
commercialise dans de monde entier. Il recherche son contrôleur de 
gestion. Sous l'autorité hiérarchique du Directeur Financier il détinira 
les procédures de contrôle de gestion et de planification du groupe, 
veillera à leur application, assistera les filiales dans l'élaboration de 
teurs plans et programmes d'action, s’assurera de leur cohérence et 
procédera à leur consôlidation, analysera et interprétera les écarts, 
proposera toutes améliorations, effectuera toutes études de projets, 
etc .. | supervisera les travaux d'audit de l'ensemble des sociétés. Ce 
poste sera confié à un candidat de 28 ans environ, diplômé de 
l'enseignement supérieur, ayant acquis une première expérience 
d'au moins 3 ans dans un poste identique. Angiars indispensable. La 


OFFRES D'EMPEOIS 







s, nan Ours KR 
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Responsable Technique 
FUTUR CHEF UNITE PRODUCTION 160.000 + 





Région Rhône-Alpes dans le groupe de dimension 
internationale auquel nous appartenons. nous Sommes connus pour 
la rigueur et la quahté de notre gestion 1800 personnes, 4 
établissements, 1 milliard de F de C.A dont plus de 60% à l'export. 
nous fabriquons et commercialhsons des biens d'équipement aux 
applications industrielles et grand public. Nous proposons à un jeune 
ingénieur (Centrale, À M . .} âgé d'environ 28 ans, ayant acquis une 
première expérience d'environ 3 ans, s: possible dans un service 
entretien, d'être pour quelques années (3 à 5 ans} le responsable des 
services techniques de notre usine pnncipale Sous l'autonté 
hiérarchique du Directeur de Production, 1! dinigera une équipe d’une 
cinquantaine de personnes, conseillera les autres établissements 
dans leurs choix techniques, projettera les installations futures, 
favorisera l'adaptation du personnel aux nouvelles rechniques, 
entretiendra l'état d'esprit favonsant les mutations technologiques 
que nous voulons entreprendre pour maintenir notre avance Les 
perspecuves de carrière sont importantes pour un candidat 
d'envergure qui est assuré de trouver dans notre groupe les moyens 
de sausfaire Ses ambitions 


Veuillez adresser votre dossier de candidature 
{lettre manuscrite, CV, photo et prétentions) 
sous réf. 304234 à ORION 35. rue du Rocher 
75008 Paris, qui vous garantit réponse et 
discrétion. 


Responsable Entrepôt 
200.000 + 


Distribution marques de prestige : notre société. une des 
plus réputées dans Île domaine de la distribunon de produits 
alimentaires de haut de gamme (1000 personnes, C.A 1 milharddeF } 
recherche le responsable de son entrepôt (15 000 metres carres 
environ). Outre la responsabilité opéranonnelle de l'urute et de san 
matériel tres sophistiqué, notamment automates programmables 
pour la préparation de commandes, celui-ci antmera un effectif de 130 
personnes, encadrées par une maitrise dont 11 assurera la formation 
permanente. Enfin, il assumera un rèle primordial en matiere de 
gestion et d'orgamisauon. Certe fonction essentielle sera confiée à un 
homme méthodique, mas aussi dynamique et ambitieux, de 
formauon supérieure (type Ecole de Commerce] et bénéficrant d'une 
expérience réussie au Cours de laquelle se serpnt exercées ses 















rémunération proposée, monvante, sera fonction des compétences 
offertes * 


Veuillez adresser votre candidature (lettre 
manuscrite, CV. photo et prétentions) sous 
réf. 304233 à ORION 35. rue du Rocher 
75008 Paris, qui vous garantit réponse et 
“discrétion. 
















“4 TNGENIEURS 
JNFORMATIGIENS 






re à un chef du service 


: PRODUCTION 


… Fabrication 
48 ans+ 220.000F 


Notre pu de 75 personnes en banlieue Nord de Paris est équipée d'un 
- Pac de machines parmi les plus performantes qui nous parmettent de 
“vivre eu 1/108 de micron et.de fabriquer en petites ou très petites séries 
"les meilleurs produits sur notre marché 


les instruments de mesure 


© Nous Souhaïtons intégrer un ingénieur de très bon niveau pour prendre 
* en cherge l'arganisation de la gestion de production, l'optimisation des 
coûts, l'ordonnancement et la fabrication. 
C'est l'occasion de faire acte de candidature si, ingénieur mécanicien de, 
45 ans minimum, vous pouvez nous prouver votre réussite professionnelle 
dans un secteur proche du nôtre et si vous pouvez nous apporter un& 
expérience des méthodes modernes de gestion de production en petites 
séries et de conduite des hommes. 
Merci d'adresser CV, lettre déuaillée de motivation et niveau de salaire 
sous référence M/15B/A à notre Conseil qui vous enverra plus d'infor- 
mations sur le poste avant de vous recevoir. 


mp CABINET Henri PHILIPPE 


s 106 boulevard Haussmann - 75008 Paris 
“UN LEUR {em 5 





tes * LR 
MODEL LAS DIU 


pete me ne 
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-DE GESTION CONFIRME, L'UN DES PLUS GRANDS GROUPES 
Fttaché au Responsatis Comptebiiité a Er INDUSTRIELS FRANÇAIS 
D eget en ler participe à l'éta- 
ting nel ONCE cette ”unté de  POGUeron ft inf 
à ici au t : ti 
: DATE ons gras robe res rh pare Guen dx ent des op ormatiques 










département. . 
. Ce poste comient à un diplômé ‘d'enseignement 
supérieur très à l'aise en anglais, éyant acquis une 
expérience de 3 &'5 ans de ce type de foncilon. de 
ne entreprise anglo-saxonne. 


ER “UN JEUNE. DIPLOME . 
en . EN GEST ION : 


” ANALYSTES PROGRAMMEURS 
INGENIEURS SYSTEME 
: INGENIEURS RESEAUX 
_INGENIEURS D'EXPLOITATION 


2 . 









qualrés de gestionnaire rigoureux, d'homme de terrain et d'ani- 


mateur Le poste est situé à Paris Est 


Si vous êtes intéressé, veuillez adresser votre 
candidature (lettre manuscrite, CV, photo et 
prétentions) sous réf 304236 à ORION 
35. rue du Rocher 75008 Pans qui vous 
garantit réponse et discrétion. 





Message à 3 jeunes 
INGENIEURS 
ou SUP de CO 


Vous souhaitez entrer dans une importante société française de 


transports publics 


Pendant les deux premiéres années, adjoint d'un Chef de Centre, vous 
recevrez une formation spécifique. Ensuite, vous devez être capable de 
prendre vous-même la responsabilité d’un centre en Région Parisienne ou 
à Bourges. * 

C'est l'occasion de faire acte de candidature si vous avez 30 ans environ, 
une formation supérieure (ingénieur ou SUP de CO), si votre premier job 
vous a convaincu que vous êtes un homme de terrain et da contact, 
motivé par la notion de service et mobile géographiquement. 


Merci d'adresser lertre manuscrite, CV détaillé et rémunération actuelle 


sous référence M/227/J à notre consail qui vous enverra plus d'infor- 
mations sur le poste avant de vous recevoir. 


CABINET Henri PHILIPPE 
+ 106 boulevard Haussmann - 75008 Paris 





pour s'intégrer aux équipes 
Sastes du développement de ses futures 
gammes d'ordinateurs, recherche des 


INGENIEURS LOGICIEL 


C'est dans le domaine spécihque du logiciel de base 
qu'ils exerceront leur activité : Systèmes, Telécom- 
munications, Bases de Dannées. Compilateurs. 

Îls parhciperont aux divers stades de la réalisation 
des produits : architecture, dévelcppement. mainie- 


souhaitons rencontrer-un- jeune à fort 

potemtielge formation supérieure: HEC, ESSEC, Sup 

--06.00, Écois de Gestion, pour {ui confier d'emblée 

“des méponsablités : suivi. de ‘tableaux de bort. 

Des de renoue Expoñ, réalisa- 
|| 

'hon'd'études de D 


confiaissance a l'añg 
steges. ester 
ef. ‘comptables assistés par, l'informatique 
1 Aeroni apprécsées. Son évclution de carrière séra 
_érotemeit liée à l'ouverture d'esprit Lt mure GuAIeE 
“relationnelles dont il pourra faire k 
Merci d'aresser voire CV. + photo . + prétentions 
sbûe la ré£.chorse au Service Aecrutement- 
2H, Bd dur Parc 92821 NEUILLY SUR SEINE. 

























- à 5 ans dans l'un de ces métiers. 
* Vous êtes prêts aujourd'hui à intégrer un grand groupe qui vous 


Vous êtes de formation supérieure et avez une expérience de 3 


permettra d'accéder rapidement à des responsabilités plus 
“larges dans des domsines très divers. 


… Vousenvisagez positivement une bof de quelques années dans 


- la région Ouest on Nord de la France 


rites sa ré thes A1 iréciee ns Fete): 
à A. CONSEIL, 102 Bld Malesherbes - 75017 - PARIS 
qui transmettra et qui garanGt discrétion et réponse. 










nance, qualification. 

Les candidats seront diplômés Grandes Ecoles et 
posséderont des connaissances de base en inlor- 
malique acquises lors de leurs etudes ou au cours 
d'une première expérience protessionnelle. 

Lieu dé travail : PARIS 20 .'Louveciennes (781. 
Adresser leftre manuscrite. CV. photo et prétentions 
en précisant la réf 117 M a Ci Honeywell Bull 
PCOGO21C - 94, avenue Gembetta 75900 PARIS 
CEDEX 20 





age 13 


VT 


LE 


“tion du 
‘oyages, 
eu et les 
par les 
À. Faut-il 
1gne de 

versés 
France, 
‘écetres 
3 francs 
l'entre- 
et son 


at donc 
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Une des premières sociétés françaises d'électronique professionnelle 
(C.A. :+-28% en 82) recherche pour sa 
DIRECTION COMMERCIALE (PARIS SUD) 
personnes dynamiques désirant participer à son expansion et 

à sa réussite en particulier dans le domaine des 
TELECOMMUNICAT IONS PUBLIQUES 


lingénieur responsable du service ingéniérie- 


LABORATOIRES 
DE MARCOUSSIS 


Ingénieur Informaticien 
=. . (Réf. T/1423/LA) 

Développement de systémes experts . 

Comes et premiére expérience" en iteigeuce artificielle 


Ingérieur Electronicien 
- ou Informaticien 


(Réf. T/1694/CAS) 
None rer 
Pour la conception, l'étude et le développement d'un calculateur 
à base de microprocesseurs en tranches. ‘ 
Aâresser lettre manuscrite ef curriculum-vitae s/référence, au 
Service du Personnel des LABORATOIRES DE MARCOUSSIS 
Route de Nozey - - 91460 MARCATIPERS 






















[Réf 35-81) 

{sera chargé : 

— au niveau de la proposition, de la partie infrastructure des projets de systèmes de transmission (faisceaux hertziens 
en particulier) et de son chiffrage en prix de revient, en liaison avec les sous-traitants et fournisseurs potentiels. 

— au niveau du contrat de la finalisation du projet technique, de la passation des contrats de sous-traitance (en 
liaison avec le Service Achats) et du suivi technique de ces contrats. 

Le candidat, position 111, aura de bonnes connaissances en télécommunitation et une formation complémentaire en 











peson ul ne disponible pour des séjours de courte durée à l'étranger et possèdera une bonne maitrise de ! "anglais 
u, écrit, pal 


ingénieurs T.C.export 1chef de projets 
ne Sole France, en relation avec les es de pra- export 


jets locaux, la coordination descontrats «clé en mainn  {Réf, 34 - 00) 


de systèmes de transmission à l'exportation. Responsable d'une zone géographi ue pour la vente 
Profil souhaité : de matériels de transmission et de fai aisceaux hertziens. 


Electroniciens de formation avec connaissances en 
systèmes de transmission (faisceaux hertziens) et en Bonne, maitrise de l'anglais indispensable, espagnol 
bi 


gestion. Anglais indispensable pour deux de ces postes. 
































[ CS lonrme DE RECHERCHES 
Ci DE LA COMPAGNIE GÉNÉRALE 
[D'ÉLECTRICITÉ 






Adresser C.V. et prétentions en précisant la référence du poste choisi à 
TRT 5, avenue Réaumur 92350 LE PLESSIS ROBINSON # 


















L'Établissement Public d'Aménagement de 
: MELUN SENART 
recherche san 


responsable 
promotion/vente 
zones d'activités 


NOUS VOUS PROPOSONS UN AVENIR 
AUJOURD'HUI. 


SPI - SOCIETE POUR L'INFORMATIQUE, 
filiale de PECHINEY UGINE KUHLMANN 


est, dans le domaine en esne évolution des sociétés de service et de conseil en informatique, une 
référence de premier ordre. 

Notre centre de traitement, exceptionnel par sa taille (équipé IBM - 3081 et 3033), l'importance de 
son réseau (plus de 1000 ferminoux ef 10.000 télex}, la variété de ses applications, constituent un 
environnement à peu Eu unique. 


:  192000F,+ 


.… Chef du service, il assume la responsabilité globale des opérations 
industrielles et commerciales jusqu'à leur montage juridique et financier, 


SPL, c'est aussi 300 collaborateurs compétents, dont une forte pr epbrIon de Cadres et Ingénieurs. .108:formation np Lee Ur ep Es aire 
Fidèles à leur entreprise, ils vous proposent de les rejoindre aujourd'hui pour participer à leur succès Mais ses qualités personnelles seront déterminantes pour un poste. - 
de demain. qui nécessite dés contacts au plus haut niveau avec les milieux 


** industriels at financiers, ainsi qu'avec fes administrations. 
Envoyer C. V: et phoio au Service du Personnel 


AMS, 
La Grange la Prévté - 7788 SAVIGNY LE TEMPLE Cédex. 


INGENIEURS GRANDES ECOLES 


X, CENTRALE, MINES, SUPELEC, INP Grenoble - Toulouse 


quelle qu'ait êté votre formation en Grande Ecole, vous avez une place chez nous. 

À l'issue d’une période de formation personnalisée, nous vous confierons très rapidement des res- 

ponsabilités (réalisation, conception, développement) accompagnées de perspectives vous permet- 
‘ font d'envisager une carrière à votre dimension. 

















(24 Sociétés - CA 960 M de F) : 
rattaché à une holding anglosoxonne, recherche l' 


Adjoint du contrôleur financier 
responsable 












bition et savons apprécier la compétence : pour bâtir notre 


Li 
Nous sommes ouverts aux'idées neuves, nous aimons l'am-  £ 
& 
: : à & 
SOCIETE avenir et garaniir notre succès, nous comptons sur vous. F 





BR 
L'INFORMATIQUE, Faites-nous part de vos aspirations et motivations, en 
adressant voire candidature au Service des Affaires 
Sociales Noï - SPI - 98, bd Victor Hugo - 92115 CLICHY 


PECHINEY UGINE KUHLMANN 














Manuioctures, ESSEC, formation supérieure éconc- 
Dae one agé d'au moins 27 ons, disposant de 3 & 4 ons 

d'expérience par exemple au sein d'un Cabinet d'audit intermattonal, 
ayant de bonnes connaissances en comptabilité française et anglo- 
SCXONNE, 0 bem ro hr <Ce poste 
comporte une très large délégation et lo rémunération est frès oltraciive. 
Adressez votre candidature sous rétérence n° 458RTr à ENTREPRENDRE 77 rue du 


. entreprendre. 


dnrisnde Jolephos 












contrôle budgétaire 


+, Roggai ue de synthèse ee rdachon vots permeeronE de Ce poste nécessi dôme & trades sopérieures comptables 
cette fonction Vous serez en relation avec les et Flnancières, nn d'expérience des bases en allemand et une 
ben, Sacs de entrepnse. pren stratégique pour Konns aisance dans l'utihsanon de l'informatique qui constitue 
r les réclles perspectives d'évol travail privilègié. 








Responsable système 


Un Etabissement Puic, su a en ce Pas, 
: recherche un responsable système. 
. Ce posté s'adresse à un candidat ayant : 

eun finimum de 2 ans d'ancienneté dans la fonictian, 

- eune Connaissance approfondie du système GCOS 64, * 
des systèmes dé télétraiement et de gestion de base de données 
[TES et IDS 1H}. 

M aura la responsabilité du système et de l'encadrement | ; 
. de l'équipe d'exploitation. Hg + 


. Matériel DPS 7 (CH-HBL. 
Envoyer lettre manuscrite, C.V. détaîié et photo, sous référence 5371 à: 


Grosnistion et PuBiigt) 


FREE T  ES RS 


luton offertes par Youtil de tra 


vous candy au sain du 
vous 


missions d'analyse de rentabilité 
AS pres ane VRG Ep propose de 
fEndes méparsioies Ro Er 
de recommandations de 


; l'A 
MER PE RE VAG. France 























SOCIETE INTERNATIONALE DE TELECOMMUNICATIONS 
AERONAUTIQUES 
opérant dans 180 pays u sers Er Hllole d' : 
recherche can dns Pom de olnt eRrmicentt 
ques rochorebe un CHEF COMPTABLE. 


INGENIEUR ENSI, INSA, | || ire 
, 9 ble, avec une équipe de qualré personnes, de La 

; réalisation de toutes les opérations comptables et 

du reporting à l'aide de moyens iniomuabques, de 

Ê l'analyse et de l'explication des écarts, de la pme, 

1 des déclarations socialez ef fiscales, des formalités 


{option infanmatique) 2 dé dédonanement, du respect dét procédures de 


êle i à 

Cannaissance des protocales de Communications nee È nee 
pour un poste de : É Dageee ou écnuvalent, SHtsaont T'auglais, ben 
Contrôleur de Réseau de Télécommunicatians par l'utilisation d'us système informatisé et la prab- 

au sein du groupe central de contrôle à Paris que des techniques anglo-saxennen. 

(6 personnes) intégré au Département des Opérations. Adrosser doser de candids- meme 
à . ture : lotir: rite, CV. 
Envoyer CV. et prétentions s/réf. OC à : photo nt de onde 
SITA — Direction du Personnel tions sous référence 21.520-M 
112 Avenue Charles da Gaulle — 92622 NEUILLY-SURSEINE à CLA RECRUTEMENT 
11, av. Delcasvé 25008 PAS vomepmemmmme 











CROUPE INTERNATIONAL 
recherche 


INGENIEUR DES VENTES 


Ce jeune Éechnicien commercial prendra la responisebilité d’un large secteur 
(sud de la France), devra assurer les ventes de produits réfractaires destinés . 
à des industries très varlées telles que chimie, céramique, nec se 


Courte période de formation prévue région parisienne, © 
Critère de sélection basé ef priorité, sur expérien réelle di «vente de pro- 
durs industriels $ possible dans Industries chimiques ou rméalriqnes 


@ Déplacements 4 à 5 jours par semaine, 
Anglais courant soul 
Possibilité voiture société . 





dcosec lettre mawmierite aie : 
N. 20! Le manne ame CN poto See : 











OFFRES D'EMPLOIS OFFRES TIRE 













té DD algue vec Fou 


Rae vous demandons d'adresser votre 
ee AE 22285 rare Case “61, bd Haussmann - 75008 PARIS 











vous candidature. 


SERTUE 


de l'Opéra 
SÉLECTION Paris 










Ingénieur électronicien 
Le Centre National de l Equipement Hospitalier recrute, pour la division des techno- 
logies biomédicales, un ingénieur électronicien. Dans le cadre d'un département 
spécialisé, il sera plus particulièrement chargé de conduire des études impliquant des 
. e8sais techniques dans des laboratoires et des expérimentations médicales en milieu 
. hospitalier, dans le domaine des équipements de diagnostic (exploration fonction: 
nelle} et ‘de réanimation. Ce poste intéresse un ingénieur diplômé d’une école d'électro- 
nique (ENST, ESE, ISEN...) de l’'UTC (génie biomédical), ou un universitaire (3ème cycle 
minimum), ayant de préférerice acquis une première expérience professionnelle sur un 
matériel de: technologie évoluée (électronique, électromécanique}. Lieu de travail : 
Saint Quentin en Yvelines. Marle-Louise GUIOMAR étudiera en toute discrétion votre 
dossier de candidature s/réf. 22076/M, Sélé-CEGOS, Tour Chenonceaux, 204, Rond- 
“Point du Pont de Sèvres, 92516 BOULOGNE CEDEX. 








Publival 













pour rédaëtion ‘de : £ 
ir es 
e: Aa obtiols. 







Membre de SYNTEC 





roger G V. détaillé stp 5 frét 66098 | 

Fo Er HER L x Cedex: 01 
Fos 

ni ais 
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Chef de publicité, 
votre compétence nous intéresse 


Elsrgissez vote expérience dans le GROUPE DES BANQUES POPULAIRES à PARIS. 


Au sein de notre Service Agence Pubkcité, Promotion , Relations Publiques, rejoignez une équipe 
de professionnels de fe communication mmaginatifs et passionnés par leur métier. 

Retteché directement au Chef du Service Agence et avec l'arde d'une assistante, vous avez La 
respongebilité de la conception'er de {a réalisation d'opérations de communicauon nationales ou 
régionales. Ces opérations concernent la pubfcité mais également La promouon et les relations 
publiques, Entrent dans le cadre de vos fonctions le choix et le suivi des relations avec les 
intérvenents extérieurs spécialisés : créatifs, médias. Vos compétences et votre dynamisme vous 
permettront d'évoluer dans notre Service ou dans d'autres secteurs du Groupe. 


Si vous avez eu moins 5 ans d'expérience publicitaire acquise dans une agenca ou chez un 
annonceur, écrivez, sous référence 5504/LM, à Hélène REFREGIER qui étudiera confidentielement 


- Er.) 








DIRES 





Important Groupe de Sociétés 
D'ASSURANCES Européen 
cherche pour sa filiale française Centre Paris 


DIRECTEUR GÉNÉRAL 
ADJOINT 


Une expérience réussie en PRODUCTION 
ET COMMERCIALISATION D'ASSURANCES 
MARITIMES INTERNATIONALES acquise à un 
niveau élevé de responsabilité at de compétence, 
&insi qu'une maitrise parfaite de la langue anglaise 
sont les conditions indispensables que devra 
rêunir ie candidat, 

Certe expérience pourra avoir été acquise dans 
une Compagnie où dans un Important Cabinet 
de Courtage Maritime. 

Expérience complémentaire en I.A.R.D. très 
ne mais non indispensable. 

Ce peut offrir aux candidats une 
OPPORTUNITE DE TOUT PREMIER PLAN. 
Le salaire élevé, sera en rapport avec les compé- 
tences et le niveau opérationnel. 


Pour un premier contact, ècrire avec C.V. 8t prét. 
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Dent Ur ersité E t 
veau . ie qu nseignemen Spé 


commerciile {5 à 10 ans 

Connaissance du du wcteur hôteljerie/restau- 
! Éeitre + Curric-Vitse à MB. Personnel 
° 57, avenue Hoche, 75008 Paris. 






ne SAR etre mess: 
leur est offert: + à : 
{un avitéréson al mea jar une pate &quipe; 

‘e une rémunération et. des perspectives de carrière cttrayantes. 
“ nee nn OU 






SOCIETE D’INGENIERIE 
à 250 Personnes 
FILIALE DE LA SOCIETE NATIONALE 
DES POUDRES ET EXPLOSIFS 


recherche : 


. INGENIEUR 
DE PROJETS 
(ENSAM - ENSI) 


ayant 3. à-5 ans d'expérience dans les 
services généraux, pour concevoir et 










portante S0ciété d'assurancè étrangère, nous sommes solidement 

FRE € Fos dépuis près d'un siècie, Notre. développement 

ous conduit à créer un poste au Sein de notre départeme nt financier, 
ès le service de géstion des valèurs mobilières. 





industrielles, de distribution de vapeur 
et d'eau surchauffée ainsl que des ins- 
taliations de conditions d'air. 


INGENIEURS 
DE PROJETS 
“CONFIRMES 


(ENSAM-ENSI-ENI} 
pour assurer là conception et 
‘la réalisation 
- soit d'atelier de fabrication 
de type chimique 
. soit d'atelier de fabrication 
. pe mécanique. 
Expérience en ingénierie souhaitée. 
Des déplacements de courte durée 
.  en.France sont à prévoir. 

Ces postes sont à pourvoir à PARIS 12è. 
Envoyer C.V. et lettre manuscrite avec 
prete sous référence 66.220 à 
CONTESSE PUBLICITÉ 20, av. Opéra 
75040 PARIS CEDEX O1, qui transm. 






“ avéc le responsable du service, le ne cadre que os 
* recheréhons aura à Sn ir rents 










2. Vôus ävèz énviron 26-28 ans, une formation péreuts comptable 
ee financière et une première expériencod’un postesimiaire acquise 
dans une bañque ou chez un investisseur InsHitutionriel. _‘ 
ie Ur a avec l'informatique serait un atout. . 
vous assure étude sérieuse de votre dossier 
; tant CN, phenol réponse et Det ire Mercl-d'écrire sous 
référence A474M M, rue de Berri - 75008 a 
















tas FT les da dir ont de Phys eur: : 
Po Ad rene vbs qare 


_:CONTROLEUR BUDGETAIRE - 


î le. deux persan il .est “chargé d'assurer 
“Fétboranion de Re ES “a leur suivi, ani que oo études : 
ses Las et ei autos eo 
me u 
: Rement Bingié “anglais, Ha es une pre: qe EE de 
managehient” dans le Service financier d'une Me suctS anglo-saxonne. 
- Faculté. de.synthèse, sens de l'organisation, adaptabilité et-sens du - 
dE res ain prime pour intégration d'en pue: 


| je lui une évolution intéressante sein” du 
en pare | 


FRERE JOHNSON sie fl JOHNSON -D pus - ‘$ 
US rue Alexandre Dan au Champigny sl sffiame. 







“BANQUE ÉTRANGÈRE 
: PARIS CHAMPS-ÉLYSÉES 


recherche 


CADRE COMPTABLE 
ER 


A 
RÉGIE PRESSE" PRESSE s 50803 
85-bis, rne REsumur, 75002 P. 































réaliser des installations de chaufferies . 











La 


Madame D'ORNANT 


ffiale française de Tymshare I ronduement connue 


par Tymet 
spécialisée dans la conception et la réalisation 
culs ds cocgpion à non de aus Rene pour 


Nous souhaitons rencontrer des ingénieurs de joneion supérieure 


Supelec..} 


Votre objectif: ètre un n 
commerciale et technique des 


Si vos 
réf 


à 3 ans dans Fes, 


acquis une première rence de de 2 
u À 
le rt ün atout supplémentaire 


ieur d'é 
La connaissance une 3 


iateur de haut niveau, 
les contrats, du di 

vos aspirations rejoignent les nôtres, merci d' 

1317, à notre Conseil : Bernadette BLUZET. 


INFORAMA 3 nero 
Ci. ET 


LYON: LILLE: TOULOUSE 


responsable de la gestion 
ment de la clentèle. 
lresser votre candidature sous 


Dans le cadre de sa Division 
APPLICATIONS et SY! 


recherche des 


INGENIEURS INFORMATICIENS 


Ils participeront à la réalisation de proijels «clés en mains» 

de commutation de messages, mettant en oeuvre des 

techniques de poinie notemment dans les domaines 

suivants : 

e connexion de terminaux VIDEOTEX (MINITEL) et 
TELETEX 


e systèmes à haut niveau de sécurité (reprise automatique, 
fichiers doublés, systèmes entiérement doublés) 

e étude et résolution des problèmes liés à l'interfonction- 
nement de différents types de terminaux et de réseaux 
dans des commutateurs de messages. 

Ces réalisations sont effectuées dans un contexte «Projets» 

{relations clientèle, suivi de la mise en exploitation et du 

fonctionnement des systèmes) permettant à un Ingénieur 

de suivre toutes les phases depuis les spécifications jusqu'à 
ls montée en puissance et le réglage du système. 
évolution naturelle est possible ensuite vers des activités 
d'avani-vente (réponses à cahiers des charges, rédaction 
de propositions techniques), ou de Chels de projets 
logiciels. 

Ces postes s'adressent à des candidats diplômés d'une 

Grande Ecole d'Ingénieurs ou de l'Université ayant acquis 

une spécialisation en informatique, soit au cours de leurs 

es, soit au cours d'une première expérience profes- 


sionnelle, 

Lieu de travail : LOUVECIENNES (781. 

Adresser lettre manuscrite. CV. photo et préenions 

en précisant la réf. 257 M à Ch Honeywell Buli PC 0G021C 
4, avenue Gambetta 75990 PARIS CEDEX :40 


û IDAL PARIS ÉÉ 








age 13 





tmalgis 





ze 
es 
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OFFRES. 





Produits industriels consommables 


INGENIEUR ( COMMERCIAL 


Futur Chef d'Agence 


UGINE ACIERS, 2" producteur mondial d'aciers inoxydables, réalise un 

CA de 3 milliards de francs réparti par moitié en France et à l'exportation. 

18 Agences implantées sur le territoire national. permettent une parfaite 

couverture du pays 

Pour préparer son encadrement commercial de dernain, la Société crée 

un un pote d'ingénieur Commercial Après une période de formation 
concrète aux produits il sera basé dans une Agence. y sera chargé. sur un 


phique, de développer les ventes auprès d'une clientèle 
see rural ifiée. La réussite à cette fonction incluant naturellement 


i supervision du suivi administratif, conduira le titulaire du poste à è 
prendre, dans un proche avenir, la responsabilité d'une Agence. £ 


Nous souhaitons rencontrer un diplômé de l'enseignement supérieur 
{commercial ou technique), débutant ou ayant une brève expérience de la £ 


Les D Possibilités de développement de carrière offertes nécessitent une È 

parfaite mobilité géographique 

Merci d'adresser lettre de candidature, CV complet photo et rémuné- 
ration actuelle, sous réf M 23477 S à: 


EGOR PROMOTION 
63 rue de Ponthieu 75G08 Paris. 


PARUS LYON NANTES TOULDUSE MILANO PERLELA NOM DUSSELOORF LONDON MADRID eger MONTREAL 


Produits de consommation durables : 
gammes haute et moyenne 


CHEF DE ZONE EXPORT 


Europe de l'Ouest 





Le développement de cette Société française, parmi les plus prestigieuses. passe 


principalement par l'augmentation ces Rénénoion 8 Fétan Dé plus du tiers 
du CA est réalisé Fhors de France ” 


Rattaché au Directeur Export ce Chef de Zone a pour mission de développer encore 
Re de teste ue PE Dee due avec les aus locuun 
(RFA. Autriche, Scandinavie, Suisse _}. E: étroite avec les agents locaux 
il anime et contrôle, I s'assure que les sommerciales mass en Dear E 
chaque pe tègrent Dans un re Igétaire définl 
il est responsable de ses sin use et quantitatifs). ë 
Sos sohatons renconer é de l'enseignement commercial supérieur. supérieur. à 
Ë 


falemand. à nglais. français, il justifié d'une première 


rfaltément trili 
rience (3/5 ans} dans ia vente. à l'étranger, de produits de consommation de q 


La connaissance des considérés sera appréciée 
Pour recevoir inlonnations complémentatres, 


taires, écrire sous réf. M 4023 DD à: 


EGORSE 
8 rue de Bern 75008 





PARTS LYON NANTES TOULOUSE MLAND PERUGLA ROMA OUSSELOORF LONDON MADRID) 9 MONTREAL 


Cadre commercial 


international 
éditions scientifiques 


Société d'éditions scientifiques spécialisées, nous diffusons en 

France et à l'étranger des publications périodiques et des ouvrages 

techniques, par abonnements et au numéro. 

Nous souhaitons intensifier notre action commerciale et nous créons 

un poste de cadre commercial. 

Homme de marketing et de terrain, il aura à concevoir et mettre en 

place des actions promotionnelles adaptées à notre public spécifique 

et à en suivre les resultats : icipation à des expositions, colloques 

st congrès, élaboration de documents publicitaires, optimisation du 

fichier: adresses, envoi de maïlings, etc. Parallèlement, il visitera 

certains clients, notamment {es librairies spécialisées er universitaires, 

en France et à l'étranger. Basé en banlieue sud de Paris, il sera prêt 

se déplacer un tiers de son temps. 

Une formation supérieure commerciale ou universitaire et une 

= rience marin tente de 3 à 5 ans, si possible dans l'univers 

ntifique, sont n res. Un intérét pour les questions 

Scientifiques est indispensable. Anglais courant impératif. 

fomard Fo cor vous assure étude sérieuse de votre dossier 
photo}, réponse et ghrsons Merci d'écrire sous 

cs Vsarée, 1 re de Le de Berri» 75008 Paris. 


| Psycom 









HALLISTE 


Tél. 562.90.90 Membre de Syntec 


LE CREDIT COOPÉRATIF, 
BANQUE DE L'ÉCONOMIE SOCIALE, 


cherche pour renforcer a) service formation {dans le cadre du 
développement de son réseau) 


2 CHARGES 
DE FORMATION 


ayant une expérience bancaire d'au moins 5 ans et une expérience 
en matière de formarion, l’un devant être plus spécialisé en analyse 
financière, l'autre connaissant bien les techniques de banque. 


His seront chargés, avec le responsable de service, de Ja conception 
et de là mise en place de stages, de leur animation, du suivi des 
stagiaires. 


Il s'agit de postes pouvant déboucher sur une mutation de type 
prometionnel dans d'autres services du groupe dans un délai de 
ans. 


Envoyer C.V., photo, lettre manuscrite et prétentions 
N.2953- PUBLICITES REUNIES, 112 Bd Voltaire 
75011 PARIS - qui transmettra. 


EDR 


Grandes Ecoles de RSA Te (5 LE 
de l’Université (option finance) 


débutant dans la vie active où après Une courte expérience en 
entreprise (2 ans maxi), vous pensez avoir le potentiel nécessaire 
pour accéder à des responsabilités de 


DIRECTION D'AGENCE BANCAIRE. .. : 


Four recevoir un dossier d'information complet sur cette offre, 
éarivez en précisant votre diplôme et son année d'obtention, sous 
réf. 12000 à PIERRE LICHAU S.A., BP 220, 75068 PARIS 

Cédex 02 qui transmettre. 








OFFRES 
















D'EMPLOIS 












5 


mn nes 





OFFRES D'EMPLOIS 


| RESPONSABLE 
DU DEPARTEMENT 


ADMINISTRATION 
DU PERSONNEL 
PARIS 


Pour rieese Sn eine 1 ertiés di Larshail de cf 
entreprise crée le poste de Responsable du Département Admi- 
nistration du Personnel, 

11 coordonnera les activités administratives classiques : paie, 
comptabilité, statistiques sociales. S'il en a les compétences, 
il participera à terme aux missions de recrutement, formation, 
gestion des carrières. 


Le candidat reteou aura obligatoirement une formation 
+ Administration du Personnel” (DUT minimum) et deux à cinq 
années d'expérience acquise dans un poste similaire, 


75017 PARIS qui garantit discrétion et réponte. 


| Merci d'écrire sous réf. 306 M à AL. CONSEIL 102 Bd Maleshsrbes 





IMPORTANTE SOCIETE - (CA 6 milliards de F:) 
recherche pour son siège proche banfieue Ouest 


responsable gestion 
trésorerie francs 


Dan die Mons ‘4e de séries 
confirmée en matière de : 

— gestion des flux en valeur et vérification des décomptes bancaires 
— placement des excédents de trésorerie, notamment en obligations 
— négociation des conditions bancaires 

— demandes de crédits à long ou à moyen terme. 


Sans être nécessaire, une certaine pratique de la Trésorerie Inter- 
natiunale et des crédits à l'exportation constituerait un atout. 


Adresser C.V. manuscrit, photo et téléphone sous référence 66.937‘ 


à CONTESSE PUBLICITE 29, Avenue de l'Opéra 
75040 PARIS CEDEX 01, qui transmettra. 


FACEM DEVELOPPEMENT DEPARTEMENT VIDEOTEX 


Nous recherchons UN. , 


CONSULTANT VIDEOTEX 


chargé : 


— d'animer des journées et séminaires d'information sur le vidéatex et. 


la micro-informatique. 


— de prendre en charge la conception et le développement d'applica- 


tions vidéotex pour les Entreprises et les Administrations. 


Le candidat choisi aura acquis une solide expérience dans ce domaine. . 
I possèdera de très bonnes qualités de contact et de présentation, 


l'esprit marketing et des connaissances techniques à jour. 


Envoyer C.V., photo et prétentions à : 
FACEM DEVELOPPEMENT 
72, rue Notre-Dame-des-Champs - 75006 PARIS 


Nous sommes une des premières entreprises 
françaises de B.T.-P. avec un C.A. de 5.6 mi 
hards dont 40 % à l'étranger. 


tions. 2e a de Pañeement des GouX 8 dut ne 
urbains. 


JEUNES INGENIEURS 


{TP - Hydraulciens - Electro-mécaniciens) 


JEUNES 
GESTIONNAIRES 


(Sup de Co...) 
vous recherchez une première expérience profes- 
sionnelle, 
Nous vous proposons une formation Pour vous 
familiariser avec nos techniques, nos méthodes, 
note esprit d'entreprise, puis, très vite, des respon- 
sabiltés importantes et autonomes dans un de nos 
centres opérationnels en France ou à l'étranger. 
Seuls, de véritables fururs entrepreneurs nous mté- 
resseni.. 
Merd d'écrire en joignant CV. détaillé s/rêf. 344 M 
en précisant le poste choisi à Denis JOUSSET 


10. rue du Mail — 75002 PARIS 
Conseils en ressources humaines. 





FABRICANT DE POMPES 
recherche pour région PARIS 


TECHNICO -COMMERCIAE 


- formation Bac t ue 
- mission - conseil clien 
- développement ventes 


Envoyez C.Y. sous N° 260.159 A4. 
RÉGIE-PRESSE 


85 bis. rue Réaumur 75002 PARIS 









































= Rats es 
— Une bonnt connaissance Filed ce cure 
soubaitée. 


















- Ce poste est situé à Paris, “ 
| La rémmpération est de lordrede 180.000 F. 


Ecrire sous n° T 039.445 M. 
85 bis, rue Réanœur, 75002 PARIS. 










IMPORTANTE REVUE INDUSTSIÈLLE SPÉCIALSÉE 





JOURNALISTE |  T. 
INGÉNEUR . PERS acure TT Es 


dans le doiriaine de fa 5 


MANUTENTION 


| STOCHAGE: TRANSPORTS LOGISTIQUE 





æ Fast iL ë 


Vi TATT 


oc 


a 
Ce Ce pate peut en convecés a va ingénieur be na. 
PR cms a rer 


deur-e1 2 à 3 ans 





Envoyer curieuiane vite, photo et prétentions 


GEL On . 
Énirefyseecà 


78381 Paris Codex 68. 
| (ol 


; ER: 
| se pmcenerE EN INFORMATIO 
{630 personnes - CA: 170 MF. 
partersire d'un groupe à Fi 
internationsle 








des Sociétés 
UE on 






| acier STE de ton activité 
| SYSTEMES DE COMMUNICATION 


: INGENIEURS 
INFORMATICIENS 


“- déitantÿ Ou ayant déiques 
£ années d'expérience, . 
PR re : développement de logiciel 
: . want vete : 
ME saivi d'affaires. : 

- à conduite de projets 
Donne. ie : télécommunications, 

à résesux de données, 


Fe & EL 
Envoyer letrre mmascrite: CV. phôto et 


ao 











: 







RESPONSABLE DES. SERVICES 













OFFRES D'EMPLOIS 










se ” {26 personnes, - 
k CA. Qi ol 







:SOCIÉTÉ DE-FABRICATION . 
… D'INSTRUMENTS DE MESURE, 
_ STMASSY 


FA & recherche 
* Poursa direction production 


INGÉNIEUR 
DIPLOMÉ 


e Débutant sù première expérience. 
e Mécarique, pneumatique, hydraulique. 


Écrire à ävec C.V. et prétentionsà Direction 
. des Affaires Sociales - BP. 74 
; 91301 Massy Cedex 












aus LS re 
à 





mporné groupe maonal du sur re 
recherche 





pô m dcton éorae Ie de France 


CHEF _ 
DE PROJET 


Je candidat sera chargé de: . 
© laresponsabilité de Pexploitation d'un centre infor- 
‘marque exploité en nélétraitement, 

rh reponblié de la mise en place de nouveaux 
Énergie 
qu'au plan de organisation administra: il 
- une mission permanente de st dep 
(ue op pan de co 4 











Nr somaing 
sé LA: ra 40 


NUTENTI ° 


Fe FRA TE a. Let 





















no 66723 Contesse Publieité. 20, av. Opéra : Envoyer CV, préren 
] 15040 PARIS-Cedex 01, qui trans. à ee Sue, Paris. 








SOCIÈTE DE FORMATION PERMANENTE 
F4 ET DE CONS D'ENTREPARISES 


FORMATEUR CONSULTANT 


PEUX ifaleion de Sérinor es Kirelrepries: mx 
—-aspects, organisationnels et gestionnaires du 


"management, . 
ni gestion des ressources humaines et du Personnel, 
et social du travail (Lois 

















se dr a 
“ ie dosmppoc spé. 


tuner A DAC, 
GR Ra ns OUT 


REQUISES : 
_— libre immédiatement ou dans un délai court, 
Mb -srqtrre 
. Z Sans minimum d'expérience en formation permar 
nente, 
‘— connaissance approfondie de 2 au moins parmi 
les 3 thèmes mdiqués, : 
_ acceptation de déplacements de courte durée, 
mais très fréquents. 
“Envoyer C.V.. photo et prétentions s/réf. 8160 à 
PIERRE LICHAU S.A., BP 220, 
Nr 





our ? ue | Lu de Te 
De lot ETS EN 


UNE LES 


TUMLAAT 





















Groipe de Sociétés de service en matériel infor- 
matique an forte expansion, CA. : 70 Millions 
et 50 personnes, basé à PARIS, crée ie poste de 












: 2. [E. RESPONSABLE DES SERVICES 

SEAMGE MONTAGEET || D - er 
GESTION DES CREDITS . Chat .ce Punimasion- ee de la direction 
INTERNATIONAUX. || | sacnreiemen de ponton tancaires et des 
: + ui ss ps A Ée 
= é ne “ “tant, dans le se RRRERE à s ir à la réorganisation du service 
«7 À “ (crédite se et acheteurs) que dans e -pour améliorer la circulation. des documents 

neuro-corien . D. comptables 












Ce poste convient à un candidet dynamique 
ruoureux aimant travaifler en équipe ; ie 
D -306 de ans au moins, titulaire du DECS'ou 
L. Merci d'adrèsier- ‘lee ‘aanuscite, C V., photo. “équivalent avec une expérience similaire de 
et rémunération .soubaités sous: no. 66415 : quelques années. 
E Publicité 20, avenue de l'Opéra ‘Rémunération 150.000 F.+ à 
75040 PARIS Cedex 01, qui transmeftra. "A Envoyer CV. lettre manuscrite et photo sous : 
_—_ EE rét. RCM à : 12, rue P. M. Curie - ZI. d'ingçe 
45140 St Jean de ls Ruelle 


| ‘ © expancentre ouest 













: AGENCE DU DU CEA. 
| CADRE FINANCIER 


_ 170.000 F + 









CA HO MTLLIONS ee 20 FÉRSONNES 
SDS a SRE Bus - 





: - suivre les procédures de La comptabilité 
analytique at du contrée budgétaire entin, 
- participer à Fimormatisation du service 
dans les moïs qui viennent. 
Pour réussir {a création de ce poste, le candi- 
dat retenu surs une fonnation supérieure (uni 
vezlare où écoles de connece} et ie 
oxpérionce de 3 a 6 ans dans une fonction 
sise 


SAS CORa er 


















nan. Dann À 
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OFFRES 


Uno importante entreprise de services 
- spparteusef à l'an des Groupes lesder 
dans sos domaine recherche pour l'une de sec 

agences parisionnes san 


CID Tate 
Pc eme 









» La marise dé ces fonctions nécessyie une sobde ormation 
de bass et une expénence russe de plusiours années 


Életenas 
La rémunération dépendra d6 l'expérience, possibi- 
* és d'évolution (France ot Élranger tes 


Ecrire avec C.V. détailé et! prétentions sous réf. ss ME 
GUIELON Sélection {réponse et scrénon assurées 


LIRE SYANT 


93, RUE SOUFFROY. - 75017 PARIS 





FABRICANT DE COMPOSANTS ÉLECTRONIQUES 
ornée 
groupe français 
pour proche banlieue Ouest 
CHEF DE SERVICE 
ADMINISTRATION DES VENTES 


4 


Le candidat sera notamment chargé : 

— D'encadrer et d'animer une éqnipe de 4 ou 
5 personnes ; 

— D'assurer le suivi complet des commandes 
clients France (enreg: livraisons, 
fabrication, suivi des et réclamations 
chents….); - 


— De lancer les approvisionnements et d'assurer 
Jeur suivi auprès de l'unité de production ; 

_ d'une manière optimale le stock des 
Dis 

_ De fournir à l'équipe commerciale | l'ensemble 
des ElEments nécessaires à faciliter sa mission. 


Ce pose ne peut convenir qu mn candidat dynamique 
ayant acquis quel années d'expérience dans un poste 
similaire et à la fois un sens aigu des relations 
commerciales et la rigueur administrative requise pour 
faire fonctionner un tel service. En outre, une certaine 

ouverture technique est souhaitée compte teau de la neture 
des produits fabriqués. 

Adresser C.V., photo et prétentions 
sous réf. 6703 à PIERRE LICHAU S.A., B.P. 220, - 
75063 PARIS CEDEX 02 qui transmettra. 





IMPORTANTE ENTREPRISE 
19500 salariés 


recherche pour 
son service fiscalité internationale 


CADRE 
expérimenté 


Possédant. pratique de la’ fiscalité et 
.… de la comptabilit 


Anglais et/ou espagnol indispensable. 
Lieu de travail au Siège à LEVALLOIS. 
+ Déplacements à l'étranger. 
Envoyer lettre manuscrite avec CV 

ntions sous No 66933 


‘à cotée Publicté 20, av. Opéra, 
75040 Paris Cedex O1 qui transmettra 


IMPORT ANTE SOCIETE 
FILIALE D'UN GRAND GROUPE 
recherche 


Responsable 
de bureau d'études 


pouvant jostifier de $ années d'expérience profes- 
sionnelle dans J'ETABLISSEMENT DE PROJETS 
D'ÉTUDES DE TRAITEMENT D'EAUX POTABLES 
OU USEES. 

Cet ingénieur, de formation Chimiste, pourra en outre 
intervenir dans l'action commerciale relative aux pro- 
jets qu'il aura étudié. 


Adresser C-V., photo et prétentions sous réf. 66709 


- à Contesse Publicité 20, av. de t'Opéra 
© . Cedex 01 qui transmettra 





 CGEE ALSTHOM 


COMPLET PTE DIE PAIN ENTTET 


t ALSPA 
(ES os Du En Enerpie) 
à MASSY (9 


TECHNICIEN SUPERIEUR 


ESSAIS 


BTS/DUT à a équivalent 
Pour essais d'ensemble des équipements de 
télécommunication (C.P.L, modems, termi- 
meurs...) 

Envoyer C.V. sous réf. 66944 à Contesse 


Publicité 20, avenue de l' 
75040 Paris Cedex 01 qui transmettra 




































IMPORTANT 


SOS DÉPANNAGE 
SOS 99-99 


recherche 


1 CHEF STANDARD 
STANDARDISTES H-F 


150 h/mois. 4 800 F brut (Fixe + Prime) 
8j. 7h-15h-3j 15h-23h-3j repos 


1 SECRÉTAIRE 


Pour machine traitement de texte 
Rank Xerox Marguerite 
Plein temps ou partiel 
1 RESPONSABLE D'EXPLOITATION 


Véhicules, chauffeurs, planning 
Sens de la responsabilité, 
de la discipline, meneur d'hommes 


Ecrire Me VERGER - 7, rue Linné, PARIS-5e 














: OFFRES . D'EMPLOIS. 































ORGANISME BANCAIRE 


recherche 
pour son service actuariat situé à Paris 


2 
COLLABORATEURS 


DÉBUTANTS 


lis seront chargés, au sein d'une équipe 
d'actuaires, d'effectuer des applications et 


des études utilisant les ma 


hématiques 


financières et actuarieNes. 
Ce secteur offre de réelles possibilités 


d'évolution. 


Pour le premier, poste, il est nécessaire 
d'être titulaire d'une maitrise de mathé- 
matiques appliquées (Référence 8238 A). 
Pour le deuxième poste, he DEUG À est 
demandé (Référence 8238 B). 


Les es candidats masculins seront dégagés 


C.YV. et prétentions Æ référence poste) 

sont à adresser sous No 57846 M à : 
BLEU Publicité - 17, rue du Docteur Lebel 
94307 VINCENNES CEDEX 





ti 
ordinateur 3032. 


connaissance du 3033. 





ASociété réalisent des biens 
d'équipements industrials, 


filiale d'un IMPORTANT 
GROUPE INDUSTRIEL 
FRANÇAIS, recherche pour 
fonctions techniques at 
commerciales 


UN INGÉNIEUR 
D'AFFAIRES 


DIPLOMÉ E.T.P. ou équivalent 
M INSTRUCTIONS 
MÉTALLIQUES 


UN INGÉNIEUR 
D'AFFAIRES 


DAPLOMÉ DORILAN ou équivs- 
lent, ssquns FUMISTERIE 
INDUSTRIELLE 


Pour ces deux postes, de 

bonnes connaissances on ther- 

mique at 3 à 4 ana 
a 


sont exgés. 

Poste à 

Lieu de travail banlisus Sud- 
Ouest 


Env. lettre manuscrite, C.V. 
photo et prét, 5/réf. 11.087 à 
PIERRE LICHAU S. 
B.P. 220. 75063 PARIS 
Css OÙ qu'uanenerttes 


statistique ou économique 


ANALYSTES 


Niveau d'études supérieures (H- 


Env. iatue, Ç.V. et prétent 
g/réf. 8.176 à P. LICHAU S.A. 
B.P. 220, 75063 PARIS 
Cedex 02 qu transmectrs. 


Etablissamant publie 
Dour gestion et développement 
sys1êms trattoment 


numénque d'analyse d'image, 
au sein unité scentfique, réké- 


UN INGÉNIEUR 


wtulaire D.E-A. informatique ou 
analyse numénque ou statisu= 
Que MatnéMetiqUe. 
Ecrire ORSTOM 24. ruo 
Bayard, 75008 PARIS. 





Informaticien 


Organisme protessionnel d'assurances recher- 
che le responsable de son informatique qui, 
seul, aura à assumer la gestion des 
différents fichiers, l'étude de l'encodage des 
informations et le traitement des données statis- 


ques. 
Matériel : Système VSPC fonctionnant sur 


Pour réussir dans ceîte fonction, Il devra justifler 
d'une maîtrise, d'un 3° cycle universitaire ou 
grande école, ainsi que d'une expérience 
professionnelle réussie dans la branche intor- 
matique (5 ans minimum) avec si possible, la = 


St ce poste vous intéresse adressez De 
ture manuscrite et C.V. sous référence 2801/M à 


IMPACT DÉVELOPPEMENT, 
Monceau Commercial Building, 
38, rue de Lisbonne, 75008 PARIS 


Rrcruns 


paur R.V. à Madame Bonnet 
su 589 : 47-89 (Poste 634). 





{qui transmettra} : 


































H.LU.P. 


recherche 


INFIRMIER 


pour service psychiatrique 
d'adolescents. 
Expénence nécessaure. 
Libre de suite. 
Ecnre ou téléphoner 


EXPERTS 


EN ! 


GESTION 
BILINGUE - 
FRANÇAIS-ANGLAIS 
Société en LRRPOsEe 


en vue se "embauche 
hommes ou femmes 
avec expériences 5 mois 
ou plus en « short mter- 
val scheduing » ov 


STE DE SERVICES ET 
EN INFORMATIQUE 
(630 personnes| filiale d'un 
groupa industriel de taille 


INGÉNIEURS 
INFORMATICIENS 


Expérience 2 à 3 ans sur 
MNT /Mi Te Nas 
© Connaissance 
MOP et langage LR de très 
appréciée : 
e Pour anmaïtion du groupe 
support dans le cadre d'un 
grand projet 16mpe rési. 


Env. lotte manuscrite, C.V. 
ghoto. prétent. n° 2.564 
Pubhatés Réunios, 112, bd 

Votare, 75011 PARIS. 


Emportanté Sté commerce in- 
temationef, Fochérehe 
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OFFRES D’EMPEOIS 


URGENT 


CHEF MAGASINIER 
TEXTILE 


Tél. pour AV. RÉ ve. 


_ ENRS. 


re routes ane lrgues to tous 


DIPLOMÉS 
SCIENTIFIQUES 


3 CN Rs Diffusion 
duction, 28, Boyer, 
76971 PARIS Codex 20° 


INGÉNIEUR 
ÉLECTRONICIEN 


DÉBUTANT 
ou 3 ans d'oxpérionca 
AT.2. ÉLECTRONICIEN 
coefficient 285 
BTS ou DUT 
Adress. "CV. et prét sous 
n° 68-970, Contesse Publicité, 
20, avenue Opéra, 75040 
PARIS Cedex 01 qui transm, 
Ville d'Aunny-sous-Bois 


recrute 
UN CADRE 
ADMINISTRATIF 
Pour secteur 3° Bge, 
atteché communal (diplômes 
2° cycie. 
supérieur]. 
Expér. animetion et fonctionne 
sn ns de début 5. F+ 
Envoyez nt C.v. à 
Service 
93802 AULNAY-SOUS-BOIS 
Pour tous LT com- 
M. PACHOUD. 889-2822. 
GROUPE DE 
CONSTRUCTION 
IMPORTANT 


Réalise de nombreux è 
en en ph 


ciaux, bros, ne équipements 
Son surièe à nique est 
constitué d' de tra 


© ls 'lemage où la coordnæ 
e le routine mec co 


technicien spécialiste 
Envoyer LR V. déraiié avec 


GROUPE: SUFIAM 


avenue Matignon, 
* 76008 PAR:S. 
ADMIN ratercne Porte de 


_ AGENT TECHNIQUE 


Pour négociation-rédaction 
marchés industriels d'état our 


nivoau |” 





Laigps® 


77.00 91.32 
22.80 27,04 
52.00 61.67 
52.00 61,67 
52.00 61,67 


151,80 180,09 





. SOCIÉTÉ 
D'ÉLECTRONIQUE 


{P.MLL en forte 
10 ens d'activités) 
recherche 


_ INGÉNIEURS 
ÉLEGTRONIGIENS 


MONITEURCTRICE) 


Auto-école dipilämé{e) pour 
formation otage d’inaeruon 
professionnelle 18/21 ans. 
Envoyer curriculum vitae À 
Feu de Croisements, 

8. rue Bude, 

75004 Paris. 
STÉ NORBERT BEYRARD 

FRANCE 

Etudes économiques financières 


industriel, 
spécisisée: dens l'assistance 
technique aux pays en voie de 
développement 


 echerche 


INGÉNIEUR 
AGRONOME 


COMPTABLE 


Niveau B.T-S. où équivalent 
mec engine 


Envoyer CV DM) 
26. rue des Ecoles, P. 


CENTRE FORMATION 
PARIS, recherche 


ANIMATEURS 


EN COMMERCIAL 
INFORMATIQUE 
et GESTION 





Envoyer curriculum vifae, photo 
à FERRAN, 5, vis Gransile, 
Paris (16). Qui transmettre. 


VILLE DE 
ROISSY-EN-FRANCE 


cat. 5.000/ 10.000 h) 


RECRUTE D'URG. 
SECRÉT. GÉMÉRAL 


universitaire 

et annéance conaimle 
indispensables 

Logement fonction assuré 


RÉDACTEUR 


. Pour s6- 


ral, et , encadrer 
notamment :le_ service 
comptabilité 


Adresser candidature et 
C-V. détaillé à M Le Maire 
95500 


Ligue TLC. 









secrétaires 





SECRÉTAIRE 
DE DIRECTION 


BILINGUE ANGLAIS 
pour la DIRECTEUR 
DU DÉVELOPPEMENT 





_ Be: 20-96 ane environ : 
— POéssédant BTS 


3, rue PRrenen 
756429 PARIS CEDEX O9. 
= — 


TROUVER 
EMPLOI 


LE DE TUE Dr MATONS 
L" vous 
GUIDE COMPLET (240 pages) 
© Les 3 types de Eve 
Bonnes 


SGraphologie et s pièges. 
208 
12 méthodes détaillées etc. 


écrire CIDEM, 
Mondovi. 78 Lo Chesnay. 


ue) 
REX 


( de8à11CV. ) 11 CV. 


PEUGSOT 504 RE E injoc 
Jens nie. Pad-onn 

dJentés alu, 

Téléphonez a: 


e 
e 
e 
Pour informat 
6. sq. 


1-13 


Fe 4,2 AUTOM. 


Air condit.. noir. 12.000 km, 
modèle 83 garantie usine 
188-000 F. T, (6) 422-31-88. 


ROVER JAGUAR 


BMW 728 1. 80 . 





JAGUAR 5,3, 80 96.000 
JAGUAR 4,2, 80.000 
DAIMLER 4.2, 80 .. 109.000 
ROVER 2000 5, 83. _ 74.000 

Téléphone : (8) 422-31-88. 


Bervice 
boxes - parking 


A louer Perking d'a 


70.000 F 
king à louer 480 F. — Immo- 
Marcader. 2562-01-82. 


villégiature 


A louer Août Te 
10 pars. 20.000 F. 
Ecr. 20466 ag. Haves 
33075 — 





équipée 8/7 parsonnes. Ecrire 
HAVAS TOULON 110 888. 





formation: professionnelle 


Fondé en 1969, 
d'industrie de Paris. 


conseils...) 


situation et de 


séminaires. 


Formation de Formateurs 





S'LF.A.C.E. est un 
établissement de la Chambre de Commerce et 


- Le programme de formation de formateurs 
est ouvert aux diplômés du 2° cycie de 
l'enseignement supérieur, ayant au moins 3 
ans d'expérience professionnelle. 

- Il prépare à de nombreuses fonctions de 
responsables de formation, de formateurs 
cu de conseils dans diverses organisations 
{entreprises, établissements d'enseigne- 
ment et de formation continue, sociétés de 


- Le programme dure deux ans à temps plein 
et s'ouvre châque année en séptembre. ll 
consiste en une alternance de mises en 

réflexions sur les 

expériences vécues, ponctuée de 


- L'agrément dont le programme a bénéficié 
Iusqu'à présent au titre de la rémunération 
des stagiaires par l'Etat est, pour la rentrée 
prochaine, en négociation. 

Les inscriptions seront closes le 2 mai 1983. 


Renseignements et dossiers à 
peuvent être obtenus à FA.F.A.C.E. 
79. avenue de !s République : 75011 PARIS 
Tél. 355.39.08 poste 1209 




























Vous avez dit B.T.S. 7 
nous 

au 8.7.5. INFORMATIQUE 
écrivez-nous 


CENTR 
CEE) ND EULUETS 
CRT MENT 

A INFORMATIQUE 


118, r. da Crimée 76019 PARIS 





%. financement 
lsqu'à 80 % du prix d'achat 
Commission élavén. 


Ecr. 3/1 6.483 je Monde 
tance ANNONCES 
5, rue des kaïens, 75009 Paris. 


ERIC 
On FEDPONTS, MOrACTITS, nèses 
sur LE.M, 82 C. 6086-14-14. 
—————p 
Charché TOUS PU AVAUR 
DACTYLOG! 
thèses. Tél. : 5427 76- 


ANNONCES QuASSEES) 
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:]5" PORTE DE VANVES oueuex 

Charente maison 130 mt + Et 
srelier d'artiste _+ 
Jardin. — Prix © 










008 F. 






Pleisance, 90 me? : 3254-42-70. 


GRANDE TERRASSE 


S&. dbie, 2 pces. Park “Soleil. 


MONTPARNASSE 


Nouf aur jercin, reste 
baic. 640.000 F.. DE 9708 










RAVISSANT 2 PIÈCES 


bagues NEUF 
JARDIN DES PLANTES 


et 3, RUE POLIVEAU 
















VOUS BÉSIREZ. VENNE| « 







CONSTRUCTION GD LUXE, .un logement avec ou sons cf. 
3, 4, 5 pièces et DUPLEX. 
Via. arioi tn os Fa 18/19 h Lun 
SPENES 
2er 
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6D 3 P. 710.000 F.. 


6 ssc., ploin soleil, 
baiconnet — 2892-15-03. 






Banleus Sud. . 
Ecrire sous le n° T 039 448 M 
85 bis, r. Résumur. 7E002 Pari. |. 
F. 33 ans exp. enfants Ch. emploi 
DUCATRICE 
Tél. : 5863-00-12. 
JH. 44 ons 1/2 en Grande- 
ch 
TEU 










raponidrcn 
Sp. 97m + 
1280:000 À. Mad To ane 
8, r. Mathurin-Regnier. S60-34-00, 








caial interprète au 
nement. 263-97-07. 


Manager commercisl h. 40, 
RFA. 11 ans, rech. emploi 
commercial. relations internet, 
format. univ, bencaire, 
Rrid.. commerce inter. quadri 
lingue. E. Courtoix 
« Lo Priauré » 
rue Jesn-JOUH 95150 TAVERNY. 


tronç. allem. ep. angl. pariés, 
éorits, notions Port. tal turc, 
habitude contacts humains. 
cr enes nero 
ranger. Pr: 
Mre B. Katz c/o Ward 

52, ruse Jacob 75006 Paris. 


CADRE DE DIRECTION 


COMMERCIAL, ADMINIST. 
et FINANCIER 
33 ans, scienbes 
N 9 années d' 
rionce dans société CA. 80M 
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achats 
Pertig. rech. Fe 110/140m7, 
Se arrut, ctair, 





men 
EN FORÊT . | 
DE FONTAINEBLEAU 


"PROPRIÉTÉ |" PROPRIÉTAIRES 
DE GRAND STANDING |: M a to dr 
ra emgéssanres | VOUS ENVISAGEZ BE. 
-... VENDRE UN IMMEUBLE | 
DE BUREAUX VIDES 
Se Qe Vanes pavron 
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:MÈGEDE SOCIÉTÉS . 


: BOMIGILIATIONS.… *° 


‘250 F7360 F PAR MONS 


FC: 3582020 


















Evous De “ 
DES BUREAUX 


300 m° ET PLUS 
N'HÉSITEZ PAS 
APPELEZ. . 


locations 
non meublées 
demandes 





J-F. chorthe studio layer 
mum 1-600F, Paris ou proche 
banlieue. Téléph. 751-92-45. 


«( F. 
Tél, au 3317-42-35 après 15h. 


EMBASSY - SERVICE 


8. ev. Mesaine, 75008 PARIS, 
recherche pr cHentète 


grecs Soometes APPTS. 
LOCATION ou H 62. 1899 
Région parisienne 
Etude pour 
creer 2 sr 















vince 
Ecr. s/r© 1070 Je Monde 
secvics ANNONCES 

5. rue des Italiens, 76009 Paris. 
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hauteurs 


LEP. 
icencié en nletoire. 















in 205.600 F. 
von et entreprise, cherch î 

re Tél. : 6504-72 
garde, de l'environnement, 
Ecr. a/m 1. 112 de Monde 
sorvice_ANI 
5, rue des halions, 76009 Paris. 
————_—__—_—_—_—_—_—— 
Etud. 23 re Ke. LEA spag. 


anginis ch. stage entrep. 
soût PS, -237-317-71. URGENT. 


LAE. 







ne vaste M 
terrsins à bâtir à partir do. 
à ‘236.000 F. Crédie total 
locations ble. Ti. : 6504-72-73, 
- meublées 


demandes 


SERVICE AMBASSADE | 
Pour Ce mutés Parts, 
LOVERS CARAN RE ITIS par Stés 
ou embastades. 

2781-10-20. 





























is. cherche pos 
ing. export. 
socrét. génér. Actuellement en 
! préavin 3 mo. 


A SAISIR 


Bale 
re avec e Sépen 
60 HECTARES à Bord eu 


+ Prix toral 
MERE & nest Dan | 
" ns 10h). 
FE CRUZ 266-1900 | ver, 
8 LA | 16 Perse 
H reñteé indexées garanties 16 (38) 36-22-29, 
Eros LODEL 35, bu Varure, | vais de 
er Tél’: 3656-81-58. ;: roy, 


Alaorédiane Canale à 










Ssmstante collaborstncs pour } Prx rentes 
poste stable. Tél : 8811-22-08. 






Pour votre jardin et Gçpaces 
verts. ETUDES — CONSEILS 
= Frans Ho- 

vens. TéL :526-63-17- 
































ant-indifféremment pour l'une ou 
aire de om cnietiiés publiques. 
méeo, Lu Mu huttne 
. Ta 

une juste répartition du 


à PET tation 2 favo- 
se ‘embauchs dupe trentaine de 
- Fonctionnéires. Désormais, le conseil 





— a “Prési da des vice- 
+ “eriploïe - cent 
" Ip. bien à Hi, qui s-vingts per- 


forme de box. ont -été aménagés :le 


je, mettent d'äilleurs d'attendre pa- 
; ‘tiémment le di “qui de- 
!’.vrait intervenir en septembre 








* : Comstruits, et compris dans une opé- 
ration de construction d6'15 000 m° 
* de bureaux:en ville nouvelle;:sur.un 
lieu:æppelé « Campus », assez proche 
dl préfetuire pour perietire une 


k CERGY. PONTOISE 






1985. al.” Oise eure ln de or réaeton à auteur: 
ro .* de°30.% du cofit tota FU 4 












Vale de Cu Parle ln bave cistercisñne fondés an. 1236 
‘le Palerte-Pourpre, ‘Unie Ffagoñ' par Bfanche de Castille. ‘Au- 
comme uns autre de forcer le des: jt “eritourée’ du parc de 
tin en.conflant 3 ‘une vil nouvelle 3 





Éache-  gie et de ‘conserver à la Palatte- 
-. Pourpre les archives départeman- 
.‘tales, dans un site moins 
“historique, mais certainement 








. | péré de Maubuisson pour” la 
_ somme de.2-200 G00 F. TR 
‘Depuis, " l'aménagement ‘de 
_réters, a été chaque année re- 
d'Oise coma ue) nt vestiges, loïs des foules archéo= 
8 000 mètres ‘carrés couverts, : : giques qui devaient nécessaire - 
nn ES ment précéder les travaux. Ces . 
de conférences, aura, coûté : fouilles ont.en effet. permis de 
ne : :méttre au jour, ‘notamment, on le 
















éräl; me notamment -du | 
groupes politiques, 


= A CONSEIL GÉNÉRAL DU VAL-D "OISE 
On déménage y 


mémé burean, des employés trévail-. 


bonne liaison entre les différents ser- 
‘vices. Poiir ua peu plus de 100 mil- 
‘ions de francs — hors taxe, — il a 
donc acquis le dernier immeuble dis- 
pônible actuellement sur ce terrain, 
‘et pour 687 500 F, — toujours hors 
taxe, — il loucra un deuxième im- 
meuble, Au fotel, 2750 nm, aux- 
ques viendront s'ajouter, en 1984, 
1300 m7 dans un troisième immeu- 
-ble; qui serviront probablement aux 
- Féunions publiques de l'assemblée 


ne caries de Vs re 


: pes eufhentee toutefois, pour effa- 
‘ Cer tout nuage entre les deux an- 


“ long de galeries: intérieures — per. 


Le conseil Sénérar s'installera : 
dans dés locaux. neufs, déjà 





” soulu'nous faire porter le chapeau 


* quelque 17 milions de francs en 
. passait les 2B millions de francs,- 


; s'éovat à 20915000 F pour 


| même année, les élus.du départe-. 
ment décidaient alors de consa- 


: l'abbaye.C'est la seule ligne 


* : les vestiges. De là à dire que ca 
_ projer n'aura sorvi qu'à cela: ° 


. jourd'hui, un peu amers. 


: de Maübuisson en poursuivant sa 


Pme crus autre des 
pations est savoir qui 
racdatéere désormais de Gains 
ere n 
ture, ass! jusqu par ie par- 
‘tement. Une charge que le conseil 
rie prétextant qu'il n’utilisera 
plus les ‘installations de l'État. N 
Teste peu probable, toutefois, que ce 
‘“dérnier accepte d'en su tous 
les frais. Des pou: sont en 
cours entre le conseil pénéral et le 


ministère de l'intérieur. 
Hier, le préfet, t de 
“rÉtat et chef de l'exécutif, ne pou- 


vait accepter ce transfert de charge 









appransiant qu'une nappe phrée- 
tique en même tamps qu'une * 
“dalle très dure empêchaient toute 
construction en sous-sol. € On a 








du retard », disent-ils ancore eu- 






Quoi qu'il en soit, estiiné à : 







1977, le projet-en juin 1980 dé- 







pour seulement 10 kilomètres de 
rayonnage. En 1983, le coût se- 
rait'encore plus élevé, sans comp- 
ter. les travaux de protection‘des . 
vestiges ainsi découverts. En 
-1980, . le pt d'un bétiment 
construit à la Palette-Pourpre 












20 kilomètres de rayonnage. . 
Lé 15 "décembré de’cetta 








crer à son seul prestige l'abbaye 






restauration, afin d'y installer la 
service départemental d'archéolo- 








plus fonctionnel. Sur les 28 mit- 
lions du projet Maubuisson 
avancés en 1980, 10: étaient 
consacrés à la restauration de 








budgétaire'de ce programme qui a 
été voté par l'assemblée 
18. 

Tout est bien qui finit bien, 
donc, puisque’ ce projet & eu au 
moins le mérite d'assurer la res- 
tauration de l’abbaye. Une restau- 
ration qui n'auraht jamais été en- 
treprise — ni d'ailleurs les fouilles 
archéologiques, — sans cette me- 
nace de destruction qui pesait sur 











LM. 


sés, séminaires) - 10 deri-journées hebda 
Renseignements : 


(poste 23.34). 


"d'=< autorisations de 


OT EUE 


8 stages pour formateurs et animateurs 


Atelier d'analyse de la communication audiovisuelle 
(Au magnétoscope et au banc de montage vidéo} - Va-et-vient entre manipu- 
lation d'un document {court métrage, J.T.. feuilleton télé} en petit groupe 
{maximum 8} at approfondissemem théorique (sémiologie des A.V . 1-- $ jours, 
mjuin Ipossïbiités d'aménager les dates). 

Connaissance de l'information écrite et audiovisuelle 
Travail sur documents.en petite Len os + apports de connaissances {expo- 


Université. Paris-Dessphine (Educetioi 
De-Lattre-de-Tessigny - 76775 PARIS CEDEX 16 - Tél. 


- au détriment de l'État. Aujourd'hui. 
Fexécutif est entre les mains 
du président du conseil général, en en 
l'occurrence Pierre Salvi, sénateur 
centriste. Politiquement donc, une 
telle solution n'effraie plus. À plus 
forte raison parce que le déménage- 
ment, uence de la décentrali- 
sation et lue par tous les élus du 
département, conférera au conseil 
général l'autonomie souhaitée par le 

re Et at-on déjà pu ua 

syant déménag: 
continuer d EONRtERR son anciee ape 
partement per le propri 
taire Eire lurmême PT locaux qui se- 
ront libérés en septembre prochain à 
la préfecture sont, en effet, déjà 
convoités par La direction départe- 
mentale de l'équipement et par les 
services fiscaux du Val-d'Oise. 
Un rte) débat à l'assemblée dé- 

ermentale fa certainement 
Po Foonmaohé de création d'un 
restaurant d'entreprise. Pour 
l'heure, le personnel du conseil géné- 
ral se restaure à la cantine de la pré- 
fecture. I faudra bien alors, à ce 
moment-là, uer les problèmes 
de sécurité et, dit-on, d'hygiène, qui 
ne manquent pas déjà de s'y poser. 

JACQUELINE MEILLON. 


Un budget 
de 1,5 milliard 


Après la publication de notre 
article intitulé : « Ile-de-France : les 
budgeis des sept départements 
représentent 15 milliards de 


+ francs », le Monde du 1] mars 


1983), nous avons reçu de M. Pierre 
Salvi, président du conseil général 
du Val-d'Oise, les précisions sui- 


- vanies: 


Le budget du Val-d'Oise go 
1983 est en hausse de 11,24 % par 
rapport à celui de 1982 (et non 
de 8,30 æ). 

A excède pour la première fois 
1,5 milliard de francs. L'investisse- 
ment n'est pas en régression de 
10 %, mais en augmentation de 
4,38 %, et représente tout de même 
plus de 18 % de l'ensemble du bud- 
oo 19,33 % en 1982. Le Val 

Oise 2. inauguré un système 
programme » 

qui vise à remédier à l'évolution en 
ts de scie de l'investissement. 
Pour le seul secteur de l'assainisse- 


* ment, 50 millions de francs ont été 


votés avec une enveloppe de crédits 
de paiement de 36 millions de 
francs. 
Notre département a su maintenir 
uné progression de sa fiscalité locale 
directe inférieure À 19 %, tout en 


Û restant parmi les tout premiers de 


France pour l’aide consentie en 


. faveur des communes. 


{Les chiffres que nous avons publiés 
somt ceux qui nous Out ÉtË indiqués par 
un conseiller général le jour du vote dn 
badges] 
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le récit de l'expédition franco-allemande 1982 
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Pour une rénovation rapide 
de la grande galerie de zoologie 
du Jardin des plantes 


par PHILIPPE CANAC {*) 


chronique est riché de 
grands projets de célébra- 
ton du deuxième centenaire de la 
Révolution française programmés à 
l'occasion de l'Exposition universelle 
de 1989 à Paris. 
(-..} Certaines idées onr-été formu- 
lées. Elles consistent toutes à ani- 
mer le trajet fluvial par la création 


D EPUIS plusieurs sernaines, la 


‘ d'étapes dans des pavillons, peut- 


être flottants, ou en des lieux de 
plein air aménagés sur les berges. 

En complément des aménage- 
ments précaires qui ne dureront que 
le temps de La fête, je propose d'en- 
gager sans tarder l'achèvement du 
projet entrepris depuis huit années, 
et au point mort depuis deux ans : La 
grande galerie de zoologie du Mu- 
séum national d'histoire naturelle, 
construite et insugurée en 1889 pour 
remplacer l'ancienne galerie du dix- 
huitième siècle, considérée, à l'épo- 


que, comme le premier musée zoo!o- 


gique du monde et un modèle du 
genre. 

A la suite d’un long processus de 
dégradation commencé au lendemain 
de la première guerre mondiale, la 
galerie est, en 1965, fermée au pu- 
blic. 

L'ensemble des contraintes déga- 
gées par l'étude du projet de remise 
en état, commencé en 1974 et pré- 
senté en juin 1978, & mis en évi- 
dence que la réouverture de la galerie 
nécessite une refonte totale de la 
présentation des collections. 


La possibilté de voir, grâce aux 
facilités de déplacement, au cinéma 
ou à la télévision, les espèces les 
plus spectaculaires ou rares dans leur 
milieu naturel, a radicalement trans- 
formé la motivation du public qui de- 
mande aujourd'hui une information 

£n conséquence, de nombreux 
spécimens n'ont plus à figurer dans 
la galerie. Toutefois, leur valeur 
scientifique demeure et les biolo- 
gistes du monde entier doivent pou- 
voir les consulter au Muséum. Toutes 
ces collections d'étude qui ne sont 
pas publiques et qui posent des pro- 
blèmes techniques et réglementaires 
{comme les bocaux remplis d'alcool) 
seront stockées dans la « zoothè- 
que », entiérement construite en 
sous-sol, où les collections de spéci- 
mans vont pouvoir être très prochai- 
nement entreposéss. 

Le galerie de zoologie sera vide 
dans quelques mois. Tous les préala- 
bles sont prêts pour engager les tra- 
vaux de modernisation qui, s'ils sont 
entrepris sans tarder, permettront de 
rouvrir avec éclat, cent années jour 
pour jour après son inauguration, La 
galerie de zoologie du Muséum. Ainsi 
sera fêté, dans le cadre de l'Exposi- 
tion universelle de 1989, le bi- 
centenaire d’une des plus presti- 
gieuses institutions nées de la 
Révolution française. 

{*} Architecte en chef des bâtiments 
civils et palais nationaux. 


Halte aux sirènes inutiles 


Après notre article concernant 
la lutte contre le bruit à Paris fle 
Monde du 4 mars) nous avons 
reçu de M. Jacques Flament, l'un 
de nos lecteurs parisiens du 


Parmi les bruits de la circula- 
tion, il'en est un qui est plus pé- 
. nible que les autres at dont il est 
impossible de se protéger : c'est 
celui des sirènes des voitures et 
des motos de police, des cars de 
police-secours, des fourgons des 
pompiers et des ambulances des 
SAMU. Sur certains boulevards 
de Paris, c'est chaque nuit, à 
n'importe quelle heure, que ce 
terrible bruit de sirène déchire le 
silence. 

Contre lui aucune protection 
possible. Ni les doubles fenêtres, 
ni les vitres épaisses, ni les vo- 
lets pleins, ni même les boules 
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IRLANDE, MADERE... 


APPELEZ LE : (1) 200.33.88 





Quiës ne l’arrêtent. Bien sûr le 
hululement ne dure qu’une mi 
nute. Le jour on le supporte. La 
nuit, une fois éveillées, bien des 
personnes ont du mal à se ren- 
dormir. 


Ést-il vraiment nécessaire, 18 
nuit, alors que la circulation est 
faible, de s'ouvrir la route en fai- 
sant tant de tapage ? Les ambu- 


lances ordinaires, qui ont sans 
doute d'aussi bonnes raisons de 
devoir se häter, ont simplement 
un avertisseur deux tons, beau 
coup moins pénible pour les rive- 
rains. 


Alors, quand on parie de «€ bri- 
gades de police affectées à la 
lutte anti-bruit », je souhaite que 
lesdites brigades ne daviennent 
pas, à leur tour, avec feurs si 
rènes, une grave nuisance pour 
les Parisiens. 


VOUS POUVEZ 
SANS SURPRISE 


EN ETE 


OÙ EN AUTOMNE 


Aves ses formules de séjour 
en forfait — pension complète, boisson incluse 


tout en respectant aisément les dispositions 
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Rhône-Alpes 


La réunification des Savoies 
est en marche 


De notre correspondant 


Chambéry. — En se prononçant 
l'un à Funanimité (le conseil général 
de la Haute-Savoie). l'autre par 
29 voix contre 16 (le conseil général 
de la Savoie). pour la création d'une 
«entente régionale », les membres 
des deux assemblées départemen- 
tales ont exprimé, le 8 avril. leur 
volonté d'affirmer la personnalité et 
l'originalité de leur « province » 
incluse depuis 1972 dans le vaste 
ensemble rhodano-elpin fort de huit 
départements. Pour assurer leur 
« réunification », les Savoyards ont 
utilisé une disposition législative de 
1971, qui autorise les départements 


CORRESPONDANCE 





LES ENGORGEMENTS 
DU BOULEVARD PÉRIPHÉRIQUE 
APARIS 


Après l'article que nous avons 
consacré au boulevard périphérique 
de Paris (le Monde du 27 mars} 
M. Hervé Le Tinnier, qui habite 
dans le treizième arrondissement, 
sur les « rives » de cette voie auto- 
routière, nous envoie son fémoi- 
gnage. Celui d'un usager, lui aussi. 

J'habite un immeuble surplom- 
bant ce boulevard au vrombissement 
infernal et incessant. Les moments 
difficiles se situent La nuit (échap- 
pées solitaires de motos plein pot, 
diesels en folie) et l'été, lorsqu'il 
faut choisir entre le chaleur et la ru- 
meur. Aussi aux succès de la circu- 
lation, je préfère les ralentissements 
engorgeurs de la porte d'Italie. Cela 
nous permet de souffler. 

Et bravo pour les nuits d'entretien 
où le boulevard à demi désert 
n'émet qu'une demi-rumeur ! Alors, 
si on a mis le paquet pour les radars 
et autres électroniques, nous, les ri- 
verains, nous, les riverains nous ne 
demandons que des murs antibruit. 
Car, pour les vapeurs d'essence, 
nous avons fait l'impasse. 


LA MALADIE 
DU CENTRALISME 


M. Georges Challand, architecte 
à Aix-en-Provence, nous écrit pour 
sa part : 

Le «périf» embouteillé jusqu’à 
l'apoplexie ? Cette voie est 
irrémédiablement. Si Jes pouvoirs 
publics ne se penchent pas un jour 
sur le véritable problème posé par La 
configuration en étoile de notre ré- 
seau de voirie, lui-même calqué sur 
le réseau ferroviaire, les aménage- 
ments in situ du boulevard périphé- 
rique ne serviront à rien. Car c'est 
un non-sens de ne pouvoir traverser 
la France sans passer par Paris si 
l'on ne veut pas se perdre dans le dé- 
dale des routes secondaires. 

Toutes les autoroutes convergent 
vers Paris, C'est bien là le vice de 
notre réseau. Il faut réaliser un ré- 
seau d'évitement de la capitale pour 
trouver remède à cette maladie du 
centralisme. Ce n'est pas une throm- 
bose locale qu'il faut soigner, c'est 
l'état vasculaire de la France. 








à s'associer pour travailler ensemble 
sur des sujets communs. Peu de 
départements ont jusqu'alors mis en 
place de telles structures de concer- 
tation et de décision. Seule, appa- 
remment., la lutte contre les mousti- 
ques amena des assemblées 

lépartementales à délibérer conjoin- 
tement et à mener des actions COOr- 
données (1). 


La Savoie et la Haute-Savoie, en 
instituant l'Entente régionale de 
Savoie, dotée de Ia personnalité 
morale et de l'autonomie financière, 
d'un con CRE NES 
(organe de décision composé de 
quatorze membres et dont le prési- 
dent sera alternativement l'un des 
présidents des conseils généraux) 
ont aussitôt donné à l'Entente un 
domaine de compétences relative- 
ment vaste. Elle a, en effet. pour 
objet la planification, le développe- 
ment économique, l'aménagement 
du territoire, la politique de protec- 
tion du patrimoine savoyard, le 
développement de l'université de 
Savoie, la promotion du tourisme et 
des produits spécifiques savoyards, 
enfin la programmation des moyens 
de développement culturel. Le texte 
adopté par les deux assemblées sou- 
ligne dans son préambule que la 
création de l'Entente - peut consti- 
tuer (…} un nouveau pas vers une 
« région Savoie =...) ». 


M. Louis Besson (P.S.), qui avait 
relancé il y a quinze mois cette idée 
alors qu'il était président du conseil 
général de la Savoie (/e Monde du 
14 janvier 1982), a dénoncé, le 
8 avril, - l'inapiirude foncière à 
Lyon, encore plus qu'à. Paris, à 
prendre en compte nos spécificités, 
qu'il s'agisse de nos handicaps ou 
de nos atouts ». « Le processus 
d'auro-organisation savoyard, dans 
le cadre d'une démarche régiona- 
lisre », engagé par les deux départe- 
ments, constitue, selon M. Besson, 
à l'avancée la plus décisive depuis 
l'annexion à la France en 1860 des 
deux Savoies ». 


A droite comme à gauche, à 
l'exception des communisies, qui en 
Savoie ont voté contre l'Entente, on 
estime que la nouvelle institution 
interdépartementale est une étape 
indispensable pour poser, en termes 
politiques. le problème régional 
Savoyard. « Notre démarche est pro- 
gressive et pragmatique. Nous 
devons apprendre à travailler 
ensemble avant peut-être un jour 
d'être unis dans une région 
Savoie », a indiqué M. Michel Bar- 
nier, RP.R.. président du- conseil 
général de la Savoie (2). Quant aux 
élus lyonnais, et notamment le prési- 
dent du conseil régional de Rhône- 
Aipes, M. Charles Béraudier, (div. 
droite), ils se sont abstenus de tout 
commentaire sur ce que certains 
appellent déjà en privé - la séces- 
sion savoyarde ». 


CLAUDE FRANCILLON. 


(13 Dans le Languedoc-Rousilion. 

(2) Le président du conseil général 
de la Haute-Savoie est M. Bernard Pet 
larin (PR). 
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TRANSPORTS : 


L'AFFAIRE DU BOEING ALGÉRIEN MIS SOUS SCELLÉS 
Fugue et contre-fugue 


Au lendemain de son étrange dé- 
part de l’aéroport d'Orly, où il avait 
été placé sous scellés par suite d'un 
différend entre son propriétaire et 
une compagnie charter américaine, 
Evergreen futernational Airways, le 
Boeing-727 Monts de Tlemcen d'Air 
Algérie est tout aussi étrangement 
réapparu, samedi 9 avril sur le 
même aéroport d'Orly. 

L'appareil, qui venait de Constan- 
tine, effectuait un service tout à Fait 
régulier : il avait soixante-dix passa- 
gers à son bord. Li a aussitôt été 
placé sous le contrôle de la gendar- 
merie, qui l'a fait tracter sur un par- 
king éloigné de l'aérogare. d'où il ne 
peut, en principe, repartir par ses 
propres moyens, 

Si la réapparition du Moms de 
Tlemcen suscite quelque étonne- 
ment, sa « fuite», vendredi dernier 
(le Monde daté 10-11 avril), laisse 
planer quelques doutes sur l'attitude 
des autorités françaises qui en 
avaient la garde. On ne peut que 
s'étonner que l'équipage ait pu si ai- 
sément ravitailler l'avion carbu- 
rant, obtenir un générateur auxi- 
liaire pour démarrer les moteurs et 
rouler sans que quiconque lui fasse 
obstacle. Maïs on s'étonne plus en- 
core que le‘plan de vol déposé au- 
près des autorités aéronautiques à 
midi, une heure avant le décollage, 
conformément à la réglemenzation, 


n'ait fait l'objet d'aucune opposition. 
Ce qui fait dire, certains mi- 
lieux aéronautiques et judiciaires, 
que la décision de laisser partir 
l'avion « venait de très haut ». 

L'avocat d’Evergreen, M° Jac- 
ques Boedels, s'indigne, en tout cas. 
« J'ai la preuve absolue, explique- 
t-il, que les gendarmes de l'aéroport 
ont signalé à deux reprises au pro- 
cureur de la République de Créteil 
des mouvements suspects autour de 
d'appareil. On leur à dir de ne pes 
s'occuper de cette affaire. » De son 
côté, un responsable de la gendar- 
merie des transports aériens a dé- 
ciaré à l'Agence France-Presse : 
- Nous avions comme consigne de 
ne pas nous Opposer préventivement 
au départ de l'avion » 

A Alger, la direction d'Air Algé- 
rie a confirmé avoir été informée 
vendredi « que son appareil pouvait 
redécoller à destination d'Alger », 
et que « toutes les procédures exi- 
gées des compagnies aériennes par 
les règlements valables dans les aë- 
roports internationaux pour une 
telle opération ont bien été respec- 


tées ». Pour la compagnie nationale |. 


algérienne, « l'avion ayant regagné 
sa base à Alger dans les conditions 
les plus normales possibles, il fur 
réimroduit dans le programme ». 
Ce qui ne fut apparemment pas du 
goût de Paris. 


Une mise au point 
du directeur d'Air Algérie 


Le directeur d'Air Algérie nous a 
adressé la lettre suivante : 

« Compte tenu de la réputation 
de votre journal, du sérieux avec le- 
quel il vérifie ses informations et 
surtout, de la mesure avec laquelle 
il porte d'ordinaire ses jugements je 
ne puis laisser passer sans réagir 
certaines assertions contenues dans 
l'article. 

» Je lis, en effet, dans celui-ci, 
que l'avion de ma compagnie aurait 
commis un acte caractéristique « de 
piraterie aérienne», qu'il a fallu 
« Laisser le pirate s'envoler. ». etc. 

« De telles assertions ont, si elles 
étaient exactes, de quoi faire bondir 
vos lecteurs et portent un très grave 
préjudice à ma compagnie. La vérité 
est tout autre et je me dois de la ré- 
tablir. ‘ 
» 1) Le Boeing d'Air Algérie a 
décollé d'Orly en plein accord avec 
les autorités de l'aéroport et après 


avoir déposé son plan de vol comme : 


il est d'usage en la matière ; 

-+ 2) Air Algérie a décidé de le 
J'aire revenir à Paris de son plein gré 
% pour démontrer sa parfaite bonne 

foi ; 

+ 3) En ce qui concerne l'affaire 
actuellement en instance devant le 
tribunal d'Ivry-sur-Seine, il est à 
préciser que la saisie conservatoire, 
prononcée par ce tribunal, ne 
concerne que Ja caution de 
300 000 dollars U.S. et nulle autre 
somme ; 











“+ 4) Air Algérie est une 
gnie d'une honorabilité enlière el 
parfaitement solvable, Elle avait 
décidé de poursuivre, devant le tri- 
bunai d'Alger, la gnie Ever- 
green et de lui réc. 1 million de 
dollars US. de dommages et inté- 
rêls, pour manquement aux clauses 
contractuelles. En effet, le premier 
avion fourni par s'est ré- 
vélé défectueux et aucun autre 
avion n'avait été fourni en rempla- 
cement. Je vous Île qu'en effet. 
en vertu de le passé ou be 
compagnie et Evergreen, seuls les 
tribunaux algériens étaient 
tents pour connaître de tout litige 
pouvant survenir entre les. deux 


ENVIRONNEMENT 


e L'iran au secours'des émirats 
menacés de pollution — L'iran va- 
til fournir de l’eau potable aux émi- 
rats arabes menacés la marée 
noire du Golfe ? C'est du moins ce 
qu'a affirmé l'ambassadeur d'Iran à 
Abou Dhabi, M. Saecd Madarsbani, 
selon lesquels plusieurs navires ira- 
niens chargés d'eau scraïent 
route. Sur La côte arabe, la situation 
est assez confuse. Selon la radio de 
Bahrein, la pollution était «Com- 
plète » sur une partie du littoral dès 
samedi 9 avril La zone de l’aéroport 
international, des chantiers navals 
d'Asry et du port de'Mina Salman, 
notamment, serait Contaminée par 
des dépôts de naphte. Mais il est ac- 
tuellement difficile de faire la part 
entre la pollution « normale », tou- 
jours importante dans cette mer sil- 
lonnée de ji et la « marée 
noire » due aux fuites du champ ira- 
nien de Nowrouz. à 








































































Ê — Mes Pan! Tai, 
Le docteur et Mes Sami Tau, LH 
- M DUMAS et Me, née M. et Mes Farid Tail, Mi 6 Lai à 
Françoise SOL'BIROU, Etroute la famille, - . » u 
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L'square de l'Aveaue-du-Bois, |‘ ; UBOURCOIN, 
78116 Par. " M. Mac VA! COIN, 
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SMS RSS PRE, du bc, Ja mercroë € avc 
nn 1983, dans la plus ice es 
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ML Haïn DELMAR, Folie, Paris la nt 0e 
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| 4 Ge 17 avril 1983 lése de dixième 
1 ;! anniversaire du départ dé | 















—, En ce deuxième enniversaire du 







om ka douleur de faire part du rappel à RÉ 
Dieu, gars sa quatre-vingt-scptième Ceres RICHTER, 
5 L une pensée recueillie ‘est dextandée à 
DE Eten Des SUDDAS “008 peux qui Fout connue et aimée. 









_! . Messes anniversaires 

= Pour le premier ansirerusire du 

ne, messe sera célébrée le j 

L'intamation se fera de 44 avril, à 19 heures, eu l'Eglise Sañ 
avis tient Heu de faire-part. 






monie des sacrements de l'Eglise. ”: 

La cérémonie religieuse sera célébrée | 
le jeudi 14 avril 1983, à 10 h 30, en 
r Saim-Louis des Invalides. 





































Blanc, É 

FÉES Pprpnes mneeLpil 
, de quatre-vingt-cluqans. | 
Les obsèques religieuses ont ét£ c£lE- 
brées en l'égli de Vaison- 
la-Romaine, le 7 avril 1983, suivies de 
l'intumation dans le caveau de famille 

























* 27, allées Paulmy, 64100 Bayonne, 
175, rue Lecourbe, 75015 Paris, . ‘-: 
Georges-Lafonestre, 









PALAIS DES CONGRES {Pince d'Armes) 
TEL (3) 951-07-23 (les jours d'expoet de vente} 
DIMANCHE 17 AVRIL 1983 à 14h . 
ABLEAUX ANCIENS des 
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chaussures ouvre aujourd'hui aux Galeries Lafayette. Alors-venez vite ë 

. Carol, Charies Jourdan, JB. Martin, Jean-Chares de Castelbajec, Jean. Rimbaud, 
Joan & David, Labelle-Ted Lapidus, Fobrt Clerc, Sacha, Xev : 
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M. GÉRARD DEUL {Syndicat | - AU TRENTE ET UNIÈME CONGRÈS 





























nationai du patronat | DE LA FÉDÉRATION C.G.T. DE LA MÉTALLURGIE 
moderne et indépendant] : tion dé 
| à ! " … ,e 0Y2g68 
défendre l'esprit de la ibre| Oui à la « rigueur », non « à la restriction mer ies 
: É à par les 
entreprise. et à l'austérité pour les travailleurs » - Faut 
Dans un communiqué le 10 avril à à RC one da 
Paris, M. Gérard Deuil, président déclare M. Sainjon seu 
e. he dé cs l'on prélève, ; du SN.PML (I), a répondu à FACE: 
. _ que on re Fe : fiat écouter les travailleurs, il fœut | M. Krazucki. « Qu'entendons- | Devant le trente et unième congrès Selon M. Sainjon, - des travail- ere 
æ. s : le. 10 avi au à Cab de le Rien guen Sem ils le regagnent | les ‘écouter vraiment». Récusant | nous ? a-t-il fait remarquer, € Rra- | de fa Fédération C.G.T. de la métal leurs s'estimant déçus. Ils doivent rs 
si LA Marc un DE Lt en ‘année 5: M. Krhsucki & pour- ‘l'idée selon laquelle la C.G.T. n'au- | sucki hausse le ton » : « M. Lajoi- |lurgie (1), réuni à Saint-Ouen aujourd'hui plus qu'hier compren- ent, 
FR 4? mn AM: -Heari : « Demander à ceux. qui ont sait le choix qu'annre « s'oligner ou | nie, du parti communiste, nâgocie | (Seine-Saint-Denis) du 9 au dre que personne n'agira à leur or 
Sécas nc GOT D secrétaire général. de Pardans 4 lortems pr la Jr : casser la baraque », M. Krasucki a | directement avec M. Mauroy au | 13 avril, M. André Sainjon, secré place». Évoquant le versement de 
care F existe une \énorme se nn le travail des Françaises et souligné : « Nous ne sommes ni un | sufef des ordonnances. A quel | taire général de certe fédération. a cotisations par les entreprises natio- it donc 
préssioti du capitäl: intérieure et éc- - des Françals, sur le travail de trous + udicot de béni-out-oui ni un prix? À cela s'ajoutent - des |'affirmé qu'« une politique de nalisées à l'Union des industries rés de 
4 syndi- 
“éérièure.; il fair être le coutrepoids- cons ou Porn quelque chose d'utile cat d'irresponsables. Nous estil actions dures » à l'initiative de la | rigmeur ne peur, en aucun cas, être métallurgiques et minières et au 6 ile 
: a de restituer une petite “qu'il est bon d'avoir une organi C.G.T., pour M. Deuil. C'est pour- | svnorzyme de restriction pour les C.N.P.F. M. Sainjon a réclamé que an. 
-Pañtie de cela pour refaire Findus- tien cale dur à re quoi, affirme-tl, + une chose doir | travailleurs, ni d'austérité ». «ioule la clarté sois faite - sur ce 
tre quiils ont défaite. c'est üné me- . spi onome, ‘PER | être claire : en ce moment difficile, Estimant qu'-if faur sérieuse point 


dante, agissant en fonction des imé- j é # . 
.. sure de justice, en même 1em, : Je SN.P.M.I saura foire entendre | ment améliorer er rectifier certaines 
* d'intérêt national. En effer, ae .réts des travailleurs et avec le sens | Ja voix des forces vives de la nation | des mesures en autel pour 
bien refaire. d'indusrrie {-) Nous des responsabilités ,à l'égard du | er saura fermement défendre | que les travailleurs s'y retrouvent », 
‘demandons que k es mesurés énnon- PS» = Cependant. a-til ajouté, | l'esprit de la libre entreprise sans | M. Saïnjon a demandé que - la 
he. céès soient plus justes, aillenr do- rien n'avancera sans que les travail. | lequel aucun redressement de notre | rigueur de gauche s'applique aux 

* pas-de nature à bien. arteindre:les. : ss le sens de la réduction leurs s'en mêlent. C'est la raison | économie ne peut être envisagé. La | spéculateurs et aux profheurs ». 
Çrer prévus. C'est lü-dessis qüe des inégalités, Même si elles fom un pour laquelle nous leur demandons France n'est pas un pays marxiste, 
SSéporté'riotre désaccord Les objeërifs petit pas dans-certe direction, nous Pélever la voix (..). Si c'est néces. | Les femmes et les hommmes res- " à 
correspondent. aux un ce ‘sont Persons qu'elles doivent en faire un saire, l'arrêt de travail fait pardie de | Donsables de notre pays [chefs Une grève de la faim à Usinor-Dunkerque 
Ce mn qui som dos Ce Liu pren pou que le real. le dora. de epson ei | dure, rar, éommertats 
la fédéra- leurs s'y retrouver et que l'éffica-. ‘ même du débat démocratique dans pra De notre correspondante 


(1) Selon M. Sainjon, cette Fédéra- 
tion, avec deux cent cinquante mille 
adbérents (trois cent mille en 1979). 
« reste de loin la prernière organisation 
syndicale de la métallurgie ». 
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Sogçe D leront à ce lle ne le devienne 

MST ours [ |, tion CGT. des finances. et du-Syn-” cité solt plus. grande. Voilà ce que Le pays. Cela ne nous pose aucun | bas, malgré ge ns breé Dunkerque. — Le secrétaire du d'hygiène et de sécurité (C.HS.), 
tre Fes. dicat.antionnl. des impôts, il a af" problème de principe Sinon que | des porte-parole du gouvernement | Syndicat de lutte des travailleurs la direction s'élait alors tournée vers 

2 moe. à nifirmé ‘que":< cent. dix: mille foyers * quand ce n'est pas nécessaire d'arré- | er de leurs alliés ». (S.L.T.) d' Usinor-Dunkarque, le tribunal de grande instance qui 


aus : toralisent ‘une fortunë ‘dé”I,5 mil. 
me Fe “liard.de francs actuels», c'et-. 
| le ÿdire «à peu "près la sonnne du 

De 0e budget de l'Etat et du budget de Ja: 


DETTE one dans du nndins cos le noi de féngretin 

1) Ex Syndicat national de la peti 3: et a entamé le Flatischler au lais le 
nl. PE À S'avril une seconde grève de la faim 29 octobre dernier, l'inspection du 
peur obtenir sa réintégration dans travail refusait à nouveau le licen- 
entreprise. En effet, trois mois  ciement de M. Flatischler qui se pré 


4er la production, nous ne conseil. 
lons pas aux travailleurs de le 
faire » $ 






























































| Es tai Res ra après avoir observé une première senta à son poste de travail 
a Mc procher, ce chiffre-là à e.M Bornard, président soit réglé, afin que la situation fi- | grève de la faim, du 29 juin au  Guarante-deux fois, tandis qu'il était É 
Latex. | ne a ee dela rs a demandé la réali. nencière on gpparalsse cfa. EL Sficiellement maintenu éloigné. qe 
ER ms fortune & Men. » TA! ceux Fo. 
not =, fopers Les-plus riches du pays: Lé--:C.G.T:, il n'est pes bôn pour le gou- Fe drnañon financière de 1e Sécu BE Gui décident aujourd hu le prolor. | seéver laueaton sur suauon à décision du tribu- pr 
re Jortune de chacun de cet loyers ré. :vernement «de ne pas écoulér ceux dens un communiqué le gemert du prélèvement de 1 % sur | l'intérieur d'Usinor-Dunkerque. el Del de Dous int US es 
CE L j ‘qui‘sont som soutien social princi- |-9 avril à Paris: La CFTC, til Plusieurs années ont longtemps dé- M. Flatischler fut licencié en juin à cal d'appel ê l'accès a Hotte ee 
pour. pal.Il ne faut pas seulement pen- | précisé, demande que. avan toute  nOncé ces augmentations de cotisa- | pour + interruption de travail Sans CE DS Dave 500 F chaque SJ et 
. ser : bon il.y a eu des élections, ils | mesure générale dep fiscalisation, le tions, plus ou moins déguisées, |. motif valable et obstruction au tra- pa î trerait à Usinor. D ne 
mc 60 re ont donné ‘un avertissement, c'est | problème des charges indümens Blèmes de tre éculée aux pro- we pie ln cirestion. perse an . Le rotester Contre fah 
es où est. Pos Os ”. # est ur esLer in! cc “ 
3 sfgent de po= Net supportées par la Sécurié sociale blèmes de la Sécurité sociale dent mantel le 4 juin selon le secré. ST one légal que se 
Response je is taire du S.L.T. Ce licenciement M. Flastischler a entamé dans une ns de 
= 5 en 0 avait été alors refusé par l'ins, tion église du centre-ville une seconde ment 
du travail M. Flatschler grève de la faim. à a ur 
cisnt de la procédure dérogaioire age: 
applicable aux membres du comité SYLVIE BONZE. 7 
; la 
_ LC 
INQUIËTUDE A OBJAT (Corrèze) ue 
———————r om es 
L] : de 
‘ un 2. . 
U information- Fe mn Fou vu bars e 
et la vie économique d'une petite bourgade wil 
Les graves difficultés que traverse la société Gautier (fabrique de het 
meubles) font peser des menaces sur l'économie des petites villes où elle cde 
exploite des usines. Cent ou deux cents licenciements dans une cité de able 
quelques milliers d'habitants, au cœur de départements ruraux, peuvent zou- 
entraîner des conséquences économiques-aussi graves — à leur échelle — une 
Lt et dc 2 
cas à Objat, petite ville de Corrèze. 5 qe 




















« capitale du petit pois » ; l'agricul- 
ture, qui constituait encore il y à 
quelques années la principale res- 
source de ce pays, détermina les pre- 


répercute 

l'économie rurale, frappant le mar- 
ché du dimanche. l'école, le collège, 
ruinant les projets des familles qui 
s'étaient décidées à construire au 


De notre correspondant P 
Brive. — Bien avant que cela ne l'entreprise et, avec elle, l'équilibre iné- 
devienne des modes 1e Corrèze a de toute la région environnante. Ho 
voulu appliquer a lettre les Le groupe Gautier, qui a bénéfi- + 
axiomes des économistes et des cié du premier contrat de solidarité ee 
sociologues, dans le but de freiner sur [a semaine de 35 heures, signé le an- 
l'exode rural, en créant des usines à 9 février par M. Le Garrec, alors ss 
la cm Blen sûr, Îl n'était ministre chargé de l'emploi, n'envi les 
so ni de sidérurgie ni de qu'une solution radicale : « Jl 
mêta urgie ou autre industrie dé 
lourde, mais plus simplement de Ja alger avion crée ee liste L 
petites et moyennes entreprises met- 4 Cent quatre-vingt-seizs licenciés a 
tant à profit les ressources naturelles gi affichée ces jours derniers à la nd 
et les bras du pays. C'est précisé porte de la fabrique, laissant désem- 
ment dans le bassin de Brive que parée toute la population de la com- 
cette floraison se fit jour, la Basse- mune, À peine installée dans ses = 
core per Nef vlus de communi-  foncrians, la municipalité, autour de 
mn, son relief plus nee son maire M. Jacques Lagrave 5 
ne ae ferme . (R.P.R_). s'est trouvée confrontée à de 
! haut- " ou que le bassin trap cette situation dramatique (1). Les = 
é pays commerces ont fermé leurs volets en a 
encaissé de Tulle, chef-lieu du signe de deuil, des cortèges de syndi- a 
F k ee et d'élus se ue ae o 
les rues du bourg, usine et 
Deux cents familles mairie ont été occupées, des télé- A 
A une quinzaine de kilomètres de grammes ont été adressés à Paris. e 
Brive, Obiat, un gros bourg de trois Maïs Paris, cela semble si loin! 2 
mille habitants, doit sa prospérité à Ici, à Objat, l'agonie de l'usine va se s 
de telles initiatives et à son titre de ter comme une épidémie sur ë 
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|. rue Bergére 75009 PARIS 








miers gestes des artisans, tressant en 
osier les males et les corbeilles des- 
tinées à l'exportation des petits pois. 
Artisans, les Objatois devinrent 
ouvriersavec la création, au début 
du siècle, de l'usine Eguizier, qui, 
asant l'osier et le bois, produisit 
du petit meuble. Deve- 
nant Pure des plus importantes 
filiales du groupe Gautier, le leader 
u meuble de jardin, ai 
exa, deux mille cinq cents 
sonnes en sept unités (V 
Maint-et-Loire, Corrèze), Fusine 
corrézienne devint vite le cœur 
SR d'Objat. 
voilà qu ’une production trop 
grade et qu'un marché trop faible 
- la venie: a, semble-t-il, l'béissé de 
30 % en janvier 1983 — remertent 
aujourd'hui en question l'avenir de 









RTE EEE 


ONE IS OMC IETSEIe TEE PA ST EIE 
ETRAVE 38 Av. DAUMESNIL PARIS-12+" 


pays. À la campagne, le départ de 
deux cents failles — car très peu 
d'entre elles retrouveront un emploi 
sur place — prend une signification 
aussi préoccupante que des licencie- 
ments plus massifs dans les grandes 
villes, et se traduit par d'irrémédiä- 
bles conséquences, qui seront à 
peine aiténuées par la création de. 
treize emplois, proposés par des 
entreprises locales, et nés d'un élan 
de solidariié autour de la municipa- 
lité corrézienne qui joue un rôle 
d'agence pour l'emploi 


ALAIN GALAN. 





() co c'est noire 

dit M. Lagrave. La taxe 
professionelle que pa re J'emreprise 
représente 40 ® de 
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{Suite de la première page. } 

S'il ne s'agissait que de produire 
une seule matière, et si tous les 
hommes étaient identiques, la mé- 
thode serait recommandable. Elle 
conduit, dans notre économie, à une 
série étonnante de contresens et de 
déceptions, à ignorer les notions fon- 
damentales de circuit de travail et, 
par suite, de court-circuit de travail 
(chômage). Que dirait-on de 
chimistes qui, ignorant les diffé- 
rences entre les corps simples, addi- 
tionneraient leurs atomes comme 
des unités ? 

Plus robustes encore, les illusions 
contre la machine, accusée de ré- 
duire le nombre des emplois ; cette 
fois, l'accusé, c'est l'informatique, le 
robot. * 

Sans même demander leur avis 
aux Japonais, consultons les faits les 
plus simples ; en tous pays indus- 
triels, il y à bien plus d'emplois 
qu'avant la machine, il y a deux sié- 
cles. Poussons plus loin et posons, 
par curiosité, lors d’un sondage, la 
question suivante : « Depuis j'aven- 
ture du pétrole, il y a dix ans, de 
combien a diminué le nombre des 
emplois ? » Les réponses s'établiront 
autour d'une moyenne un peu infé- 
rieure à deux millions. La réponse 
juste serait six cent cinquante mille 
emplois de plus. En dépit des erreurs 
commises, il y à, en effet, six cent 
cinquante mille personnes pourvues 
d'emploi de plus qu'avant (dont six 
cent mille femmes). « Ne licenciez 
pas», est-il dit partout. Si d'aven- 
iure nous avions suivi depuis deux 
siècles ce conseil, nous serions tous 
encore paysans (sans universités, ni 
hôpitaux, ni... retraites). 


ARLEQUIN 


LE MONDE — Mardi 12 avril 1983 “°° 








Un 


Les malédictions lancées récem- 
ment contre les robots « tueurs de 
“emploi sont identiques à celles 
qui ont été prodiguées au dix- 
huitième siècle contre la navette vo- 
Jante ou le métier de Jacquard. 

Lorsque nous souffrons d'une ma- 
ladie. nous allons chez le médecin. 
Allons donc consulter les médecins 
de l'économie, les économistes ou 
économètres. 

Déception cruelle : l'emploi, c'est 
le sujet maudit, redouté, évité. 
Mains dangereux, assurément, est 
de parler des cycles pervers ou des 
multinationales. Si décriés ont êté 
les économistes par l'opinion, si sou- 
vent accusés de manquer d'huma- 
nité, qu'ils ont cherché refuge dans 
l'absiraction. Quant aux modèles, de 
plus en pius propres à soulever l'ad- 
miration, ils sont prudemment am- 
putés des facteurs les plus compro- 
mettants et restent sous le charme 
désuet des vertus keynésiennes, bien 
affirmées il y a cinquante ans. 

Chez les quelques téméraires qui 
se lancent dans le grand bain, l'idéo- 
logie l'emporte trop souvent. en tout 
bien tout malheur, et, en tout Cas, 
aucun sanctuaire n'est touché, c'est 
la fuite dans le désert. 

Lorsque, il y a trois ans, j'ai 
abordé les relations énure la machine 
et l'emploi, j'ai cherché, en trem- 
blant un peu, à consulter les ou- 

vrages les plus récents. Aucun ou- 
vrage français depuis plus de cent 
ans: me tournant alors ver$ la lu- 
mière divine, le monde anglo-saxon, 
J'ai appris que l'ouvrage le plus ré 
cent, celui de Hicks, remontait à un 
demi-siècle, et j'ai pu constater son 
insignifiance. Le sujei est maudit 


mal impardonnable 


L'économiste devrait aujourd'hui 
se soumetire constamment à la 10r- 
ture et ne pas dormir une nuit tran- 
quille tant que le mal honteux qu'est 
le chômagé n'aura pas disparu. Dès 
l'instant que tous les baumes, les 
élixirs, ont été employés par les poli- 
tiques. il appartient aux « hommes 
de l'art» de ne pas reculer devant 
les faits et de les saisir à fond, sans 
peur d'impopularité. C'est aux 
hommes politiques et non aux écono- 
mistes qu'il appartient de juger ce 
qui peut être tenté. 

. « e 
Justice sociale et efficacité 
S'il est un mot dangereux, redou- 

table, c'est bien le mot « rigidité =. a 
priori péjoratif. Le prononcer, c'est 
donc s'attirer rapidement le repro- 
che de vouloir revenir au régime b- 
béral. Les multiples rigidités légales. 
réglementaires, coutumières, 

dent toutes à quelque préoccupation 
sociale ; rien ne dit qu'il convienne 
de lies supprimer, c'est-à-dire de re- 
venir en arrière; car dénoncer une 
cause n'indique pas nécessairement 
le remède. Mais faute de bien saisir 
les enchaînements il est bien illu- 
soire de trouver la solution, ea avant. 

Celui qui construit une voiture, 
un bateau, se. trouve devant divers 
objectifs : vitesse, confort, prix, etc. 
et les concilie plus ou moins. En éco- 
normie, il y a deux grands objectifs : 
morale (ou justice sociale) et effica- 
cité. L'homme politique peut fein- 
dre de croire à leur concordance. 
Mais il y a toujours à choisir. Et de 
même, plein emploi et sécurité s'ac- 
cordent mal : il faut le savoir et non 
fermer les yeux, pour mieux ouvrir 
la bouche. 
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T de ; ell tu dépen- 
l'idée qu'elle it un pays in 
dant; LÉ parle, bien Péltendu. en 
termes Économiques. Cette indépen- 
dance peut 
l'autarcie et l'excédent (ou l'équili- 
bre) de la balance des paiements. 
La première pourrait convenir à 
ceux quiacceptent de se priver de 
carburants, de fils électriques, de vé- 
tements de laine, de papier, etc. et, 
pour peu que les écobgises se met- 
tent de Ia partie, d'éclairage, de tous 
trausports, etc. tout cela au profit 
dune forte mortalité. 

Le programme politique de juin 
1981 n'était pas sans rappeler, dans 
sa pureté, La des saint-cyriens 
de 1914, courant gants blancs 
contre _les des Feld- 
grau. En dépit de la chute des illu- 
sions. les Français se croient entore 
à l'abri, derrière les hautes murailles 
de l'Hexagone. Aux élections muni- 
cipales, la peur des immigrés 4 joué 
plus que le déficit, combien plus 
grave, de la balance des paiements, 

Consommer durablement plus 
qu'on ne produit n'est accessible 
qu'aux riches. Nous l'avons été et en 
avons gardé des réflexes. Sans péné- 
vrer les secrets des dossiers, il est dif- 
ficile d'Enoncer le fait suivant : 

Tous les discours sont orientés en 
faveur de l'emploi comme ceux du 
pasteur du président Coolidge 
l'étaient contre le pêché, mais tous 
les actes, toutes les mesures, sont 
orientés, le plus ingénument du 


. monde, en faveur du chômage. 


Tous ceux. fort nombreux, qui, du 
chef du gouvernement au plus hum 
ble employé d'une agence locale 
pour l'emploi, travaillent en faveur 
de «lemploi» se préoccupent de 


deux formes : : 





trouver des is aux Français 
en cherchent. mr 
voués ne peuvent guère Faire autre 

savez-vous faire, . 
ladame ? Que . 
doux faire ? Je vais chather à vous 
caser », Chacun d'eux a raison, mais 


le contresens d'ensemble n'en est . : 


pas moins étendu et en voie d' 















charges anormales 
‘qui en résultent, pêtent sur l'ensem- 
ble, réduisent la rentabilité et ne 


peu partout. 
. Le fond demeure : du fait de certe 













Vation, par l'usage non réfléchi du”. vi 


terme « formation », excellent pour 
un individu et de sens à 
l'échelle ns e,, du moins tel 
qu'on le conçoit. 
Pour la ration, pour l'ensemble de 
cn e travail pe. pas un 
ut en $Oi, C'est un moyen de se pre- 
curer les richesses que l'on désire 
consommer. Projeter à l'échelle na- 
tionale une .attirude individuelle, 
c'est la certimde de l'échec. ‘Tout 
besoin à satisfaire est.une source 
d'emploi, tout emploi non conforme 
aux besoins ou dépassant ceux-ci est, 
en quelque sorte, parasite et créa- 
teur, queique part ailleurs, de chô- 
mage et d'appauvrissement. 
Erreur de signe 
Que chacun cherche à s'élever le 
plus haut ible dans l'échelle so- 
ciale est plus que légitime ; que cha- 
cun vise les emplois les plus agréa- 
es et ie plus russe est 
autant plus que que les deux 
ualités sont ph. 
der à le mois à série de Là 5 
la moitié su s0- 
cièté, l'arithmétique est trop peu 
complaisante pour satisfaire ce dé- 


OR ROUTE certes ob certes ofjecter qu'l ya 
en chômage ; 


l'écouonts d'est ces ua inéeubrns 
d'horlogerie, et les malfaçons de 


us souvent réunies. 


: (Publié n 


ŒS  LançuacE sTuDes | 


PARIS - LONDRES - BERKELEY - NEW-YORK - MADRID 


APPRENEZ LA LANGUE DANS LE PAYS D'ORIGINE 
COURS INTENSIFS POUR ADULTES 
COURS SPECIAUX POUR. HOMMES D'AFFAIRES 


Appeléz-nous : (1260-53-70. 
Saint-Honoré, 













: “Le résultat de tons ces contresens, - 
le refus de voir, ont conduit à une 
immense exclusion d'une partie de 
PR ns pis 

gendré un ‘contresens 5 
























article, : 
nous toncherous 19 Fond 03 débar dr" 
essaierous, dans le. troisième, d'es-: 
ee 
Prodisin arte: 
LE FOND DUDÉBAT. 
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|" sion, de. données à grande vitesse. 
. Cest elle qui a bêti Îe résoau fran- 
ei Ë 

‘- Depuis longtemps, 1 SESA avait ‘ 
x un problèsne de structure du capital 
se pe price permet _ 

Ux 114 

* réussissaient au début de 1987 à de. 
‘** croître-leur poids, en prenant respec- 
- .tivement 35% et 10% du capital 
_ La CG qui détenait 35 4 à tra 
vers ane ses F 
248% a Serre conservant De 


- La CGE. n’était, en fait, qu'un 
g les de le: 









coanu‘un-‘essoc rapide. De: eur 
breuses: sociétés (S.S.C.L) se 
créés. à partir uaes indivi-" 
duellés, généralement ‘di 
















Le départ de M. Stern chez’ 

 CLI-HB: ‘et la'vente, en décembre 
--1982, de, ses. 35 %. à CAP 

us pee qui H éxiste une im 













1 s'existe pes un, mais plusieurs | 
métiers dans le service ioformati- : 
que. Certäines firmes font du travail 
À façon, en assurant, pour des eutre- 
prises qui n'en ont pas les moyens, * 
diverses fonctions informatiques -: 
(paie, gestion, comptabilité, etc). . 
D'autre réalisent des étudés et ven- 
“dent feurs conseils à des sociétés qui 
ne io un informati- | 
ques. D’autres enfin, qui e. 

. pent dés Jogiciels spécialisés, des 
progiciels, mettent au point des sys 
tèmes informatiques complexes, font d 
MERE 2% 





















Elle 
sa propre soc, SSCLES., 
ar, aujourd’hui un chiffre -: 

faires de 1 milliard de francs et 
ap er 







aux Etats-Unis. De en 
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ee ‘de pré se 00 
a Entpe M, nas ée er 
2 tjs Le à © Een oi D ”* 

us-teni à conserver de q' groupe natiomalisé 
tomes pour la 'pré- A bus chaeues S'observe. La 
SE de in de qe CRE qe qu Le rer 

»;et que 

son égard. _. ge ; Ge nl de 





se retrouve quel- - 
‘8vec une participa 
, Paÿée au Prix fort, 






















sible d'acheter auprès des agences 
de voyages n'importe quels circuits, 
séjours Ou prestations touristiques et 


souhaltent travailler ». Tout cela 
débouchera-t-il sur un compromis ? 


E— Ainsi la C.G.E. pour- 


rait revendre à CAP Gemini Sogeti 


les 52% de la SESA et recevoir en 


des actions de la soci&€ de 


: M. Kampf (10 % au maximum). 


Les trois sociétés sont somme 


toute assez 
coopérations t mologiques peuvent 


être envisagées. Mais la C.G.E 


- Saurait-elle se contenter d'une 


‘Ute parti- 
cipation minoritaire, d'un accord où 


‘elle n'aurait pas ia prépondérance ? 
pe . Ne visetelle pes en fait, À travers 


cæ « coup de billard », à mettre tout 
de mue le main soit sax la SEA. 
soi us terme sur le 

de M. Kampf. Affaire à suivre 





JL.-M. QUATREPONT. 
‘:(1) La Compagnie générale d'ind) 
trie et de ü détient 21,5 & du 
capital, et nne de British Ai 
10 %, le reste étant réparti entre des 
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L'ITALIE VA AIDER 
SON INDUSTRIE 
DE L'ALUMINIUM 
Le gouvernement italien vient de 
mettre au point un plan de restruc- 
turation de l’industrie de l'afumi- 
nium. L'Etat va y consacrer environ 
1,2 milliard de francs. 
Cette décision, prise à Ia fin de la 


sa filiale Mineria ue 
Sarda, environ 80% des capacités 
de production d'aluminium en Ita 
lie. EFIM avait menacé de licencier 
onze mille salariés si aucune aide 
gouvernementale n'était décidée. 
Les déficits n'ont cessé de s’accrof- 
tre depuis des années, et représenie- 
raient un outant cumulé de plu- 
sieurs centaines de milliards de lires. 

Le plan gouvernemental resie ce- 
pendant fort discret sur le détail des 
restructurations. I] n'indique pas si 
la filiale du groupe Alusuisse, qui 
contrôle 20% de le production 
ce en Italie, est concer- 








L'ASSOUPLISSEMENT DU CONTROLE DES CHANGES 





Quatre régimes pour les voyages 


Un arrangement est intervenu, le 

8 avril, entre le ministère de l’écono- 

mie, des finances et du budget et le 

national des agences de 

voyages (SNAV) au sujet de le 

vente de voyages à forfait à l'étran- 

ger (le Monde daté 10-11 avril). 

Désormais, les voyages des Frençais 
sont soumis aux régimes suivants : 

© Les voyages sans limitations. 

— Il est lisible d’emporter et de dé- 

pesser (en billets, en chèques ou en 

-Cartes de crédit) tous les francs n6- 


ainsi que dans les treize pays de la 
zone franc. 


© Les vo, hors zone franc 
achetés avant le 25 mars. — Les per- 
sonnes ayant versé, avant le 25 mars, 


“As SERIES Où des nou tes, soit 
p par 


à l'étranger soit par paie- 
ment auprès nr ice de 
voyages, peuvent le sol 
la dépense, quel que soit son mor- 
tant, Sans l’imputer- sur l'allocation 
rnstique annuelle de 2000 F. Jls 
devront apporter la preuve de la 
+ date de leur paiement. 
©. Les voyages hors zone franc 
achetés depuis le 25 mars auprès 
d'un agent de voyages. — Il est pos- 






à n'importe porte quel prix. Les agences 














LA dédnonäusann: » 
Ü TÉLÉPHONE EN GRANDE-BRETAGNE 






lé première "fois. :ies 


change 
key, âgé de josane-ruatre ans, va 


Apple, ces derniers mois, pour 
triser sa croissance et faire face à la 
concurrence des géants comme 
LB.M. qui se lancent sur le marché 
‘de l'informatique personnelle ne 


amputeront l'allocation _ touristique 


de Président. M. re Scul- 


Les difficultés rencontrées par 
maî- 


à ce remanie- 


T MMM: je ds apprendre Fanglaïs de 
‘plus rapidement possible, mon avenir 


| rsomnelee ‘dépend. | 


MMM... Je désire apprendre à 


mon rythme 
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annuelle de 2 000 F des sommes cor- 
respondant aux sorties de devises ré- 
glant les prestations, l'hébergement 
et les transports à l'étranger. Cette 
amputation ne peut dépasser 
pi pour un voyage en pension 
complète et 1 150 (et non 1 250 F 
comme l'indiquaient les premières 
informations) pour un voyage cn 
demi-pension. Chaque touriste peut 
donc emporter en voyage le reliqua 

de l'allocation ronristique en devises 
auxquelles s'ajoutent 1 000 F en bil- 
Jets français. 


e Les pages hors one Franc 
réalisés il uellemenr. — Ceux 
qui ne s'adresseront pas à une 
agence de disposeront, hors 
zone franc, quel que soit le pays de 
destination à la longueur du séjour, 
des allocations suivantes : la contre- 





d'Industrie de Paris, qui regroupe 


son Programme 


En outre, chaque doctorant 


“Éonprrions 
les diplômés. Rae er 


PROGRAMME DOCTORAL 
DE GESTION 


Centre d'Enseignement 
Supérieur des Affaires 


(HEC - ISA-CFC) 


Admissions 1983 


UN PROGRAMME DE FORMATION D'ENSEIGNANTS- 

CHERCHEURS EN GESTION : créé en 1974 dans le cadre du Centre 

des Affaires de La Chambre de Commerce et 

l'Ecole des Hautes Etudes Commerciales 

RES ‘Supérieur des 4 Affaires (ISA} et le Centre de ne 
Doctorel du CESA, soutenu LE 

pour l'Enseigrement de La Gestion En- 

Pa és Rome de former des enseignants-chercheurs de haut ni- 

de la gestion des entreprises. 
DURÉE ET CONTENU DES ÉTUDES. La durée des études est de 


_ ER PRE de 1e recherche a liquée à La 
discipline déterminée de la Fra " 3, marketing, 
stratégie. affaires internauonaies, 
maines appliquées aux organisations, etc.). 
est étroitement intégré aux activités d'un 
département d'enséignement et de recherche du CES A. 
CONDITIONS FINANCIÈRES : 
RRORICe: de Douries leur permettant de consacrer tout leur temps à leurs 


D'ADMISSION : peuvent faire acte de candidature 
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ÉTRANGER 





Les sociétés mixtes opérant en Chine 
ne paieront pas d'impôt pendant deux ans 


Les auiorités chinoises ont décidé 
de réduire les taxes frappant les s0- 
ciétés mixtes {joint venture] opë- 
rant en Chine et de faciliter leur 
fonctionnement, vient de faire savoir 
l'agence Chine nouvelle. 

Les équipements, les matières 
premières, les pièces détachées im- 
portées par l'investisseur étranger ou 
bien par la société mixte seront dé- 
sormais exempts de taxes fiscales et 
douanières. 

En outre, les sociétés mixtes ne 
paieront d'impôt sur le revenu 
pendant Le deux premières années 
où elles enregistrent des its. 
Elles bénéficieront d'une éluction 
d'impôt de 50 & au cours de {2 troi- 
sième année. 

Jusqu'à présent, ces sociétés 

étaient soumises à un impôt dès la 
deuxième année, avec toutefois un 
abattement de 50 % pendant 
deux ans. 
Le gouvernement chinois, indique 
Chine nouvelle, a aussi décidé de le- 
ver les restrictions sur La vente en 
Chine des produits fabriqués par les 
sociétés mixtes. 

Ce type de sociétés a été créé à 
l'orgins pe pour l'exportation, et seule 
une part minime des produits fabri- 
qués était écoulée sur le marché in- 
térieur. 

Désormais, les articles ou produits 
qui répondent ä une demande inté- 


rieure pourront être vendus sans au- 
cune restriction en Chine, a indiqué 
Chine nouvelle. 

Afin de ne pas grever les coûts de 
production, le gouvernement chinois 
a décidé de vendre à ces sociétés les 
talières premières, les matériaux, 
l'eau. l'électricité. ainsi que le fuel 
es le pétrole utilisés pour les trans- 
poris, au mème prix que celui ac- 
cordé aux sociétés chinoises. 

Toutefois, les métaux précieux, 
ainsi que ke charbon, le pétrole, le 
bois et d'autres matériaux, dont le 
prix sur le marché international est 
plus élevé que sur le marché chinois, 
seront payés au tarif mondial pour 
les produits destinés exclusivement 
à l'exportation. 

Chine nouvelle indique que les 
formalités de douanes seront simpli- 
fiées pour le personnel des sociétés 
mixtes, qui sera autorisé à Importer 
des véhicules et du matériel de bu- 
reau. 

L'agence précise que la Chine 
compte, à l'heure actuelle, quarante- 
huit sociétés mixtes, à l'exclusion de 
celles opérant dans les zones écono- 
miques spéciales. 

Le montant total des investisse- 
ments de ces entreprises s'élève à 
222,98 millions de dollars, dont 
102.54 milfions provenant des parte- 
aires étrangers. — (.4.F.P.]J 








. Au Venezuela 


Les recommandations du F.M.L 
Sont jugées « traumatisantes » 


La Banque centrale du Venezuela 
a dû intervenir à la fin de la semaine 
dernière pour éviter que le dohars 
US. n'atteigne le cours de 9 boli- 
vars. La monnaie américaine avait 
coté 8,75 bolivars lorsque la Banque 
centrale est intervenue. 

C'est la première fois que le dol- 
Jar atteint de els sommets depuis 
lintroduction d'un triple marché de des 
changes par le gouvernement Je 
28 février dernier. 

Jusqu'à cette date et depuis douze 
ans, le dollar s'était maintenu au 
cours de 4,30 bolivars Le triple 
marché des changes a été mis en 
place pour freiner les sorties de de- 
vises. 

Le Fonds monétaire internationat 
(F.M.1.) a présenté au Venezuela 
un - catalogue de recettes . en huit 
points qui a été qualifié de - trau- 


















































la gestion 


sciences hu- 


: les doctorants du CESA peuvent 








pren (ou diplôme équiva- 
ience profes- 










POUR TOUS 


RENSEIGNEMENTS et 
candidature, s'adresser à PROGRAMME 
de Ja Libération, 78350 Jouy-en-Joses, tél. : 956-80-00 ou 01-23. 





obtenir u un dossier de 
RAL du CESA, 1. rue 










Et 2ïiP BERLITZ. Immersion totale: 
2 à 6 Semaines de leçons particulières. 
9 heures par jour et 3 jours pur semaine. 


Et ZiiP BERLITZ. Leçons particulières 
ou serni-particulières à r'otre cadence. 


matisant » dans les milieux écono- 
miques. 

Selon le quotidien Diario de Ca- 
racas, le plan comprend les points 
suivants : 

Elimination totale des subven- 
tions, hausse des 1arifs des services 
publics, réduction des dépenses pu- 
bliques. réforme fiscale comportant 
un accroissement du poids des im- 
pôts indirects, limitation des hausses 
de salaires, libéralisation du com- 
merce intérieur et extérieur, libéra- 
tion des prix, pas de restrictions aux 
importations, restriction du crédit, 
unification du marché des changes 
avec flotierment de la monnaie. 


Dans un rapport devant le di- 
recioire de la Banque centrale. Pa- 
dren Amare, son président, n'a pas 
employé le terme de dévaluation, 
mais on considère dans les milieux 
officieux que celle-ci va dépasser lé- 
gérement les 100 %. 

Le Venezuela a, au sein du 
F.M.E. une quote-part de 1,2 mik 
liard de dollars et pourrait solliciter 
un prêt de 1,5 milliard pour couvrir 
ses remboursements de dette. ac- 
tuellement suspendus par un mors- 
toire décidé jusqu'au 1® juillet par te 
gouvernement de Caracas. 





æ L'Argentine introduira, le 
1" juin prochaïn. une nouvelle nnité 
monétaire, baplisée + peso argen- 
tin», qui équivaudra à 10 000 pesos 
actuels, a indiqué. samedi 9 avril, le 
directeur du Trésor de la Banque 
centrale d'Argentine, M. Miguel 
Bruzon. - 

Une opération identique avait été 
effectuée en janvier 1970. Le dollar 
U.S., qui cotait auparavant 
350 pesos, retrouvait alors une pa- 
rité de 3.50 pesos avec la nouvelle 
unité monétoire. 

Treize ans et cinq mois plus tard, 
une nouvelle conversion monétaire 
est rendue indispensable, le dollar 
ayant atteint la parité de 
94000 pesos sur le marché inté- 
rieur. 


æe M. Frauz Joseph Strauss, 
ministre-président de Bavière et pré- 
sident du conseil d'administration 
d’Airbus-R.F.A., vien de déclarer 
qu'il était opposé à la réducuion de La 
participation ouest-allemande au 
programme européen de construc- 
tion de l'avion de transport Airbus 
A-320, envisagée par Bonn. 
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Les producteurs ont décidé de créer 
la première usine de tabac blond en France 


Les producteurs de 1abac de 
France ont décidé de monter une 
usine de tabac blond. Cette décision, 
prise lors du congrès de Valence qui 
s'est terminé samedi 9 avril, repré- 
sente une double première : ce sera 
la première usine de ce type, alors 
que la consommation de tabac brun 
décroït depuis plusieurs années 
déjä.et c'est la première fois que les 
producteurs entendent avoir la pro- 
priété de leur outil de transforma- 
von. 

Aujourd'hui, 4000 producteurs 
cultivent du tabac blond sur 
2 600 hectares, soit de quoi approvi- 
sionner une usine employant qua- 
rante personnes et produisant 
5 000 tonnes par an. Mais si, comme 
l'espère la Fédération nationale des 
planteurs (F.N.P.T.), la culture du 
tabac blond progresse tant chez les 
producteurs actuels, que chez de 
nouveaux agriculteurs, 
10 000 tonnes pourraient être 
traités. 

Le coût de la nouvelle usine n'est 
pas encore chiffré. Trois projets sant 
à l'étude : l'un dont le coût est éva- 
lué à 45 millions de francs concerne 
une entreprise entièrement neuve, 
l’autre de 15 millions reviendrait à 
utiliser des machines et un site de la 
SEITA (Société d'exploitation in 
dustrielle des tabacs et allumettes) 
actuellement sous utilisés. Le troi- 
sième projet serait intermédiaire en- 
tre les précédents. 

Côté financement, les planteurs 
comptent sur des subventions de la 
CEE, mais la lenteur avec laquelle 
les dossiers sont réglés leur font 
craindre un retard préjudiciable à la 
mise en route du projet qu'ils espè- 
rent pour le début de 1985. L'autre 
solution serait purement française : 
subvention du ministère de l'agricul- 
ture (son représentant à Valence, 
M. Bombal, a donné son accord de 
principe). emprunts et prèts partici- 
patifs du Crédit agricole. Les plan- 
teurs participeront au financement 
par l'intermédiaire des fonds d'in- 
vestissement de leur caisse de réas- 
surance. Ces fonds serviraient au 
préfinancement ou à la trésorerie. 





© L'ammuaire électronique en Ile- 
de-France en octobre. — Les P.T.T. 
proposeront l'annuaire électronique 
aux abonnés volontaires du qua- 
trième arrondissement de Paris, à 
ceux de Boulogne puis de Saint- 
Cloud, Suresnes, Nanterre, Evry, 
Corbeil et Villabé. Deux cent mille 
appareils devraient être installés 
avant la fin 1984. 


Pour la commercialisation, l'Union 
des coopératives des planteurs envi- 
sage de créer un GIE ou de passer 
des conventions avec un négociant 
italien Delta-Fina (filiale du groupe 
hollandais Delli Maatshpij et de la 
multinationale américaine 
Uaiversal-Leaf qui approvisionne 
notamment Philip Morris). Cette 
association est nécessaire, - dans un 
premier temps du moins, dit-on à la 
F.N.P.T. pour apprendre le métier 
du commerce que nous ne COnnais- 
sons pas bien ». 


La création prochaine de cette usine 
participe de La reconquête du mar- 
ché intérieur, puisque. aujourd'hui, 
la SEITA importe la quasi-totalité 
de ses Labacs blonds. En 1985. à dé- 
claré M. Bombal, les importations 
de la SEIT.4 dépasseront 50 % er 
entraineront un déficit de 2,8 mil- 
diards de francs. — J. G. 





e L'Amérique latine a connu em 
1982 La crise économique fa plus 
grave depuis la dernière guerre et 
même probablement depuis la crise 
de 1929, estime la Commission éco- 
nomique pour l'Amérique latine 


(CEPAL), qui a dressé la semaine 


dernière le bilan de l'année écoulée. 


Le produit intérieur brut de 
l'Amérique latine a baissé de 1 % en 


1982, pour la première fois en qua- 
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ERREUR D'AIGUILLAGE 


Visux pneus enflammés, rails 
enduits de graisse : on ne passa 
pas ! Les trains, comme des ai- 
mants, attirent les agriculteurs 
en colère. Qui racontera un jour 
l'histoire des reppons conflic- 
tuels entre les hommes de la 
terre et le chemin da fer ? 

C'était samedi 9 avril, trente 
jeunes paysans étaient sur le 
pont, à Mirebeau {Côte-d'Or} 
pour arrêter un train de person- 
nalités inaugurant une ligne tou- 
ristique. Las ! De personnalités 
point, mais trois cents nostalgi- 
ques de la traction à vapeur ont 
pu, le temps d'uns halte impré- 


toires monétaires. Les jeunes 
agriculteurs ont confessé leur er- 
reur d'aiguillage. 

J. G. 




















ne DE 
tion a dépassé 45 %, indique la CE- 
PAL.La balance des paiements 
globale de l'Amérique latine, qui 
montrait déjà des signes de faiblesse 
depuis deux ans. a j un dé- 
ficit de 14 milliards de dollars, 
ajoute la Commission. La derte exté- 
rieure giobale a totalisé 274 mil 
liards de dollars, en hausse de 7 % 
par rapport à 1981. Entre 1977 et 
1981, cetie dette augmente de 24 %. 
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Cours ués sur le marché interbancaire des devises nous sont indiqués en 
fia dem dnée Dar uns grande banque de la place, 


AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 


ELECTRICITÉ DE FRANCE @ 


Durée : 12 ans. 

Intérêt annuel : 14,90%. 
Prix d'émission : 

100% soit 5000 F. 

Date de jouissance : 
25 avri 1983. 


Amortissement normal : 


en 3 ans au maximum 
en 3 tranches 
sensiblement égales. 


soit par remboursement 
au pair le 25 avril 


à la suite d'un tirage au sort 
pour la moitié au moins 
des titres à amortir, 

Soit par rachat en Bourse. 
Amortissement anticipé : 
EDF se réserve le droit de 
procéder à toute époque à 
des rachats en Bourse 
supplémentaires. 

Taux de rendement 
actuariel brut à [a date de 
jouissance : 


14,90°%. 





Ces obligations seront amorties 


Cet amortissement s'effectuera, 


des années 1893, 1994 et 1995 


Deux formules au choix du souscripteur : 


Durée : 18 ans. 

Intérêt annuel : 15 %. 

Prix d'émission : 

100% sait 5000 F. 

Date de jouissance : 

25 avril 1985. 
Amortissement normal : 
au pair en totalité ie 

25 avril 2001. 
Amortissement anticipé 
possible : 

après 7. 10 et 14 ans au gré 
soit du porteur, soit de 
l'émetteur. 

Taux de rendement 
actuariel brut à la date de 
jouissance : 


15%. 


Taux de rendement 
actuariel brut à la date 

de jouissance pour le 
souscripteur en cas de rem- 
boursement anticipé : 

L Au gré du Alafin Au Grè de | 
L porteur : fémetteur: 


1 M25% i =, 1601% 
159% 
15,10% 


14.60% | 10° année 
490% |14* année 





Une note d'information (visa COB n° 83-98 du 29 mars 1883) 
peut être obtenue sans frais auprés de la CNE 
et des Etablissements chargés du placement 


LA CAISSE NATIONALE DE L'ENERGIE 
EST CHARGEE DU SERVICE DES TITRES. 
Notice au B.A.LO. du 11 avril 1983. 





EMPRUNT AVRIL 1983. 
3 milliards de francs - Obligations de 5000 F. 


Souscriptions : 

les souscriptions seront 
reçues aux caisses 
désignées craprès, dans la 
limite des titres disponibles 
chez chacune d'elles : 

+ Comptables du Trésor et 
des Postes et 
Télécommunications, 

+ Caisse Nationale et 
Caisses Régionales de 
Crédit Agricole Mutuel, 

+ Caisses de Crédit Mutuel, 
+ Caisses d'Epargne, 

+ Caisse Nationale de 
l'Energie, 

+ Banques et tous 
intermédiaires agréés par 

la Banque de France. 
Cotation : 

Ces obligations feront l'objet 
d'une demande d'admission 
à la cote officielle (Bourse de 
Paris). 


ÉNERGIE 
















UNE SÉLECTION HEBDOMADAIRE 
Selon le ministre vénézuélien spécialement destinés à ses lecteurs résidant à l'étranger 
de l'énergie ‘ Eremplaire spécimen sur demande 
LE MARCHÉ PÉTROLER MONDIAL | creme. 
EF à | AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS : 
Le Ve a augmenté le prix 5 
de ses produits pétroliers de 0,30 à D D PR RER ET EL ras 
0,50 dollar par baril pour le fuel, de È 
Ga330 Ton pur de ie Fa LYONNAIS 
de 3.50 es 
lourds, a ane cemepc ee 10 avril CREDIT 
M. Humberto Berti, mi- 
M Masuélien de l'énergie : déc LES RÉSULTATS EN 1982 
mines + Nous constati pro- 5 Fr. 
cesus continu de xabilisation sur eh mer ee payes _— avec ane croiseance 


Le marché pétrolier mondial. Consé- 
quence évidente du récent accord 
sur les prix et la production de l'or- 

ion des pays exportateurs de 
pros (OPEP) », a dit M. Calde- 


crédits en 

baisse sensible des taux d'intérêt, tant 51,1% pour les crédits en devises. 
ss France qu'à létranger, no ne 

yonnais a pu dégager, cn uw 
bénéfice net de 311 millions de francs, 
contre 469 millions de francs en 198]. 

Le uit net bancaire s'est accru de 
21,4% et le résultat cFooaton 














LL'ccord de l'OPEP sur une 
baisse organisée des prix et de la 
production. l'annonce par la 
Grande-Bretagne d'une diminution 
modérée de ses prix et surtout la dé- 
cision du Nigéria de ne pas suivre, 
comme il en avait menacé, L1 nou- 
velle baisse britannique ont en effet 
normalisé le marché pétrolier, per- 
mettant un redressement des cours. 
Le rééquilibrage, qui demeure 
fragile, compte tenu des faibles pers- 
pectives de la demande mondiale à 
court terme, a néanmoins facilité 
l'acceptation par les principaux 
clients de {a B.N.O.C. (compagnie 
nationale britannique) des nouveaux 
prix de vente du pétrole de la mer 
du Nord 


avant amortisements. et provisions, & 
progressé de 39,7 % atteignant 
4 811.3 millions de francs. 

Toutefois, la charge nette des provi- # 
sions d'exploitation s'est beaucoup 
alourdie en lisison avec 1. ue 


Économiques persistames : 
concernant les créances sur A d clientèle 
et les risques divers ont atteint 
1950 millions de francs (+ 20% par 
rapport à Dee ons donnes à 
provisionner en les_ concours 
accordés à divers pass fortement 
endettés se sont Elevées à 1 477 millions 
cn (+192% par rapport à 
1981 

En France, les activités de l'établisse- 
ment se sont développées dans des 
conditions convenables. Les concours 
consentis à Le clientèle ont augmenté 
globalement de 17,5% en capitaux 


charge de provisions mp es 
bansse de 81 ®, le bénéfice net pour 
Francs ressort Finalement à 26 ions 
Se francs contre 215 mins de francs 
ea 1981. 


qu'à 105 millions de francs contre 
256 millions de francs en 1961. 
Ces comptes, qui’ seront soumis le 





Situation au 31 mars 1983 : 
or 
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mes unis 
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EMPRUNT 15,10 % de F 100 000 000 : 


représenté par 20 000 obligations de F 5 000 





Prix d'émission 99,78 %, soit F 4 989 





Date de jouissance et de 
règlement des souscripteurs 


Intérêt annuel 


25 avril 1983 





15,10 %, soir F 755 par obligation 





Taux de rendement : AT | D gta 
SEX etuariel brut 115 % au règlement : 








Durée 8 ans 
Amortissement en totalité à la fin de la 8° année 





l'admission des obligations à la Cote Officielle 


Cotation de la Bourse de Paris sera demandée. 


fl 


Les demandes seront reçues, dans la limite du nombr de dispo ibl : 
- guichets de la BANQUE HERVET. dE . | 


Une note d'information qui a reçu le visa N° 83-60 en ‘date du 19 mars 1983 * 
de la Commission des Opérations de Bourse est tenue à là disposition du Public: : 
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La Chambre syndicale a décxié de prolonger, après la clôture, la cotation des valeurs ayant 
été exeptionnellement l'objet de transactions entre 14 h. 15 et 14 h. 30. Pour cette 
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UN JOUR En Pologne LA POLÉMIQUE ENTRE MOSCOU-ET PARIS. |. La guerre du Goble . 
: Vos fer 0 | ices secrets français | :. BAGDADFAITÉTAT 

DANS LE MONDE! Le primat à rendu hommage au courage | leene lasse LU DUNENOUVELE 
IDÉES des insurgés du ghetto de Varsovie dans leurs activités en Afrique Pa 
2. FEMMES : cUn certain art de vivre», Le cardinakprimat de Polo- placement du ghetto. D'humbles Rd soeur à la fin de la sèmaine dernière chnene (AR PT Les forces 


. che 10 avril en fin de soirée, une 


2 € Un certain art de vi €, di- bouquets l'ornent déjà depuis deux : , onnaires soviéti de 
par Anne-Marie Hirsch ; « Où est no- gne. Mer Glemp, a célébré, jours à La suite de cet appel. contre la France, à la suîte de ! (son des fonctionnaires ques nos virée, uk 


tre victoire ? ». par Martine Isnard ; manche 10 avril, à Varsovie, Paris, la Komsomolskaia Pravéa, or. des jeunesses communistes de 








revuss : rituels messe à la mémoire des Parallèlement, une messe et une | RSS à accusé, dimanche 10 avril, les services secrets français d'avoir | toire-irakien, dans la région de Mis- 
ue Vies His. AT combattants de l'insurrection manifestation silencieuse opt mar | sr dans la dernière période à plusieurs complots et coups d'Étas en | sen. 300 kilomètres au sudest de - : 
— du gbetto dont le quarantième Qué dimanche l'anniversaire du ur Afrique francophone». | ; Bagdad, a aunoncé ce fundi matin 
ÉTRANGER anniversaire est, cette année, sacre, durant If guette RS LL ours] rapporte que la presse qui avaienr déjà achevé leur mésion | un Coimmumiqué rmifitaire irakien. : 
marqué par de nombreuses cé- Phi MURS UNS a or | africaine condemne Je coopération ei quitté la France » Affismam que | Cene offensive, déclenchée sur 
3-4. L'assassinat du drigeent pelesti- | rémonies officielles lle Monde "Si nde ces assassinats sont | des services Secrets français et sud- = toute l'histoire des rapports entre | un front de 30 kilomètres, a 616 bri. 
nien Issam Sartaoui et l'échec des né- du 18-11 avril}. Considérés par ious les Polonais et la fricains » et affirme que les pre les deux pays montre que ceux-ci | sée par les saklats irakieus. "ct des 
gone pins parer Rendant hommage au courage plupart des historiens comme l'œu- | miers agissent également «en Mai on cerrenes servi et Pre la er Et -acharnés se .poursuivaient 4 
5. DIPLOMATIE des insurgés, le cardinal à dit vre des services soviétiques. | 507 we CLA et le Mossad cour de a codsoli dation ai Cap a rt mer te) ne. Le 


— Le congrès de l'intemationale socia- | Qu. i{s n'avaient pas choisi entre la (A.F.P.]. 


Pour sa part, l'agence Tass avait journal conclut : « Z/ p a de quoi ré- | chi t de le frontière interna- 






















































Me vie et la mort mais ere la mort es. samedi 9 avril, que « J'acti- fléchir sur cette action homeuse, |-tionaké les. forces iraniennes. 
5. AMÉRIQUES dans la résignation et la mort dans à Auribué à M. Walesa, le prix aimé, di 9 avril. que fléchi : eee | per ns 
— Les confiits en Amérique centrale. la dignité du combat -. Après avoir de la Liberté, créé par les quotidiens | joncais _ Afrique a cn qu'au Les fr per range, |. _—— depais “débat. en ue , 
dénoncé « toutes les formes de per- libéraux Dagens Nyheter (Suède) L Un 1981, avec la r& mn de terioue fralien d'art : 
POLITIQUE sécution- et souhaité que dispa- et Politiken (Danemark). a été | enr ion du réseau d'espionnage D'autre part, une. porte-parole de pas pi Laon traites nos LE 
———— | raisse la haine religieuse et raciale, semis en son absence, samedi 9 avril, | ueais sur le continent ». l'ambassade d'U.RSSS. en France 2 Rompant an calme relatif de piu- 
8. PC.F. : le difficile chemin de l'e auto. | Mgr Glemp, évoquant le génocide dans Ja capitale suédoise, à M. Jerzy « L'innovation majeure », écrit démenti, samedi, que l'ambassadeur .  Rompant un calme Manon 
nornie » qu peuple juif, a parlé des - #0 Milewski, représentant de Solidarité | ques . à consisté à recourir, dans le soviétique 8 pe. de l'Unesco, | ea des heures après un dis |‘: 
— Trois élections cantonales : trois | breux Polonais, notamment des  £j fyope occidentale. Dans une let- cadre de = la préparation d'opéra. M. Khiftct et son premier ad- 2 ? quelques Lu Le 
échecs pour la gauche. prêtres er des religieuses. qui ire publiée le même jour par le quo” | tions secrètes », aux « liens de sol. joimt, M. Ostrovski, figurent parmi | S0urs.de ns _Khomeiny, sie dé 
9. M. Edgar Feure :i faut faire une por | évaient risqué leur vie pour aider  idien suédois Expressen, M. Wa- | Joriré maçonnique », existant entre es personnalités explusées. de | avr Meta de te x ; 
tique favorable aux entreprises et à | leurs compatriotes juifs. lesa affirme à cette occasion que | 7, France et les les hour France. Cette information avait &té |-5 nr Mi un: poûr . 
l'emploi. Devant les milliers de fidèles . Jes idéaux de son mouvement placés de certains États du conti- communiquée le même jour de... : ae an 7-0 Papas » PES 
ps réunis à cette occasion, le prêtre of- n'avaient rien perdu de leur actua- | Peur , L'agence cite la revue Jeune source informée» par l'A F-P. qui} # Lions se Pen ; 
SOCIÉTÉ ficiant a pour sa part qualifié de  Jjé er qu'il ne pouvait demeurer | Afrique (publiée à Paris) pour indi- ajoutait que sept autres membres de | —- — . ss 
« fléau moral » le « péché d'antisé- inactif. + — (AF.P.). quer que D services secrets français la délégation auprès de. l'Unesco |: re RME 
10. L'enquête sur l'explosion meurtrière | mitisme » dont est issu, at-il dit, le ont « établi une liste de personne- (sur une douzaine en tout) ainsi que |. NOL JVE LLES # 6 
de Marseille. génocide. Intervenant ensuite depuis | lités africaines membres des loges trois membres soviétiques du secré- eue _—_ : 
— RELIGION : une réunion ccuménique | l'autel au pied duquel il avait pris © L'union des syndicais Force | maconniques », et appartenant tariat de cette organisation avaient €: M. Mikhaïl Kapitsa, vice- 
à Chantilly : l’euphorie, c'est fini. place en compagnie de M. Finkels- ouvrière de la région parisienne et | | ous à fa catégorie des agents po-  &6 touchés par les décisions du'gou-.| .®:° M. HMikhail apits Pa 
37. MÉDECINE : le mouvement de grève | tein, président de l'Association reli- l'organisation clandestine de Solida- | euiels . du renseignement fran. vernement français. Tant à l'Unesco . ministre. soviétique : ie aires 
des intèmes et chats de clinique se | gieuse de confession juive, M. Szur- rité pour la région de Gdansk ont si | Qais. qu'au Quai d'Orsay, on se refuse à franges, est eg imanche 
durcit. mie. le président de l'Association gné un accord d'assistance et “ toute déclaration sur cette affaire. :, | 10'avril à Tokyo, où il doit s'entrete. . : 
18. SCIENCES. socio-culturelle des juifs de Pologne, d'échange d'informations. Aux Une action « honteuse r TURES à ns ru. 
a déclaré que - juifs et Polonais termes de ce texte. le syndicat fran- Enfin re LE ss LA LÉ à 
SPORTS étaient unis par Auschwitz et Da-  çais s'engage à - soutenir morale- et outrageante » Paris a élevé une ne er ne murs 
chau + et que les trois millions et ment et matériellement - Solidarité- Samedi, /a Komsomolskaïa énergique 5, A reporté ce i er 
12. CYCLISME : victoire de la persévé- | demi de juifs vivant avant guerre en Gdañnsk et ses membres. Pravda avait condamné la décision lacet heNsS : a Cr 1. 
rance pour Kuiper. Pologne ÿ avaient trouvé « une pa- « arbitraire » et - honteuse » d'ex- D ut à son soviétique sas in : 5 
Rs ieurs (le nombre n'a ja- " | | mt : 
CULTURE M. Walesa n'était pas présent à FRANC SUISSE polser plusieurs (le ombre m'a jé à Manscille LE | 
cette cérémonie à laquelle il avait LE C Prmus soviétiques à ok Son | ‘ 
14. so Der MeEures ne pourant ns sa participation. AU PLUS HAUT : 3,54F son correspondant Fi « celui M. HERNU: « VOUS POUVEZ 
pense généralement que, quit- à porté la main + sur les : 
Los don DORMIR SUR.VOS DEUX 






_ rs : Rigolerto par l'Opéra de | tant Gdansk sous ce prétexte. il Sur des marchés des changes très tions soviéto-françaises « a endossé 
. Ne pourrait en avoir it 1 pren- | cames, le seul fait a été le lourde responsabilité, y compris 
5. LU : Madame Steinheil ou la connais- Fr dus contacts duetéts hvec 'air farmesé du franc suisse, dont le cours a devant son propre peuple ». Coupe OREILLES » Na 
7. COMMUNICATION : vdéorransme | Les syndicalistes. a re eee + | rant ce qu'il qualifie de - mise 6m Laserrogé, vendredi 8 avril, au su- 
é . Le Comité pour la commémora- teciques = o scène fabriquée grossièrement à se ; 


tion indépendante de l'insurrection | ,, L£,0ie storm à une - mise en scène à l'améri- 


du ghetto. créé pour protester contre 4 ; caine », le quotidien se demande si À Les: Ê ; de 
FE RONDE l'exploitation politique qu'entendent ee once 24250 DM à, ce n'est pas Washington qui a incité France Je soviétiques, cxpélsss 
faire les autorités de cet anniver- | mous de 242 DM, et à Paris, de| Paris à prendre cette mesure et M. CH: Crus Hem « déclaré que 
19. L'amélioration de la con dans saire, a de son côté invité à un dépôt | 7,27 F à 7,2550 F environ. La mark est | ajoute : « L'affaire confine.à l'ab- 4} 79 durs de. la js 
= amer eon CS D CONONERES de gerbes, dimanche 17 avril, devant | resté collé à sou cours-plancher de | surde : sur la liste noire figurent les ne ent "françai cie 






raux de la Savoie. (non CHU.) an 
noncent, à compter de ce lundi 
LE avril, unë « grève cdmünistrative 
de durée illimitée» et, du 14 au 
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20. more ue la CEE. ajes | À Monument dressé à l'ancien em- | 29985F. noms de deux citoyens soviétiques ‘eouroup moi breux qu'on ne 
internationeles, le débat sur las En Uni = le croit pr gl 
échanges de services est engagé. . : « jon soviétique représent de l'ensemi! 

211. « L'inflation double la pression fiscale L'aveu à Kaboul — connaissances re re ne 
sur l'épargne investie dans l'entre- çaises et plus À 
prise », par Michel Dietsch. On l'avait vu brièvement à la ni de mois de répétitions tatil- CONDAMNATIONS celles qui sont américaines. L 

22. Les notes de lecture d'Alfred Sauvy. télévision afghane au lendemain lonnes. Et puis sa mission était, ET € REPENTIRS » ‘Commentant la notion d’« 

na de son procès le 13 mars der- en quelque sorte, plus humaine : bre des forces », le ministre de la dé-| 

RÉGIONS nier. Aujourd'hui, le reportage échanger des aveux contre un Moscou (AF.P. U.P..). — Un fense a estimé : « L'équilibre des! 

PS RE nr rt d'Eric Durschmied (présenté di- verdict de « relative » clémence. iétique de Lettonie (République forces veut dire que l'espit 

41. ILE-DE-FRANCE : Conseil général du manche 10 avril sur TF 1) nous a Argument de propagande pour baïte), Youris Boumeister — dont la | doit pas aller au-delà d'une à 
Val-d'Oise : on déménage ! montré longuement le docteur un régime décrié, mais aussi me- Pravda avait annoncé, ven- | limite qui créerait un déséquilf| 

42. RHONE-ALPES : la réunification des Philippe Augoyard. le médecin  nace pesant sur tout médecin drodi 8 avril, tion pour es | bre *  ° : 
Savoies est en marche. français de l'AMI {1} capturé par  osant franchir à nouveau la fron- : Se arrestation pour JL dire, a à 

© —— un commando soviétique alors  tière afghane. pionnage —, a été condamné, le len- M! É D qu'en Ce qui concerne k 

ÉCONOMIE qu'il exerçait sa coupable mis- Si demain, à quinze ans de prison à .. er 
sion «humanitaire » dans une Mais si le docteur Augoyard = régime sévère. Son coïncuipé. | France, ces noyaux 

43. SOCIAL. zone hors du contrôle des auto- ®U visage étrangement absent M. Dainis Lismanis, a été condamné avancées lechnalogiques et scler) 

45. AFFAIRES : remous dans les services | | tés prosoviétiques de Kaboul. Pendant son procès, sauf dans || à dix ans de la même peine. Les | ques sont très bien protégés. 

‘informatiques ? Le docteur Augoyard est un  l'ettente du verdict — est vrai- deux hommes, qui travaillaient dans | pouvez dormir sur-vos deu. 

48. AGRICULTURE : les producteurs ont bon élève. Il a bien appris, et bien Ment sincère, s'il «a réalisé un kolkhoze, ont été reconnus COu- oreilles. » : 
décidé de créer la première usine de | | Compris, le rôles qu'il devait jouer uelle était sa fautes et sà || pables de trabison et d'espionnage Roms 
tabac blond en France. au cours de cs procès spectacle  #5'8S7 repenti», que n'a-t-il pu militaire, politique et économique {Publicité} « 


récite témoigner après avoir vu un re- au profit de la C.I.A. De plus, selon 
SR Lu € ne ren présentant de l'ambassade de la Pravda, ils avaient rédigé un 
bles ». demande à «être par- France et bénéficié de l'assis- «aïde-mémoire >» réclamant l'indé- 
donné ». « car je dis la vérités. ‘ance d'un avocat (2) 1 Plus que pendance de la Lettonie et destiné à 
I n'y met guère le ton et psalmo- 54 confession, plus que son vi- la conférence européenne de 
die son autocritique d'une voix Sage, les mains du médecm fran- Madrid. 
monocorde. I! faut dire à sa dé- Çaïis, qu'il serrait nerveusement, D'autre part, M. Serge Khodoro- 
charge qu'il n’est pas comédien. Semblent fournir une réponse à vitch, qui avait pris la succession de 
Et puis il joue sa tête. cette interrogation. sa sœur Tatians, émigrée à Paris, 
Son « référent » — ce confi- PATRICE DE BEER. dans la gestion du fonds d'aide aux 
dent, maître de cérémonies qui prisonniers politiques et à leurs fa- 
officiait aux procès de Moscou et milles — fonds cr££ et alimenté par 
de Prague, et qu'Artur London a (1) Action médicale internatio- Alexandre Soljenitsyne -— a! été ar- 
décrit dans l'Aveu — n'avait bien nale rêté, jeudi 7 avril à Moscou, après 
entendu pas vocation à faire de (2) L'aricle 30 de la Constitu- une perquisition à son domicile. En 
fui un orateur. Contrairement à tion. pourtant, comme l'a affirmé le décembre 1981, un ancien adminis- 
ses prédécesseurs, il ne bénéfi- tribunal, donne à l'inculpé - le droir trateur du fonds, Valéry Repine, 
cart pas d'une longue expérience de se défendre - avait été arrêté à Leningrad. Le 
mois dernier, il se serait repenti : i 
avait affirmé, le 3 mars à Ja télévi- 
sion, que La C.J.A. finance le fonds, 
afin de promouvoir l’antisoviétisme 
et de récolter des informations. Ven- 
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dredi 8 avril, sa femme Elena a fait Votre personnalité. est jupée à ‘tout A 
de même. Les amis du couple disent | instant sur votre façon de vousexpri- vent la parole n'esi pas un don mais.” 







qu'elle avait 6€ menacée. si elle re- 
fusait de se produire à la télévision, 
d’être arrêtée à son tour. Or le cou- 
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= te 
“ considérable : jugé d'après lui. 
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P La maitrise de la parole vous conduira. probuonnels. Vote peruralilé SE 
HG au succes es $ nouira : vous acquerrez autorisé, AudeCE El 
odisicus : Avez-vous remarqué que l'on confie tou- confiance en vous" UE 7 
PO LRICUNG É : Renvoyez. le bon ci-dessous à Maurice Ogier.…. 
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